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CAPITULATION 

HARMONIQUE 

DE  M  MÙLDENER* 

CONTINUÉE  JUSQU'AU  TE  M  S  PRÉSENT: 

TRADUCTION 

EXACTEMENT  LITTERALE» 

ET    MOT     POUR  MOT; 

E  T 

CONCORDANCE  GENERALE 

De  toutes  les  Capitulations  des  Empereurs ,  depuis  Se 
compris  l'Empereur  Charlequint,  jufqucs  & 
compris  l'Empereur  FRANÇOIS  I! 
actuellement  régnant. 

Avec  un  Difcours  Préliminaire  fur  les  Conflttutions  de  tEmprre. 


A  PARIS, 

Chez  Hippolyte-Louis  Guerin,  rue  S.  Jacques,  vis-à-vis  les 

Mathurins ,  à  S.  Thomas  d'Aquin. 

   » 

g=  ■       .  "  ■  1 —  .  . 

M.    DCC.  L. 

AVEC  APPROBATION  ET  PRIVILEGE  DU  ROI. 


Digitized  by  Google 


TABLE  DES  ARTICLES 

Des  Capitulations  de  Charles  VI.  de  Charles  VIT. 
&  de  François  I.  &  du  Projet  de  Capitulation 

Perpétuelle. 

Les  Articles  des  dix  premières  Capitulations  dont  l'Harmonie  forme  la T.  Partie  de 
cet  Ouvrage  ,  lonc  tlifpolcs  dam  un  ordre  djtkrent  que  l'on  connoitra  par  Çj  Oiifret 
qui  accompagnent  celle  de  dunes  VTT 

Préambule  de  la  Capitulation  perpétuelle  ,       II.  Partie ,  pags  f. 

Préambule  de  la  Capitulation  de  Charles  f'1.    II.  Farric ,  page 

Préambule  de  la  Capitulation  de  Charles  Vil.  III.  Partie ,  page  1. 

Préambule  de  la  Capitulation  de  François  /.  III.  Partie,  page 

Art.  I.  Oui  concerne  le  maintien  général  de  l'Empire  &  de  fis 
Etats  ,  en  ce  qui  regarde  la  Religion  Ù"  le  gouvernement  ai  i/, 

IL  Partie,  page  6"»  1 1 1 •  Partie,  page  j. 

Art.  II.  Qui  concerne  le  maintien  générai  de  f  Empire ,  &  de  fes 
Loix  Eccléfiajliques  &  Séculières,  &  fpécialement  de  la  paix  de 
IfT fjlphalie.  II.  Partie ,  page  p.  III.  Partie  ,  page  p. 

Art.  III.  qui  concerne  le  maintien  des  dignités  &  prérogatives  des 
Electeurs  9  Comtes ,  Seigneurs 9&  Officiers  héréditaires,  II.  Par- 
tie ,  page  1 3 .  III.  Partie ,  page  1 4» 

ÂRT.  IV.  qui  concerne  les  affaires  de  f  Empire ,  paix ,  guerres ,  al- 
liances. II.  Partie ,  page  2  2.  III.  Partie ,  page  2  j". 

Art.V.  qui  concerne  les  Colleéles  ou  Impôts ,  ou  autres  Charges  de 
F  Empire.  II.  Partie,  page 2  6.  III.  Partie,  page  5  5. 

Art.  VI.  qui  concerne  les  alliances  de  l'Empereur  pour  l'Empire  ou 
pour  lui-même ,  &  les  alliances  des  Etats.  11.  Partie ,  page  28. 

III.  Patrie  ,  page  ;6.' 

Art.  VII.  qui  concerne  la  Police  &  le  Commerce.  II.  Partie  ,  page 

~âp.  III.  Partie ,  pape  yf. 
Art.  VIII.  qui  concerne  les  droits  de  Péages  &  autres  [endiablés. 

II.  Partie ,  page  j\  .  III.  Partie  P^c  39* 
Art.  IX.  qui  concerne  la  Monnote,  if.  Partie ,  page  4  2 III.  Par- 


ue , page  su 
aij 


>y  Google 


iv  TABLE  DES  ARTICLES. 

ART.  X.  qui  concerne  les  biens  de  F  Empire  ,fes  limites  &  fis  Tiefs* 

II.  Partie,  page  44. 111.  Partie  ,  page  y  y. 
Art.  XI.  gui  concerne  les  Inzefli  turcs  er  Expectatives ,  tiefs~ôû^ 
verts  &  Revenus  aliénés.  11.  Partie ,  page  47. 111.  Partie ,  page 

Art.  Xir.  gui  concerne  la  réd'mtégration  &  le  maintien  des  Cercles , 
&  le  rétabli  (Je  ment  &  le  maintien  de  la  députât  ion  ordinaire  de 
l'Empire.  II.  Partie,  page  y  2.  III.  Partie  ,  page  6j~. 

Art.  XIII.  qui  concerne  les  Diètes  de  l'Empire  ,  &  la  ajftmblées 
des  Etats,  11.  Partie  ,  page  y  3. 111.  Partie,  page  66. 

Art.  XIV.  qui  concerne  les  Concordats  &  les  Privilèges  dit  Cierge. 

II.  Partie ,  page  $6. 111.  fanîe ,  page  70* 
Art.  XV.  qui  concerne  la  Supériorité  1  érritoriale.  11.  Partie ,  page 

\        fp.  111.  Partie,  page  73. 
Art.  XVI.  qui  concerne  l '  adminîjlration  de  lajuftice  ,  fpecialement 
dans  les  Tribunaux  fuprêmes  de  l'Empire,  11.  Partie,  page  62. 

111.  Partie ,  page  7CÛ 

Art.  XVII.  qui  concerne  l 'adminijlration  de  lajujhce  spécialement 
dans  les  Tribunaux  fuprêmes  de  i Empire ,  çr  plus  particulière- 
ment  dans  la  Chambre  Impériale.  11.  Partie,  page  68. 111. Par- 

fie /page  8~j. 

Art.  XVIII.  qui  concerne  F  exemption  de  la  Jurifdiùïion  desYribu- 
naux  fuprêmes  de  ï  Empire,  &  les  abus  commis  par  les  Tribunaux 
provinciaux  de  Souabe.  11.  Partie,  page  7    HL  Partie ,  page 

Art.  XIX.  qui  concerne  les  reflitutions  ,&  autres  griefs  des  Etats 
immédiats  ou  provinciaux  &  Jujets.  IL  Partie,  page  7y.HL 

Partie,  page  96. 

Art.  XX.  qui  concerne  les  affaires  de  Ban.  IL  Partie ,  page  78. 

III.  Partie,  page 99: 

ART.  XXI.  qui  concerne  la  confifeationdes  fiefs  &  biens  allodiaux, 
&  en  général  la  protection  des  Etats  contre  toute  violence.  II.  Par- 
tie, page  82.  III.  Partie,  page  102. 

ART.  XXII.  qui  concerne  la  collation  des  Dignités ,  &  f  expédition 
des  Diplômes.     II.  Partie,  page  S*  III.  Partie,  page  taf  . 

ÀRT.XXIII.  qui  concerne  les  prérogatives  de  la  nation  Allemande, 
fpécialement  quant  à  la  nomination  aux  Offices  de  la  Cour  &  de 
l'Empire.  IL  Partie ,  page  $9.  III.  Partie,  page  10$. 


Diniti7f»d  ï 


TABLE  DES  ARTICLES.  v 
Art.  XXIV.  qui  concerne  la  nomination  ,  les  devoirs  &  les  préro- 
gatives des  perfonnes  qui  compofent  le  Confeil-  Aulique-lmpèriaU 
II.  Partie,  page  p  i .  III.  Parrie ,  page  1 1 1 • 
Art.  XXV.  qui  concerne  la  nomination  &  les  droits  des  Officiers  de 
la  Chancellerie- Antique  de  l'Empire ,  &  les  gages  &  jranchijes 
des  Officiers  du  Confeil-Aulique-lmpérial.  II.  Partie ,  page  p$; 

lll.  Partie ,  page  1  \  6. 
Art.  XXVI.  qui  concerne  les  droits  &  prétentions  du  Duc  de  Sa- 
voye.*  II.  Partie,  page  p5.  III.  Partie ,  page  1  ip. 

*  Cet  Article  ne  fê  trouve  pas  dans  la  Capitulation  Je  Charles  VII. 
Art.  XXVII.  qui  concerne  la  protection  des  Etats  foujlraite  aux 
étrangers,  &  réfervée  uniquement  à  P  Empereur  &  à  l'Empire, 
II.  Partie,  page  p8.  III.  Partie ,  page  121. 
Art.  XXV  J II.  qui  concerne  les  Ambafjadeurs  des  P  «{fiances  étran- 
gères. II.  Partie,  page  10  t.  III.  Partie,  page  1  24. 
Art.  XXIX.  qui  concerne  les  Bojles  &  les  Mejfagertes ,  II.  Partie, 

page  10  1.  III.  Partie  ,  page  1 i\. 
Art.  XXX.  qui  concerne  les  préfentes  Capitulations  de  Char  les  VI, 
Charles  Vil.  <&  François  J.  &  la  Capitulation  perpétuelle  qui  en 
ejl  la  bafe.  II.  Partie,  page  105.  lll.  Partie  ,  page  1  26. 
Conclufion  de  la  Capitulation  Perpétuelle  II.  Partie,  page  1  05-, 
Conclufion  de  la  Capitulation  de  Charles  VI.  II.  Partie ,  page  \  oy . 
Conclufion  de  la  Capitulation  de  Charles  Vil.  111.  Partie  /page  1 2  S. 
Conclufion  de  la  Capitulation  de  tranpois  l.  lll.  Partie ,  page  12S. 
Revcrfales  de  Charles  VI.  11.  Parrie  ,  page*  1  40, 

Rêver  [aies  de  Charles  V  II.  III.  Partie,  page  t  34. 

Reverfales  de  Irançois  l.  lll.  .Partie,  page  1  jo, 

Appendix ypu  Additions  à  la  Capitulation  Perpétuelle.  II.  Partie  y 

Monita  des  Villes  de  f  Empire  fur  le  projet  de  Capitulation  Perpé~ 
tuelle,  11  Partie,  page  114.. 

Protejhitions  &  Griefs  des  Princes  de  l'Empire  contre  la  Capttu~ 
laiton  (te  Charles  VI,  11.  .Partie,  page  137» 

Fin  de  la  Table  des  Articles, 

*#* 


APPROBATION. 


JA 1 1û  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  un  Ouvrage  qui  a  pour  titre ,  Capi- 
tulation Harmomqne  de  Mùldener,  8tc.  traduit  de  T  Allemand  par  M.  Befftt  de  la  Cha- 
pelle. Je  n'y  ai  rien  trouve'  qui  puilTc  en  empêcher  l'impreflion.  A  Paris,  ce  4.  Mars 
17JO.  SECOUSSE. 


T  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  8c  de  Navarre  :  A  nos  amc's  fie 
JL.j  féaux  Confeillers ,  les  Gens  tenans  nos  Cours  de  Parlement,  Maîtres  des  Re- 
quêtes ordinaires  de  notre  Hôtel,  Grand-Confeil ,  Prévôt  de  Paris ,  Bail  lift ,  Séné- 
chaux, leurs  Lieutenans  Civils  ,  &  autres  nos  Julhciers  qu'il  appartiendra ,  Salut. 
Notre  amé  Hippolytb-Louis  Guirin  l'aîné,  Libraire  à  Paris,  Nous  a  faitexpofee 
qu'il  défit  croit  faire  imprimer  &  donner  au  Public  un  ouvrage  qui  a  pour  titre,  Capi- 
tulation Harmonique  de  Mùldener ,  traduit  de  l'Allemand  par  M.  Beffet  de  la  Chapelle..  S'il 
Nous  plaifoit  lui  accorder  nos  Lettres  de  PermifEon  pour  ce  néceûaires.  A  ces  caufes  , 
voulant  favorablement  traiter  l'Expofant,  Nous  lut  avons  permis  8c  permettons  par 
ces  Ptéfcntes ,  de  faire  imprimer  ledit  Ouvrage  en  un  ou  plufieurs  Volumes ,  &  autant 
de  fois  que  bon  lui  femblera;  &  de  le  vendre,  faire  vendre ,  8c débiter  par  tout  notre 
Royaume  pendant  le  tems  de  trois  années  confécutives ,  à  compter  du  jour  de  la  date 
des  Préfentes.  Faifons  défenfes  i  tous  Libraires  ,  Imprimeurs ,  or  autres  perfonnes  de 

Quelque  qualité  Ôc  condition  qu'elles  foient,  d'en  introduire  d'impreflton  étrangère 
ans  aucun  lieu  de  notre  obéiflance.  A  la  charge  que  ces  Préfentes  feront  enregiftrées 
tout  au  long  fur  le  Regiftre  de  la  Communauté  des  Libraires  8c  Imprimeurs  de  Paris  , 
dans  troiemois  de  la  date  d'icelles.  Que  l'impreflion  dudit  Ouvrage  fera  faite  dans 
notre  Royaume  6c  non  ailleurs ,  en  bon  papier  8c  beaux  caractères ,  conformément 
à  la  feuille  imprimée  attachée  pour  modèle  (bus  le  contrefeel  des  Préfentes  :  que  l'Im- 
pétrant fe  conformera  en  tout  aux  Réglemcns  de  la  Librairie ,  8c  notamment  à  celui 
du  10.  Avril  1715.  qu'avant  de  l'expofer  en  vente  le  Manufcrit  qui  aura  fervi  de  copie 
à  l'impreflion  dudit  Ouvrage,  fera  remis  dans  le  même  état  oh  F  Approbation  y  aura 
été  donnée ,  es  mains  de  notre  très-cher  8c  féal  Chevalier  le  Sieur  Dagueflèau  Chan- 
celier de  firance ,  Commandeur  de  nos  Ordres  ;  8c  qu'il  en  fera  enfuite  remis  deux 
Exemplaires  dans  notre  Bibliothèque  publique,  un  dans  celle  de  notre  Château  du 
Louvre ,  8c  un  dans  celle  de  notre  très-cher  Se  féal  Chevalier  le  (leur  Dagueflèau  , 
Chancelier  de  France ,  Commandeur  de  nos  Ordres  :  le  tout  à  peine  de  nullité  des 
Préfentes.  Du  contenu  defquelles  vous  mandons  8c  enjoignons  de  faire  jouir  ledit  Ex- 
pofant  8c  fes  Ayans  caufe  pleinement  &  paifiblement ,  fans  fouffrir  qu'il  leur  foit  fait 
aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons  qu'à  la  copie  des  Préfentes  qui  fera  impri- 
mée tout  au  long  au  commencement  ou  à  la  fin  dudit  Ouvrage ,  foi  foit  ajoutée  com- 
me à  l'Original.  Commandons  au  premier  notre  Huitfier  ou  Sergent  fur  ce  requis ,  de 
faire  peur  l'exécution  d'icel les  tous  actes  requis  8c  néccflàires ,  fans  demander  autre 
pcrmiifion.  Et  nonobftant  clameur  de  Haro ,  (Jharte  Normande ,  8c  Lettres  à  ce  con- 
traires. Cartelcft  notre  plaifir.  Donné  à  Paris,  le  dix-neuvième  jour  du  mois  de 
Mars,  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  cinquante.  Et  de  notre  Règne  le  trente-cinquième. 
ParleRoienfonCotuViL  S  A  IN  S  ON. 

RegUhéJitr  le  Regiftre  XII.  de  la  Chambre  Royale  des  Libraires  &  Imprimeurs  de  Paris, 
JV°.  JPf./o/.  »7 '6.  conformément  anx  anciens  Replemens,  confirmés  par  celui  du  18.  Février 
M  xi.  A  Paris  ce  *4.  Mars  17 ;o.  LEGRAS  ,  Syndic. 
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DISCOURS  PRELIMINAIRE. 

J'Entrfprens  de  donner  une  traduction  exac-  Dcflcin  de  îo*. 
tement  littérale  &  mot  pour  mot ,  du  Pacte  que  nage* 
Les  Electeurs,  tant  en  leur  nom  qu'en  celui  de  tous 
les  Etats  de  l'Empire ,  font  avec  un  Roi  des  Romains 
lors  de  Ton  Election.  Ce  Pacte  eft  réciproque  ,  de  la 
part  des  Etats  de  l'Empire  qui  le  propofent ,  &  de 
celle  du  Roi  des  Romains  défigné  qui  l'accepte  ,  Se 
qui  eft  tenu  de  le  confirmer  par  un  ferment  folemnel 
avant  fon  couronnement.  Il  renferme  les  condi- 
tions de  l'Election,  la  portion  d'autorité  que  les 
Etats  cèdent  au  nouveau  Roi ,  &  les  régies  qu'il 
doit  fuivre  pendant  le  cours  de  fa  Régence.  Il  de- 
vient ainfi  réciproquement  obligatoire ,  tant  pour 
l'Empereur  que  pour  les  Etats ,  &  il  prend  force  de 
loi ,  tant  pour  le  Chef  que  pour  les  Membres  de 
l'Empire.  Il  ne  contient  pas ,  à  la  vérité ,  tous  les 
cas  qui  peuvent  furvenir ,  dans  les  affaires  Ecclé- 
Caftiques  &  Séculières  de  police  &  de  guerre.  L  Em- 
pire a ,  pour  chaque  objet  en  particulier ,  des  Loix 
qui  rendroient  fon  gouvernement  des  plus  fages  & 
des  plus  heureux ,  fi  elles  écoient  toujours  fidèle^ 
ment  obfervées.  Mais  la  Capitulation  d'Elec-  Jftf^ff" 
tion  eft  comme  le  précis  de  toutes  les  autres  Loix ,  Li*?  pruiî 
&  tous  les  points  qui  concernent  le  gouvernement 
s'y  trouvent  réunis  comme  dans  leur  centre. 
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ij  DISCOURS 
Exempte  de     On  voit ,  dans  d'autres  Royaumes ,  des  exemples 
JKSfjy,     de  Tranfadions  entre  ceux  qui  élifent  Se  le  Prince 

ÉTau.?rince&1"  Su*  e^  ^n  ^ait  )urer  l  obfervation  des  Loix 
faites  fous  le  régne  de  Tes  prédécelïeurs ,  ou  bien  on 
lui  preferit  de  nouvelles  obligations  relatives  à  de 
nouvelles  circonftances,  attendu  que  les  variations 
continuelles  des  Etats  font  toujours  naître  des  évé- 
nements imprévus,  particulièrement  dans  ceux  où  la 
puilïànce  fouveraine  eft  partagée.  Ces  Tranfà (fiions 
s'appellent  dans  de  certains  pays  Revers  ou  Obli- 
gations ;  dans  d'autres,  Pacta  Conventa,Actes  ou 
Capitulaires.  Mais  toutes  ces  fortes  de  conventions 
ne  peuvent  en  aucune  manière  être  comparées  avec 
celle  qui  fe  fait  en  Allemagne  à  chaque  Election. 
Aucune  République  ne  peut  aufli  être  comparée 
Le  Gouverne-  avec  le  Corps  Germanique  ,  (bit  pour  la  forme  Se 

ment  Germant-  t    .  .    *  _ ,      .  *        r  .      '        -      lt      .    .  _ 

9ueindefijui&b]«.  la  bonté  de  fa  conftitution  ,  foit  pour  la  dignité  & 
les  prérogatives  des  Etats  qui  le  compofent.  Les  Pu- 
bliciftes  ont  fait  de  vains  efforts  pour  donner  la  dé- 
finition de  fon  gouvernement.  L'ombre  d'Ariftote 
qu'ils  ont  tant  de  fois  évoquée ,  n'a  jamais  pû  leur 
dire  dans  quelle  clafle  on  devoit  le  placer  :  s'il  étoit 
Monarchique,  Oligarchique,  Ariftocratique,  Dé- 
mocratique. Aufli ,  après  bien  des  recherches,  eft- 
on  forcé  de  convenir ,  qu'il  eft ,  par  fa  conftitution 
même ,  indéfinhTable.  On  ne  peut  qu'en  faire  le  dé- 
tail, C'eft  enfuite  au  Lecteur  à  inventer  lui-même 
une  définition ,  &  elle  ne  pourra  jamais  être  bien 
exacte. 

Gwfflîflique  °rp*  ^ne  République  de  Souverains ,  exerçans  chacun 
dans  fon  territoire  tous  les  droits  de  fouveraineté  > 
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PRELIMINAIRE.  iij 

fournis  néanmoins  à  des  Loix  générales ,  Se  qui  fe 
donnent  un  Chef  à  de  certaines  conditions ,  offre 
en  Allemagne  un  Ipeclacle  intéreflànt  pour  toute 
l'Europe ,  Se  particulièrement  pour  les  Princes  voi- 
fins.  On  fçait  la  part  que  la  France  a  prife  dans  tous  SJÎJSi^tSè. 
les  tems  aux  affaires  de  l'Empire ,  Se  que  le  Corps  |j^*e  J™rp 
Germanique  lui  eft  en  partie  redevable  de  les  plus  pJ22geatttte 
fam  eu  fes  ConfHtutions.  Il  eft  vrai  néanmoins,  que 
des  intérêts  particuliers  n'ont  que  trop  fbuvent  armé 
l'Empire  contre  la  France  ;  mais  il  eft  également . 
certain,  que  la  France  n'a  jamais  pris  qu'à  regret  les 
armes  contre  l'Empire,  Se  feulement  lorfqu'eile  a 
crû  pouvoir  le  confidérer  comme  agiflant  par  des 
impulfions  étrangères.  On  voit  auffi  que  le  Corps 
Germanique  a  prefque  toujours  retiré  dé  grands 
avantages  des  traités  qui  ont  mis  fin  à  ces  guerres 
funeftes. 

Le  projet  de  donner  la  traduction  de  toutes  les  Le  Droit  public 
Capitulations  ,  depuis  leur  origine  ju/qu  au  tems  nîJïîwSSi!11" 
préfènt,  m'engageoitnécenairement  à  compofèr  un 
fyftême  abrégé  du  gouvernement  de  l'Empire.  J'y 
travaiilois ,  &  j'étois  fut  le  point  de  le  finir,  lorfqu  il 
m'eft  tombé  entre  les  mains  un  Livre ,  intitulé  :  Le 
Droit  public  Germanique.  L'Auteur  qui  joint  à  beau- 
coup de  fçavoir  la  modeftie  de  vouloir  refter  in- 
connu, y  décrit  d'une  manière  intéreflànte  la  forme 
Se  la  Conflitution  de  l'Empire.  Il  parok  qu'il  a  puife" 
dans  les  fources  les  plus  pures ,  Se  qu'il  n'a  ménagé 
pour  cela  ni  peines  ni  recherches.  Dans  le  premier 
Volume  de  fon  Ouvrage  ,  tout  annonce  une  exacte 
çonnoiflànce  des  Loix  ,  Conftitutions  Se  A&es 
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publics  de  l'Empire ,  Se  une  lecture  aflîduc  des  Au> 
teurs  qui  ont ,  avant  lui ,  couru  la  même  carrière. 
Son  Ouvrage  eft  principalement  caraélérifé  par  une 
précifion  rare  dans  un  Jurifconfulte.  Il  a  généreufe- 
ment  Sacrifié  cet  amas  de  citations ,  fbuvent  Inutiles 
Se  toujours  rebutantes  ,  dont  fe  trouvent  accablés 
Obfcmtioasfur  les  Ouvrages  de  Tes  prédécefTeurs.  Mais  en  lui  rer*- 
dant  toute  la  juflice  qui  lui  eft  dûe,  on  ne  peut  s'em- 
pêcher d'obferver  qu'il  n'eft  pas  toujours  exemt  de 
partialité  dans  fà  critique.  Il  auroit  dû  fe  difpenfer 
de  l'exercer  contre  des  Auteurs ,  dont  les  veilles 
laborieufes  ont  fi  utilement  enrichi  le  Public.  Il 
prête  à  M.  l'Abbé  Fleury  des  fentimens  dont  on  ne 
voit  aucune  trace  dans  le  païïàge  qu'il  cite ,  ni  dans 
tout  le  cours  de  fon  Hiftoire  Eccléfiaftique.  Il  paroît 
animé  d'un  zélé  proteftant  contre  le  Pere  Bougeant, 
digne  Membre  d'un  Société  célèbre,  qui  a  donné 
de  fi  grands  hommes  en  tout  genre  à  la  République 
des  Lettres.  Il  cherche  inutilement  à  détruire  les 
juftes  éloges  que  lui  a  mérités,  de  la  part  des  Pro- 
teftants  mêmes,  fon  fameux  Ouvrage  fiir  la  Paix  de 
.Weftphalie.  Le  foin  qu'il  prend  d'éviter  la  prolixité 
Se  l'indécifion  qu'il  reproche  aux  Jurifconfùltes  Al- 
lemands, le  fait  peut-être  tomber  dans  un  défaut 
contraire.  Il  me  femble  qu!il  confond  le  droit  de 
Ganerbinat  afFeclé  à  la  Nobleffe  immédiate ,  avec 
les  Paéles  de  confraternité  communs  à  tous  les  Or- 
dres de  l'Empire ,  parce  que  ces  conventions  ont , 
à  peu-près ,  les  mêmes  objets ,  qui  font  la  fiicceflion 
éventuelle  Se  la  défenfc  commune.  Il  place  dans  le 
jroifiéme  Collège  de  l'Empire  les  Etats  Eccléliftiques 
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qu'il  appelle  du  fécond  Ordre  ,  Se  les  Comtes  im- 
médiats, au  lieu  qu'ils  ont  certainement  voix  Se 
féance  dans  le  Collège  des  Princes,  Il  met  le  Prince 
de  Salm  dans  la  lifte  de  ceux  ,  dont  le  (ùfTrage  n'a 
point  encore  été  admis  dans  le  Confeil  des  Princes. 
Cependant  il  eft  certain  que  Philippe  Otton  Comte 
de  Salm ,  fut  créé  Prince  par  l'Empereur  Ferdinand 
IL  en  1623.  Se  qu'il  fut  admis  à  voix  Se  féance  le 
28.  Février  16^4^  fous  le  régne  de  Ferdinand  III* 

Je  ne  m'arrêterai  pas  à  relever  quelques  autres 
négligences  qui  ont  pû  échapper  au  fçavant  Auteur 
moderne ,  peut-être  par  l'impatience  qu'il  a  eue 
d'inftruire  le  public  fur  une  matière  jufqu'ici  allez 
ignorée.  J'efpere  qu'il  ne  me  fçaura  point  mauvais 
gré  de  ces  obfervations ,  Se  je  lesfbumets  volontiers 
à  ùl  critique.  Je  ne  lui  envie  point  l'avantage  d'avoir 
donné  le  premier  dans  notre  langue  un  fyftême  fuivi 
du  Droit  public  d'Allemagne ,  Se  je  n'ai  point  afTez 
de  préemption  pour  me  natter  d'y  réufllr  mieux  que 
lui.  De  plus ,  je  ne  prétends  point  m'ériger  en  Au- 
teur. Je  n'écris  que  pour  tâcher  de  remplir  utile- 
ment des  momens  de  loifir  qui  ne  (ont  pas  de  mon 
choix.  Si  quelque  main  plus  habile  avoit  aufli  voulu  Pi*mier«  r»u 
me  prévenir  dans  le  deflein  de  donner  en  François  S^àXn^J 
l'original  des  Capitulations  qui  eft  annoncé  depuis  w 
long-tems ,  content  d'applaudir  à  fes  fiiccès ,  je  lui 
en  aurois  fçû  gré ,  Se  mes  traductions  n'auroient  ja- 
mais vû  le  jour.  La  diflîculté  de  l'Ouvrage  a  peut- 
être  rebuté  ceux  qui  auroient  été  en  état  de  l'entre- 
prendre ,  jel'aurois  peut-être  moi-même  abandonné, 
û  les  Allemands  ne  ra'avoient  piqué  d'honneur  en 
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rejettant  toutes  les  traductions  qui  ont  parû  jufqu'ici, 
&  me  repétant  continuellement,  qu'il  étoit  impofli- 
ble  de  rendre  littéralement  ces  Actes  dans  une  au- 
tre langue ,  Se  qu'il  étoit  même  très-difficile  de  les 
entendre  bien  exact  ement.Cette  efpéce  de  défi  m'en- 
couragea. La  connoiiïance  que  je  6s  alors  avec  M. 
Flehthmann ,  confeiilerdu  Prince  héréditaire  Land- 
grave de  Hefle  de  Darmftadt,  acheva  de  me  déter- 
miner. Je  reconnus  bien-tôt  les  avantages  d'une  cor- 
ïelpondance  aufli  utile.  Je  lui  ris  part  de  mon  dellein» 
Je  lui  communiquai  mes  traductions.  Il  voulut  bien 
les  lire  avec  attention ,  Se  ce  ne  fut  qu'après  l'exa- 
men le  plus  fcrupuleux ,  qu'il  m'écrivit  la  lettre  qui 
ru5iv«fiS0aele  ^  trouve  à  la  fin  de  ce  Di&ours.  Je  profite  delà  per- 
straibourg.  million  qu'il  veut  bien  me  donner  de  la  publier, 
parce  qu'elle  peut  être  confidérée  comme  contenant 
en  détail  les  motifs  de  l'approbation  de  l'Univerfité 
de  Stralbourg ,  qui  n'a  point  examiné  ces  traduc- 
tions avec  moins  de  févérité.  Le  luffirage  aùtentique 
d'un  corps  auflî  refpectabie  peut  être  regarde  com- 
me une  efpéce  d'adoption. 
Atolls?* de  c*  £e  nouvel  Auteur,  dont  je  viens  de  parler,  a 
donné  une  connoirTance  lùfnTante  du  Droit  public 
Germanique  qui  fe  trouve  renfermé  dans  les  Capi- 
tulations ,  ainfi  je  me  contenterai  d'y  renvoyer  le 
Lecteur.  Mais  je  ne  crois  pas  pouvoir  me  difpenfer 
de  retracer  en  peu  de  mots  le  iyftême  du  gouverne- 
ment de  l'Empire ,  Se  de  Élire  voir  l'origine  Se  les 
progrès  de  fes  principales  Conilitutions.  Je  ferai  en- 
fuite  les  obfer varions  que  je  crois  néceflàires  pour 
faciliter  l'ufage  de  cette  Concordance  :  Se  je  finirai 
par  quelques  remarques  fur  la  traduction. 
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Le  Corps  Germanique  eft  compofé  d'un  Chef  DivifiJderE*. 
Se  de  plufieurs  Membres.  Les  Membres  peuvent  être 
partagés  en  quatre  Ordres  différents.  L'Empereur , 
eft  par  fà  dignité  Chef  de  l'Empire ,  &  Membre  de 
l'Empire  par  rapport  à  fes  pays  héréditaires ,  lorf- 
<ju  il  poflede  des  biens  dans  l'Empire.  Les  Electeurs 
forment  le  premier  Ordre  :  les  Princes,  les  Prélats, 
les  Comtes  &  quelques  Barons,  le  fécond  :  les  Vil- 
les Impériales,  le  troifiéme  :  Se  la  NoblelTe  immé- 
idiate  le  quatrième  Se  dernier. 

La  voix  de  l'Empereur,  comme  Chef,  vaut  L'Emfwcuf, 
feule  autant  que  les  voix  réunies  de  tous  les  autres 
ZVlembres  votants  de  l'Empire ,  Se  les  A  r  r  e  s  t  é  St 
d'Empire  formés  par  le  concours  de  ces  Mem- 
bres ,  ne  prennent  force  de  Loi  ,  que  lorfqu'ils 
font  revêtus  de  fon  approbation.  L'Empire  ne  peut 
rien  faire  fans  lui  ;  mais  il  ne  peut  auffi  rien  faire 
fans  le  concours  des  Etats,  à  l'exception  de  quel- 
ques points  qui  font  réfervés  à  lui  feul ,  Se  qui  com- 
pofent  ce  qu'on  appelle  les  Reservats  de  l'Empe-    R^femu  do 
reur.  Il  feroit  difficile  ,  Se  peut  -  être  même  allez  mpereur' 
inutile  d'en  faire  1  enumération ,  Se  je  crois  qu'il  fu£ 
fit  d'obferver  que  tous  les  points  qui  ne  font  point 
compris  dans  les  Capitulations ,  font  réfervés  à  la 
dilpofition  de  l'Empereur,  feul. 

Le  premier  ,  le  fécond  Se  le  troifiéme  Ordre    Coiiqjei  ia 
de  l'Empire,  font  diftribués  en  trois  Collèges,  ce-  Itmp,rc' 
lui  des  Electeurs ,  celui  des  Princes  Se  celui  des 
Villes.  Ces  trois  Collèges  renferment  tous  les  Etats 
•de  l'Empire. 
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On  appelle  Etat  de  l'Empire  ,  celui  qui  a  voix 
Se  féance  à  la  Diète ,  qui  pofféde  des  biens  immé- 
diats, qui  contribue  aux  Charges  d'Empire,  Se  qui 
eft  en  conféquence  inferit  dans  la  matricule. 

Toutes  ces  conditions  n'étoient  point  autrefois 
requifes  :  la  voix  &  féance  fuffifoit.  La  voix  &  fëan- 
ce  eft  bien  encore  aujourd'hui  le  caractère  diftinclif 
d'un  Etat  d'Empire  :  mais  cette  prérogative  qui  étoit 
autrefois  attachée  à  la  perfonne>  eft  aujourd'hui  at- 
tachée à  la  glèbe.  Un  Prince,  un  Comte  nouvelle* 
ment  promu,  doit  avoir  des  biens  proportionnés  à 
fà  dignité  ,  Se  fe  faire  inferire  dan*  la  matricule.  S'il 
obtient  diipenfe  pour  les  biens  immédiats ,  ce  n'eft 
qu'à  condition  d'en  acquérir  dans  la  fuite.  Il  faut 
aufll  qu'il  obtienne  le  confentement  formel  du  Col- 
lège Se  Banc  dans  lequel  il  doit  être  admis*  La  fa- 
cilité avec  laquelle  l'Empereur  Ferdinand  II.  di£« 
tribuoit  les  dignités  de  Prince  Se  de  Comte ,  don- 
na lieu  à  cette  nouvelle  Conftitution  ,  &  aux  clau- 
fès  inférées  pour  la  première  fois  dans  la  Capitu- 
lation de  Ferdinand  III.  augmentées  confidérable- 
ment  dans  celle  de  Ferdinand  IV.  &  continuées 
dans  les  Capitulations  poftérieures  avec  quelques* 
additions.  * 

Le  premier  Collège  de  l'Empire  eft  compofé  des1 
neuf  Electeurs,  dont  trois  Eccléfiaftiques ,  les  Ar- 
chevêques de  Mayence ,  de  Trêves  Se  de  Cologne  r 
Se  fix  Séculiers,  le  Roi  de  Bohême  ,  le  Duc  de 


*  V.  la  i".  Capitulation  harmonique,  pag.  114.  la  1'.  pag.  7.  Se  la  jc.  p*g>  6* 
i&R.  L  $.  5.  Ce  trait  peut  doanei  une  idée  de  l'utilité  de  la  Concordance. 

Bavière,* 
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Bavière ,  le  Duc  de  Saxe  Roi  de  Pologne ,  le  Mar- 
grave de  Brandebourg  Roi  de  Prufle  ,  le  Comte- 
Palatin  du  Rhin ,  le  Duc  <le  Brunfwich  -  Lunebourg 
(de  la  branche  de  Hanovre. 

Les  Electeurs  pofledent  detems  immémorial  les 
grandes  Charges ,  ou  Archi-Offices  de  l'Empire. 

Les  trois  Electeurs  Eccléfiaftiques  font  Archi-  f^^&ces 
.Chanceliers  :  le  Roi  de  Bohême  eft  Archi-Echanibn  : 
le  Duc  de  Bavière  ,  Archi-Sénéchal  :  le  Duc  de  Sa* 
xe ,  Archi-Maréchal  :  le  Margrave  de  Brandebourg, 
Archi-Chambellan  :  le  Comte-Palatin  du  Rhin ,  Ar- 
£hi-Tré(brier,  Charge  créée  en  16$ i.  le  Duc  d'Ha- 
novre conferve  le  titre  d'Archi-Tréforier ,  qu'il  avoic 
obtenu  lors  de  la  profcription  de  l'Electeur  Palatin, 
en  attendant  qu'il  /bit  pourvu  d'un  Archi  Office  con- 
venable. *  On  a  déjà  inutilement propofë  ceux  d'Ar- 
chi-Connétable,  d'Archi-Maître  des  Poftes,  d'Ar- 
jchi-Ecuyer ,  &  d'Archi-porte-Banniere. 

Le  Collège  des  Electeurs  n'eft  établi  par  aucune  OrïgineJuCoi- 
loi.  Les  Elections  fe  faifoient  anciennement  avec  le~lé8c  câond* 
concours  de  tous  les  Ordres  de  l'Empire  :  mais  les 
grands  Officiers  avoient  toujours  beaucoup  plus  d'au- 
torité que  les  autres  Etats  dans  les  Aflemblées.  Leur 
préfence  néceuaire  aux  Elections,  les  prérogatives 
attachées  à  leurs  Charges, #leur  dfcnnoient  au  moins 
le  droit  de  propofer  le  fujet  qui  de  voit  être  élu ,  Se 
leur  facilitoient  les  moyens  d'entraîner  les  fufrrages. 
Jlss'attribuerent  peu-à-peu  le  droit  exclufif  d'Elec- 
tion, fans  oppofition  de  la  part  des  autres  Etats  ^ 

$  V.  la  y.  Partie  de  la  ire.  Cap ttul.  hitmoni^ae ,  pag.  14.  Art*  III.  §.  y. 
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plus  occupés ,  particulièrement  dans  des  tems  de 
troubles ,  de  leur  propre  sûreté  que  du  maintien 
de  leurs  droits.  Il  eft  fait  pour  la  première  fois  men- 
tion exprelTe  de  ce  droit  des  Electeurs ,  dans  un 
décret  de  l'Empereur  Louis  de  Bavière ,  donné  dans 
la  Diète  de  Francfort  en  Tannée  1339.  On  voit 
qu'ils  en  étoientdéja  en  pofleflion  par  un  long  Ufa- 
ge ,  lorfqu'il  leur  fut  confirmé  légalement  Se  irré- 
vocablement par  la  Bulle  d'Or  de  l'Empereur  Char- 
les IV. 

;t<\?ji<g"s;e.  Le  fécond  Collège  eft  compofé  des  Princes,  des 
cimteiaErois1  Pf<^ats  >  des  Com tes  Se  de  quelques  Barons,  avec 
roi».  différence,  que  les  Princes  Se  les  Prélats  opi- 
nent par  perfonnes  Viritim  ,  Se  les  Comtes  Se  Barons 
Curahm,  par  Claffes,  ou  par  Bancs,  parce  quilsfont 
affis  dans  le  Confeil  des  Princes  fur  quatre  Bancs ,  Se 
chaque  Banc  a  une  voix.  Ils  n'avoient  anciennement 
que  deux  Bancs ,  celui  deWetteravie  Se  celui  de  Soua- 
be  :  ils  en  ont  obtenu  deux  autres ,  celui  de  Franconie 
en  1641.  &  celui  de  Weftphalie  en  i6y4. 

i  fs  villes impe-  Les  Yilles  Impériales  forment  le  troifiéme  Col- 
runes,  jc.  coiic-    f  t  r 

gC ,  3*.  Odre.  iege  de  1  Empire  ,  Se  le  partagent  en  deux  Bancs  , 
celui  du  Rhin  Se  celui  de  Souabe  ;  mais  chaque  Ville 
a  fa  voix. 

LaNobic/Teim-  La  Noblefïè  irrfmédiate  qui  forme  le  cinquième 
jenaie.  4e,  Or-  £  dernier  Ordre  de  l'Empire  ,  eft  partagée  en  trois 
Cercles ,  celui  de  Souabe  ,  celui  de  Franconie  ,  Se 
celui  du  Rhin,  Se  chaque  Cercle  en  différents  can- 
tons. Elle  jouilfoit  autrefois  de  la  qualité  d'Etat 
d'Empire ,  mais  elle  a  perdu  depuis  long-tems  cette 
prérogative  ;  elle  a  julqu  ici  inutilement  difputé  la 
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préféance  aux  Villes  Impériales ,  *  Se  demandé  trois 
voix  à  la  Diéce,  une  pour  chacun  defes  Cercles. 

Tous  les  Etats  de  l'Empire  font  égaux  entre  eux  >  Tous  les  Et«s 
en  ce  qu'ils  exercent  tous  collectivement  la  puiflan-  SÇgS5'nec0r 
ce  fouveraine.  Lafouveraineté  derEmpireréfide  dans 
la  Diète.  Elle  en  réunit  tous  les  attributs.  L'Empe-  forme  des  déii- 

r  i  •         r    i   r    '  i*  j   • 1/   héntlon*  «*e  la 

reur  y  propole  les  matières  lur  leiqueiles  on  doit  dé-  DUte. 
libérer.  Elles  font  portées  Se  dilcutées  leparément 
dans  les  trois  Collèges.  Les  deux  premiers,  qui  s'ap- 
pellent les  deux  ha.uts  Collèges  ,  titre  qu'ils  ont 
acquis  par  iucceflion  de  tems,  malgré  Toppolition 
du  troiHéme ,  fe  communiquent  leurs  délibérations 
par  la  voye  de  .la  Relation  &  Corrélation,  Se  en- 
voyent  enluireleur  Arresté  au  Collège  des  Villes, 
lefquelles  n'ont  pas  pu  jufquici  obtenir  d'être  ad- 
mifes  à  la  Relation  ^Corrélation  avec  les  deux  hauts 
Collèges.  Les  voix  font  balottées  dans  les  trois  Col- 
lèges, jufqu'à  ce  qu'on  fbit  parvenu  à  former  un 

CONCLUSUM  COMMUNE   OU  ÀRRBSTÉ-d'EmPIRB  ,  à 

l'unanimité  ou  à  la  pluralité  des  voix  fuivanr  lana?- 
ture  des  affaires.  Cet  Arrêté  eft  préfenté  à  l'Empe- 
reur ,  Se  lorfqu'ii  y  donne  Ton  approbation  ,ii  prend 
force  de  Loi  fous  le  nom  de  Décret- d'Empire.  Décret-d'Empue 

Lorlque  la  Diète  fè  fépare,  onrafTemble  tous  les» 
Décrets  émanéspendant  la  tenue  delà  Diète,  &  on 
en  forme  un  Recés-d'Empire.  C'eilainfi  que  le  Re^  RecMEmpii*. 
cès  de  1654.  appellé  le  dernier  Recès,.  Recessus.  Dernier  Red*. 

*  La  difpute  pour  la  préféance  entre  la  Nobleffe  immédiate  Se  let  Villes  Impé- 
riales, commencée  en  1619,  n'eft  point  encore  décidée,  Je  place  la  Noblefle  au 
cinquième  Ordre  de  l'Empire  ,  afin  de  mettre  de  fuite  les  trois.  Collèges  &  les 
Membres  votants  de  l'Empire ,  &  parce  qu'elle  n'eft  nommée  dans  la  Capitulation 
de  Ferdinand  IV.  pour  la  première  fois,  (  V.  partie  irc.  Art  III.  pag.  a  j.  )  qu'après 
tous  le»  Etats,  *  enfuite  le plus  louvent  entre  deux patenthèlêt. 

b  ij 
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kovïsstmus  ,  (  parce  que  la  Diète  qui  Ta  fuîvie  në 
s'eft  point  féparée  depuis  l'année  1663.)  renferme 
le  Traité  de  Weftphalie ,  &  plufieurs  autres  Confti- 
tutions. 

Vicef  inhéranti     L'inégalité  de  puilîance  Se  la  diverfité  de  Reli- 

au  Corp»  Germa-     .  ri         •  rr  j  •  i 

nique.  gions ,  iont  des  vices  allez  ordinaires  dans  tout  gou- 

vernement mixte ,  Se  particulièrement  inhérants  au 
law-frE^ire^  Corps  Germanique.  Tous  les  Etats  de  l'Empire  font 
égaux  en  ce  qu'ils  participent  tous  à  la  (ôuveraineté; 
mais  il  s'en  faut  bien  que  cette  même  égalité  le 
trouve  entre  eux  par  rapport  à  leurs  facultés  Se  à 
leurs  puiflanceSr 
Prééminence  des  Le  Collège  Electoral  a ,  (ans  contredit ,  la  pré- 
éminence fur  tous  les  autres  Etats  de  l'Empire.  Les 
Archi-OfEces  qu'ils  pofTédent,  le  droit  exclufif  d'é- 
lire l'Empereur ,  la  préféance  de  leurs  Ambaflâdeurs 
{ïir  les  Princes  en  perfonne  y  prérogative  qu'ils  ont 
jufqu'ici  confervée  malgré  i'oppofition  des  Princes  , 
les  titres  magnifiques  de  Membres  les  plus  intimes  , 
Se  de  Colonnes  capitales  du  Saint-Empire ,  qu'ils 
ont  reçus  dans  la  Bulle  d'Or ,  Se  qui  leur  ont  été 
confervés  dans  toutes  les  Capitulations ,  &  plufieurs 
autres  privilèges ,  leur  alTûrent  inconteflablemenc 
cette  prééminence, 
inégalité  entre  Ces  avantages  font  communs  à  tous  les  Electeurs, 
Cependant  on  peut  appercevoir  entre  eux  des  tra- 
ces de  cette  même  inégalité  qui  fe  trouve  entre  tous- 
les  Etats  de  l'Empire. 
Avantages duRoî  Le  Roî  de  Pruflè ,  qui  sreft  acquis  la  plus  haute 
truilc'  confidération  dans  l'Empire  Se  dans  toute  l'Europe, 
par  Tes  qualités  perfonneiles,  par.  le  nombre  Se  la 
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valeur  de  fes  troupes ,  &  par  le  bon  état  de  fes  finan- 
ces, peut-être  regardé  comme  un  point  d'appui  pour 
le  maintien  de  la  liberté  du  Corps  Germanique ,  Se 
pour  le  fbutien  de  l'équilibre  intérieur  de  i'Emp 


Dire. 


Le  Directoire  que  les  Proteftants  appellent  Evan-  Avantages  du  Roi 
Gelique,  donne  au  Roi  de  Pologne  un  grand  crédit  dciolo*nc* 
dans  le  parti  Proteftant.  Il  partage  le  Vicariat  de 
l'Empire  avec  les  Electeurs  de  Bavière  &  Palatin.  Il 
régit  pendant  les  interrégnes ,  les  Provinces  qui  fui- 
vent  le  droit  Saxon ,  &  l'Electeur  de  Bavière  alter- 
nativement *  avec  l'Electeur  Palatin ,  celles  qui  fui-* 
vent  le  Droit  Franconien* 

Dans  le  Collège  des  Princes ,  ceux  des  anciennes  incité  eut* 
Marfons  ont  un  avantage  confidérable  fur  ceux  qui  u*?tiaç**' 
font  nouvellement  créés.  Leur  puiflànce  augmente 
auflî  à  proportion  de  l'étendue  de  leurs  pays.  Depuis 
que  la  voix  &  féance  eft  attachée  à  la  glèbe,  plus  un 
Prince  a  de  pays  immédiats,  plus  il  a  de  voix  à  la 
Diète,  plus  il  participe  à  lafouveraineté  de  l'Empire. 

Dans  ce  même  Collège ,  on  ne  peut  refufer  la 
prééminence  à  l'Archiduc  d'Autriche  qui  en  partage 
le  directoire  avec  TEvêque  de  Saltzbourg, 

Les  vertus  qui  portèrent  Rodolphe  de  Hablbourg    Avantage*  «te 
fur  le  trône  Impérial ,  &  qui  méritèrent  à  fa  poftérité  SdSÏ? duc  d  Au" 
cette  longue  fuite  d'Empereurs  r  ont  auflî  procuré  à 
la  Maifon  d'Autriche  des  privilèges  particuliers,  Se 
une  puilTance  bien  fiipérieure  à  celle  de  tous  les 
autres  Etats. 

■  ■ 

*  Les  démêlés  au  fujet  du*  Vicariat ,  encre  les  Electeurs  de  Bavière  &  Palatin , 
commences  en  i<5»4  furent  accommodés  en  i7i4.  les  deux  Heâeurs  convinrent 
,  d'exercer  le  Vicariat  en  commun,  lis  font  convenus  depuis  de  l'exercer  alternaùve- 
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Privilèges  Je  la  I/Arçtichic  <ï Autriche  eft  Confèiller  né  de  1- Em- 
2f  "  a  Aulri*  *****  &  l'on  ne  peu*  rien  6i*e  fans  fa  participation. 

Il  eft  exemt  de  toutes  les  Charges  d'Empire ,  lui  Se 
(on  pays  „  Se  cependant  l'Empire  lui  doit  fecours  Se 
protection.  Il  eft  ainfi  Membre  de  l'Empire  pour  le 
bénéfice ,  &  il  ne  l'eft  point  pour  les  Charges.  U 
n'eft  point  obligé  d'aller  demander  ttnveftiture  de 
fjbs  pays ,  on  doit  la  lui  offrir ,  Se  il  la  reçoit  dans  fon 
territoire»  L'Empereur  ne  peut  pas  corriger  les  abus 
dans  les  pays  de  la  dépendance.  Ses  Sujets  ne  peu- 
vent point  être  cités  enjuftice  hors  de  leur  pays.  Il  n'y 
a  point  d'appel  des  Sentences  de  fès  Tribunaux.  Il 
peut  donner  retraite,  à  un,  banni ,  à  la  charge  néan- 
moins de  taire  rendre  juftice  au  demandeur  ;  mais  un. 
banni  d'Autriche  ne  peut  -  être  relevé  de  £bn  ban. 
qu'en.  Autriche  même.  Il  établit  à  fon  gré  de  nou- 
veaux péages  dans  tous  Tes  pays,  Upeut  créer  des 
Comtes,,  des  Barons ,  des  Nobles,  ce  qui ,  dans  le 
refte  de  l'Allemagne ,  n'appartient  qu'au  Chef  de 
lfJÇ mpire.  Il  eft  maître  de  comparoître  aux  Diètes  ou 
de  s'en-  abfentej*.  Enfin.,  l'Empire  ne  peut  avoir  ni 
acquérir  aucuftfîef  dans  Tes  pays ,  ni  aucun  droit  à  fes. 
pofleffions*;  &  en  conféquence ,  au  défaut  des  mâles 
Upeut  les  faire  paflèr  aux  femmes,  Se  au  défaut  des 
femmes ,  la  dernière  peut  en  difpofer  en  faveur  de 
qui  il  lui  plaît, 

On  voit  par  ce  détail  que  cet.  objet  mérite  une  at- 
tention particulière  de  la  part  des  Etats ,  Se  qu'ils 
doivent  apporter  tous  leurs  foins  pour  faire  modi- 
fier Se  reftraindre  des  privilèges  qui  ,  joints  à  la 
fituation  Se  à  l'étendue  des  pays  de  l'Archiduc , 
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tendent  à  former  dans  le  fein  même  de  l'Allema- 
gne comme  une  République  particulière  indépen- 
dante ,  Se  à  faper  par  les  fondemens  la  liberté  de 
l'Empire.  • 

C'eft  à  cette  inégalité  de  puhTance  Se  à  la  diver-  %j£$£oU 
fité  de  Religion  ,  que  plufieurs  Loîx  de  l'Empire 
doivent  leur  origine. 

Lorfque  les  Empereurs  Carlovingiens  eurent  per- 
du la  Couronne  Impériale  par  la  foiblelTe  de  leur 
gouvernement ,  les  Allemands  qui  placèrent  Con- 
rad I.  fur  le  trône,  refp estèrent  moins  l'autorité  d'un 
Chef  électif ,  que  celle  de  leurs  anciens  Souverains. 
Ils  fe  rendirent  héréditaires  les  Offices  Se  les  Gou- 
vernemens  qu'ils  ne  tenoient  originairement  que  de 
la  conceflion  du  Prince.  Les  Etats  puuTants  oppri- 
mèrent les  plus  foibles.  Toutes  les  querelles  fe  dé- 
cidoient  par  la  voye  des  armes.  On  ne  connohToit 
que  le  droit  du  plus  fort. 

Les  Evêques  entreprirent  de  remédier  à  ces  dé-  sTrévc&paix«ja 
fbrdres ,  Se  jetterent  les  premiers  fondements  de  la  mier  fondement 
paix  publique.  Ils  firent  agréer  aux  Etats  une  Confti-  J  paJ*  pubh": 
tution  qui  fut  publiée  fous  le  nom  de  Trêve  et  Paix 
du  Seigneur,  par  laquelle  on  convenoit  de  s'abfte- 
nir  pendant  un  certain  tems,  particulièrement  les 
jours  de  Fêtes ,  Se  pendant  le  Carême ,  de  tous  duels, 
meurtres,  dévaftations  Se  Actes  d'hoftilité.  Les  Em- 
pereurs confirmèrent  fuccelîivcment  cette  Confti- 
tution  ,  mais  elle  ne  fut  jamais  bien  exactement  ob- 
fervée ,  &  lors  du  grand  interrégne ,  l'Allemagne 
plus  que  jamais  déchirée  de  troubles  inteftins  ,  ne 
trouva  de  remède  à  fès  maux  que  dans  la  prudence 
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&  l'activité  du  Comte  de  Hab (bourg.  Rodolphe 
placé  fur  le  trône  par  Ton  mérite  perfbnnel ,  juftifia 
le  choix  qu'on  avoit  fait  de  lui.  Il  renouvella  &  pro- 
rogea la  paix  publique,  Se  rétablit  le  bon  ordre  dans 
l'Empire.  Ses  liiccefleurs  fiiivirent  fon  exemple.  Ma- 
ximilien  I.  .eut  enfin  la  gloire  de  mettre  la  dernière 
main  à  cette  fameufe  Conftitution. 
Accroîffementi     L'Empire  fut  ainfl  principalement  redevable  de  Ùl 

?rid«!ilf°adAu*  tranquillité  aux  Empereurs.de  la  Maifon  d'Autriche^ 
mais  ces  mêmes  Empereurs,  en  /occupant  du  bien 
public ,  ne  furent  pas  moins  attentifs  à  l'établiflèmenc 
de  leur  famille.  Rodolphe  donna  à  ion  fils  Albert 
l'inveftiture  de  tous  les  fiefs  d'Empire  vacants,  &  le 
laiflâ  après  fa  mort,  en  e*tat  de  difputer  l'Empire  à 
celui  que  les  Princes  avoient  choifi  pour  lui  fuccé- 
der.*  Albert  fe  fit  élire  après  avoir  tué  de  fa  propre 
main  dans  une  bataille  Adolphe  de  NafTau.  Il  ne  put 
pas  cependant  tranfmettre  â  fes  enfants  la  dignité 
Impériale,  un  régne  très -court  ne  lui  permit  pas 
d'exécuter  tous  fes  projets  ,  mais  il  augmenta  confi- 
dérablement  leur  puiûance.  Les  richeûes  des  Ducs 
d'Autriche  leur  procurèrent  de  grandes  alliances  qui 
étendirent  encore  leurs  domaines.  Ils  obtinrent  fuo 
çefîîvement  de  divers  Empereurs,  ces  privilèges  fin- 
guliers  dont  on  vient  de  voir  rénumération.  Ils  pri- 

séincederAr-  rent  le  titre  d'Archiduc  ,  &  feance  fiir  le  banc  des 
Princes  Eccléfiaftiques,  craignant  peut-être  de  trou- 
ver de  l'oppofition  pour  la  préféance  fijr  celui  des 
Princes  Séculiers. 

Albert  II.  remonta  fur  le  trône  Impérial  en  l'an- 
née 1438.  &  le  tranfmit  à  fa  poftérité.  La  dignité 

Impériale 
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Impériale  devint  alors  comme  héréditaire  dans  la 
Maifon  d'Autriche.  Cette  Maifon  étoit  déjà  parve-  Origine  deiCa- 
nue  à  un  tel  degré  de  puiflànce  lors  de  l'Election  de  pKttiac,on,• 
Charlequint ,  que  les  Etats  en  conçurent  de  l'om- 
brage, Se  craignirent  de  fe  voir  afïervis  par  ceux 
mêmes  de  qui  ils  avoient  reçu  tant  de  bienfaits.  Ils 
crurent  devoir  mettre  des  bornes  à  l'ambition  d'un 
Prince  capable  de  former  de  grands  projets ,  Se  qui 
avoit  la  force  en  main  pour  les  exécuter.  Les  Elec- 
teurs rédigerenten  forme  de  loi,  le  ferment  que  cha- 
que Empereur  avoit  accoutumé  de  faire  à  (on  Elec- 
tion. On  donna  à  cette  Loi  le  nom  de  Capitula-  dSmfàwîcLoT. 
tion,  parce  qu'elle  fut  divifée  en  Articles  ou  Cha- 
pitres. 

François  L  Roi  de  France  s'étoit  mis  fur  les  rangs  François  i.  Roi 
pour  obtenir  la  Couronne  Impériale.  Il  avoit  quel-  ic  Fnaçu 
ques  voix  dans  le  Collège  Electoral ,  Se  fi  le  Corps 
Germanique  avoit  pû  efpérer  qu'un  Monarque  ab- 
fblu  dans  fbn  Royaume,  voulût  accepter  une  puiflàn- 
ce  limitée  dans  l'Empire  ,  il  l'auroit  peut-être  em- 
porté fur  fbn  rival. 

Charles  accepta  fans  héfiter  toutes  les  conditions 
qui  lui  furent  propofées.  Il  figna  la  Capitulation. 
L'Ufage  s'en  eft introduit.  Tous  fes fuccefTeurs  ont,- 
comme  lui ,  figné  ce  qui  leur  a  été  chaque  fois  préfenté 
par  les  Electeurs ,  Se  prefque  tous  y  ont  également 
contrevenu.  C'eft  ce  qui  fait  que  cet  Acte  très-court 
dans  fon  origine ,  fait  aujourd'hui  la  grofTeur  d'un  vo- 
lume ,  Se  l'on  peut  regarder  les  Capitulations ,  en  y 
joignant  les  griefs  non  admis  Se  réfervés  par  des  pro- 
teftations,  comme  une  efpéce  de  procès- verbal  des 
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entreprifes  faites  en  différents  tems  fur  la  liberté  du 
.  Corps  Germanique ,  puifque  les  augmentations  ont 
prefque  toujours  été  occafionnées  par  les  contraven- 
tions du  régne  précédent.  J'en  donnerai  ailleurs 
quelques  exemples. 

faS'ïeRdJion!  paix  publique  avoit  apporté  quelque  remède  à 
l'inégalité  de  puifïànce  dans  l'Empire.  Les  troubles 
caufés  par  la  diverfitédelentimensiurles  dogmes  de 
l'églife ,  donnèrent  naiflance  à  la  Paix  de  Religion. 

Charlequint  avoit  fait  inutilement  tous  fes  efforts 
pour  arrêter  les  progrès  étonnans  des  innovations  de 
Luther.  Plufieurs  Edits  émanés  des  Diètes  de  Vor- 
mesen  1521.  &  de  Spire  en  1526.  Se  152p.  n'a- 
voient  pu  contenter  les  parti  fans  de  nouvelles  er- 
reurs, quoique,  par  le  dernier,  on  eûtftatué,  que 
perfbnne  ne  feroit  inquiété  fur  le  fait  de  Religion. 
Les  Luthériens  s'aflemblerent  à  Smalcalde  en  l'an- 
née 1^30.  fe  liguèrent,  firent  des  proteftations  con- 
Proteifcnu.  tre  l'Edit  de  1529.  &  prirent  de-là  le  nom  de  Pro- 
testants. Ils  préfenterent  l'année  fui  vante  à  l'Em- 
pereur leur  profeflion  de  foi  dans  la  Diète  d'Aug£- 

Confeffiond'Au-  bourg,c'eft,  ce  qui  s'appelle  la  Confession  d'Augs- 
bourg.  Ils  déclarèrent  en  meme-tems  ,  qu  ils  n  cn- 
treroient  en  délibération  fur  aucune  affaire  d'Empire, 
jufqu'à  ce  qu'on  eût  folidement  établi  la  liberté  de 
confeience.  On  reprit  les  négociations  à  Suinfurt  en 
1  y  3  2.  &  elles  furent  terminées  la  même  année  à  Nu- 
renberg.  L'accord  fut  fait,  &  depuis  confirmé  par 
divers  Recès- d'Empire ,  &  particulièrement  par  le 
Traité  de  Cadam  en  l'année  1534.*  La  ligue  de 

*  Le  Traité  de  Cadam  ou  Cadau,  Transactio  Cad  amen  sis,  entre  Fer  duiandl. 
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Smalcalde  fut  renouvellée  en  i J  3  y . en  préfence  des  r.iÇUe  de  Smai- 
AmbaÛadeurs  de  France  &  d'Angleterre.  Charles  g* 
entreprit  de  la  rompre,  &  il  y  réuffit.  Jean  Frédéric  roniPue- 
Electeur  de  Saxe  &  Philippe  Landgrave  de  Heflè  , 
Chefs  de  la  confédération ,  furent  déclarés  ennemis 
de  l'Empire ,  Se  proferits.  L'Eleclorat  de  Saxe  fut 
donné  au  Duc  Maurice  de  Saxe  ,  la  paix  de  Nuren- 
berg  fut  abolie,  les  Proteftants  furent  partout  op- 
primés. 

Ces  coups  d'autorité  allarmerent  les  puiflances  ,  soulèvement  du 
mêmes  Catholiques.  On  foupçonnoit  depuis  long-  3°ttsaXeEletuCr 
tems  l'Empereur  de  cacher  de  grands  deueins  fous  r 

Empereur. 

on  zélé  apparent  de  Religion.  Maurice,  qu'il  venoit 
d'élever  à  la  dignité  Electorale  ,  s'apperçut  bientôt 
du  danger  qui  le  menaçoit,  lui ,  touj  le  parti  protêt 
tant,  &  même  tout  l'Empire.  Le  fouvenir  d'un  bien- 
fait encore  tout  récent,  ne  put  éteindre  en  lui  l'a- 
mour de  la  liberté.  Il  fit  un  Traité  avec  Henri  IL  II  traite  avec 
Roi  de  France ,  dans  lequel  entrèrent  plufieurs  Prin-  HennII# 
ces  de  l'Empire.  Il  attaqua  l'Empereur ,  Se  lui  de- 
manda les  armes  à  la  main  le  rétabliuement  de  la 
paix  de  Religion.  Ferdinand  L  Roi  des  Romains  fe 
porta  pour  médiateur ,  &  traita  avec  Maurice  au  nom 
de  l'Empereur.  On  sfaiTembla  d'abord  à  Lintz ,  en- 
fuite  à  Paflau  en  Tannée  1 5  y  2.  où  il  fut  arrêté ,  «  que 
»  déformais  perfonne  ne  leroit  troublé  ni  molefté 
»  pour  caufè  de  Religion ,  Se  que  ce  qui  feroit,  danf 

&  Jean  Frédéric  Eleâeur  de  Saxe  &  le  Landgrave  de  Heue,  eft  date  du  Lundi  après 
la  Saint  Jean  de  l'année  m  uJ  Oe  fut  par  ce  Traité  que  la  Maùon  d'Autriche  i 


le  Duché  de  Wirtenberg  ,  dont  elle  n'a  plus  que  l'expectative ,  qui  lui  eft  même  au- 
jourd'hui contefté£.  V.  le*  notes  de  M.  de  Spon  fur  la  Capitulation  de  Charles  VII. 
pag.  460.  la  ville  de  CatUm  en  Bohème  eft  peuconfidcrable,  * 
<jut parce  Traité.  *  " 

•  * 

Cl) 
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»  l'e/pace  de  fix  mois ,  décidé  en  la  Diète  pour  ter- 
»  miner  à  l'amiable  tous  les  démêlés  de  Religion  , 
»  fur  lavis  de  tous  les  Etats  de  l'Empire ,  Se  avec 
»  l'intervention  de  l'Empereur ,  feroit  &  demeure- 
Traité  de  Paffau.  »  roit  ferme  Se  ilable  à  toujours.  »  C'eft  ce  qu'on  ap- 
paix  de  Religion.  pelle  le  Xraité  de  pASSAt, ,  quj  fervit  de  bafe  à  la 

Paix  de  Religion  conclue  dans  la  Diète  d'Aug- 
Ibourg  en  l'année  ifJJ. 
ConAhurio»""6  ^es  Proteftants  furent  alors  entièrement  fouftraits 
à  l'autorité  du  Pape  ;  on  leur  accorda  pleine  &  en- 
tière liberté  de  confeience ,  mais  à  condition  qu'il 
n'y  auroit  que  deux  Religions  dans  l'Empire ,  la  Ca- 

Jo"Cïîniftcornî  tno^c[lie-Romame  &  la  Proteftante.  Les  Calviniftes, 
avec  qjetUnuïé-  qui  s'accordent  aufli  peu  avec  les  Luthériens  qu'avec 
les  Catholiques  A  ont  formé  une  troifiéme  Religion 
dans  l'Empire  ;  mais  ils  n'en  ont  obtenu  le  libre  exer- 
cice, par  le  Traité  de  Weftphalie,  qu'à  condition 
qu'ils  ne  feront  qu'un  Corps  avec  les  Luthériens  > 
Se  qu'ils  feront  tous  compris  fous  le  nom  de  Pro- 
testants OU  de  CEUX  QUI  SUIVENT  LA  CONFESSION 
générale.  ,  A 

D  AUGSBOURG. 

L'Empire  étant  aînlî ,  en  quelque  forte ,  délivré 
des  troubles  caufès  par  l'inégalité  de  puifîânce ,  Se 
par  la  diverfité  de  Religion,  on  donna  à  la  première 

Paix  profane.  Conllitution  lenom  de  Paix  profane  ,  pour  la  diftin- 
guer  de  celle  qui  concernoitles  affaires  de  Religion. 
Elles  furent  comprifes  l'une  Se  l'autre  fous  le  nom 

Paixpubii^ne.  de  Paix  publique,  Se  l'on  publia  des  Loix  pénales 

Ordonnance  d'e-  COFltTC  les  infracteurs  fous  le  nom  d'ORDONNANCE 

xéawcm.  0U  REGLEMENT  D'EXECUTION. 

La  tranquillité  régna  dans  l'Empire  pendant 
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quelques  années  ;  mais  une  claufe  inférée  dans  la 
Paix  de  Religion,  fous  le  nom  de  Réservât  Eccle-  £^^at  E<dfrî 
siastique  ,  ralluma  bientôt  le  feu  de  la  difcorde.  Il 
étoit  die  qu'un  Bénéficier  ,  de  quelque  Ordre*  qu'il 
fut,  qui  abandonneront  la  Religion  Catholique  pour 
embralTer  la  Religion  Proteftante,  feroit  privé  de 
tous  les  Bénéfices.  Les  Proteftants  ne  pouvoient 
fouffrir  cette  claufe ,  &  ne  cherchoient  qu'une  occa* 
fion  favorable  pour  obtenir  au  moin»  la  réciprocité.  - 
L'ouverture  de  la  fucceflion  de  Berg  &  Juliers  dis- 
putée entre  plufieurs  Prétendants ,  &  que  l'Empe- 
reur vouloir  mettre  en  féqueftre  *  ,  leur  mit  lesj  ai* 
mes  à  la  main ,  Se  fut  une  dès  premières  caufes  de  la  G 
guerre,  quine  fut  terminée  qu'au  bout  de  trente  ans  an*. ■  m  e  Î<K 
par  la  Paix  de  Westfhalïe.  Je  ne  parle  point  des  ph££  dc  W<f^ 
autres  événements  qui  allumèrent  &  entretinrent  fi 
long-tems  cette  guerre  fatale  :  de  l'entreprife  mak 
heureufede  FredericV.  Electeur  Palatin  fur  le  Royau- 
me de  Bohême  en  1610.  fuivie  de  là  profcription  le 
7.  Janvier  1623.  &  du  rétabliflèment  de  fon  fils,  Char- 
les-Louis en  1648.  ni  de  ce  fameux  Edht  de  resti- 
tution, publié  à  Vienne  le  6.  Mars  1629.  pallié  par 
la  paix  de  Prague  le  30.  Mai  163  5.  abrogé  par  la  paix 
de.Wcfl:phaiie;  Edit  par  lequel  Ferdinand  II.  vou* 
loit  obliger  les  Proteftants  à  reftituer  tous  les  biens 

• 

*  Le  dernier  Duc  de  Gères;  Berg  A  Juliers  memmten  itfoo.-Ies  prétendant*  à  fa 
fucceflîon  furent,  le*  branches  Krncftinc  &  Albertine  de  la  M»  de  Saxe  » Tk  leâeuf 
de  Brandebourg  &  le  Comte  Palatin  de  Neubourg.  Ces  deux  derniers  Ce  mirent 
en  poffeflion,  «  le  Jifputerent  cur;  droits  par  les  armes.  Il  fut  dit  par  le  Traité  tié 
Wenphaiie ,  <pte  les  Prétendants  porteraient  leurs  conteftations  «n  juftice  réglée. 
Cependant  Brandebourg  Se  Palatin  réitèrent  en  pofleflïon  ,  &  firent  entre  eux  plu- 
fieurs  Traités  de  partage ,  dont  le  dernier  du  mois  de  Septembre  it66.  fubfîfte  encore 
aujourd'hui.  L'klecreur  de  Brandebourg  a-  le  Duché  de  élevés  ,  les  Comtés  de  1* 
Marc*  &  Ratenibeig  j  l'Elcflcui  Paiauji ,  Us  Dudxrs  de  Julien  &  d*  Berg. 

Cil] 
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Eccléiîafliqucs  dont  ils  s'étoient  emparés  depuis  k 
paix  de  Religion  en  ijfj.  Ces  faits  appartiennent 
à  l'Hiftoire ,  Se  ils  me  feroient  d'ailleurs  fortir  des 
bornes  que  je  me  fuis  preferites  dans  ce  Difcours. 

Le  Traité  de  Weftphalie,  ligné  à  Munfter  Se  Ofna- 
bruck  le  f^.  Oclobre  1 648.  par  l'Empereur,  les  Etats 
<le  l'Empire  &  les  puilfances  co-pacilcentes,  mit  la 
dernière  main  à  la  pacification  de  l'Empire. 

1  u*x  STcft*  ^es  ^tats  rcconno*ur'ant  ^es  avantages  qu'ils  avoient 
plJuï  c  c  "  retirés  dans  tous  les  tems ,  Se  particulièrement  dans 
cette  occafion,  des  fecours  des  Rois  de  France,  dé- 
férèrent à  Louis  le  Grand  Se  à  fes  fucceffeurs ,  la  ga- 
rantie de  ce  fameux  Traité,  Se  les  rendirent  comme 
dépofitaires  du  plus  précieux  monument  de  leur 
liberté. 

<ieiTLoï.uulat,on  C'eft  aînfî  que  les  Etats  ont  pris  depuis  long-temç, 
les  précautions  les  plus  lages  pour  le  maintien  de 
leur  liberté,  Se  pour  entretenir  le  bon  ordre  Se  la 
tranquillité  dans  l'Empire. 

Paix  publiée.  La  J*aix  publique  ou  profane  a  défendu  les  voyes 
de  fait,  Se  ordonné  aux  Etats  de  porter  leurs  démê- 
lés devant  les  Tribunaux  de  l'Empire. 

p..ix  de  Religion.  £a  pAIX  DE  Religion  ,  a  mis  fin  aux  troubles  que  la 
diverfité  de  Religion  avoit  excités  dans  l'Empire ,  Se 
y  a  établi  une  égalité  parfaite  entre  les  Catholiques 
&les  Proteftants.  Ils  font  tous  également  fous  la  pro- 
tection des  Loix  &  fous  celle  de  l'Empereur ,  qui  ne 
doit  pas  favorifer  une  Religion  plus  que  l'autre. 

pufe* de  La  Paix  de  Westphalie  ,  conclue  fous  les  auf- 

pices  de  Louis  XIII.  Se  de  Louis  XIV.  a  fait  rentrer 
les  Etats  dans  tous  leurs  droits. 
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Le  principal  objet  delà  Capitulation  Impériale  Capi«i»rioa. 
eft  d'aflùrer  l'obfervation  des  Loix ,  &  de  fixer  la 
balance  du  pouvoir  entre  le  Chef  &  les  Membres 
de  l'Empire. 

Je  n'ai  fait  que  parcourir,  comme  je  me  l'étois 
propofé,  les  principales  Constitutions  de  l'Empire  ; 
mais  je  crois  devoir  m'étendre  un  peu  plus  fur  la  Ca- 
pitulation ,  qui  eft  aujourd'hui  le  principal  objet  de 
mon  travail;  Loi  fmguliere,  &  dont  on  ne  voit  d'e-  ^^Jj0 
xemple  en  aucun  autre  pays  :  Loi  qui  prefcrit  au 
Chef  élû  du  Corps  Germanique  les  régies  de  fbn 
gouvernement,  &  qui  reftraint  fon  autorité  dans  de 
juftes  bornes  :  Loi  qui  eft  comme  le  précis  de  toutes 
les  autres ,  qui  les  renferme  toutes ,  &  qui  refte  en 
vigueur  pendant  tout  le  tems  de  la  Régence  d'un 
Empereur,  &  pendant  l'interrègne  qui  peut  la  fuivre  : 
Loi  que  les  Confeillers-Impériaux  &  les  Tribunaux 
fuprêmes  de  l'Empire ,  doivent  avoir  continuelle- 
ment fous  les  yeux  :  Loi  enfin  fur  laquelle  font  efTen- 
tiellement  fondés  le  repos  &  la  libegté  du  Corps 
Germanique ,  &  qui  ne  peut  pas  être  indifférente 
aux  miniftres  d'un  Prince  garant  de  cette  liberté,  Se 
qui  préfère  au  vain  titre  de  Conquérant  la  gloire  de 
donner  la  paix  à  l'Europe. 

Les  contraventions  tant  de  fois  faites  aux  Capitu-  . Lw  «wwmn- 

«     .  r  •  •  «•.»/•*         tioni  ne  dérogent 

lations ,  ont  fait  croire  que  cette  Loi  n  étoit  qu  une  pwntàiaLoi. 
formalité ,  &  qu'un  Empereur  placé  fur  le  trône , 
pouvoit ,  la  force  en  main  ,  manquer  à  fes  engage- 
ments les  plus  folemnels.  Si  cette  maxime  s'eft  vé- 
rifiée dans  de  certains  tems,  il  eft  à  préfïimer  que 
dans  des  tems  plus  favorables,  laforce  ne  l'emportera 
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point  fur  les  Loix ,  Se  que  lequilibre  intérieur  de 
l'Empire ,  plus  que  jamais  affermi  par  la  concurrence 
de  deux  Maifons  illuftres ,  ainfi  que  par  les  fecours 
Se  la  modération  des  Princes  voifins ,  ne  fouffrira 
plus  déformais  aucune  atteinte. 
Ca^Sbnpcr-  DePuis  4ue  Charlequint,  pour  les  raifons  qu'on 
petudie.  a  déjà  rapportées  ,  eût  figné  la  Capitulation ,  les  Elec- 
teurs eurent  foin  de  faire  figner  un  pareil  Acte  à 
chacun  de  les  fiiccefleurs ,  Se  d'y  faire  toujours,  fùi- 
vant  les  occurrences, quelques  augmentations  :  mais 
les  Etats  crurent  s'appercevoir  que  le  Collège  des 
Electeurs  s'attachoit  principalement  dans  ces  aug- 
mentations, à  fon  intérêt  particulier,  Se  négligeoic 
celui  des  deux  autres  Collèges.  Ils  avoient  pluîîeurs 
fois  propofé  leurs  griefs ,  fans  pouvoir  en  obtenir  le 
redre/fement.  Ils  avoient  néanmoins  lahTé  les  Elec- 
teurs, pendant  plus  de  cent  ans,  rédiger  feuls  la  Ca- 

Îûtulation ,  lorfque  quelques  Ecrits  répandus  en  AU 
emagne,  les  réveillèrent  de  cette  efpéce  d'alTou*- 

i>iiTement  :  ïL  repréfenterent,  lors  de  l'Election  de 
'Empereur  Matthias,  qu'une  Loi  qui  intéreffoit  tout 
l'Empire,  devoitêtre  faite  avec  le  concours  de  tous 
les  Etats.  Les  Electeurs  en  appelierent  à  la  preferip^ 
tion  ,  Se  prétendirent  qu'un  Ufage  non  interrompu 
pendant  plus  d'un  fiécle ,  rendoit  leur  droit  incon- 
testable. Cependant  après  de  longs  débats  que  quel- 
ques puiifances  intéreffées  eurent  grand  foin  d'en- 
tretenir ,  fans  pouvoir  néanmoins  empêcher  les  Etats 
d'obtenir  à  chaque  Election  quelque  nouvelle  çlaufe 
favorable ,  les  deux  hauts-Collèges  convinrent  enfin 
d'un  projet  de  Capitulation  perpétuelle, 

c'eft-à-dire, 
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fc'eft-à-dirc ,  d'une  Capitulation  qui  feroit  fîgnée  par 
-chaque  Empereur  lors  de  fbn  Election.  On  ajouta 
qu'on  pourroit ,  (uivant  les  occurrences ,  y  faire  des 
augmentations.  Les  Electeurs  veulent  le  réfèrver  ce 
droit  qu'on  appelle,  Jus  adcaptttdandi ,  les  Princes  & 
Etats  prétendent  au  contraire,  que  ces  augmenta- 
tions ne  doivent  pas  être  faites  fans  leur  participa- 
tion ,  c'eft  ce  qui  divife  encore  aujourd'hui  les  deux 
hauts-Collèges. 

Le  projet  de  Capitulation  perpétuelle  porté  à  la  Capitulation  per- 
dictature  au  mois  de  Juillet  171 1.  fervit  de  baie  à  la  faapiMiaiiondJ 
Capitulation  de  Charles  VI.  &  ce  fut  alors  qu'on  vit  Charlet  VL 
dans  cet  Acte  des  augmentations  confidérables. 
L'ordre  des  matières  y  fut  totalement  interverti. 

On  a  eu  foin,  dans  les  trois  dernières  Capitula-  p^frlmpT 
tions ,  d'obliger  l'Empereur  à  reprendre  inceflam-  ,eur  de„kjr.c  ter- 

flur-    •  •         J         I    TW       J     PT?       •        miner  l  afhire  de 

ment,  &  taire  terminer  dans  la  Diète  de  1  Empire,  1»  capnuiatio. 
l'affaire  de  la  Capitulation  perpétuelle*;  mais  on  p"p  PeWc' 
doute,  peut-être  avec  raifon,  qu'on  puiflè  y  réuflîr 
entièrement.  La  Capitulation  peut  être  perpétuelle, 
quant  à  de  certains  points  généraux  qui  ne  changent 
point ,  comme  la  protection  de  l'Eglife ,  les  préro»  [JP^'1"*  rao< 
gatives  des  Electeurs ,  la  défenfe  de  rendre  l'Empire   *  7  Ku  ' 
héréditaire,  &  autres  pareils.  Mais  quelque  atten- 
tion qu'on  puiiTe  apporter  à  la  rédaction  de  cette. 
Loi,  il  eft  impoflible  de  prévoir  tous  les  cas  qui 
euvent  furvenir  dans  un  gouvernement  tel  que  ce-r 
ui  du  Corps  Germanique. 
Il  en  eû  de  même  de  toutes  les  Loix  fondamentales  ToatCï  ,cs  Lor 


f 

li 


*  Vf  la  1".  CapituUtioa  harmonique  ,  part.  II  Art.  xxx.  pag.  1*4.  &  put.  III, 
art,  id.  f.  ».  pag.  txj. 
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de  l'Empire  fujet-  de  l'Empire*  On  entend  ordinairement  par  Loix  fom- 
Miauxvanarioju.  DAmentales  ,  des  Loix  qui  doivent  toujours  fubfifter 
fans  altération.  Les  Loix  d'Empire  qu'on  appelle 
Fondamentales ,  font  au  contraire  continuellement 
fujettes  à  être  changées  &  améliorées. 

La  Bulle  d'Or  (ubfiftera  toujours ,  parce  qu'elle 
allure  la  prééminence  des  Electeurs.  Mais  la  plûpart 
de  Tes  dilpofitions  ont  d'ailleurs  été  modifiées  ou 
Extenfions  de  u  changées.  Par  cette  Loi ,  le  nombre  des  Electeurs 
t,  ^        ^e  k«en  pUbjjc  a  fajt  créer  ur<  huitième 

Electorat  :  on  a  voulu  attribuer  la  création  du  neu- 
vième à  des  vûes  particulières.  * 

La  paix  de  Weftphalie  fubfiftera  toujours ,  parce 
que  les  privilèges  des  Etats  y  font  confirmés  ,  &  les 
Tmerprétarion»  différends  de  Religion  pacifiés.  C'eft  pour  cette  rai- 
lùiT*  e      fbn  que  ce  Traité  a  été  pris  pour  bafe  de  tous  les 
Traités  poftérieurs  ,  dans  lefquels  néanmoins  il  a 
fbuffert  quelques  changements ,  Se  interprétations. 
La  Capitulation     §j  toutes  les  Loix  de  l'Empire  font ,  par  leur  na-» 

plus  fujette  aux  -l'a 

changements  qU';  ture  fujettes  a  des  changements ,  il  n  eit  pas  extraor- 
autre  m.  jjnajre  que  |a  Capitulation  en  foit  plus  fufceptible 
qu'aucune  autre ,  lurtout  depuis  que  tous  les  Etats  de 
l'Empire  concourent  à  la  rédaction  de  cette  Loi.  Ils 
s'aflemblent,  lors  d'une  Election ,  dans  leurs  Collé- 
ou  a™  ges  refpectifs.  Ils  y  font  leurs  obfervations  fur  la 

*  On  (çait  que  la  création  du  neuvième  Eleâorat  rencontra  beaucoup  d'oppofi- 
tionj  de  la  part  des  électeurs  qui  (e  plaignoient  de  cette  augmentation  ,  &  de  la  part 
des  Princes  qui  voyoient  avec  peine  un  Membre  puiCant  forrir  de  leur  Collège.  En 
effet ,  le  nouvel  Eleâeur  créé  en  1 691,  ne  fat  admis  dans  le  Collège  Electoral  que  le 
7.  Septembre  170Ï.  &  non  p.- s  en  1711.  comme  il  eft  dit  dans  le  nouvel  Abrégé  Chro- 
nologique de  l'Hiftoire  de  France  :  ce  qui  eft  apparemment  une  faute"  d'impreflion. 
Le  Y  oi  de  Bohème ,  exclus  depuis  long-tems  des  Afiemblées  de  l'Empire ,  fut  réad- 
mis le  meme  jour  dans  le  Collège  Fleâoral ,  &  alla  tout  de  fuite  prendre  fa  place  » 
comme  rentrant  en  pofleflion  d'un  ancien  droit-,  au  lieu  que  lu  nouvel  Eleâeur  fut 
inAallc  avec  Ici  céièmçaies  accoûrumées. 
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Nouvelle  Capitulation ,  Se  ils  les  préfentent  aux  c^uutï•lw,,,, 
Electeurs.  Celles  qui  font  acceptées  par  le  Collège 
Electoral ,  forment  les  augmentations  qu'on  apper- 
§oit  dans  la  Concordance ,  celles  qui  font  rejettées, 
font  la  matière  de  nouveaux  griefs ,  qui  doivent  être 
de  nouveau  propofés  lors  d'une  nouvelle  Election. 

Les  Etats,  profitant  des  conjonctures ,  ontfaifdes  aam'^cSe'î?"* 
augmentations  très-confidérabies  à  la  Capitulation  cta*lcsVU' 
de  l'Empereur  Charles  VII.  Elles  ont  été  confer- 
vées,  &  même  étendues  dans  celle  de  l'Empereur 
actuellement  régnant ,  &  elles  ont  reflraint  fon  au- 
torité dans  des  bornes  très-étroites ,  fans  néanmoins 
déroger  en  rien  à  la  dignité  Se  à  laMajefté  Impériale.  n^^*Jjjf} 
tes  prérogatives  de  l'Empereur  lui  font  toujours  i?  Majâc  impc, 
çonlervees  :  mais  il  ne  peut  pas  oublier  qu  il  n  elt 
que  le  Chef  des  Etats,  qui  partagent  avec  lui  la  fou- 
yeraineté  de  l'Empire. 

La  connoiflânee  -exacte  de  la  forme  du  gouverne-,  Laconnoiflanc* 
ment  de  l'Empire  ,  paroît  également  intéreflânte  £  F  Fmpirc,  pac 
pour  toutes  les  Puiflânces  de  l'Europe  ,  Se  cet  in-  leîLo,x* 
t;érêt  doit  néceflâirement  augmenter  à  proportion  des  - 
forces  de  chaque  Prince ,  qui  le  mettent  en  état  d'in- 
fluer plus  ou  moins  dans  les  affaires  de  l'Empire.  On  pcrclJ* 
rje  peut  acquérir  cette  connoiûance  que  par  celle' 


des  Loix ,  Se  la  connoiflânee  des  Loix  dépend  abfo- 
lument  de  celle  de  la  Capitulation.  Envain  cher- 
çheroit-on  dans  les  diverfes  Constitutions  ,  les  di£ 
pofitions  de  la  Loi ,  fi  l'on  n'examinoit  en  même 
tems  dans  les  Capitulations ,  les  divers  retranche^ 
ments,  modifications  Se  extenfions  qui  y  ont  été  faits, 
Çe  font  ces  confidérations  qui  m'ont  principalement  Nouvcllcî  raifo» 
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pour  le*  donner  engagé  à  entreprendre  la*  traduction  littérale ,  8à 
îoncoSÎ  '  &  concordance  générale  de  toutes  les  Capitulations. 

Régies  généra-  ^a  fidélité ,  la  néceflité  de  rendre  tout  l'efprit  de 
luaC  *°n  texte  >  ^  de  Par°ître  foi-même  original ,  font 
des  régies  communes  pour  toutes  fortes  de  traduc- 
tions ,  &  c'eft  Tobfervation  de  ces  régies  qui  fera 
paffer  àla  poftérité  ces  traductions  élégantes  en  profe 
2uS£Î35«T  de  PoPe  &  de  l'Anti-Lucrece.  Mais  outre  ces  régies 
générales  ,  il  y  en  a  de  particulières  pour  la  traduo* 
tion  d'un  Acte.  Il  faut  en  rendre  fcrupuleufement 
tous  les  mots,  &  leslailTer  dans  le  même  ordre  dans 
lequel  ils  ont  été  placés.  Régie  générale  pour  la  tra- 
duction de  toutes  fortes  d'Actes,  mais  principale- 
Vnwf^ ldS  menc  inviolable  pour  celle  des  Capitulations ,  dans 
C4  itmauons.,  lefquelles  les  Etats  fe  font  attachés  avec  foin  au  choix 
des  expreffions ,  &  à  l'arrangement  des  mots.  Le  dé- 
placement d'un  mot  ou  d'une  parcnthèfe  forme  quel- 
quefois un  grief,  ainfi  qu'on  le  peut  voir  dans  ceux 
que  j'ai  rapportés  àla  fin  de  la  féconde  partie  de  cette 
Concordance.  On  eft,  il  eft  vrai  ,  dans  un  Acte,  dif- 
penfé  de  cette  élégance  qu'on  exige  dans  les  autres 
traductions.  L'élégance ,  dans  la  traduction  d'un 
Acte,  c'eft  la  fidélité.  Mais  il  faut  fe  rendre  intelli- 
gible ,  &  fàns  perdre  le  fil  de  la  phrafe  ,  la  dégager 
de  l'obfcurité  alfez  ordinaire  dans  toutes  les  Loix , 
&  particulièrement  affectée  aux  Capitulations.  C'eft 
à  quoi  je  me  fuis  attaché  ,.&  comme  il  ne  m'appar- 
tient plus  de  faire  les  honneurs  d'un  Ouvrage  adopté 
par  une  Univerfité  célèbre ,  j'ofe  dire  avec  confiance 
que  j'y  ai  réutfi. 

Cependant ,  fi  quelque  perfonne  également  verfée 
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dans  la  connoiflance  des  deux  langues ,  vouloit  pren- 
dre la  peine  de  comparer  l'original  Se  la  copie ,  ÔC 
me  faire  part  de  fes  obfervations,  je  les  recevrais  • 
avecplaifir,  &  j'en  ferois  volontiers  ufàge,  après  les 
avoir  communiquées  à  l'Uni verlîté  de  Strafbourg,  à 
qui  je  dois  cette  déférence ,  Se  fàns  l'avis  de  laquelle 
je  ne  pourrois  rien  changer.  Si  mon  Libraire  avoic 
eu  des  caractères  Allemands ,  j'aurois  fait  imprimer 
le  texte  à  côté  de  la  traduction ,  pour  que  le  Lecteur 
tut  en  état  d'en  faire  plus  aifément  la  comparaifon. 

J'a  i  divifé  en  trois  parties  la  Concordance  géné-  ohCe^ont(ia 
raie  de  toutes  les  Capitulations ,  depuis  Se  compris  i*  cone- 
celle  de  l'Empereur  Charlequint ,  jufques  Se  compris 
celle  de  l'Empereur  François  I.  actuellement  ré- 
gnant. . 

La  première  partie  efl  en  entier  de  M.  Mûldener,& 
eft  regardée  en  Allemagne  comme  un  chef-d'œuvre. 
On  ne  peut  trop  admirer  l'art  avec  lequel  il  a  trouvé 
le  moyen  de  fondre  les  neuf  premières  Capitulations 
dans  celle  de  l'Empereur  Jofeph.  Il  a  féparé  les 
Préambules  Se  les  Conclufions ,  parce  que  les  diffé- 
rences qui  s'y  trouvent  auraient  fait  de  la  confufion. 
On  trouve  à  la  tête  de  chaque  Préambule,  les  dates 
de  la  naiûance,  de  l'Election  «Se  de  la  mort  de  cha- 
que Empereur.  Les  Sommaires  qui  font  au  commen- 
cement de  chaque  Article,  forment  la  Concordance* 
des  matières,  Se  les  différents  fîgnes  Se  caractères 
forment  celle  des  mots. 


a... 
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Explication  des  différents  fignes  &  caraBères. 
diHttîfcîeîS     C  E  qui  eft  écrit  comme  ces  mots ,  part,  i .  Art.  I.  pag. 

pendant  le  tems  de  cette  dignité ,  &c.  eft  de 

.1°.  Charlequint. 

Ferdinand  I.  eft  défigné  par  le  figne  (I). 
30.  Maximilien  II.  eft  défigné  par  le  figne  (M). 
40.  Rodolphe  II.  eft  défigné  par  le  figne  (  R  ). 
5°.  matthias;  eft  défigné  par  le  figne  (m). 
6*°.  Ferdinand  IL  eft  défigné  par  le  figne  (  IL  ). 
70.  Ferdinand  III.  eft  défigné  par  le  figne  (  IIL  ). 
.*».  Ferdinand  IV,  eft  défigné  par  le  figne  (  IV.  )♦ 
$°.  Leopold ,  eft  défigné  par  ce  figne  (  L  ) 
io°.  Jbreph,  eft  défigné  par  ces  caractères ,  part.  1.  pag. 

ai.  Art.  IL  qui  néanmoins,  quant  à  ce  qui  y 
•  eji  contenu  à  l'avantage  de  la  Couronne 

de  France ,  &C.  lefquels  marquent  les  augmenta- 
tions  faites  dans  la  Capitulation  de  cet  Empereur. 

'Ainfi  ce  qui  fe  trouve  fous  ce  figne  (  III.  )  a  été  inféré  pour 
la  première  fois  dans  la  Capitulation  de  Ferdinand  III.  Ce 
qui  eft  fous  le  figne  (  m  ) ,  eft  pour  la  première  fois  dans  la  Ca- 
pitulation de  matthias*  Le  figne  (  M  )  marque  une  addition' 
dans  la  Capitulation  de  Maximilien  IL  &  ainfi  des  autres. 

Dans  les  notes  qui  font  au  bas  des  pages ,  les  neuf  Empe- 
reurs prédécefleurs  de  Jofeph ,  font  défignés  par  les  fignes 
fiiivans. 

C.  V.  Charlequint. 

F.  I.   Ferdinand  I. 
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M.      Maximilien  IL 
R.      Rodolphe  IX. 
m.  matthias. 
F.  II.  Ferdinand  IL 
F.  III.  Ferdinand  lit 
F.  IV.  Ferdinand  IV. 
L.  Léopold. 

Lorfqu'on  y  voit  ces  lignes  F.  II.  F.  III.  F.  ÎV.  cela  fignt-* 
fie  Ferdinand  II.  Ferdinand  III.  ôc  Ferdinand  IV.  ce  qu'on 
a  mis  ainfi  pour  abréger. 

En  obfervant  ces  différens  figrles  6c  caractères ,  &  les  notes 
qui  font  à  la  marge  &  au  bas  des  pages ,  il  fera  facile  de  trou- 
ver dans  chaque  Article  de  la  Concordance,  ce  qui  appartient 
£  chaque  Capitulation  en  particulier. 

Un  exemple  fera  mieux  connoître  la  mécanique  de  cette 

"Concordance.  Je  le  tirerai  de  l'Article  II.  part,  i .  pag.  2 1 . 

Le  Sommaire  fera  d'abord  connoître  la  matière  qui  eft  trai-  ,  .Manjere  d'en 

*  fui  e  *ûge. 

tée  dans  cet  Article  >  &  la  note  marginale  apprend  que  cette 
même  matière  eft  traitée  dans  Charlequkit  &  Ferdinand  L 
Article  II.  dans  Maximilien  IL  Article  III.  êc  dans  l'Article 
IL  des  fept  autres  Capitulations. 

Pour  tirer  F  Article  IL  de  là  Capitulation  de  Charlequint,  £«mpit< 
il  ne  faut  lire  que*  ce  qui  eft  écrit  dans  le  caractère  qui  le  <té- 
figne  :  on  trouvera,  NOUS  devons  Se  VOlllonS  auffi 
»-— *  la  Bulle  d'Or ,  &C.  ce  qui  ne  feroit  point  de  fens* 
Mais  en  obfervant  le  renvoi  *.  6t  plus  bas  le  renvoi  on 
trouvera  ; 

Nous  devons  &  voulons  auffi  confirmer  <& 
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renouveller  les  fpécialement  fufrnentionnées  , 
Bulle  d'Or ,  Royale  Paix  publique  ,  &  autres 
Ordonnances  &  Loix  du  Saint-Empire,  Se,  fi 
befoin  eft ,  icelles  améliorer  avec  le  Confeil  de 
nos  Se  du  Saint-Empire  Electeurs ,  Princes  Se 
autres  Etats ,  chaque  fois  fuivant  que  la  fituation 
de  l'Empire  le  requerra. 

Pour  tirer  l'Article  II.  de  Ferdinand  I.  il  faut  lire  tout  ce 
qui  eft  de  Charlequint  fon  prédécefleur,  6c  ce  qui  eft  com- 
pris fous  fon  ligne  (  I  ) ,  en  paflant  ce  qui  eft  fous  les  fignes 
de  fes  fuccefleurs ,  6c  obfervant  comme  à  Charlequint  les  pe- 
tites lettres  qui  renvoyent  au  bas  des  pages ,  on  trouvera  t 

Article  h.  de  Nous  devons  6c  voulons  aufli ,  obferver  Se  maintenir 
constamment  ce  fermement  fpécialement  la  fufdite  Bul- 
le d'Or,  la  paix  dans  les  affaires  de  Religion  tir 
profanes,  auffila  Paix  publique,  enfemhle  le  main- 
tien dticelle,  qui,  dans  la  Diète  de  t Empire  te- 
nue dernièrement  à  Augfbourg  en  la  cinquante- 
cinquième  année,  a  été,  par  Nous  en  la  place  de 
SaMajeflé  Romaine  Impériale  notre  cher  frère  & 
Seigneur ,  auffipar  Nous-mêmes  &  tous  les  Etats, 
drejfée,  acceptée ,  re'digée-en-Recès  tir  améliorée, 
tir  m  mole/ter,  ou  bien  par  d'autres  laiffer  mo- 
le fier  perjonne  à  t  encontre,  &  confirmer  ôc  renouvel- 
ler les  Ordonnances  6c  Loix  du  Saint-Empire, entant  qu'el- 
lesfont  établies  dans  le  fufdit  Recès-de-l Empire 
accepté  à  Augfbourg  en  la  cinquante -cinquième 
année,  tir  quelles  n'y  font  point  contraires  y  &,  fi 

befoin 
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befoincft,  icelles  améliorer  avec  le  Confeil  de  Nos  ôc  de  l'Em- 
pire, Eleveurs,  Princes  6c  autres  Etats,  chaque  fois  fuiyant 
(jue  la  firuation  de  l'Empire  le  requerra. 

Pour  trouver  l'Article  III.  de  Maximilien  II.  en  obfervant:   A^r?  "•  *« 

«        a  .    /■  .   t  ~  .  Maximilien  II. 

les  mêmes  choies  que  ci-deflûs ,  c  eft-à-dire ,  en  lifant  feule-  ,  . 

.    .  _      ,      _  ,  Le  roeme  que  J© 

ment  ce  qui  eft  tous  les  lignes  de  fes  deux  prédécefleurs  Char-  pte****- 
lequint  fie  Ferdinand  I.  fous  lefien  (M),  6c  faifant  attention 
aux  renvois  du  petit  alphabet ,  on  trouvera  les  mêmes  chofes 
que  dans  fon  prédéceflèur  Ferdinand  I.  fans  aucun  change- 
ment. 

Je  crois  devoir  obferver,  que  j'ai  pris  le  Texte  de  lâ  Capi-  Original  auterv 
tujation  de  Maximilien  II.  dans  l'Exemplaire  que  Thulema-  Xoî deftS 
rius  a  tiré  des  archives  de  l'Ele£teur  Palatin,  6c  qu'il  a  publié  nU,,Cn 
à  la  fin  de  fon  ouvrage  fur  les  Bulles  en  général,  d'Or,  d'Ar- 
gent ,  de  Plomb  ôc  de  Cire ,  6c  particulièrement  fur  la  Bulle  N 
d'Or  de  l'Empereur  Charles  IV.  Cet  ouvrage  qui  eft  très- 
cftimé ,  eft  imprimé  à  Francfort  fur  le  Mein  en  i  $07.  in-fol. 
Les  Exemplaires  de  la  Capitulation  de  Maximilien  II.  qui  fe 
trouvent  dans  Galdaft,  dans  Carpzov,  dans  Limnoeus  & 
dans  d'autres  ColleOions ,  font  tous  défeûueux ,  celui-ci  eft  le 
feul  véritable. 

L'Article  IL  de  Rodolphe  II.  contient  aufli  les  mêmes   Artide  »• 

•.    f  1  Rodolphe  II. 

choies  que  dans  les  trois  précédentes  Capitulations. 

Dans  l'Article  II.  de  matthias ,  on  trouvera  les  mêmes  mots   Article  n.  ée 
que  dans  les  précédents,  avec  certe  augmentation  fous  fon 
ligne  (m)  pag.  22.  ligne  2.  aufli  répétée  &  confirmée 
dans  les  Recès-de-l'Empire  qui  s'en  font  enfui- 

•  e 
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vis,  &  dans  les  notes  fous  la  lettre  e.  le  mot  (auflî  ) 
ajouté. 

Article  II.  de  II  y  a  pareillement  peu  de  différence  dans  l'Article  II.  de 
Fddjwad  t     peniinand  jj.  \\     ie  Saint-Empire,comme  Charlcquint, 

au  lieu  que  fes  quatre  ptédéceffeurs  avoient  omis  le  mot 

Saint,  &  au  lieu  de  dke,  Electeurs ,  Princes  &  au- 
tres Etats  ,  il  dit  feulement ,  Electeurs  &  autres 

Etats,  omettant  le  mot,  Princes,  ce  qui  parut  aflez  im~ 
portant ,  quoique  le  mot ,  Etats,  renferme  tout ,  pour  en  de- 
mander la  reftitution.  On  ne  put  néanmoins  l'obtenir  que  dans 
la  Capitulation  de  Jofeph.  On  trouve ,  à  la  vérité ,  le  mot , 
Princes,  dans  quelques  Exemplaires  de  la  Capitulation  de 
Ferdinand  III.  mais  il  n'eft  point  dans  le  Texte  de  Mûldener 
que  j'ai  fuivi. 

Artiacle  H.  de  L'Article  II.  de  Ferdinand  III.  eft  tout  pareil  à  celui  de 
Ferdinand  II.  fon  prédéceffeur.  Il  n'en  eft  pas  de  même  des 
autres  Articles  de  laCapitulationde  cet  Empereur,oùil  fe  trouve 
des  augmentations  corrfidérables ,  occafionnées  par  les  contrat 
vendons  du  régne  précédent,particuliérementpar  la  quantité  dis 
Princes  &  de  Comtes  que  Ferdinand  II.  avoit  créés,ce  qui  avoir 
donné  lieu  à  cette  plaifanterie ,  bonne  ou  mauvaife ,  qu'on 

navoit  jamais  tant  vu  de  férénité  dans  l'Empire 

que  fous  le  régne  de  cet  Empereur,  faifant  allufion  au  titre  de 
Sereins  ,  que  les  Princes  obtinrent  fous  ce  même  régne.  On 
ne  leur  donnoit  aup  aravant  que  1  e  titre  de  Hoch-geboh  rn  e 
hautement  nés ,  que  Meflieurs  de  l*Univerfité  de  Strasbourg 
pnt  jugé  à  propos  de  rendre  par  Illuftriffimes.  Ils  n'ont  ob~ 
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tenu  le  troTS  de  Séf  énifïimes  >  &  les  Eccléfiaflîques  celui  de  ; 
Révérendiflîmes ,  au  lieu  de  Révérends,  que  lors  de 

££leâkm  de  Charles  VI.  ainfi  qu'on  le  voit  (Uns  le  Préam- 
bule 6c  dans  l'Article  II.  de  la  Capitulation  de  cet  Empereur , 
Partie  II.  pages  3.  ôc  14. 

L'Article  II.  de  Ferdinand  IV.  contient  des  augmentations  F^Jd  $t 
confidérables.  On  le  trouvera  en  fuivant  toujours  la  même 
méthode  ;  c'enVa^ire,  en  lifant  tout  ce  qui  eft  Tous  (on  figne 
(  IV.  ) ,  6c  fous  ceux  de  Tes  prédeceffeurs ,  6c  panant  ce  qui  eft 
de  Léopold  fous  le  figne  (  L  ) ,  6c  de  Jofeph  feul  écrit  ainfi  , 
qui  néanmoins ,  6cc.  pag.  ai. 

Voici  l'Article,  avec  les  augmentations  marquées,  comme 
dans  les  précédents ,  en  plus  gros  caractères. 

Nous  devons  6c  voulons  auffi  obferver  6c  maintenir  conftam- 
ment,  fermement  ^7*  inviolablement ,  la  Bulle  d'Or, 

avec  Vextenjion  fur  le  huitième  EUUorat  conte- 
nue dans  le  Traité  de  paix  générale  de  l'Empire  , 
conclu  à  Munfter  &  Qfnabrnck,  fuivant  la  te- 
neur du  fufdit  Traité  de  paix,  la  paix  dans  les  affaires 
de  Religion  6c  profanes,  la  Paix  publique,  enfemble  le  maintien 
d'icelle,  ainfi  qu'elle  a  été  dreflée ,  acceptée ,  rédigée-en-Re- 
cès,  6c  améliorée  dans  la  Diète  de  l'Empire  tenue  à  Aug- 
fbourg  en  l'année  iyjf.  aufli  répétée  6c  confirmée  dans  les 
Recès-de-l'Empire ,  qui  s'en  font  enfuivis  ;  mais  particu- 
lièrement le  fufdit  Traité  de  paix  de  Munfter  & 
Ofhabruck,&  le  Recès-d' exécution  de  Nuremberg, 
comme  aujji  tout  ce  qui  en  la* préfente  Diète  géné- 

*  Obfirrrct  iuu  le  Texte  la  note  foui  la  lettre  i. 
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raie  de  l'Empire  convoquée ,  en  vertu  du plufieurs 
fois  mentionné  Traité-de-paix  9  dans  la  Ville  du 
Saint  -  Empire  de  Ratifbonne  ,  a  été  rédigé  en 
Recès  &  conclu ,  &  ce  qui  >  pour  V entier  accom* 
pliffement  du  Traité-de-paix ,  pourroit  à-ï ave- 
nir être  agréé,  comme  fi  cela  étoit  inféré  mot  pour 
mot  dans  cette  Capitulation,  &  ne  molefter  performe 

à-l'encontre.  Audi  confirmer  &  renouveller  les  autres  Or- 
donnances &  Loix  du  Saint-Empire ,  entant  qu'elles  font  éta- 
blies dans  le  fuftlit  Recès-de-l'Empire ,  accepté  à  Augftourg 
en  l'année  &  qu'elles  ne  *  font  point  contraires  au 

plufieurs  fois  mentionné Traité-de-paix,  &  icelles 

améliorer  avec  le  Çonfeil  &  contentement  de  nos  &  du  Saint- 
Empire  Electeurs  5  &  autres  Etats,  chaque  fois  fuivant  que  la 
fituation  de  l'Empire  le  requerra.  Principalement  aujji 

punir  ,  ainfi  qu'il  convient ,  ceux  qui  entrepren- 
draient ou  pourroient  entreprendre  d'écrire  ou  de 
répandre  dans  le  public  quelques  imprimés  con- 
tre ledit  f  Traité-de-paix  ,&  la  paix  de  Religion 
y  confirmée ,  comme  un  lien  toujours  durable  en- 
tre le  Chef  &  les  Membres  ,  attendu  qu'on  ne 
tend  par-là  qu'à  femer  dans  l'Empire  la  fédition, 
la  divifwn,  la  méfiance  &  la  difcorde.  Cafter  les 
écrits  &  imprimés,  &  procéder,  comme  il  efl  dit 

^  ■  * 

»  OWêtver  dans  Je  Texte  I»  note  K 

%  Obferver  dans  le  Texte  la  note  i.  *  . .  .„ 

t  OMèrm  dans  le  Texte  la  note  k 
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$i-deffus,  avec févéritê ,  tant  contre  les  Auteurs 
que  contre  les  Complices.  *  Toutefois  pour  ce  qui 
concerne  ledit  Recès-a"  exécution  de  Nurenberg  , 
avec  réferve  du  fufdit  notre  cher  Oncle  fa  dilec- 
îion  VEleUeur  de  Brandebourg  ,  pour  reftitution 
pleine  &  réelle  de  la  Pomméranie  tdtérieure ,  & 
quau  défaut  dOcelle  le  $.  les  Postes  de  la 
Pomméranie  ultérieure,  Sec.  dudit  Recès- 
d* exécution ,  ne  doit  point  être  préjudiciable  à 
V Electeur  de  Brandebourg ,  ni  tourner  à-V avan- 
tage de  la  Reine  de  Suéde ,  laquelle  doit  ,  au  con- 
traire, ne  s* en  plus  fervir  déformais. 

L'Article  II.  de  Léopold,  fe  trouvera  en  faifant  les  mômes  Article  II.  ie 
pbfervations ,  &  eft  conçu  en  ces  termes  :  Léopold. 

Nous  devons  &  voulons  aufli  obferver  &  maintenir  cons- 
tamment ,  fermement  &  inviolablerrient,  la  Bulle  d'Or  avec 
l'extenfion  fur  le  huitième  Ele&orat ,  contenue  dans  le  Traité* 
de-paix  générale  conclû  à  M unfter  &  OftiabrucK ,  fuivant  la 
teneur  du  fufdit  Traité-de-paix ,  la  Paix  dans  les  affaires  de 
Religion  &  profanes ,  la  Paix  publique,  énfemble  le  maintien 
d'icelle  ,  ainfi  qu'elle  a  été  dreflee,  acceptée,  rédigée-en-r 
Recès,  &  améliorée  dans  la  Diète  de  l'Empire  tenue  à  Aug- 
(bourg  en  l'année  aufli  répétée  &  confirmée  dans  les 
Recès-de-l'Empire  qui  s'en  font  enfuivis  :  mais  particulière- 
ment le  fufdit  Traité-de-paix  deMunfter  &  OfnabrucK  ôcle 
Recèfrd'exécutiondc  Nurenberg  ;  comme  aufli spécialement 

*  Obfcryer  dut  le  Texte  la  note  I, 

en; 
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tout  ce  qui  en  la  précédente  Diète  de  V Empire  à  Rà+ 

tijbonne  a  été  rédigé  en  Recès  ôc  conclu  >  &  ce  qui  dans 

Us  Diètes  d'Empire  à-venir  pourroit  en  outre  être 

agréé  &  conclu  ,  comme  fi  cela  éroit  inféré  mot  pour  mot 
dans  cette  Capitulation ,  Ôc  ne  molefter  perfonne  à-l'encontre, 

auj/i  ne  point  permettre  *  qu'il  foit  agi  directe- 
ment ou  indirectement  contre  (Ordonnance  d'exé- 
cution inférée  dans  le  Recès-de-l 'Empire  de  l'an* 
née  i  j  5  5 .  Pareillement  devons  &  voulons  Nousx 

auffi  confirmer  Ôc  renouveller  les  autres  Ordonnances  6c  Leix 
du  Saint-Empire ,  entant  qu'elles  font  établies  dans  le  fufdifc 
Recès-de-l'Empire  accepté  à  Augfoourg  en  l'année  ijr  j.  & 
quelles  ne  fênt  point  contraires  au  plufieurs  fois  mentionné 
Traité-de-paix,  ôc  iceiles  améliorer  avec  le  Confeil  ôc  con-» 
fentement  de  nos  ôc  du  Saint-Empire  Elc£teurs  **  6c  autres 
Etats ,  chaque  fois  fuivant  que  la  fituation  de  l'Empire  le  re-* 
querra.  Principalement  aufli  punir  ainfi  qu'il  convient ,  ceux 
qui  entreprendroient  ou  pourroient  entreprendre  d'écrireou  de 
répandre  dans  le  public  quelques  imprimés  contre  le  ci-deûus 
mentionné  Traité-dé-paix,  Ôc  la  Paix  de  Religion  y  confirmée, 
comme  un  lien  toujours  durable  entre  le  Chef  Ôc  les  Membres^ 

&  les  Membres  entre  eux-mêmes,  attendu  qu'on  ne 

tend  pat-là  qu'à  femtr  dans  l'Empire  la  fôdition ,  la  divifion  , 
la  méfiance  ôc  la  difeorde  >  cailer  les  écrits  Ôc  imprimés ,  ôc 
procéder ,  comme  il  eû  dit  ci-dêflus,  avec  févérité ,  tant  contre 
les  Auteurs  que  contre  les  Complices,  aujji  rejetUr  9 

é 

■ 

*  Obferver  dans  le  Texte ,  part.  I.  pa g.  xi.  la  note  a. 
**.  Obfcrver  ibid.  la  note  t. 

,  ■  - 
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fuivant  la  teneur  du  ci-defjus  mentionné  *  Trair 
té-de-paix,  toutes  protestations  intervenues  à- 
ï encontre  du  Traité-de-paix,  quelque  nom  qu'el- 
les aient  &  de  quelque  part  quelles  viennent. 

En  lifant  de  faîte ,  fans  s'arrêter  aux  différents  fignes  &  ca-  hf^9  "!  ^ 
raûères ,  on  trouvera  l'Article  II.  êctous  les  autres  Articles 
de  la  Capitulation  de  l'Empereur  Jofeph ,  bafe  de  cette  pre- 
miere  partie  de  la  Capitulation  harmonique.  Mais  il  faut  tou* 
jours  faire  attention  à  ces  caraûères ,  qui  néanmoins  , 

&c.  pag.  21.  quen  aucuns  lieux,  &c.  pag.  22.  ér  ne 

permettre,  &c.  pag.  23.  qui  fervent  à  marquer  dans  toute 
cette  première  partie  de  la  Capitulation  harmonique ,  les  aug- 
mentations faites  à  la  Capitulation  de  l'Empereur  Jofeph. 

Telle  eft  la  mécanique  de  cette  Concordance  mgénieufe  miuX?** Silll 
de  M.  Mùldener.  J'ai  confervé,  par  refped  pour  l'Auteur ,  ^ilSS^ 
le  nom  de  Capitulation  Harmonique  qu'il  lui  a  donné, 
&  je  m'en  fuis  également  fervi  dans  les  deux  autres  parties  , 
qui  font  la  continuation  de  fon  Ouvrage.  Cette  expreflion  eft 
étrangère  à  notre  langue,  mais  elle  s'entend,  &  elle  rend 
peut-être  mieux  l'idée  de  l'Auteur  que  celle  de  Concordan- 
ce des  Capitulations.  On  peut,  en  fuivant  la  méthode 
que  je  viens  de  décrire ,  tirer  pareillement  de  chaque  Article 
îde  la  Capitulation  harmonique,  les  Articles  particuliers  des 
ncufprédéceffeurs  de  l'Empereur  Jofeph  défignés  à  la  marge 
du  Sommaire. 

J'avois  formé  le  deflein  de  faire  imprimer  la  traduction  que    Tradition  àc 

.    ,    .  .  chaque  Capitula- 

)  ai  laite  de  chaque  Capitulation  en  particulier  ;  mais  j  ai  cru  tjon  en  p,micu- 

*  OWërver  h  note*  nw 
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Raifon»  qui  ont  que  la  Concordance  de  Mûldener  fuffifoit  pour  donner  une 

empêché  Je 

faire  imprimer.    connouTance  très-exadte  des  dix  premières  Capitulations ,  & 
elle  a  d'ailleurs  cet  avantage ,  que  d'un  coup  d'oeil ,  on  peut  y 
foîa/eT u$pm  appercevoir  les  changemens  ôc  augmentations,  &  le  régne  fous 
(ura«co«rawn.  lequel  ils  ont  été  faits  :  changemens  d'autant  plus  intéreffants  , 
qu'ils  font  très-fouvent  fondés  fur  l'inobfervation  de  la  Loi. 
.   On  fait,  par  exemple,  jurer  à  Ferdinand  IV.  Part.  I.  Art.  I. 
Exemple*;     pag.  ip.  «  de  faire  rendre  la  juftice  au  pauvre  comme  au  riche, 

»  lans  difhndrion  de  perfonnes ,  état,  dignité  & 
»  Religions,  même  dans  les  affaires  concernant 
»  fes  propres  intérêts  &  ceux  de  fa  maifon.  » 

CepafTage  n'a  pas  befoin  de  Commentaire,  &  il  eft  à  ob-; 
ferver  que  l'Empereur  Ferdinand  III.  étoit  vivant ,  lorfque 
Ferdinand  IV.  fon  fils ,  qui  mourut  même  avant  lui ,  fut  élu 
Roi  des  Romains*  s 

Qn  voit  Part.  I.  Art.  VI.  pag.  3  4,  à  la  fin,  une  addition  dans 
la  Capitulation  de  Léopold  où  l'on  trouve  ces  mots  ;  «  doit 

»  aufïï  être  libre  aux  autres  Etats  de  l'Empire  de 
»  saffembler  un  chacun  par  Cercles  ou  par  Col- 
»  léges,  fans  empêchement,  aufïï  fouvent  que 
»  la  néceffité  &  leur  intérêt  le  requerrent,  &  de 
»  veiller  au  bien  de  leurs  affaires.  » 

On  peut  raifonnablement  penfer  que  fous  le  régne  de  Fer- 
dinand III.  les  Etats'avoient  été  gênés  dans  (eurs  Aflçmblées 
Collégiales  &  de  Cercle. 

Charlequint  &  tous  fes  fuccefleurs  avoient  juré,  Part.  I.  Art. 

XIII.  p.  47.  te  d'entretenir  la  paix  avec  les  PuûTan- 
»  ces  Chrétiennes  voifines.  »  On  ajoute  dans  la 

Capitulation 
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Capitulation  de  Charles  VI.  part.  II.  Art.  IV.  pag.  22.  «  ne 
»  donner  à  toutes  ces  Puijfances  aucun  lu  jet 
»  d'indûpofition  contre  l'Empire,  encore  moins 
»  impliquer  l'Empire  en  des  guerres  étrangères, 
»  mais  nous  abftenir  totalement  de  toute  àffifV. 
»  tance  d'où  il  pourroit  provenir  péril  &  dom- 
»  mage  à  l'Empire.  »  On  trouve  part.  III.  pag.  27.  Art. 

XV.  §.  7.  dans  les  deux  dernières  Capitulations  ,  une  nouvelle 
addition  tirée  de  la  Capitulation  perpétuelle,  part.  II.  pag.  2  j. 
Art.  IV.  &  conçue  en  ces  termes  :  «  Pareillement  de-» 
»  vons  &  voulons  Nous  ne  làire  aucune  levée 
»  de  troupes  dans  l'Empire,  fans  le  fiifdit  con- 
»  fentement  des  Electeurs,  Princes  &  Etats,  ni 
»  conduire  ou  faire  conduire  aucune  troupe  de 
»  guerre  dans  l'Empire.  Mais  fi,  à-l'encontre  du 
»  Traité-de-paix  de  Munfter  &  Ofiiabruck,une 
»  troupe  de  guerre  étrangère,  à  qui  que  ce  (bit 
»  qu  elle  appartînt ,  fous  quelque  couleur  Se 
»  prétexte  que  ce  pût  être,  étoit  conduite  dans 
»  du  au  travers  de  l'Empire ,  par  un  ou  plufieurs 
»  des  Etats  de  l'Empire,  Nous  voulons  le  ré- 
»  primer  avec  févérité,  repouffer  la  force  par  la 
»  force ,  &c.  » 

.  Je  ne  propoferai  point  mes  réflexions  fur  ces  paflages.  Tou- 
te perfonne  yerfée  dans  la  connoiflance  de  Thiftoire ,  qui  lira 
avec  attention  &  intérêt  le  texte  de  la  Loi ,  pourra  aifément  en 
taire  l'application.  H  feroit  également  inutile  de  donner  un 
plus  grand  nombre  de  citations.  On  peut  obferyer  les  mêmes 
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chofes  fia  chaque  addition  qu'il  eft  aifé  d'appercey  oir  au  moyeft 
de  la  Concordance. 
Partie,  La  féconde  partie  de  la  i w.  Capitulation  harmonique ,  con- 
tient la  Capitulation  dé  l'Empereur  Charles  VI.  accollée  & 
jcomparée  avec  le  dernier  Projet  de  Capitulation  perpétuelle  > 
&  concordée  avec  les  dix  premières  Capitulations. 
Fxpikatîon  des    j_a  Capitulation  perpétuelle  a  voit,  comme  je  l'ai  déjà  diti 

Bifl'crcnts  fignci  r  *    *  ,  , 

Rimait**.     fervi  de  bafe  à  la  Capitulation  de  Charles  VI*  L ordre  des 


y  étok  entièrement  changé.  La  Concordance  des 
mots  devenoit  impoffible.  M.  Mûldener  voulut  au  moins 
conferver  celle  des  matières,  &  imagina  ces  chifres  renfermés 
entre  deux  crochets  ,  qui  renvoyent  aux  Articles  de  la  Capi- 
tulation de  Jofeph  ,  bafe  de  la  ire.  Capitulation  harmonique. 
'Ainfi ,  par  exemple >  dans  r  Article  I.  de  Charles  VI.  ces  chi- 
fres (  I  ).  (  III  ).  (  XLIII  ).  marquent  que  les  matières  qui  les 
fuivent,  font  traitées  dans  le  Ier.  le  3  e.  le  43e.  Article  de  Jor 
feph  ;  &  en  confultant  l'endroit  cité ,  on  verra ,  au  moyen  des 
différents  fignes  &  caraaères,  dont  on  vient  de  donner  l'expia 
cation ,  fous  quel  régne  cette  matière  a  été  traitée  pour  la 
première  fois. 

Texte  de  Char-  Les  caraôères  différents ,  marquent  *  dans  le  texte  de  Char" 
les  VI.  les  augmentations  faites  à  fa  Capitulation,  &  tirées , 
JLa  plupart ,  du  projet  de  Capitulation  perpétuelle.. 

L'idée  d'accoler  les  deux  textes  de 
tuelle  &  de  Charles  VI.  eft  de  M.  le  Baron  de  Zech,  dan» 
l'ouvrage  qu'il  publia  en  171 3.  in-quarto,  fans  nom  d'Auteur  i 
fous  le  titre  de  Gegenwartiver  VerfaJJung^  &c.  Etat  PRESENT 
j>y  GOUVERNEMENT  IMPERIAL  EN  ALLEMAGNE,  AINSI  QU'IL 


Uî  VI. 
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EST  CONTENU  DANS   LA  CAPITULATION  DE  Sa  MAJESTÉ 

Romaine  Impériale  Charles  VI.  ôtc. 

Cet  Ouvrage  qui  eft  fort  eftimé,  renferme  aufli  un  grand 
«ombre  d'Actes ,  Mémoires  6c  documens  relatifs  à  la  Capitu- 
lation. 

■ 

J  ai  marqué  au  bas  des  pages ,  les  différences  de  la  Capitu- 
lation de  Jofcph  avec  celle  de  Charles  VI.  afin  de  rapprocher 
les  deux  Textes  autant  qu'il  étoit  pofïible. 

Dans  le  Texte  de  la  Capitulation  perpétuelle ,  les  paflages  p«p£ 
©mis  dans  la  Capitulation  de  Charles  VI.  font  écrits  en  plus  »«Ue- 
gros  caractères,  &  les  points  marquent  les  pafTages  de  Charles 
iVI.  ou  de  fes  prédécefTeurs  qui  ne  font  point  dans  la  Capitu- 
lation perpétuelle. 

J'ai  ajouté  à  la  fin  de  cette  féconde  Partie  les  Proteftations  Crîefi, 
&  Griefs  des  Princes ,  &  les  Monita  ou  Avis  des  Villes.  Ces 
pièces  font  traduites  avec  la  même  exactitude  que  le  Texte 
des  Capitulations ,  &  font  une  nouvelle  preuve  de  la  néceflité 
6c  de  la  pofTibilité  d'une  traduction  littérale.  On  peut  voir  aufli 
par  le  Préambule  des  Griefs  des  Princes,  Part.  II.  pag.  133. 
que  l'affaire  de  la  Capitulation  perpétuelle  eft  plus  avancée,  6c 
mérite  plus  d'attention  que  ne  le  croit  l'Auteur  du  nouveau 
Droit  public  Germanique.  Je  n'ai  point  traduit  tous  les 
Griefs  propofés  aux  deux  dernières  Elections,  parce  qu'ils  fe 
trouvent  raflemblés  par  extrait  dans  l'ouvrage  de  M.  le  Baron 
de  Spon ,  fur  la  Capitulation  de  Charles  VII.  impriméjà  Franc- 
fort fur  le  Mein  en  174.3.  en  un  vol.  in-40.  Il  les  a  apparem- 
ment tirés  des  ouvrages  publiés  par  M.  Mofer  fur  les  deux  der- 
nières Capitulations,  en  cinq  volumes  in-40.  U01S  ^ur  ce^e 
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de  Charles  VII.  &  deux  fur  celle  de  François  I.  où  les  Griefs 
font  rapportés  fort  au  long.  * 
j*.  Parue.        La  troifiéme  Partie  de  la  i re.  Capkul.  harm.  comprendla  Ca-. 

pitulation  du  feu  Empereur  Charles  VII.  &  celle  de  l'Empe-i 
reur  François  I.  actuellement  régnant ,  qui  en  fait  la  bafe. 

Ff£!^ïî.CCT  d°  G**  deux  Aûes  font  entiérement  femblables,  à  l'exception 
des_pauages  marqués  par  des  caractères  différents  aux  pages  1 1  • 
20.  &  2 1 .  ajoutés  ou  changés  dans  la  dernière  Capitulation. 

içAugmei>uûon»  Les  augmentations  de  la  Capitulation  de  Charles  VII.  qui 
font  très-cpnfidérables ,  font  en  plus  gros  caractères ,  comme 

pes  mots,  &  attendu  que ,  fuiyant ,  &c.  Part.  III.  pag. 

19.  Art.  ÏII.  i.  16.  Tout  le  refte  eft  de  Charles  VI.  dont  on 
peut  retrouver  la  Capitulation  entière ,  en  obfcrvant  les  note$ 
qui  font  au  bas  des  pages. 
Méthode  pour     Je  n'ai  point  mis  dans  cette  troifiéme  Partie  9  ces  chifres 

remonter  de  la 

demierc  Capitu-  placés  dans  la  féconde  entre  deux  crochets ,  pour  renvoyer  à 

lation  à  la  pre-  r  '  r  7 

niicre.  Ja  première ,  parce  que  les  Capitulations  de  Charles  VI.  dç 

Charles  VII.  &  de  François  I.  fe  fuivent  Article  par  Article. 
Ainfi  pour  fçavoir  de  quelle  manière  les  matières  contenues  , 
dans  un  Article  de  François  I.  font  traitées  dans  les  dix  pre- 
mières Capitulations  9  il  n'y  a  qu'à  çonfulter  le  même  Article 
de  Charles  VI.  &  par  le  moyen  des  Chifres  &  renvois  expli- 
qués ci-demis  }  on  remontera  jufqu'à  Charlequint ,  fi  les  mê- 
mes matières  font  traitées  dans  fa  Capitulation ,  finon ,  jufqu'à 
l'Empereur  qui  en  a  parlé  le  premier. 
Exemple.       Par  exemple  on  lit  Part.  III.  pag.  1 8.  Art.  III.  §.  i;.àlafin, 


»  Il  faut  obferver  que  M.  Spon  n'a  confetti  que  les  deux  premiers  Volumes  de 
Mofeo  1«  autres  font  pofterieurs  à  fon  ouvrage, 
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aujfl  ne  point  permettre  que  Us  Vicariats  &  les 
droits  Vieeux ,  enfemble  ce  qui  en  dépend,  f oient 
par  perfonne ,  dijputés ,  conteftés ,  &c. 

Si  l'on  veut  fçavoir  ce  qui  eft  dit  fur  cette  matière  dans  les 
Capitulations  précédentes ,  il  faut  chercher  dans  la  ae.  Partie 
l'Article  m.  de  Charles.  VI.  on  trouvera  *  pag.  1 8.  ces  mêmes 
mots ,  &  le  chifre  (  XXXV.  )  qui  renverra  au  3  ye.  Article  do 
la  première  Partie ,  où  les  mêmes  mots  fe  trouvent ,  pag.  p*. 
à  la  fin ,  &  le  figne  (  II.  )  qui  les  précède,  fera  connoître ,  q<te 
ce  pafTage  a  été  inféré  pour  la  première  fois  dans  la  Capitulation 
de  Ferdinand  II. 

> 

On  retrouvera  de  même  tous  les  autres  Articles. 

La  Capitulation  de  Charles  VII.  eft  Ja  première  qui  ait  été  *££*hiï^ 
diftinguée  légalement  par  des  paragraphes.  Cette  diftribution  c'ïatle,  »  "» 
a  été  coruervée  dans  la  Capitulation  de  François  I.  bafe  de 

■ 

cette  dernière  partie  de  la  Concordance ,  &  qu'on  peut  lire 
de  fuite ,  en  ne  s'arrêtant  point  aux  différents  cara&ères  ôc  aux 
notes  qui  font  au  bas  des  pages. 

Ta  1  eu  foin ,  dans  toutes  ces  traduOions ,  de  diftinguer  paf  ReBn"î;riir  h 
des  caractères  différents  les  mots  que  je  me  fuis  crû  obligé  t™^*»» 
d'ajouter.  Ainfi  dans  ce  partage  de  la  première  Partie,  Art, 
XV.  pag.      pour  aucun  Autre  quel  qu  îi  foit  que  :  i 

pour  la  patrie,  &C.  ces  mots  aucun  &  pour  ne  font  point 
dans  le  Texte  :  ainfi  que  dans  cet  autre  paflage  qui  finit  le  mê-; 
me  Article,  ou  contre  un  Etat  dudit  Empire.  Ces 
mots  contre  &  Empire ,  ne  font  point  non  plus  dans  le  Texte* 
.On  pourra  remarquer  la  même  chofe  dans  la  2e.  &  ?e.  Partie» 
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fans  qu'il  Toit  befoin  d'en  rapporter  d'autres  exemples. 
«ot^S-ifu*1     ^e       ren<^re  compte  de  deux  mots  que  j'ai  été  obligé  de 
forger ,  pour  rendre  tout  le  fens  du  Texte.  L'un  eft  celui  de 
pté-fcû  ,  pour  rendre  le  mot  Allemand ,  Pbrwiffen  , 
comme  dans  ce  partage ,  Part.  III.  pag.  $f.  Art.  V.  $.  9* 

aujfi  Nous-mêmes  ri  accorder  aucunes  exemptions 
ou  modérations  de  taxe  &  matricule ,  fans  le 
pré-fçu  &  consentement  des  Eleïïeurs>  Princes 
Etats. 

^Explication  de  ;Lorfque  la  Lcu  défend  à  l'Empereur  de  faire  une 
chofe  fàns  le  pré-fçû  des  Etats ,  il  eft  obligé  de  les 
avertir  long-tems  avant  que  d'y  procéder ,  enforte 
qu'ils  puirfent  s'afTetnbler  dans  leurs  Collèges  re£ 
peâifs,  former  leur  Conclusum  ou  Arrêté  par  le 
balotage  des  voix ,  &  obtenir  fa  ratification.  C'eft 
Ce  qui  eft  exprimé  par  ce  mot  Vorwissen,  lequel 
n'auroit  point  été  rendu  par  le  mot  François  parti- 
cipation, ni  par  aucun  autre  fynonyme.  De  plus ,  le 
mot  participation  eft  employé  ailleurs  pour  ren- 
dre un  autre  mot  Allemand. 
motXPA?ï?annd!  L'autre  mot  eft  celui  d'UsAGE ,  auquel  je  donne, 
ttEMo*»*M.  '  lorfqu  il  eft  ainfî  écrit  par  un  grand  U ,  une  autre  ligni- 
fication que  celle  qu'il  a  ordinairement.  Je  n'ai  point 
trouvé  d'autre  manière  de  rendre  le  mot  Allemand 
Herkommen,  dont  les  Allemands  font  un  grand 
myftere,  Se  qu'ils  prétendent,  avec  raifon ,  inexpli- 
quable  en  toute  autre  Langue.  En  décomposant  le 
mot  Herkommen,  on  trouve  qu'il  lignifie,  venant 
de-la  ,  terme  aufli  vague  que  l'origine  de  la  chofe 
qu'il  exprime. 
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On  fçait  que  dans  l'Empire  il  y  a  des  Loix  écri-  Loîx  écrite*  « 
tes,  Si  des  Loix  non-écrkes.  Ces  dernières  ne  font  nwtaktH 
autre  chofe  que  des  Ufages  qui  ont  pris  forcé  de  Loi 
par  la  prefcription  de  tems  immémorial ,  avec  l'ap- 
probation tacite  de  l'Empereur  Se  des  Etats.  C'eft 
ce  que  les  Allemands  ont  voulu  exprimer  par  le  mot 
Hirkommen,  que  j'ai  rendu  par  Usage,  $c  Hergk- 
bracht  qui  en  dérive  ,  par  le  mot  Usité  ,  l'un  Se 
l'autre  écrit  aînfi  par  un  grand  U. 

Ce  détail ,  indkpenfàble  pour  faciliter  l'intelli-  JJj^jJ  det 
gence  de  l'ufàge  de  cette  Concordance ,  peut  en  mê^ 
me  tems  donner  une  preuve  nouvelle  de  i'exaclîtu-* 
de  fcrupuleufe  avec  laquelle  ces  traductions  ont  été 
faites.  Je  ne  m'arrêterai  point  à  repréfènter  toutes 
les  difficultés  que-  j'y  ai  rencontrées.  Ceux  qui  ont 
quelque  cormoiâànce  de  la  Langue  Allemande  >  fçaJ 
vent  qu'il  n'y  en  a  point  de  plus  difficile  ,  Se  qu'en  £b^hr^iicnce 
Allemagne  ,  ce  qu'on  appelle  le  ffyle  de  Chancel- 
lerie ,  forme ,  pour  ainfi  dire ,  une  féconde  Langue  * 
peu  connue  des  Allemands  mêmes ,  Si  dont  l'intel- 
ligence eft  réfèrvée  à  ceux  qui ,  par  état ,  fè  font 
livrés  à  l'étude  des  Loix. 

Ce feroit  ici  le  lieu  de  faire  fentir  l'utilité  SC  la  Jï**  * 
néceflité  d'avoir  en  François  l'Original  de  toutes  les 
Capitulations  Impériales,  fi  je  ne  craignois  de  m'en- 
gager  dans  des  raifbnnemens  politiques ,  qui  ne  font 
point  du  reflbrt  d'un  particulier.  Qu'il  me  foit  au 
moins  permis  de  propofèr  quelques  réflexions ,  qui 
meparoiûent  nécessairement  liées  à  l'objet  de  mon 
travail. 

La  rivalité  des  Maifons  de  France  Se  d'Autriche  ; 
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fixe  depuis  long-tems  l'attention  de  toutes  les  Pui£ 
fances ,  &  forme  la  bafe  de  tous  les  raifonnemens 
politiques.  Cependant  nos  Rois ,  fans  contrevenu 
aux  Loix  du  Corps  Germanique ,  qui  ne  permettent 
point  aux  Etrangers  de  s'immiscer  dans  les  affaires 
de  l'Empire ,  ne  fe  font  jamais  attachés  qu'à  remplir 
les  engagemens  qu'ils  avoient  contractés  avec  les 
Etats.  Si  la  rivalité  des  deux  Maifons  a  été  le  motif 
de  ces  engagemens ,  il  eft  au  moins  certain  qu'ils 
n'avoient  pour  but  que  le  bien  de  l'Empire ,  puis- 
que les  Etats  en  ont  toujours  fait  uiage  pour  récla- 
mer en  différentes  oççailons  >  les  feçours  de  la 
France. 

Rcaexioi*  En  effet, ,  jamais  nos  Rois  n'ont  attenté  à  la  liberté  de 
l'Empire,  On  les  voit,  au  contraire,  lucceffivement 
occupés  des  moyens  d'y  entretenir  cette  harmonie  11 
néceilâire  à  la  conlervation ,  Se  préUder  >  pour  ainll 
dire ,  à  l'étabjifîement  de  les  Loix  les  plus  lacrées, 
Henri  II.  à  la  Faix  publique  :  François  I.  aux  Ca- 
pitulations :  Louis  XIII.  Se  Louis  XIV.  à  la  Paix 
de  Weftphalie.  Nous  voyons  aujourd'hui  LOUIS 
XV.  confervant.dansle  fein  delà  Victoire  fbn  amom; 
pour  la  Paix  &  pour  la  Juftice ,  facrifier  lès  Conquê- 
tes au  repos  de  l'Empire  &  à  celui  de  toute  l'Europe* 

*  •  ■ 

FIN. 

•  1 
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COPIE  DE  LA  LETTRE  ECRITE 
par  M.  Fleifchmann  ,  Confeiller  du  Land-  • 
grave  de  Hefle  de  Darmftadz,  au  fujet  de  la 
Traduction  littérale  &  Concordance  générale 
des  Capitulations. 

J'AI  lu  y  Monfieur ,  avec  attention >  vos  Traductions  des 
Capitulations  des  Empereurs ,  en  î  ordre  quelles  ont  été 
recueillies  par  M.  Miildener.  Je  ne  me  fuis  pas  contenté  de 
cette  lecture»  f  ai  pris  foin,  comme  de  raifon ,  de  confronter 
ces  différentes  Traductions  avec  les  propres  Textes  de  /'Ori- 
ginaU  II  faut  y  Monfieur,  vous  avouer  ingènuemcnt ,  que 
durant  le  cours  de  cette  opération,  il  ma  pris  plus  a°  une  fois 
une  efpéce  de  jaloufîe  fécrete,  dont  je  nétois  pas  tout-à-fait 
le  maître ,  en  voyant  que  vous  avez  non-feulement  réuffî  à 
rendre  exactement  tout  le  fins  de  ces  Loix  fi  fouvent  embrouil- 
lées ;  mais  encore  que  vous  avez  fçu  leur  conferver  la  force , 
le  tour  <&  un  certain  génie  qui  leur  font  particuliers.  Telle  efl, 
du  moins  filon  moi ,  la  véritable  manière  de  traduire  ces  for- 
tes a*  Actes.  Auffi  nefl-ce  que  fw^une  Traduction  pareille  à 
la  votre ,  qu'on  pourra  déformais  affeorr  avec  fucccs ,  un  ju- 
gement fur  la  véritable  intelligence  de  Loix  Jt  facrées  &  fi 
importantâ  au  repos  du  Corps  Germanique.  Vous  avez  par- 
faitement fenti  que  ceux  qui  en  ont  été  les  Auteurs ,  en  ont 
auffi  mûrement  pefé  tous  les  termes ,  tous  les  tours  &  toutes 
les  exprejjlons ,  &  il  vous  a  paru ,  avec  raifon  ,  quelles  n'è- 
toient  fufceptibles ,  après  cela ,  a*  aucunes  fupprejjîon ,  addi- 
tion ni  retranchement.  Il  s'en  faut  bien  que  ceux  qui  vous  ont 
(récédé  dans  la  même  carrière,  ayentfait  ces  réflexions.  Soit 


I    Copie  de* la  L  ettre  écrite  par  M.  &c. 

qu'ils  ayent  regardé  cette  façon  de  traduire  au-dejfous  d  eux  r 
foit  quelle  où  peut-être  été  au-dejfus  de  leurs  forces ,  prit 
enfin  ,  qu'attachés  à  leur  Langue ,  ils  ayent  porté  toute  leur 
attention  à  ha  conferver  en  cette  occafwn ,  la  netteté  &  la 
précifion  qui  lui  font  propres ,  on  efl  forcé  de  convenir  que 
tous  fe  font  égarés  y  &  qu  aucun  na  rempli  toute  (étendue 
de  fon  véritable  objet.  En  cela  votre  conduite  a  été  bien  diffé- 
rente, puifqùon  peut  appercevorr  dans  votre  TraduBion  >- 
jufqu'aux  défauts  de  t  Original.  Si  vous  lui  avez  oté  quelque 
chofe,  cefl  fobfcurité qui  s* y  trouve  dans  de  certains  endroits, 
&  ou  il  étoit  nécejfaire  de  répandre  de  la  lumière.  Je  dis,  ou 
il  étoit  néceffaire  den  répandre;  car  il  y  en  a  tel  où  cette  ohf- 
curité  efl  de  mife,  ou  elle  efl  volontaire,  &  ou  vous  n'avez 
aujji eu  garde  de  toucher.  Ne  prenez  pas ,  s'il  vous  plaît,  tout 
ceci  pour  compliment ,  mais  comme  un  hommage  fincere  que 
je  dois  à  la  vérité ,  &  que  bien  d'autres  feroient  charmés  de 
lui  rendre  à  mon  défaut. 

Je  fuis,  &c. 

A  Strafbourg,  ce  21.  MaPij^i. 


Fleischmanm. 
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J_\  OU  S  les  Recteur,  Doyen  et  Professeurs 
<le  f  Univerfité  de  Strafbourg  ;  Certifions ,  qu'ayant 
fous  les  ordres  de  là  Grandeur  Monfeigneur  le  Mar- 
quis d'Argenfon ,  Miniftre  des  Affaires  Etrangères , 
procédé  à  l'examen  d'une  Traduction  de  l'Allemand 
en  François  des  Capitulations  des  Empereurs ,  de- 
puis Charles  Quint  jufqu'à  Charles  VIL  de  la  Capi- 
tulation perpétuelle  &  de  la  Capitulation  Harmoni- 
que de  Muidener;  le  tout  mûrement  examiné,  nous 
avons  reconnu  ces  Traductions  conformes  à  l'efprit 
&  à  la  lettre  de  l'Original.  En  foi  de  quoi  nous 
avons  délivré  le  préfent  notre  Certificat ,  figné  8c 
muni  du  Sceau  ordinaire  de  notre  Univerfité.  Fait  à 
Strafbourg  ce  4.  Octobre  1745. 

Les  Recteur,  Doyen  &  ProfefTeurs 
de  TUniverfité  de  Strafbourg. 


Par  les  Reâeur,  Doyen  6c  Profeflèurs 
de  TUniverfité  de  Strafbourg , 


Jean-Daniel  Lang,  Greffier, 
de  FUnivcrfité.    M,  pp*. 
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CAPITULATION 

DE  SA  MAJESTÉ  ROMAINE  IMPÉRIALE 

CHARLES  V 


OUS  CHARLES  V.  par  la  grâce  de  Dieu,  élu  Roi 
Romains  ,  Archiduc  d'Autriche ,  ôcc.  * 


Article  Premier. 

Premièrement  que  Nous,  pendant  le  temsde  cette 
idignité ,  charge  6c  Régence  Royale ,  devons  6c  voulons  avoir 
en  bonne  recommandation  6c  protection  ,  la  Chrétienté  ôc  le 
fiége  de  Rome  ;  aufli  Sa  Sainteté  le  Pape ,  6c  l'Eglife  comme 
fon  avocat.  En  outré  particulièrement  cultiver ,  établir  dans 
le  Saint-Empire ,  la  Paix ,  la  Juftice  6c  Tunion ,  6c  faire  enforte 
qu'elle  puifie  tenir  ôc  avoir,  aufli  conferver  fon  cours  conve- 
nable pour  le  pauvre  comme  pour  le  riche,  6c  être  dirigée 
iuivant  les  Ordonnances ,  immunités ,  anciens  6c  louables 
LJfages. 

Article  IL 

Nous  devons  6c  voulons  aufli  confirmer  6c  renouveller  ? 
les  fpécialemenr  fufmentionnées ,  Bulle  d'Or,  Royale  Paix 
publique ,  6c  autres  Ordonnances  6c  Loix  du  Saint-Empire ,  6c 
fibefoineft,  icelles  améliorer  avec  le  Confeil  de  nos  6c  du 
Saint-Empire  Electeurs ,  Princes  6c  autres  Etats ,  chaque  fois 
fùivant  que  la  fituation  de  l'Empire  le  requerra. 

Artiglb  III. 

En  outre  ériger  6c  établir,  de  fa  manière  la  plus  conve- 
nable qu'on  puifle  imaginer,  un  louable  6c  honorable  Régi- 
ment, compojede  pieufes ,  acceptables ,  fermes  6c  confiantes, 

»  y.  If  relie  du  Préambule  dans  la  première  Partît  île  laCapîtvl.  harm.  pag.  i.  *  i. 
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intelligentes  &  loyales  perfonnes  de  la  nation  Allemande , 
avec  quelques  Electeurs  Ôc  Princes ,  ainli  qu'il  a  été  autrefois 
fur  ce  délibéré ,  &  que  cela  a  été  mis  furie  tapis,  afin  que  les 
manquemens ,  fautes  &  griefs  ceflent  ôc  foient  réformés  en 
tous  lieux  dans  le  Saint-Empire ,  ôc  qu'il  foit  mis  en  bon  ordre 
ôc  Conflitution ,  toutefois  (ans  préjuaice  de  nos  chers  Oncles 
6c  Ele&eurs  Palatin  ôc  de  Saxe  en  leurs  droits  ôc  immunité* 
qu'ils  ont  pour  raifon  du  Vicariat. 

Article  IV. 

Et  en  toutes  manières  devons  ôc  voulons  Nous  laifler  de- 
meurer la  nation  Allemande ,  le  Saint- Empire  Romain  ôc  les 
Electeurs  comme  les  principaux  Membres  d'icelui ,  aufli  /es 
autres  Princes,  Comtes ,  Seigneurs  ôc  Etats,  en  leurs  préémi- 
nences, dignités,  droits,  privilèges,  autorité  Ôc  puiflance, 
chacun  fuivant  fon  état  ôc  condition,  fans  obftacle  ôc  em- 
pêchement de  Nous  ôc  d'un  chacun ,  ôc  à  eux  en  outre  con- 
firmer ôc  ratifier  fans  aucun  refus,  en  bonne  forme  ôc  perma- 
nente ,  leurs  droits  Régaliens ,  fupériorités ,  immunités ,  pri- 
vilèges ,  engagerions  ôc  droits,  auffi  ufages  ôc  bonnes  coutu- 
mes qu'ils  ont  eus  jufqu'ici ,  ou  qui  ont  été  exercés  par  terre 
ôc  par  eau ,  aufli  les  y  maintenir,  protéger  Ôc  défendre ,  comme 
Roi  des  Romains ,  toutefois  fans  préjudice  d'un  chacun  en  fes 
droits. 

Article  V. 

Nous  permettons  aufli  que  auelauefois ,  lefdits  fix  Elec- 
teurs ,  fuivant  la  teneur  de  la  Bulle  ct'Or ,  Ôc  la  fituation  de 
leurs  affaires ,  pour  leur  néceflité  ôc  celle  de  l'Empire;  aufli 
s'ils  ont  quelque  affaire  difficile,  puiflent  s'aflembler  pouc 
l'examiner  ôc  en  délibérer ,  ce  que  Nous  aufli  devons  ôc  vou- 
lons ne  point  empêcher  ni  troubler,  ôc  ne  prendre  ni  conce- 
voir à  caufe  de  cela  contre  eux  en  général  ni  en  particulier,  au- 
cune indignation  ni  mauvaife  volonté  ;  mais  en  ceci  ôc  autres 
chofes  Nous  conformer  gracieufement  ôc  irréprochablement  à 
h  Bulle  d'Or. 

Article  VI. 
Jsf  O  u  s  devons  ôc  voulons  auffi  abolir  toute  indécente  ô$ 
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odieufe  ligue  ,  complot  ôc  afTemblée  des  fujets ,  de  la  No* 
blefle  &  du  menu  peuple ,  aufli  les  foulevemens ,  rebellions 
&  violences  entreprifes ,  ôc  qui  pourroient  déformais  arriver 
contre  les  Ele&eurs ,  Princes ,  ôc  autres ,  les  abroger,  &  avec  le 
confeil,  ôc  1  afliftance  des  Electeurs,  Princes  ôc  autres  Etats, 
avoir  loin  que  de  telles  chofes  foient  à  -  l'avenir  défendues  ôc 
prévenues  ainfi  qu'il  eft  convenable  ôc  équitable. 

Article  VII. 

Nous  devons  Ôc  voulons  en  outre ,  de  Nous-mêmes  com- 
me Roi  des  Romains ,  dans  les  affaires  de  l'Empire ,  ne  faire 
aufli  aucune  alliance  ou  union  avec  une  nation  étrangère,  ni 
d'ailleurs  dans  l'Empire ,  à  moins  que  nous  n'ayons  précédem- 
ment mandé  à  ce  fujet  les  fix  Electeurs  en  lieu  commode  ôc 
tems  convenable ,  &  que  nous  n'ayons  fur  ce  obtenu  leur  con- 
fentement ,  de  tous  en  général ,  ou  bien  de  la  plus  grande  par- 
tied'iceux.  Article  vill. 

Quant  à  ce  qui  a  aufli  été  depuis  quelque  tems ,  en 
cette  manière ,  enlevé  ou  extorqué  injuftement  ôc  avec  violen- 
ce,  à  un  chacun  des  Electeurs,  Princes ,  Seigneurs  ôc  autres, 
ou  bien  à  leurs  ancêtres  ôc  prédécefleurs ,  d'état  Eccléfiaftique 
ou  Séculier ,  Nous  devons  ôc  voulons  les  aflifter  équitable- 
ment ,  ainfi  qu'il  convient  dans  le  droit,  pour  recouvrer  ce  qui 
leur  appartient  :  maintenir,  protéger  ôc  défendre  auffi  un  chacun 
en  de  telles  chofes  autant  qu'il  en  a  le  droit,  fans  aucun  em- 
pêchement ,  retardement  ou  délai. 

Article  IX, 

D  e  plus ,  ôc  particulièrement  devons  ôc  voulons  Nous , 
non  feulement  ne  céder ,  obliger ,  hipothéquer ,  engager ,  ni 
en  aucune  manière  aliéner  ou  charger  rien  du  Saint- Empire 
Romain  ôc  de  fes  dépendances ,  fans  le  feu ,  la  volonté  ôc  la 
permiflion  de  tous  généralement  lefdits  Electeurs ,  mais  tra- 
vailler très-fortement,  Ôc  employer  toute  la  diligence  ôc  l'at- 
tention pofftbles ,  pour  y  réunir  au-plûtôt ,  y  approprier  ôc  y 
incorporer  ce  qui  en  a  été  détaché ,  comme  Principautés ,  Sei- 
gneuries ôc  autres ,  démembrées  de  f  Empire ,  aulli  des  biens 
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confidérables  confifqués  ôc  non-confifqués ,  qui,  en  partie / 
font  tombés  d'une  manière  indue ,  entre  les  mains  d'une  au- 
tre nation  étrangère  j  fans  préjudice  toutefois  d'un  chacun 
en  fes  privilèges  donnés ,  droits  Ôc  prérogatives  légitimement, 
obtenus. 

Article  X. 

Et  fi  Nous-mêmes  ou  les  nôtres  polTédions  quelque  choie 
qui  appartînt  au  Saint-Empire ,  6c  qui  ne  fut  ou  ne  feroit  point 
conçeaé  ni  acquis  à  titre  légitime  ,  Nous  devons  ôc  voulons  $ 
en  vertu  du  ferment  que  Nous  devons  &  avons  prêté ,  le  refti-  # 
tuer  fans  délai  audit  Empire  fur  les  inltances  des  Eie&eurs. 

Article    X  \. 

Nous  devons  ôc  voulons  en  outre ,  pendant  le  tems  dç 
notre  fufdite  Régence,  entretenir  la  paix  avec  les  PuhTances 
Chrétiennes  limitrophes  ;  ne  commencer  ou  entreprendre  au- 
cune  querelle ,  défi,  ni  guerre  dans  ou  hors  l'Empire ,  de  la 
part  d 'icelui ,  ni  conduire  aucune  troupe  de  guerre  étrangère 
dans  l'Empire,  fans  le  pré-fcù,  confeil  6c  confentement  des 
Etats  de  l'Empire ,  ou  bien  au  moins  des  fix  Electeurs.  Mais 
en  cas  qu'on  vînt  à  attaquer  6c  faire  la  guerre  à  Nous  à  caufe 
de  l'Empire ,  ou  bien  au  Saint- Empire ,  alors  pouvons  Nous 
.nous  fervir  contre  ce ,  de  tout  fecours. 

Article  XII. 

Pareillement  ne  point  charger  ni  grever  fans  né- 
ceflité ,  6c  fans  raifons  folides  ôc  importantes ,  eux  les  Elec- 
teurs ôc  autres  Etats  dudit  Empire,  par  des  Diètes  de  l'Empire, 
droits  de  Chancellerie ,  voyages  de  fuite ,  impôts  ou  collettes, 
&l  même  dans  les  cas  permis  9  &  nécelTaires ,  ne  point  impo- 
fer ,  ni  exiger  les  collettes ,  impôts  ôc  Diètes  de  l'Empire ,  fans, 
le  fçû  &  la  volonté  des  fix  Electeurs  ,  comme  il  eft  ci-delTus  , 
fur  ce  requis  :  ôc  particulièrement  ne  propofer  ou  convoquer  ' 
aucune  Diète  de  l'Empire  hors  de  l'Empire  de  la  nation  Aller 
mande. 

Article  XIII. 

Nous  devons  Ôc  voulons  aufli  ne  remplir  ôc  compofer  nos 
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Qffîces  Royaux  fie  de  l'Empire  à  la  Cour  ôc  ailleurs  dans  l'Em- 
pire ,  d'aucune  autre  nation  que  d'Allemands  natifs ,  qui  ne 
foient  point  de  bas  état  ni  extraction ,  mais  gens  de  nom  &  de 
probité  ,  Princes  ,  Comtes ,  Seigneurs ,  de  la  Noble/Te ,  fie 
d'ailleurs  de  bonne  fie  valeureufe  race  :  au(ïi  laifler  les  fufdits 
Offices  en  leurs  honneurs ,  dignités  ,  revenus ,  droits  fie  préro- 
gative?,.fie  ne  leur  en  rien  laifler  perdre  ou  retrancher ,  en  au^ 
çune  manière  fie  fans  fraude. 

Article  XIV. 

En  outre  dans  les  Ecrits  fie  Actes  de  l'Empire,  ne  permet- 
rie  qu'on  fe  ferve  d'aucune  autre  Langue  ou  Idiome,  que  des 
Langues  Allemande  ou  Latine ,  à-moins  que  ce  ne  fut  en  des 
lieux  où  une  autre  Langue  feroit  communément  en  vogue  fie 
en  ufage  exîftant;  alors  pouvons  Nous  nous  en  fervir  aufli, 
3Npus  fie  les  nptres ^  en  ces  endroits-là, 

Article  XV. 

Aussi  ne  point  attirer ,  appeller  ni  citer  hors  de  la  nation 
Allemande  ,  fie  de  leurs  Juges  ordinaires ,  par  ajournemens  ju- 
diciaires ou  amiables ,  les  Electeurs ,  Princes ,  Prélats ,  Com- 
tes ,  Seigneurs ,  la  Noblefle  6c  autres  Etats  6c  Sujets  de  l'Em- 
pire ;  mais  les  AauTer  mus  &  chacun  demeurer  dans  l'Empire , 
conformément  à  la  Bulle  d'Or ,  comme  aufli  le  portent  les 
Ordonnances  de  l'Empire  6c  autres  Loix. 

Article  XVI. 

Et  comme  au-delà  fie  à-rencontre  des  Concordats  des' 
JPrinces  fie  des  conventions  établies  entre  l'Eglife,  Sa  Sainteté 
le  Pape  ou  le  Siège  de  Rome ,  6c  la  nation  Allemande  ,  on 
agit  publiquement ,  continuellement  6c  fans  relâche ,  par  gra- 
pes  informes ,  Refcripts ,  Armâtes  de  Bénéfices ,  aufli  jour- 
nellement par  multiplication  Ôc  exaltation  des  Offices  à  la 
Cour  de  Rome;  au|Ti  Réservations,  Difpenfations ,  ou  par  au- 
tres voyes ,  au  détriment  du  Clergé  des  Chapitres  ;  fie  d'ail- 
leurs contre  les  privilèges  donnés ,  de  plus  au  préjudice  du 
flroit  de  Patronat  fie  des  Seigneurs  de  Fief  :  qu'en  conséquence 
ce  |  font  auflj  (  ainft  qu'il  Jfcïous  en  a  4té  fait  rapport  ) 
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entreprîtes  &  établies  des  Compagnies  Ôc  Contrats  ou  Société*? 
intolérables  ôc  prohibées  :  fi  devons  ôc  voulons  Nous ,  avec  ier 
confeildcs  Electeurs ,  Princes  ôc  Etats,  détourner  &  prévenir 
cela  de  tout  notre  pouvoir  près  de  notre  Saint  Pere  le  Pape  ÔC 
du  Siège  de  Rome  :  aufli  mettre  tout  en  oeuvre ,  pour  que  les 
fufdits  Concordats  dès  Princes,  ôc  conventions  établies ,  aufli 
les  privilèges  ,  Statuts  ôc  libertés ,  foient  confervés  ôc  mainte^ 
nus ,  Ôc  qu'ils  foient  fuivis  Ôc  obfervés  fermement.- 

Article  XVII. 

Nous  devons  ôc  voulons  aufli  avec  le  Conleil  des  Elec- 
teurs ,  Princes  ôc  autres  Etats ,  abolir  totalement ,  (  ainfi  qu'il- 
a  été  ci-devant  aufli  délibéré  ôc  projette^  comment  on  pourroit 
y  remédier ,  mais  que  rien  n'a  été  terminé ,  )  les  grandes  com- 
pagnies Ôc  gens  de  trafic  ôc  négoce ,  qui  jufqu'à  cette  heure  fe 
îbnt,  par  leur  argent ,  rendus  les  maîtres  du  Commerce,  ont 
négocié  à  leur  fantaifie ,  Ôc  par-là  occafionné  la  cherté ,  ôc 
caufé  à  l'Empire  Ôc  aux  habitans  ôc  fujets  d'icelui ,  des  préjudi- 
ces ,  dommages  ôc  vexations  confidérables ,  ôc  en  introduifent 
&  inventent  encore  tous  les  jours. 

Article  XVIII. 

Nous  devons  ôc  voulons  auflî  particulièrement ,  attendri 
que  la  nation  Allemande  ôc  le  Saint- Empire  Romain  en  one 
été  autrefois  extrêmement  grevés  par  eau  ôc  par  terre,  donc  à- 
l'avenir  ne  donner  de  nouveau  aucun  péage ,  ni  rehaufler  au- 
cun des  anciens ,  fans  le  particulier  confeil ,  fçû ,  volonté  ÔC 
permiflion  defdits  fix  Electeurs ,  comme  il  a  été  ci-devant  ôç 
louvent  mentionné. 

Article  XIX. 

Et  attendu  que,  depuis  quelque  tems,  les  Electeurs  fur  lé 
Rhin ,  ont  été ,  par  plufieurs  ôc  confidérables  afrranchiflemens 
de  péage ,  nonobftant  leurs  Privilèges  ôc  Ufage ,  fouvent  par 
Lettres  promotorialcs ,  ôc  en  autres  manières ,  follicités  Ôc  gre-: 
vés  :  Si  devons  ôc  voulons  Nous  abolir  cela  comme  intoléra- 
ble ,  h  prévenir,  ôc  furtout  ne  point  permettre  que  déformais 
cela  foit  pratiqué  ôc  advienne. 
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Article  XX. 

E  t  particulièrement ,  fi  devons  &  voulons  Nous  auffi ,  en 
icas  que  quelque  Electeur ,  Prince  ou  autre ,  pour  raifon  de  fes 
adroits  Régaliens ,  immunités ,  Privilèges,  droits  ôc  préroga- 
tives qui  lui  auroient  été  afToiblis  ,  diminués ,  ôtés  ,  enlevés  ^ 
fjênés  ou  troublés ,  voulût  venir  en  juftice  réglée  avec  fon  an- 
tagoniftc  ôc  partie  adverfe ,  ôc  l'y  faire  affigner ,  ou-bien  auffi 
qu'il  y  eût  déjà  porté  l'affaire ,  ne  point  empêcher  ni  défendre 
cela ,  ainfî  que  toutes  autres  expéditions  de  procès  pendants  en 
la  Juftice  ordinaire ,  mais  lui  laitier  fuivre  fon  Ubte  cours  dans 
toute  la  force. 

Article  XXL 

Nous  devons  &  vouions  auffi ,  ne  faire  Nous-mêmes ,  ne 
«concourir  à  ce  qu'il  foit  fait,  ni  permettre  à  d'autres  de  faire 
aucune  violenrp  aux  Fle&eurs  ,  Princes ,  Prélats  ,  Comtes  » 
Seigneurs  &  autres  Etats  de  l'Empire  :  mais  en  cas  que  Nous 
ou  quelque  autre,  euffions  quelque  chofe  à  prétendre ,  ou-bien 
quelque  a&ion  à  intenter  contre  eux  tous,  ou  contre  l'un  d'eux 
en  particulier,  iceux ,  tous  en. général  ôc  chacun  en  particulier  , 
pour  prévenir  la  fédition  ,  la  divilion  ôc  autres  défordres  dans 
îe  Saint-Empire  ;  auffi  pour  entretenir  la  paix  ôc  l'union ,  JaifTer 
-venir  ôc  comparoître  pour  avoir  audience  ôc  juftice  convenable, 
&  dans  les  unes  ôc  les  autres  affaires  dans  lefquelles  on  peut 
agir  contre  eux  parla  voye  delà  juftice  ordinaire,  Ôc  où  ils  font 
offrants  de  s'y  foumettre,  ne  permettre  nullement  de  les  en- 
dommager ,  affaillir  ou  attaquer  par  (poliations ,  déprédations  g 
incendies ,  défis  ,  guerres ,  ou  en  autre  manière. 

Article  XX  IL 

Nous  devons  ôc  voulons  auffi  empêcher  ôc  ne  permettre 
ien  aucune  manière  que  donc  déformais,  les  Electeurs,  Prin- 
ces ou  autres  de  haut  ou  bas  état ,  foient  (ans  raifon ,  ou  fans 
jêtre  ouis ,  mis ,  condamnés  ôc  déclarés  au  Ban  ôc  haut-Ban  : 
mais  qu'en  de  telles  chofes  la  procédure  ordinaire  ôc  les  Confti- 
tutions  du  Saint-Empire  Romain  ci-devant  établies ,  foient  en 
ge  obfcrvées ,  ôc  foouTent  leur  plein  Ôc  entier  effet. 
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Article  XXIII. 

E  T  d'autant  que  le  Saint-Empire  Romain  eft  beaucoup! 
grandement  parvenu  en  dépériflement  ôc  décadence  ;  fi  devons 
ôc  voulons  Nous  faire,  entre  autres,  rentrer  à  l'Empire  les 
Collectes  Impériales  des  Villes  ,  ôc  autres  revenus,  qui  font 
tombés  &  hypothéqués  entre  les  mains  de  quelques  particu* 
liers,  &  ne  point  permettre,  que  cela  foit ,  contre  droit  ôc  toute 
juftice ,  fouftrait  a  l'Empire  ôc  à  l'utilité  publique ,  à-moins 
que  cela  ne  fût  arrivé  avec  le  confentement  formel  de  tous  les 
ùx  Electeurs. 

Article  XXIV. 

Lorsqu'aussi  des  Fiefs  d'un  revenu  confidérablé  y 
comme  Principautés  ,  Comtés ,  Seigneuries ,  Villes  ôc  autres 
pareils ,  fèront  ouverts  &  par  vacance  dévolus  à  l'Empire,  ÔC 
a  Nous ,  pendant  le  terne  de  notre  Régence  ;  iceux  devons 
&  voulons  Nous  ne  plus  concéder  à  perfonne ,  mais  les  retenir, 
retirer  ôc  incorporer  pour  l'entretien  de  l'Empire ,  de  Nous  ôc 
des  Rois  ôc  Empereurs  nos  fuccefleurs  ,  tant  ôc  fi  Iong-tems 
que  ledit  Empire  revienne  dans  fon  ancienne  confiftance  ôc 
jfplendeur,  toutefois  fans  préjudicier  à  Nous  au  regard  de  tous 
nos  pays  héréditaires ,  ôc  d'ailleurs  à  un  chacun  en  fes  droits  ôt- 
priviléges.- 

Article  XXV. 

QueIî,  avec  le  Confeil  ôc  fecours  des  Electeurs ,  Princes 
&  autres  Etats ,  Nous  acquérons ,  recouvrons ,  ou-bien  faifons 
tomber  en  nos  mains  quelque  chofe  ;  Nous  devons  ôc  voulons 
approprier  le  tout  à  l'Empire  :  mais  en  cas ,  qu'en  de  telles  oc- 
casions ,  Nous  ayons  fait  quelque  entreprife  fans  le  fcû  ôc  & 
volonté  des  Eleâeurs ,  Princes  ôc  autres  Etats ,  doivent  iceux 
ne  poinr  être  obligés  de  nous -y  prêter  fecours;  ôc  Nous  y 
nonobftant  cela,  devons  reftituer  ôc  approprier  à  l'Empire  ce 
que  nous  aurions  en  pareil  cas  conquis  ôc  acquis,  ou-bien  vierK 
(tuions  à  conquérir  &  acquérir  ,  ôc  qui  appartiendroit  à  l'Empire* 

Article  X  XV L- 

iN  o  u  s  devons  &  Youjons  aufli  ayoir  pour  agréable ,  tout  ce, 
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tu,  par  les  deux  Electeurs  &  Vicaires  du  Saint- Empire ,  pen-j 
ant  l'efpace  de  tems  Qu'il  étoit  vacant ,  a  été  fait  flc  concède?, 
conformément  à  la  Bulle  d'Or ,  &  fuivant  la  teneur  des  Or- 
donnances de  l'Empire  :  auffi  le  confirmer  &  ratifier  en  la  for* 
me  de  toute  la  meilleure  &  la  plus  permanente,  ainfi  qu'il  con- 
vier* &  appartient. 

Article  XXVII. 

Et  attendu  que  dans  l'Empire  plu  fleurs  griefs  &  défauts 
Ont  été  jufqu'ici,  &  font  encore  fur  le  fait  de  la  monnoye, 
Nous  voulons  y  remédier  tout  au-plûtôt ,  avec  le  Confeil  des 
Electeurs  >  Princes  &  Etats  de  l'Empire  T  &  employer  tout  le 
loin  pofDble  pour  la  mettre  dans  un  ordre  &  état  permanent. 

Article  XXVIII. 

Et  particulièrement,  ft devons  &  voulons  Nous  aulïi  né 
nous  arroger ,  nous  attribuer  ,  ni  nous  emparer  d'aucune  fuc- 
ceflïon  ou  hérédité  du  fouvent  mentionné  Empire  Romain ,  ni 
ofer  en  cette  manière  tâcher  de  le  rendre  héréditaire,  foit  pour 
Nous-mêmes,  foit  en  faveur  de  nos  héritiers  &  defeendants,  on 
de  quelque  autre  ;  mais  Nous  T  de  même  que  nos  enfants ,  hé- 
ritiers &  defeendants ,  devons  &  voulons  laiffer  les  Electeurs  , 
leurs  defeendans  &  héritiers,  fi  le  cas  y  échoit,  &  que  la  né- 
ceflité  6c  les  circonftances  lerequerrent ,  demeurer  chaque  fois 
tranquillement  &  hors  de  toute  contrainte ,  en  leur  libre  élec- 
tion ,  comme  il  leur  appartient  d'ancienneté ,  conformément 
à  la  Bulle  d'Or,  au  droit  Canon ,  &  autres  Loix  ou  Privilèges  ; 
mais  en  cas  qu'il  fut  tenté  ou  agi  à-l'encontre  par  quelqu  un  , 
ou-bien  que  les  Electeurs  ftuTent  en  cela  contraints,  ce  qui 
toutefois  ne  doit  être  en  aucune  manière ,  le  tout  doit  être  nul, 
$c  être  tenu  pour  tel. 

Article  XXIX. 

Nous- devons  &  voulons  aufli ,  indiquer  &  convoquer  noP 
tre  première  Cour  à  Nurenberg,  d'autant  que  cela  e*  Ufité 
d'ancienneté  dans  l'Empire. 

h  11) 
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Article  XXX. 

Nous  devons  ôc  voulons  aufli ,  le  plutôt  qu'il  fera  polfiblè" 
&  taifable ,  nous  rendre  en  perfonne  dans  l'Empire  de  la  na- 
tion Allemande,  recevoir  la  Couronne  Royale  Romaine ,  ainui 

3u'il  nous  convient ,  comme  élu  Roi  des  Romains,  &  faire 
ailleurs  ce  qui  convient  pour  cela  :  auffi  avoir  &  tenir  notre 
réfidence  ,  préfence  ôc  Cour  Royale  dans  le  Saint-Empire 
Romain  de  la  nation  Allemande,  pour  l'utilité,  l'honneur  6c 
le  bien  de  tous  les  Membres,  Etats,  6c  Sujets  d'icelui;  ôc 
enfuite  lorfque  Nous  aurons  reçu ,  comme  il  eft  dit  ci-defliis , 
la  Couronne  de  Roi  des  Romains,  employer  tous  nos  foins 
pour  obtenir  auffi  au-plûtôt,entems  convenable  6c  commode, 
la  Couronne  Impériale ,  ôc  en  toutes  ces  chofes  nous  conduire 
6c  comporter  de  manière ,  que  de  notre  part  on  ne  puiffe  fentir 
ni  appercevoir  faute  aucune  de  toute  bonne  volonté. 

Article  XXXI. 

Toutes  lefquelles  chofes  6c  chacune  en  particulier ,  com- 
me il  appert  ci-deifus,  Nous  fufdit  élu  Roi  des  Romains,  avons 
aufdits  Éle&eurs ,  déclarées ,  promifes  ,  Ôc  par  notre  honneur  , 
dignité  ôc  parole  Royale ,  affirmées  au  nom  de  la  vérité  ;  le  fai- 
fons  encore  ici,  ôc  en  vertu  de  cet  inftrument ,  d'autant  que 
Nous  donc  l'avons  jiîré  par  un  ferment  corporel  à  Dieu  ôc  aux 
Saints,  de  les  obferver  conftamment ,  fermement  6c  inviola- 
fclement,  de  les  exécuter  fidèlement,  de  ne  Nous-y  point  op- 
pofer,  de  n'agir  ni  procurer  qu'il  foit  agi  au  contraire  en  au- 
cune manière  ou  par  aucune  voyc,  quelles  qu'elles  puiffentêtre 
jmagjnées. 

Article  XXXII. 

Nous  devons  Ôc  voulons  auffi ,  par  cette  notre  promeffe  $ 
ne  laifler  émaner  ni  permettre  qu'il  advienne,  en  aucune  ma- 
Jiiere  ni  par  aucune  voye,  aucun  Refcript,  Mandement,  ou 
quelque  autre  chofe  d'onéreux  fans  avoir  pris  connoifTancc  de 
1  affaire ,  à-1  'encontre  de  la  Bulle  d'Or ,  des  Ordonnances  ôc 
Loix  de  l'Empire  ,  qui  font  faites  actuellement  ou  qui  pour- 
voient être  laites  à- l'avenir  par  Nous  avec  le  Confeil  de$ 
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Electeurs  >  Princes  &  autres  Etats  de  l'Empire. 

Article  XXXIII. 

M  a  i  s  fi  quelque  chofe  de  cohtraire  à  ceci ,  ou  autres  Ar- 
ticles 6c  points  fu faits,  venoit  à  être  obtenu  ou  publié ,  le  tout 
doit  être  fans  force,  éteint  ôc  fupprimé,  ainfi  que  Nous,  dès- 
à-préfent  comme  dès-lors ,  ôc  dès-lors  comme  dès-à-préfent , 
le  caffons,  éteignons  &  fupprimons  par  ces  préfentes ,  &  de- 
vons être  tenus  de  donner  &  laiiïer  advenir,  fi  befoin  eft ,  à  la 
partie  qui  le  défireroit,  tous  Diplômes  &  Lettres  Patentes  à  ce 
nécelTaires ,  le  dol  ôc  la  fraude  en  étant  écartés. 

Article  XXXIV. 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédié  fix  Exemplaires  de  cet 
Infiniment,  en  pareille  forme  ôc  teneur,  ôc  muni  de  notre 
Sceau  Royal  y  attaché ,  ôc  délivré  un  à  chacun  des  fufdits 
Electeurs.  Donné  au  troifiéme  jour  du  mois  de  Juillet ,  l'an 
quinze  cens  dix-neuf,  après  la  naiflance  du  Chrift,  de  nos  ré- 
gnes des  Romains  le  premier  >  &  des  Efpagnes  le  quatrième. 


CHARLES, 


Par  ordre  exprès  du  Roi, 
Nie.  Ziegler. 


PRE'AMBULE 
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CAPITULATION 

HARMONIQUE 

DE  MULDENER, 

TRADUITE  DE  L'ALLEMAND: 

LITTÉRALEMENT    ET   MOT    POUR  MOT. 

Préambules  de  chaque  Capitulation  en  particulier. 


L 

PREAMBULE  DE  CHARLEQUÎNT. 

Charles  V.  né  le^Février  i  j  00,  âû  à  Francfort  furie  Mein  le 
28  Juin  151p.  Ses  Plénipotentiaires  acceptent  la  Capitulation  le  3  Juillet 
1  y  10  ,  qu  il  ratifia  enfuite  &  confirma  par  ferment ,  lors  de  Ion  couronne- 
ment. Reçoit  la  Couronne  Royale  Allemande  à  Aix-la-Chapelle  le  2  j 
Oétobre  1 J20;  la  Couronne  Romaine  Impériale  à  Boulogne ,  par  les  mains 
du  Pape  Clément  VII.  le  24.  Février  1  j  30.  Remet  la  Régence  à  fon  frerc 
Ferdinand  I.  Roi  des  Romains  le 7  Septembre  1  ce  6,  &  jfcfcnd  en  Efpagne. 
Abdique  entièrement  le  24  Février  1 5 ;8  ,  &  meurt  dans  le  monaftere  de 
S.  Jult  en  Efpagne  le  21  Septembre  ijc8. 

NOUS  CHARLES  V.  par  la  grâce  de  Dieu, 
élu  Roi  des  Romains  ,  Archiduc  d'Autriche ,  Roi 
d'Efpagne ,  des  deux  Siciles  &  de  Jdrufalem ,  Duc 
de  Bourgogne  &  de  Brabant ,  Comte  de  Habfbourg ,  do 

A 
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Flandre  ôc  duTirol,  Ôcc.  Reconnoiflbns  publiquement 
par  cet  Inftrument,  ôc  faifons  fçavoir  à  tous  ôc  un  chacun ,  que 
Nous ,  par  la  providence  du  Tout-puiflant,  en  ces  jours  de- 
puis peu  écoulés,  par  l'élection  des  très-révérends,  vénérables 
Ôc  ifluftriflimes,  Albert  Cardinal  de  la  fainte  Eglife,  du  titre 
de  faint  Chrifogon  >  archevêque  de  Mayence  6c  de  Magde- 
bourg,  adminiftrateur  de  l'évêché  deHalberftadt:  Hermann 
de  Cologne ,  Ôc  Richart  de  Trêves ,  archevêques ,  archi- 
chanceliers  du  S.  Empire  Romain ,  en  Germanie ,  Italie ,  aufli 
dans  les  Gaules  &  le  royaume  d'Arles  :  Louis  Comte-Palatin 
du  Rhin ,  ôc  duc  de  la  haute  ôc  balle  Bavière  :  Frédéric  Duc 
de  Saxe ,  Landgrave  de  Thuringe  &  Margrave  de  Mifnie  :  ôc 
Joachim  Margrave  de  Brandebourg,  duc  de  Stettin,  Pom- 
méranie ,  des  Caftubes  ôc  Venedes ,  burgrave  de  Nurem- 
berg ôc  prince  de  Riïgen  :  archi-fénéchal ,  archi-marêchal  ôc 
archi-chambellan  du  S.  Empire  Romain,  nos  chers  amis,  ne- 
veux ,  oncles  ôc  électeurs  :  Avons  été  exaltés,  élevés  ôc  con- 
ftitués  en  l'honneur  ôc  dignité  du  nom  ôc  puiflancede  Roi  des 
Romains,  dont  aufli  Nous  nous  fommes  chargés  pour  la  gloire 
de  Dieu,  pour  l'honneur  du  S.  Empire  Romain,  Ôc  pour  le  bien 
de  la  Chrétienté  ôc  de  la  nation  Allemande ,  aufli  pour  le  bien 
public  :  en  forte  que  Nous,  en  conféquence  de  ce,  de  notre 
libre  ôc  gracieufr  volonté,  avec  lefdits  nos  chers  amis,  neveux, 
oncles  ôc  électeurs ,  fommes  convenus  de  ces  articles  fuivans 
en  forme  de  conditions  ôc  de  paûe ,  iceux  avons  acceptés , 
confentis  Ôc  promis  de  tenir ,  le  tout  avec  connoiflance  de 
caufc,  en  vertu  du  prêtent  Infiniment, 
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I  I. 

PREAMBULE  DE  FERDINAND  L 

Ferdinand  I.  né  le  jo  Mars  à  Médine  en  Caftille.  Elu  Roi 
des  Romains  k  Cologne  le  j  Janvier  1^1.  Couronné  à  Aix-la-Chapelle 
le  1 1  Janvier  de  la  même  année.  Devient  Empereur  Romain  par  l'abdication 
de  Charlequint  le  24  Février  içc8.  Accepte  &  ratifie  la  Capitulation  en 
date  du  14 Mars  1  jy8  à  Francfort  furie  Mein  le  18  Mars  fuivant.  Meurt 
à  Vienne  le  aj  Juillet  1 C64. 

NoUS  FERDINAND,  reconnoiflbns  publiquement 
par  cet  Infiniment  &  fàifons  fçavoir  à  tous  fie  un  chacun ,  que: 
Nous ,  ci-devant  en  Tannée  1  j  3 1 .  après  la  naiffance  du  Chrift 
Notre-Seigneur,  parla  providence  du  Tout-puifîant,  par  l'é- 
!e£tion  des  ttès-révérends,  vénérables  &illuftriffimcs  Albert 
cardinal  de  la  fainte  églife  Romaine ,  du  titre  de  S.  Pierre  aux 
liens  ,  archevêque  de  Mayence  6c  de  Magdebourg ,  adminiftra- 
teur  de  l'évêché  de  Halberftadt  :  Hermann  de  Cologne,  ôc 
Richard  de  Trêves ,  archevêques  :  archi-chanceliers  du  S. 
empire  Romain  en  Germanie,  Italie,  aufli  dans  les  Gaules  fie  le 
royaume  d'Arles:  Louis  Comte-Palatin  duRhin  ôc  duc  de  Ba- 
vière: fie,  Joachim  margrave  de  Brandebourg ,  archi-féné- 
chal  ôc  archi-chambellan  du  S.  empire  Romain ,  nos  chers  amis, 
neveux  ôc  électeurs:  comme  aufli  fous  le  bon  plaifirôc  ratification 
enfuivans  de,  aufli  illuftriflime  Jean  Frédéric  duc  de  Saxe, 
archi-marêchal  du  faint Empire,  notre  cher  oncle  6c  éJcfteur  : 
avons  été  exaltés,  élevés  ôc  conftitués  en  l'honneur  ôc  dignité 
du  nom  fie  armes  de  roi  des  Romains,  6c  pour  la  gloire  de  Dieu, 
pour  l'honneur  du  S.  Empire  Romain,  pour  le  bien  de  la  Chré- 
tienté Ôc  de  la  nation  Allemande,  aufli  pour  le  bien  public, 
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icellc  avons  pris  fur  Nous,  6c  en  avons  été  chargés  depuis 
quelques  années  :  Et  que  maintenant  il  eft  arrivé  que  Sa  Majefté 
Romaine  impériale  notre  cher  frère  ôc  feigneur ,  pour  raifons 
déterminantes,  mais  principalement  à  caufe  de  la  vieilleffe  im- 
minente de  fa  dilç&ion  6c  majefté  impériale,  de  fes  continuelles 
infirmités  corporelles  6c  impuiffance  vifible ,  s'eft  rendu  dans 
le  royaume  d'Efpagne  de  fon  cher  fils  fa  Dignité  royale  d'Efpar 
gne  6c  d'Angleterre  :  Que  fa  Dileftion  au  Ai ,  pour  les  raifons 
énoncées ,  a  totalement,  pleinement ,  ôc  de  tous  points  libre- 
ment ,  remis  6c  rendu  toute  régence  temporelle  des  autres 
royaumes  héréditaires ,  principautés  6c  pays  de  faDilection  ôc 
Majefté  impériale  :  Aufli,  de  plus ,  pour  finale  réfignation  6c 
abdication  de  la  dignité  d'Empereur  du  faint  Empire  Romain  , 
l'ambaffade  de  fa  Dilecïion  6c  Majefté  impériale ,  les  illuftrifli- 
mes  ôc  honorables,  fçavans ,  nos  6c  du  faintvEmpire  amés  ôc 
féaux  Guillaume  prince  d'Orange  ôc  comte  de  Naffau,  ôcc. 
6c  George-Sigifinond  Selden  do£teur  ès  loix ,  comme 

légitimes ,  vrais ,  indubitables  procureurs ,  envoyés ,  chargés- 
d'affaires,  porteurs  d'ordres  6c  pleins-pouvoirs  :  Ont  été  vers 
Nous  ,  aufli  vers  les  vénérables  ôc  illuftriflimes ,  Daniel 
archevêque  de  Mayence ,  Jean  de  Trêves ,  Antoine  de 
Çologne,  archevêques  élus  ôc  confirmés,  archi- chanceliers 
dans  la  Germanie,  les  Gaules,  aufli  dans  le  royaume  d'Arles 
$c  l'Italie  :  Otton  Henri  Comte-Palatin  du  Rhin,  duc  dç 
la  haute  ôc  baffe  Bavière  :  Augufîe  duc  de  Saxe,  landgrave 
de  Thuringe ,  margrave  de  Mifnie  :  Joachim  margrave  de 
E  randebourg ,  Stcttin  ôc  Pomméranie ,  duc  des  Caffubes  Ôc  Ve- 
ndes, burgrave  de  Nurenberg  ôc^prince  de  Riigen,  archj- 
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Sénéchal,  archi-marêchal,  ôc  archi-chambellan  du  S.  Empire 
Romain,  nos  chers  neveux,  oncles  &  éie£teurs  :  Envoyés  avec 
lettres  de  créance ,  infrruÛions,  ordres  &  pleins  pouvoirs ,  pour 
Nous  tranfporterôcréfigner  totalement,  pleinement,  pour  tou- 
jours ôc  irrévocablement,  avec  le  pré-fcû  ,  le  confentement 
ôcen  la  préfence  defdits  nos  Electeurs,  la  fufdire  dignité  d'Enr 
pereur  Romain ,  ainfi  que  fa  Dile&ion  &  Majefté  impériale  la 
jufqulci  pofTédée ,  non  -  feulement  quant  au  droit ,  puiflance 
Ôc  autorité  de  régir ,  gérer  ôc  adminiftrer  le  faint  Empire,  mais 
aufli  le  titre,  nom  Ôc  dignité  d'Empereur,  enfemble  le  fceptre 
ôc  la  couronne  :  aufli  à  l'effet  de  totalement  difpenferôc  acquit- 
ter iccux  les  Ele£teurs  ôc  autres  Nos  ôc  du  S.  Empire  Romain 
Princes  ôc  Etats ,  de  tous  ôc  chacun  leurs  ferment  ôcobligation 
par  lefquels  ils  ont  été  attachés  ôc  liés  à  fa  Dilection  Ôc  Ma- 
jeflé  Impériale  comme  Empereur  Romain , ôc  par-là,  iceux 
vers  Nous  diriger  :  laquelle  ambaflade  a  donc  comparu  ici  à 
Francfort  près  de  Nous  ôc  defdits  nos  chers  neveux,  oncles  ôc 
Electeurs  :  Nous  aufli  3  fur  leur  négociation  ôc  commiflion  faite, 
mais  principalement  fur  l'agrément  Ôc  bon  plaifir  de  leurs  di- 
lections  les  ci-deflus  mentionnés  nos  Electeurs ,  Ôc  fur  leur, 
confeil ,  avis,  confentement  ôc  permiflion  à  Nous  librement  j 
verbalement ,ôc  très-humblement  communiqués  à  cet  effet, 
Nous  fommes  ,  comme  ci-devant  élu  ôc  couronné  Roi  des 
Romains  ,  chargés  de  cette  adminiftration  ôc  régence  de  lEm- 
pire  :  en  forte  que  Nous ,  en  conféquence  de  ce ,  de  notre  libre 
&  gracieufe  volonté,  avec  lefdits  nos  chers  neveux ,  oncles  ôc 
Electeurs,  fommes  convenus ,  avons  tranfigé  Ôc  accepté ,  con- 
fenti  ôc  promis  de  tenir  ces  articles  fuivans  en  forme  de  condi- 
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tions  6c  de  pa£te  ;  le  tout  avec  connoiflance  de  caufe,  6c  en 

vertu  du  préTent  Inftrument. 

III. 

PREAMBULE  DE  MAXIM1LIEN  IL 

M  A  x  i  M  i  L  i  e  n  II.  né  à  Vienne  le  premier  Août  i  y  27 ,  dlu  Roi  des 
Romains  à  Francfort  fur  le  Mein  le  2A  Novembre ,  eft  couronné ,  accepte 
&  ratifie  la  Capitulation  en  la  même  ville  le  30  Novembre  1  $62.  Entre  en 
Régence  impériale  après  la  mort  de  Ton  pere  en  1  c  64  ;  &  meurt  a  Rauïbone 
pendant  la  tenue  de  la  diète,  le  1 2  Octobre  1 576. 

No  U  S  M  AX IMI L I E  N  II.  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi 
des  Romains,  toujours  augufte,  Roi  de  Germanie  6c  de  Bo- 
hême ,  Archiduc  d'Autriche ,  duc  de  Bourgogne ,  de  Luxem- 
bourg, de  haute  6c  baffe  Siléfie,  de  Brabant,  de  Styric,  de 
Carinthie,  de  Carniole,  deWirtemberg,  6cc.  prince  de  Souabe, 
margrave  de  Moravie,  de  haute  ôc  baffe  Luface ,  ôcc.  Comte* 
prince  de  Habfbourg,  de  Flandre,  du  Tirol,  de  Ferette,  de  Ky- 
bourg  &  deGoritie,  landgrave  d'Alface,  margrave  du  S.Empire 
Romain  fur  l'Ens  ôc  à  Burgau ,  feigneur  de  la  marche  des  Ve- 
nedes ,  de  Portenau  6c  de  Salins ,  ôcc.  Reconnoiflbns  pu- 
bliquement par  cet  Inftrument ,  ôc  faifons  fçavoir  à  tous  ôc  un 
chacun ,  que  Nous,  par  la  providence  du  Tout-puiffanten  ces 
jours  depuis  peu  écoulés,  par  l'élection  en  forme  des  très* vé- 
nérables Ôc  illufîriflimes  Daniel  archevêque  de  Mayence , 
Jean  confirmé  de  Trêves,  Frédéric  élu  de  Cologne,  archi- 
chancelliers  du  Saint  Empire  Romain  en  Germanie  ,  dans  les 
Gaules ,  le  royaume  d'Arles ,  auffi  l'Italie  :  Frédéric  Comte- 
Palatin  du  Rhin,  Ôc  duc  de  Bavière,  Augufte  duc  de  Saxe, 
landgrave  de  Thuringe  Ôc  margrave  de  Mifnie ,  ôc  Joachim 
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margrave  de  Brandebourg,  de Stettin,  de  Pomméranie ,  duc 
des  Caflubes  fie  Venedes>  burgrave  deNurenberg ,  &  prince  de 
Rugcn ,  archi-fénéchal ,  archi-marêchal ,  &  archi-chambellan 
du  S.  Empire  Romain ,  nos  chers  neveux ,  oncles  ôc  électeurs  : 
Avons  éré  exaltés ,  élevés  ôc  conftirués  en  l'honneur  ôc  di- 
gnité du  nom  ôc  puiflance  de  Roi  des  Romains,  dont  aufli 
Nous  nous  fommes  chargés  pour  la  gloire  de  Dieu ,  pour  l'hon- 
neur du  S.  Empire,  ôc  pour  le  bien  de  la  Chrétienté  ôc  de  la 
nation  Allemande  aufli  pour  le  bien  public ,  enforte  que  Nous* 
en  conféquence  de  ce ,  de  notre  libre  e^gracieufe  volonré,avec 
lefdirs  nos  chers  amis,  neveux  ôc  Electeurs,  fommes  conve- 
■  nus, avons  tranfigé,  de  ces  articles  fuivans  en  forme  de  condi- 
tions ôc  de  patte,  iceux  acceptés ,  confentis  ôc  promis  de  tenir, 
le  tout  avec  connoûTance  de  caufe ,  Ôc  en  vertu  du  préfent 
Inflrument. 


IV. 

PREAMBULE  DE  RODOLPHE  II. 

Rodolphe  II.  né  à  Vienne  le  18  Juillet  1^2  ,élu  Roi  des  Romains 
à  Ratifbone  le  27  Oôobrc ,  accepte  &  ratifie  la  Capitulation ,  6c  y  efl  cou- 
ronné le  premier  Novembre  IJ7J.  Succède  à  fon  pere  en  la  régence  impé- 
riale en  1776  ;  meurt  à  Prague  le  2a  Janvier ,  nouveau  ftyle  ,1612. 

NOUS  RODOLPHE  II. par  la  grâce  de  Dieu,  élu 
Roi  des  Romains,  toujours  Augufte,  Roi  de  Germanie,  de 
Hongrie,Bohême,  Dalmatic,Croatie  ôcSclavonie,  &c.  Archi- 
duc d'Autriche ,  duc  de  Bourgogne ,  de  Brabant ,  de  Sryrie  ,  de 
Carinrhie,  de  Carniole,  de  Luxembourg,  de  'Wirtemberg  * 
haute  ôc  baiTe  Silélie,  prince  de  Souabe,  margrave  du  Saint 


5  CAPITULATION  HARMONIQUE 

Empire  Romain ,  de  Burgau ,  de  Moravie ,  haute  ôc  baflê  Lu- 
face  ,  comte-prince  de  Habfoourg ,  de  Tirol ,  de  Ferrette ,  de 
Kybourgôc  deGoritie,  landgrave  d'Alfacc,  feigneur  de  la 
marche  des  Venedes,  de  Portenau  &  de  Salins, &c.  Recon- 
noiflbns  publiquement  par  cet  Infiniment ,  6c  faifons  feavoir 
à  tous  ôc  un  chacun ,  que  NOUS ,  par  la  providence  du  Tout- 
puuTant,en  ces  jours  depuis  peu  écoulés,  par  l'élection  en 
forme  des  très -vénérables  ôc  illuftriflimes  Daniel  de  Maycn- 
ce ,  Jacques  de  Trêves ,  Valentin  élu  &  confirmé  de  Co- 
logne ,  archevêques  :  Louis  Comte-palatin  du  Rhin ,  duc  de 
Bavière,  comte  de  Spanheim,  comme  Plénipotentiaire-por- 
teur de  pleins- pouvoirs  de  fa  dileûion  fon  pere  :  Frederic- 
Augufte  duc  de  Saxe,  landgrave  deThuringe  ôc  margrave 
de  Mifnie,  ôc  Jean-George  margrave  de  Brandebourg ,  de 
Stettin ,  Pomméranie ,  duc  des  CafTubes  ôc  Venedes ,  burgrave 
de  Nurenberg ,  ôc  prince  de  Rùgen  :  du  S.  Empire  Romain,  en 
Germanie ,  les  Gaules  Ôc  le  royame  d'Arles ,  aufli  l'Italie ,  ar- 
chi-chanceliers,  archi-fénéchal,  archi -maréchal  ôc  a rchi- cham- 
bellan ,  nos  chers  neveux 3  oncles  &  Electeurs  :  Avons  été 
éxaltés ,  élevés  ôc  conftitués  en  l'honneur  ôc  dignité  du  nom-Ôc 
puiflance  de  Roi  des  Romains ,  dont  aufli  Nous  nous  fommes 
chargés  pour  la  gloire  de  Dieu,  pour  l'honneur  du  S.  Empire, 

6  pour  te  bien  de  la  Chrétienté  Ôc  de  la  nation  Allemande  , 
aufli  pour  le  bien  public ,  en  forte  que  Nous ,  en  conféquence 
de  ce,  de  notre  libre  ôc  gracieufe  volonté ,  avec  lefditsnos 
chers  neveux ,  oncles  ôc  Ele&eurs ,  fommes  convenus ,  avons 
tranfigé  de  ces  articles  fuivans  en  forme  de  conditions  ôc  de 
paûe,iceux  ayons  acceptés,  confentis,  ôc  promis  de  tenir» 
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le  tout  avec  connoiflance  de  caufe  ,  6c  en  vertu  du  préfent 
Infiniment. 

V. 

TREAMBULE  DE  MATTHIAS. 

Matthias  né  à  Vienne  le  24  Février  1  f  5*7  >  élu  Roi  des  Romains 
à  Francfort  fur  le  Mein  le  1 3  Juin  nouveau  ftyle  »  accepte  &  ratifie  la  Ca- 
pitulation le  18  dudit  mois ,  n.  ft.  y  eft  couronné  le  24  dudit  mois  n.  ft. 
l'an  1612.  Meurt  le  20  Mars  n.  ft.  Tan  161$. 

Nous  MATTHIAS,  par  la  grâce  de  Dieu,  élu  Empereur 
des  Romains,  toujours  Augufte,  roi  de  Germanie,  de  Hon- 
grie ,  Bohême  ,  Dalmatie  ,  Croatie  6c  Sclavonie  ,  ôcc.  Ar- 
chiduc d'Autriche,  duc  de  Bourgogne,  de  Brabant,  de  Sty- 
xie,  de  Carinthie,  de  Carniole,  de  Luxembourg,  de  Wur- 
temberg, haute  &  baffe  Siléfie,  prince  de  Souabe,  margrave 
du  Saint  Empire  Romain  ,  de  Burgau ,  de  Moravie ,  haute 
ôc  baffe  Luface ,  comte-prince  de  Habib ourg ,  du  Tyrol ,  de 
Ferrette,  de  Kybourg  &  de  Goritie ,  landgrave  d'Alfacc ,  leh 
gneur  de  la  marche  des  Venedes,  de  Porrenau,  6c  de  Salins,ôcc. 
KeconnoUïbns  publiquement  par  cet  Inftrument,6c  fàifons 
fçavoir  à  tous  6c  un  chacun ,  que  Nous ,  par  la  providence  du 
Tout-puiflant,  en  ces  jours  depuis  peu  paffés ,  par  l'éle&ion 
en  forme  des  très-vénérables  ÔciJlultriflimes  Jean  Schweic- 

kard  de  Mayence,  Lothaire  de  Trêves,  Ferdinand  de 

Cologne ,  archevêques  :  Jean  Comte-palatin  du  Rhin ,  tuteur 
ôc  adminiftrateur  de  l'Eleâorat  Palatin ,  duc  de  Bavière  :  Jean 
George  duc  de  Saxe ,  Juliers,  Clé ves  6c  Bergues,  burgrave 
de  Magdebourg  :  6c  en  la  place  6c  de  la  part  de  Jean  Sigif- 
mond  margrave  de  Brandebourg  ;  tous  du  Saint  Empire 
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Romain,  en  Germanie  >  les  Gaules  ,  le  royaume  d'Arles  >  aufli 
l'Italie,  archi-chanccliers ,  6c  refpeiï'rvc archi-marêchal,  6c  ar- 
chi-chambellan ,  nos  chers  neveux ,  oncles  &  Electeurs  :  de 
l'Ambafladeur  plénipotentiaire  de  fa  dile&ion  Adam  Gans 
baron  de  Putlitz,  de  "Wolflshagen,  maréchal  héréditaire  de 
l'électorat  de  Brandebourg  :  Avons  été  exaltes ,  élevés  6c 
conftitués  en  l'honneur  6c  dignité  du  nom  Ôc  puiflance  de  Roi 
des  Romains  ,  dont  auffi  Nous  nous  fommes  chargés  pour 
k  gloire  de  Dieu,  pour  l'honneur  du  &  Empire  Romain,  ôc 
pour  le  bien  de  la  Chrétienté  6c  de  la  nation  Allemande ,  aufli 
pour  le  bien  public ,  en  forte  que  Nous ,  en  conféquence  de 
ce  j  de  notre  libre  &  gracieufe  volonté ,  avec  lefdits  nos  cbers 
neveux,  oncles  fie  électeurs,  fommes  convenus,  avons  rran- 
figé  de  ces  articles  fui  vans  en  forme  de  conditions  fie  de  pacte  , 
iceux  avons  acceptés ,  confentis  6c  promis,  le  tour  avec  con- 
noiuance  de  caufe ,  6c  en  vertu  du  préfent  infiniment. 

i    ■    ■  ,  ■      i  i  ■  i  b 

VL 

PREAMBULE  DE  FERDINAND  IL 

Ferdinand  II.  né  à  Gratz  en  Styrie  le  o.  Juillet  n.  ft.  1576,  élu 
Empereur,  accepte  &  ratifie  la  Capitulation  à  Francfort  fur  le  Mein  le  28 
Août  n.  ft.  y  eft  couronné  le  10  Septembre  n*  fL  16  ip  y  meurt  à.  Vienne 
le  if  Février  n.  ft.  1637. 

NOUS  FERDINAND  H.  par  la  grâce  de  Dieu,  élu  Roi  des 
Romains,  toujours  augufte,  Roi  de  Germanie,  de  Hongrie  6c 
de  Bohême ,  Dalmatie ,  Croatie  fit  Sclavonie ,  ficc.  Archiduc 
d'Autriche ,  duc  de  Brabant ,  de  Styrie ,  de  Carinthie ,  de  Car- 
aiole,  de  Luxembourg ,  de  Wirtemberg,  haute  6c  balle  Siiéfie, 
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prince  de  Souabc ,  margrave  du  Saint  Empire  Romain ,  de 
Burgau ,  haute  ôc  baffe  Luface,  comte-prince  de  Habfbourg 
Ôc  Tyrol,  de  Ferrette ,  de  Kybourg  ôc  de  Goritie ,  landgrave 
d' Al  face,  fcigneur  de  la  marche  des  Venedes  *  de  Portenau  ôc 
de  Salins,  &c.Reconnoiflbns  publiquement  par  cet  inf- 
trument ,  Ôc  faifons  fçavoir  à  tous  ôc  un  chacun,  que;  par  la 
providence  du  Tout-puiffant,  en  ces  jours  depuis  peu  paffés , 
par  l'éleÛion  en  forme  des  très- vénérables  &  illuftriflimes 
Jean  Sweickart  deMayence,  Lothaire  de  Trêves, 
Ferdinand  de  Cologne ,  archevêques  :  de  plus ,  en  la  place 
&  de  la  part  de  Frédéric  comte-palatin  du  Rhin ,  duc  de 
Bavière,  Jean-George  duc  de  Saxe ,  Juliers  ,  Cleves  ôc 
Bergue ,  burgrave  de  Magdebourg:  Jean-Sigifmond  mar- 
grave de  Brandebourg:  tous  du  Saint  Empire  Romain,  dans 
la  Germanie ,  les  Gaules ,  le  royaume  d'Arles  &  l'Italie ,  ar- 
chi- chanceliers,  ôc  refpeflivè,  archi-fénéchal,  archi-marêchal 
&  archi-chambellan ,  nos  chers  neveux,  oncles  ôc  Ele£reurs  r 
par  les  Ambafladenrs  Plénipotentiaires  de  leurs  dileûions,  dil» 
dil.  Jean- Albert  comte  de  Solms,  Ôc  feigneur  de  Mûnrzen- 
berg  :  WolfFgang  comte  de  Mansfeld ,  baron  deHcldrun~ 
gen ,  chevalier  6c  colonel ,  ôc  Adam  Gans  baron  de  Putlitz  9 
maréchal  héréditaire  de  l'éleûorat  de  Brandebourg  :  Nous 
avons  été  exaltés,  élevés  ôc  conftirués  en  l'honneur  ôc  dignité 
du  nom  ôc  puiflance  de  roi  des  Romains ,  dont  aufli  Nous 
nous  fotnmes  chargés  pour  la  gloire  de  Dieu  ,  pour  l  hon- 
neur  du  S.  Empire  Romain,  6c  pour  le  bien  de  là  Chrétienté 
ôc  de  la  nation  Allemande ,  aufli  pour  le  bien  public ,  em 
forte  que  Nous  ,  en  conféqucncc  de  ce ,  de  notre  libre  dr 
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gracieufe  volonté ,  avec  lefdits  nos  chers  neveux ,  oncles  fie 
Eleveurs,  fommes  convenus ,  avons  tranfigé  de  ces  articles 
fuivans  en  forme  de  condirions  fie  de  patte,  iceux  avons  ac- 
ceptés, confentis  6c  promis,  le  tout  avec  connoiflance  de 
caufè,  fie  en  vertu  du  préfent  inftrument. 


VIL 

PREAMBULE  DE  FERDINAND  UL 

Ferdinand  III.  né  le  1 3  Juillet  1608,  dlu  Roi  des  Romains  à  Ra- 
tîfbonne  le  22  Décembre ,  accepte  &  ratifie  la  Capitulation  le  24  dudic 
mois  ru  ft.  &  y  eft  couronné  le  30  du  même  mois  n.  ft.  1636  ;  fuccede  à  fon 
pere  en  la  Régence  Jmpériale  en  1637 ,  meurt  le  2  Ayril  n.ft.  16/7. 

NOUS  FERDINAND  m.  par  la  grâce  de  Dieu ,  élu 
Roi  des  Romains,  toujours  Augufte,roi  de  Germanie,  Hon- 
grie, Bohême,  Dalmatie ,  Croatie ,  ôc  Sclavonie ,  Ôcc.  archi- 
duc d'Autriche ,  duc  de  Bourgogne ,  margrave  de  Moravie  , 
&  Luface,  duc  de  Luxembourg ,  de  Siléfie ,  de  Styrie,  Carin- 
thie ,  Carniole  6c  "Wirtemberg ,  Comte  de  HaWbourg  6c  Tyrol, 
&c.  Reconnoiflbns  publiquement  par  cet  inftrument,  ÔC 
faifons  fçavoir  à  tous  6c  un  chacun,  que  Nous ,  par  la  provi- 
dence du  Tout-puiflant,  ces  jours  depuis  peu  paffés ,  par  l'é- 
lection en  forme  des  très-vénérables  6c  fereins ,  Anfelme- 
Cafimir  de  Mayence ,  6c  Ferdinand  de  Cologne ,  arche- 
vêques: Maximilien  comte-palatin  du  Rhin ,  duc  de  haute 
6c  baffe  Bavière  :  comme  pas  moins,  en  la  place  6c  de  la  parc 
de  Jean-George  duc  de  Saxe,  Juliers ,  Cleves  6c  Bcrgue  , 
burgrave  de  Magdebourg  :  George-Guillaume  margrave 
de  Brandebourg  :  tous  du  S.  Empire  Romain  dajis  la  Germanie 
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fie  l'Italie  ,  archi-chancelliers,  fie  refpetlivè  archi-fénéchal , 
archi-marêchal  fie  archi- chambellan ,  nos  chers  neveux  ,  on- 
cles fie Eleveurs;  des  ambaûadeurs  plénipotentiaires  de  leurs 
dile£lions,dil.  Frédéric  Metzfchen  de  Reichenbach  & 
Friefen  :  fie  Adam  comte  de  Schwartzenberg,  feigneur  du 
haut  Landlberg  fie  Gimborn ,  maître  de  l'ordre  de  chevalerie 
de  Saint  Jean  dans  la  Marche ,  la  Saxe,  la  Pomméranie ,  fie  le 
pays  des  Venedes  :  Avons  été  exaltés ,  élevés  fie  conftitués 
en  l'honneur  fie  dignité  du  nom  fie  puiflânee  de  roi  des  Ro- 
mains ,  dont  aufli  Nous  nous  fommes  chargés  pour  la  gloire 
de  Dieu,  pour  l'honneur  du  S.  Empire ,  fie  pour  le  bien  de  la 
Chrétienté ,  fie  de  la  nation  Allemande ,  aufli  pour  le  bien  pu- 
blic, en  forte  que  Nous ,  en  conféquence  de  ce,  de  notre  libre 
fie  gracîeufe  volonté,  avec  lefdits  nos  chers  neveux ,  oncles 
ôc  électeurs ,  fommes  convenus ,  avons  tranfigé  de  ces  articles 
fuivans ,  en  forme  de  conditions  fie  de  paôe  ,  iceux  avons  ac- 
ceptés, confentisjfie  promis,  le  tout  avec  connoiflance  de 
caufe,  fie  en  vertu  du  préfent  Inftrument. 

V  I  I  Ir 

PREAMBULE  DE  FERDINAND  IV. 

Ferdinand  IV,  né  le  8.  Septembre  1633.  élu  roi  des  Romains  à 
Augfbourg,  le  5 1.  Mai  n.  ft.  y  accepte  fie  ratifie  la  Capitulation  le  a.  Juin 
n.  (F.  eft  couronné  à  Ratifbone  le  1 8.  Juin  n.  ft.  16$ 3.  meurt  avant  fon  pere 
à  Vienne  le  ip.  Juillet  16;+. 

NOUS  FERDINAND  IV.  par  la  grâce  de  Dieu, 
élu  Roi  des  Romains,  toujours  Aygufle,  roi  de  Germanie* 
de  Hongrie,  Bohême,  Dalmatie,  Croatie  fie  Sclavonie  t 
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&c.  archiduc  d'Autriche,  duc  de  Bourgogne,  margrave 
de  Moravie,  de  Luface ,  duc  de  Luxembourg,  de  Siléfie, 
de  Sryric  >  Carinthic  ,  Carniole  ,  6c  Wirtemberg  ,  comte 
de  Habfbourg ,  6c  du  Tyrol ,  6cc.  Reconnoiflbns  publi- 
quement par  cet  infiniment ,  6c  fàifons  fçavoir  à  tous  6c  un 
chacun,  que  Nous,  par  la  providence  du  Tout-puiflant,  en 
ces  jours  dernièrement  écoulés ,  par  l'éleâion  en  forme,  en- 
treprife  par  des  motifs  fie  raifons  puiflànrs  6c  déterminants,  des 
très-révérends  6c  fereins  Jean  -  Philippe  de  Mayence, 

Charles-Gafpar  de  Trêves ,  Maximilien-Henri  de 

Cologne,  archevêques:  Charles-Louis  comte-Palatin  du 
Rhin ,  duc  de  Bavière  :  comme  pas  moins ,  en  la  place  fie  de 
la  part  de  Albert  adminiftrateur  de  i'éleÉtorat  de  Bavière  : 
Jean- George  duc  de  Saxe,  Juliers,  Cleves  6c  Bcrguc, 
burgrave  de  Magdcbourg ,  6c  Frédéric-Guillaume  mar- 
grave de  Brandebourg ,  6c  burgrave  de  Nuremberg  :  tous  du 
faint  empire  Romain  dans  la  Germanie ,  les  Gaules  6c  l'Italie, 
archi-chanceliers,  Urefpe8rvè,  archi-fénéchal,archi-marêchal, 
archi-chambeUan  6c  archi-tréforier ,  nos  chers  neveux ,  oncles 
&  éle&eurs  :  des  ambafladeurs  plénipotentiaires  de  leurs  dile- 
clion ,  dil.  dil.  Maximilien  comte  de  Kurtz,  baron  de  Senff- 
tenau  :  Henri  de  Friefen  le  jeune,  deSchoenfeld,  6c  Jeffe  : 
Joachim-Frederic  baron  de  Blumenthal  ,  de  Proetlin, 
Stabenau,  Pretfch ,  Klobbig  6c  Diebau  :  Avons  été  exaltés, 
élevés  6c  conftitués  en  l'honneur  6c  dignité  du  nom  6c  puiffance 
de  roi  des  Romains,  dont  aufli  Nous  nous  fommes  chargés 
pour  la  gloire  de  Dieu ,  pour  l'honneur  du  faint  empire,  6c 
pour  le  bien  de  la  Chrétienté  &  de  la  nation  Allemande,  aufli 
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pour  le  bien  public  >  en  forte  que  Nous  ,  en  conféquence  de 
ce  ,  de  notre  libre  &  gracieufe  volonté,  avec  lefdits  nos  chers 
neveux ,  oncles  Ôc  éle&eurs,  pour  eux ,  6c  tous  les  princes  6c 
états  du  faint  empire  Romain,  femmes  convenus,  avons  tran- 
figés  ôc  acceptés ,  accordés  6c  promis ,  ces  articles  fuivans  en 
forme  de  conditions  6c  de  paÔe  Je  tout  avec  connoûTance  de 
caufe,  6c  en  vertu  du  préfent  Infiniment. 


I  X. 

PREAMBULE  DE  LEO?  0  LD. 

Leopold  I.  né  le  p.  Juin  a.  ft.  1640.  élu  Roi  des  Romains  à  Franc* 
fort  fur  le  Mein  le  18.  Juillet  n.  ft.  audit  jour ,  accepte  ôc  ratifie  la  Capitu- 
lation, y  eft  couronné  le  premier  Aoufl  n.  ft.  1678.  meurt  à  Vienne  le  y. 

Mai  170;". 

N  OUS  LE OP O LD ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  élu  Em- 
pereur des  Romains ,  toujours  Auguûe ,  Roi  de  Germanie,  de 
Hongrie ,  Bohême,  Dalmatie , Croatie  6c  Sclavonie,  6tc.  ar- 
phiduc  d'Autriche,  duc  de  Bourgogne ,  de  Brabant,  de  Styrie, 
de  Carinthie  ,  de  Luxembourg ,  de  Wirremberg ,  haute  6c  bafle 
Siléfie,  prince^c  Souabe ,  margrave  du  faint  empire  Romain  , 
ideBurgau ,  de  Moravie,  haute  6c  bafle  Lufaçe,  comte- prince 
de  Habfbourg,  duTyrol,  de  Ferrette,  deKybourg  6c  de  Go 
ritie ,  landgrave  d'Alface ,  feigneur  de  la  marche  des  Venedes, 
dePottenau  6c  de  Salins,  6cc.Reconnoilïbns  publiquement 
par  cet  inftrumcnt ,  ôc  fàifons  fçavoir  à  tous  ôc  un  chacun,  qu'a- 
près la  mort  prématurée  du  toi  des  Romains*  dernièrement  élu , 
Ferdinand  IV.  ôc  enfuite  de  fa  majefté  Romaine  impériale 
Ferdinand  III.  d'heureufeôç  glosicufe  mémoire,  Nous, 
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par  la  providence  du  Tout-puiflant ,  par  l'éleâion  en  forme 
des  très-révérends  6c  fereins  Jean-Philippe  de  Mayencc  > 

Charles-Gafpard  de  Trêves ,  MaximÛien-Henri  de 

Cologne ,  archevêques  :  Jean-George  II.  duc  de  Saxe  , 
Juliers,  Cleves  ôc  Bergue,  burgravc  de  Magdebourg ,  ôcc. 
Charles-Louis  comte-palatin  du  Rhin ,  duc  de  Bavière  , 
&c.  comme  pas  moins,  en  la  place  ôc  de  la  part  des  aufli  fe- 
reins Ferdinand-Marie  duc  de  haute  ôc  bafle  Bavière,  aufli 
du  haut  Palatinat ,  comte-Palatin  du  Rhin ,  ôc  Frederio 
Guiilaume  margrave  de  Brandebourg,  &  burgrave  de  Nu- 
remberg ,  Ôcc.  tous  du  faint  empire ,  dans  la  Germanie  ,  les 
Gaules  ôc  l'Italie ,  archi- chanceliers  ,  ôc  refpcflivè  archi-féne% 
chai ,  archi-marêchal ,  archi-chambellan ,  Ôc  archi  tréforier, 
nos  chers  neveux,  oncles  ôc  éledeurs,  aufli  desambafladeurs 
plénipotentiaires  de  leurs  dileûion  ,  dil.  Germain  Egon 
comte  de  Furïtenberg ,  IJeiligenberg ,  ôc  \Pertenberg ,  Ôc 
Jean-Maurice  prince  de  Naflau,  comte  de  Catzendnbo- 
gen ,  Vianden  Ôc  Dietz,  feigneur  deBeylftein ,  ôcc.  Avons 
été  exaltés ,  élevés  Ôc  conftitués  en  l'honneur  ôc  dignité  du 
nom  ôc  puiflance  de  roi  des  Romains ,  dont  aufli  Nous  nous 
fommes  chargés  pour  la  gloire  de  Dieu ,  pour  l'honneur  du  faint 
Empire ,  Ôc  pour  le  bien  de  la  Chrétienté*  ôc  de  la  nation  Alle- 
mande ,  aufli  pour  Je  bien  public ,  en  forte  que  Nous ,  en  con- 
séquence de  ce ,  de  notre  libre  &  gracieufe  volonté  ,  avec 
lefdits  nos  chers  neveux,  oncles  ôc  e*le£teurs,  pour  eux  ôc  tous 
les  princes  ôc  états  du  faint  empire  Romain,  fommes  conve- 
nus, avons  accordés ,  acceptés,  ôc  promis  ces  articles  fui  vans, 
paribrme  de  conditions  ôc  de  pa&e ,  le  tout  avec  connoiflance 
fie  caufe,  ôc  en  yertu  du  préfent  Inftrumenr,  X, 
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X. 

PREAMBULE  DE  JOSEPH. 

Joseph  né  le  26.  Juillet  m  (1.  1678.  élu  Roi  des  Romains  à  Aug- 
fbourg  le  24.  Janvier  l'an  1690.  accepte  &  ratifie  la  Capitulation  audit  jour 
24.  Janvier ,  &  y  eft  couronné  le  26".  dudit  mois  n.  ft.  devient  Empereur 
après  fon  pere ,  le  c.  Mai  1 70c.  meurt  à  Vienne  le  1 7.  Avril  17x1. 

NoUSJOSEPH,par  la-grace  de  Dieu ,  élu  roi  des  Ro- 
mains, toujours  Augufte,  roi  de  Germanie,  de  Hongrie ,  Dal- 
matie ,  Croatie,  fie  Sclavonie  ,  archiduc  d'Autriche ,  duc  de 
Bourgogne,  de  Styrie,  de  Carinthie>  Carniole  de  Wirtem. 
berg ,  ôcc.  comte  de  Habfbourg,  Tyrol  fie  Goritie ,  ôcc.  Re- 
COnnoiflbns  publiquement  par  cet  infiniment,  Ôc  faifons 
fçavoir  à  tous  &  un  chacun,  que  Nous ,  par  la  providence 
de  Dieu  le  Tout-puiflant ,  par  l'éleÉtion  en  forme,  entreprife 
pour  des  motifs  fie  raifons  puiflansôc  dérerminans  ,  des  très- 
révérends  fie  fereins  Anlelme-François  de  Mayence , 
Jean-Hugo  de  Trêves ,  Jofeph-Clement  de  Cologne* 
archevêques  :  Maxim ilien-Em manuel  duc  de  haute  fie 
baffe  Bavière ,  aufE  du  haut  Palatinat,  comte-Palatin  du  Rhin  , 
duc  de  Bavière  :  comme  pas  moins ,  en  la  place  ôc  de  la  part  de> 
fa  majefté  le  très-féréniflime  empereur  Romain  Leopold  I. 
comme  roi  de  Bohême  notre  gracieux  feigneur  &  pere ,  ficc. 
donc  aufli  des  fereins  Jean  -  George  III.  duc  de  Saxe  , 
Juliers,  Cleves  fie  Bergue ,  burgrave  de  Magdcbourg,ficc.  Ôc 
Frédéric  III,  margrave  de  Brandebourg  ,  fie  burgrave  de 
Kurenbcrg,  ficc.  refpeâivè,  tous  du  faint  empire  Romain, 
dans  la  Germanie ,  les  Gaules,  fie  l'Italie  ,  archi- chanceliers, 
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&  archi  échanfon ,  archi -fénéchal ,  archi-marêchal  ,  archi- 
chambellan  &  archi-tréforier  :  nos ,  gracieux  feigneur  &  pere, 
chers  neveux,  oncles  Ôc  éleveurs  :  refpefiivè  des  ambafladcurs 
plénipotentiaires  de  fa  majcfté  ôc  dileâion  ,  dil.  François- 
Ulrich  comte  de  Kinsky ,  de  Kunitz  ôc  Thettau ,  feigneut 
de  Chumatz  fur  le  Zitlina ,  Ôcc.  Nicolas  noble  banncret  ôc 
baron  de  Gcrfdorff,  de  Baruth,  Hennersdorff,  Brettingen, 
Hauffwaid,  RackeIn,Bûchwald,  Creckwitz  ôc  Beutelsdorff: 
&  Silveftre-Jacob  de  Danckelmann ,  Avons  été  exaltés, 
élevés  Ôcconftitués  en  l'honneur  &  dignité  du  nom  ÔcpuhTance 
de  roi  des  Romains ,  dont  aufli  Nous  nous  fommes  chargés 
pour  la  gloire  de  Dieu,  pour  l'honneur  du  faim  empire  Ro- 
main ,  ôc  pour  le  bien  de  la  Chrétienté  ôc  de  la  nation  Alle- 
mande, aufli  pour  le  bien  public:  en  forte  que  Nous,  en  confé- 
quence  de  ce ,  de  libre ,  paternelle  &  gracieufe  volonté  à  Nous 
fur  ce  donnée,  avec  lefdirs  nos  refpefiivè,  gracieux  feigneur  ôc 
pere,  ôc  chers  neveux,  oncles  ôc  électeurs ,  pour  eux  &  pour 
tous  les  princes  ôc  états  du  faim  Empire ,  fommes  convenus, 
avons  accordés ,  acceptés  &  promis  ces  articles  fuivans  en 
forme  de  conditions  ôc  de  patte ,  le  tout  avec  connoiffance 
de  caufe,  ôc  en  vertu  du  préfent  Inltrumemv 
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   ARTICLE 

Article  Premier.  1 

Le  Roi  doit  protéger  l'Eglife  Romaine  &  le  Pape  comme  fon  Avo- 
cat :  toutefois  laifler  la  liberté  de  Religion  aux  Proteftans ,  fuivant  la  difpo  . 
fition  des  Traités  de  Paix-  de  Religion ,  -  Prophanc,  -  &  -  de  Weftphalie ,  tc,  [„  câpitJl^ 
&  leur  accorder  pareille  protection ,  aofli  laifler  à  la  jufticc  fon  cours  convc-  tiom.  Plu»,  Ani- 
nable  fans  acception  de  Perfonnes  ou  de  Religions.  de  i.  de  Maxinu- 

Pr  emierement  que  Nous ,  pendant  le  tems 
de  cette  a  (I)  notre  dignité,  charge  Se  régence 
royale ,  devons  Se  voulons b  (m)  tenir  en  bonne  ' 
(m)  &  fidèle  (I)  garde  &  protection  la  Chrétienté  Se 
le  fiége  de  Rome,  auflî'fa  fàinteté  le  Pape  Se 
l'Eglife  (  I  )  chrétienne  comme  fon  Avocat.  En  ou- 
tre ,  particulièrement  cultiver ,  établir  dans  le 
Saint  Empire ,  la  paix ,  la  juftice ,  Se  1  union ,  Se 
faire  en  forte  quelle  puifle  tenir  &  avoir,  auffi 
conferver  fon  cours  convenable  pour  le  pauvre 

comme  pour  le  riche  (IV.)  fans  diftin£tion  de  per- 
fonnes ,  état,  dignité  &  religions ,  même  dans  les  affaires  con- 
cernant les  propres  intérêts  de  Nons  &  de  notre  Maifon ,  Se 

être  (L)  adminiftrée  d  fuivant  les  ordonnances  >  im- 
munités, anciens  Se  louables  ufages. 

(  M  )  Néanmoins  pour  ce  qui  concerne  cet  artiefe  >  comme 
auffi*  le  fuivant f  (III)  dix-hukieme  (M  )  article  de  la  préfente 

*  liC  Ferdinand  I.  fendant  le  tems  de  notre* 

h  au  lien  de  unir ,  liC  Charles  V.  Ferdinand  I.  Maximil.  Rodolphe ,  avoir. 
'  lif  C.  V.  en  bonne  recommandation  &  prottQion  la ,  &c,  F.  LM.Hm  bonne  re- 
commandation, garde  &  froteÛion,  Sec 

*  au  lieu  de  adminijlree ,  liC  dan*  tous  les  predecefleur*  de  Leopold ,  dirigée, 

*  au  lieu  de  comme  aufli,\if  t/L  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  ô. 

'  lif.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  &  le  fuivant  de  la  préfente  obligation,  commençant  :  Si 
devons  &  voulant  Nous  avec  le  conjeil  des  Elecleurt,  Sec.  apref  cet  mots ,  &  le  fuivanty 
liC  m.  iiffeitime,  F.  U.  quinzième,  F.  IV.  lif.  &  le  ftdvatt feiziéme  de  la  préfem»  ' 
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article  obligation    aujji  devons  &  voulons  Nous  près  de 

notre  faint  Pere ,  &C.  (M)  fe  font  les  fufdits  nos  chers 
oncles ,  (  III  )  ^  les  deux  Ele&eurs  de  Saxe  ôc  de  Brandebourg 
(M)  envers  Nous  expreffément  déclarés ,  quant  à  la  mention 
faite  en  ces  articles  du  fiége  de  Rome  ôc  de  fa  fainteté  le  Pape, 
que  leurs  dile£tions ,  (IV)  dil.  pour  eux  &  ceux  qui  fontpro- 
feflion  de  leur  Religion  (  M  )  n'y  confentent  point  ôc  ne  Nous 
y  ont  point  obligés ,  (IV.)  &  que  ladite  advocatie  ne  doit 
point  être  alléguée  ni  mife  en  ufage  au  préjudice  de  la  Paix 
de  Religion  &  Profane ,  (L)  auffi  de  la  paix  conclue  à  Munf- 
ter  Ôc  Ofnabruck ,  (  IV  )  mais  qu'à  iceux ,  pareille  protection 
doit  être  accordée  Ôc  confervée  (L)  ainfi  que  Nous  le  pro- 
mettons donc  aulÏÏ  en  vertu  de  cet  infiniment  auxdits  deux 
Electeurs,  Ôc  Nous  y  obligeons  par  ces  préfentes. 

obligation,  commençant  :& comme  au  de  là  &  à  rencontre  des  Cokc«Rdata  Prik- 
cipcm  ,  Sic.  L.  au  lieu  de  fcixséme ,  lif.  dix-neuviéme. 

6  au  Heu  de  les  deux  Electeurs ,  lif.  M.  R.  m.  F.  II.  les  Electeurs  féculiers.  F.  IV. 
L.  les  trois  Eleptun  de  Saxe ,  de  Brandebourg  &  Palatin;  &  plus  bas  ajoute*  encora 
Vue  fois  d$Ic£îiQtt% 


ARTICLE 
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1  ARTICLE 
II. 

Article  II. 

Le  Roi  doitobfcrver,  &avcc  le confentemem  des  Etats,  améliorer  Fe"  L..7.! "! 
les  Ordonnances  &loixde  l'Empire  :  annuler  toutes  protcflations  &  contra-  Mixim  ....  m. 
dirions  interjettées  contre  la  Paix  de  Weirphalie,  &  ne  point  fouffrif  fYftLwpJidu' 
au'clle  foit  attaquée  dans  des  Ecrits ,  ou  bien  que  d'ailleurs  il  foit  agi  à 
1  encontre  en  affaires  ecclefiaftiques  ou  féculiercs  :  auffi  ne  point  permettre 
qu'en  décrétant  fur  les  Procès,  6c  la  confifeation  des  Livres,  une  Religion 
foit  fàvorifée  plus  que  l'autre. 

NOUS  devons  &  voulons  auffi  *  (I)  obfcrver  & 

maintenir  conftamment, fermement b  (IV.)  6c inviolablement 
la  Bulle  d'Or  (IV.)  avec  Pextemion  fur  le  huitième 
Ele&orat,  contenue  dans  le  Traité  de  paix  générale  de  l'Em- 
pire conclu  à  Munfter  &  Ofnabruck*  fuivant  la  teneur  du  fufA 

dit  Traité  de  paix  qui  néanmoins ,  quant  à  ce  qui  y  efl 
contenu  à  t  avantage  de  la  Couronne  de  France , 
tombe  de  lui-même  ,&  neft  plus  déformais  obli- 
gatoire, à  caufe  de  Vinfraïïion  de  paix  commife 
à  V encontre  du  faint  Empire  Romain  par  la  fuf- 

dite  Couronne  y  (  I  )  la  paix  dans  les  affaires  de  religion 
&  profanes ,  la  Paix  publique ,  (  I  )  enfemble  le  maintien 
d'icelle,  fainfî  qu'elle  a  été  dreflée,  acceptée,  rédigée-en-« 

■ 

*  1|C  Charlet  V.  confirmer  &  rtnoteveller  les  fpccialement  fâmcnmnnces ,  Bulle  rfor, 
Royalt-Paix-Puilique  ,  tr  autres  ordonnances  &  loi*  du  Saint  Empire ,  &ji befoin  efl  t 
icellet  améliorer ,  &c  (  comme  ci-aprc« ,  p.  il.  lig.  i.  ) 

*  lif.  Ferdinand  I.  M.  R.  m.  F.  II.  Ul.Jpéctalement  lafufdite  Bulle  d'or,  la  Tai*  dans 
Ut  affaires  de  Religion  &  profanes,  auffi  la  Paix  publique ,  enfemble  le  maintien ,  &c. . . . 


(comme  ci-dcfiut ,  lig.  1 1.  ) 

c  Uf.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  qui  dans  la  diete-dt-l' Empire  tenue  dernièrement  à 
Augtbvurg  en  U  cinquanse-rinquiviiie  année  a  été  (  F.  I.  aj.  par  Soiut  en  h  place  de  S* 
Ai.  Romaine  Impériale  notre  cher  frère  &  feigneur,  auffi  par  Kous-mèmts  tout  les  ttait) 
dreffee,  acceptée,  rédigée  en  Recés  &  améliorée,  &  ne  nwlcfltr  ,  vu  bien  par  d'autres  laiffer. 
moltfler  perjonnt  À  l  encontre,  &  conjirmtr,  &c.  (  cquuiw  à  la  p.  fuiv.  L  ij.) 

F 
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article  Rcc^s&  améliorée  dans  la  diète  de  l'Empire  tenue  à  Augs^ 
11  bourg  en  Tannée  ifff.  (m)  aufli  répétée  &  confirmée  dans 
IesRecès  de  l'Empire,  qui  s'en  font  enfuîvis,  (IV)  mais  par- 
ticulièrement le  fufdit  traité- de  Paix  de  Munfter  &  Ofnabruck, 
&  le  Recès  d'exécution  de  Nurenberg ,  comme  aufli  (  L)  fpé* 
cialement  (IV)  tout  ce  qui  en\zi  (L)  précédente  diète  de 
l'Empire  à  Rariibonne  (IV)  a  été  rédigé-en-Recès  ôc  conclu, 

&  ce  qui  en  la  Diète  qui  dure  encore,  &  (L)  dans  les 

Diètes  d'Empire  à  venir  (  IV)  pourroit  (L  )  en  outre  (IV  )  être 
agréé  (L)  &  conclu,  (IV)  comme  fi  cela  étoit  inféré  mot 
pour  mot  dans  cette  Capitulation  (  I)  &  ne  molefter  perfonne 
à  Tencontre ,  (  L  )  aufli  ne  point  permettre  c  OU  en  UUCUnS 

lieux  defquelsVinfirumentde  paix  difpofe }  in  ec- 
clefiafticis  &  politicis,yôwx  quelque  prétexte  que 
ce  J oit  y  ou  par  ir  régulière  interprétation  d'icelui 

il  y  f Ott  Contrevenu  (L)dir^iementouindire£temcnt, 
fion  plus  ûîi  à  (L)  l'ordonnance  d'exécution  inférée  dans 
le  Recès  de  l'Empire  de  l'année  i$S$» 

Pareillement  devons  &  voulons  Nous  aufli  confirmer  Se 

renouveller  les  autres  ordonnances  Se  loix  du 

Saint  Empire  Romain,  (I)  entant  qu'elles  font  établies 
dans  le  fufdit  Recès  de  l'Empire  accepté  à  Augftourg  en 
1 S  S  S  • &  ne  f  font  point  contraires  (  I V  )  au  plu- 


*  lif.  F  IV.fréfente Diète  générait  de  l'Empire  convoquée  tn  vertu  dm  flujieuri  foi* 
mm  * 
Rect 

f  avenir  i 

eu  molefter  ferjonnt 

*  lil.  L.  au  il  foit  agi  directement  ou  indirtOement  contre  l'ordonnance  dVxfi  ution,  «kc» 
?  ii£  F.  1.  &  qu'elUt  n'y  font  joint  contraint ,  <Jr  ieelUt-,  &c» 
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fleurs  fois  mentionné  Traité  de  paix ,  &  g  icelles  amélio-  article 

rer  avec  le  conleil  &  confentement  de  nos  &  du  ll* 
Saint h  Empire  Ele&eurs ,  Princes 1  &  autres  Etats, 
chaque  fois  luivant  que  la  fituation  de  l'Empire 
le  requerra. 

(IV  )  Principalement  auflî  punir  ainfi  qu'il  convient  ceux  qui 
entreprendroient  ou  pourraient  entreprendre  d'écrire  ,  ou  de 
répandre  dans  le  public  quelques  imprimés  contre  le  k  ci-def- 
fus  mentionné  Traité  de  Paix,  &  la  Paix-de-Religion  y  con- 
firmée, comme  un  lien  toujours  durable  entre  le  chef  &  les 
membres ,  (  L)  &  les  membres  entre  eux-mêmes ,  (IV)  attendu 
qu'on  ne  tend  par  là  ,  qu'à  femer  dans  l'Empire  la  fédition, 
la  divifion ,  la  méfiance  ôc  la  difeorde;  cafler  les  écrits  &  im- 
primés ,  &.  procéder ,  comme  il  eft  dit  ci-deffus ,  avec  févérité 
tant  contre  les  auteurs  que  contre  les  complices, 1  (L)  aufïï 
rejetter  &  annuller  (L)  fiiivant  la  teneur  du  ci-deflus 
nommé m  Traité-de-paix,  toutes  proteftations  &  contradictions 
intervenues  à  l'enconrre  du  Traité-de-paix ,.  quelque  nom 
qu'elles  aient,  &  de  quelque  part  qu'elles  viennent if  ne 

point  permettre  que  notre  Confeil  Aulique  ni  le 
Commiffaire  des  livres  à  Francfort  fur  le  Mein  , 

«  lif.  C  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II. 111.  &  fi  befoin  ejf ,  Utlltt ,  &c 
k  F.  I.  M.  R.  m.  om.  Je  mot  /«ut/. 
«F  ILIII.IV.L.oin.  Fr/ncer. 

k  F.  IV.  au  lieu  de  contre  le  ci-defliu  mentionné  y  lif.  contre  ledit. 

1  F.  IV.  après  le  mot  %  comflicet  :  a),  toutefois  four  ce  qui  concerne  ledit  Recèr  d'e- 
xécution de  Kurenberg ,  Mec  rejerve  du  fufdit  notre  cher  oncle  fa  dit.  l'EleQeur  de  Bran» 
dtbourgy  four  rejlitution  firme  &  réelle  de  lu  fmmméranie  ultérieure,  &  qu'au  défaut' 
d'utile  le  §.  les  postes  et  pays  delà  Fomeranie  ultérieure  ,  &c.  dudit  Récit- 
i 'exécution  ,  ne  doit  foint  être  préjudiciab'e  à  l'EleQeur  de  Brandebourg ,  m  tourner  i 
ï  avantage  de  la  Reine  de  iutde ,  laquelle  doit  om  contraire  tu  t'en  flut  fervir  déformait* 

*  au  béa  de  nommé  y  liC  L.  mentionné. 
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article  celui-là  en  decre'tant  fur  les  procès,  fur  le  r /qui- 
ll>      fitoire  du  Fi  féal  ou  d'un  autre,  &  celui-ci  dans 
la  cenfure  &  confifcation  des  livres  ,favorife  une 
partie  plus  que  Vautre. 


ARTICLE  III  de  la  Capitulation  de  Charlequint ,  qui  a  été 
retranché  dans  les  Capitulations  fuivantes. 

CharlciV.fcuL  JT  outre  ériger  6c  établir,  de  la  manière  la  plus  con- 
venable qu'on  puifle  imaginer,  un  louable  &  honorable  Ré- 
giment compofè  de  pieufes ,  acceptables  ,  fermes  ôc  conftan. 
tes }  intelligentes  &  loyales  perfonnes  de  la  nation  Allemande, 
avec  quelques  Ele£teurs  &  Princes ,  ainfi  qu'il  a  été  autrefois 
fur  ce  délibéré  ,  6c  que  cela  a  été  mis  fur  le  tapis ,  afin  que  les 
manquemens,  fautes  6c  griefs  celTent  6c  foient  réformés  en  tous 
lieux  dans  le  Saint  Empire ,  6c  qu'il  foit  mis  en  bon  ordre  6c 
conftitution ,  toutefois  fans  préjudice  de  nos  chers  oncles  ÔC 
Electeurs  Palatin  6c  de  Saxe  en  leurs  droits  ôc  immunités  qu'ils 
ont  pour  raifon  du  Vicariat. 


Article 
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ARTICLE 

Article  III.  .  nu 

Le  Roi  doit  biffer  les  Etats  de  l'Empire  &  la  Noblcflê  imrnédiare  jouir  Charles  V..:.  ir. 

de  leurs  dignités ,  droits  6c  autorité  :  auffi  larffer  un  chacun  dan* fon  état  de  Ferdinand II. -ï. m. 

condition  ;  leur  confirmer  leurs  droits  -  Régaliens ,  Privilèges  Engage  mens  Ra3^mp  j  i  nï* 

&  droits  :  aulfi  de  lui-même  ne  fufpcndre  aucun  Etat  de  fa  Voix  &  féance  :  jy,  &  Leopold." 
mais  les  protéger  tous  &  un  chacun  contre  leurs  Landfafl'es  de  Sujets,  en  nu 
cas  qu'iceux  voulufient  afpircr  à  s'eximer  de  leur  jurifdiétion ,  ou  bien  à  fe 
fouftraire  à  la  Contribution  aux  Collectes  de  l'Empire"  &  des  Cercles  :  & 
annuler  toutes  cfcofes  à  ce  contraires., 

ET(IV)troifiemement  a  devons  &  Voulons  N0'*7 

en  toutes  manières,  laifler  demeurer  la  Nation 
Allemande ,  le  S.  Empire  Romain  &  les  Electeurs 
comme  bfes  principaux  membres  &  les  colomnes 
fondamentales  du  Saint  Empire  Romain  (  par- 
ticulièrement auffi  tes  Maifons  Eleïïeralesjecu- 
lier  es  en  leur  droit  de  primogéhiture  &  fans  y 
permettre  aucune  indûe  reftriïïion)  ,  (  I V  )  fùivarrt 

la  teneur  de  la  Bulle  d'Or,  particulièrement  du  treizième  Àri 
ticre;cdmmeauflic  le  s  autres  Princes  (L)  Prélats, 
Comtes ,  Seigneurs  &  Etats  (IV) A  enfemble  la  No; 

blefle  libre  immédiate  de  l'Empire  en  leur S  prééminent 
ces,  dignités  (L)  eccléiîalhquesficfétulieres,  droits, 
privilèges,  autorité  &puiflànce  (IV)  auffi  d*ailleur$ 
chacun  fiiivant  (on  état  à  condition ,  fans  *  obfta- 
cle  &  empêchement  de  Nous  &  d'un  chacun  >  6c 

•  HC .Cf. F.  I.M.  R. m.  F.  n. III.  Et en  toutes  manières devons ,  &c  F.  IV,  0» 
trotjiemement  en  toutes  manières  f  &c,        >.-    .  v  , 

b  lif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  ni.  commt  tes  frinetfaux  membre*  f  Jcrbfc 
'lif.L.ainjisjue  le,  Autres,  &c. 

•  lif.  F.  I V.  comme  auflî  let  SoUeJfet  Itères  imméiUttt  de  l'Empire. 

•  UC  F.  I.  {4tu  tremble,  objlaslt  &  empêchement, 

G 
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(L)  fans  l'avis  6c  le  confentement  préalable  des  Eleveurs, 
1 1 *•  .  Princes  ôc  Etats ,  ne  point  fufpendre  6c  exclurre  aucun  Etat  de 
l'Empire  qui  cft  dans  l'Ufage  d'avoir  féancc  &  voix  dans  les 
Collèges  de  l'Empire  : f  en  outre  (IV)  fur  due  réquifition 
confirmer  &  ratifier  fans  aucun  refus  (  L)  ni  délai 
en  bonne  forme  &  permanente  (IV)  aux  Etats  (L) 

enfemble  à  la  ci-delfus  mentionnée  Noblciïe  de  l'Empire  , 

leurs  droits  Régaliens,  fupériorités ,  immunités, 
privilèges,  engagemens  &  droits;  aufli  ufages  Se 
bonnes  g  coutumes  qu'ils  ont  eus  jufqu'ici,  ou 
qui  ont  été  *  exercés  par  terre  &  par  eau ,  aufli  les 
y  maintenir,  protéger  Se  défendre,  comme  (I) 

élu  *  Roi  des  Romains ,  (L)  &  n'accorder  à  perfonne 
aucun  privilège  au  contraire  :  6c  fi  devant  ou  pendant  la  guerre  k, 

précédente  de  trente  années  (  L  )  quelques-uns  avoient 

été  accordés  à  l'encontre ,  qui  n'aient  point  été  agréés  ou 
approuvés  dans  le  Traité-de-paix ,  iceux  totalement  cafler  ôc 
annuller  comme  aufli  les  avons,  par  ces  préfentes,  caffés  Ôç 
annullés. 

(IV)  Et  à  aucun  (L) Eleveur  6c  Etat,  y  compris  la  No- 
blefïe  immédiate  de  l'Empire  (  IV)  n'eximer  6c  affranchir  (  L) 
ni  fous  le  prétexte  de  mouvance  >  ni  fous  aucune  autre  couleur, 

(IV)  fes  Landfafles,  \  fujets  à  lui  fournis  médiatement 


*  lif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  &  i  eu*  en  outre , 
«R.om.  le  mot  bonne/. 
>  F.l.  ai.  far  eux. 

1  lif.  F.  I.  tmfereur  Romain ,  (enfuite  C.  V.  F.  I.M.H.A.  F,  II,  III,  faifTcnt  Ttf- 
jide  ainfi ,  )  toute/où  fans  préjudice  d'un  chacun  en  fa  drçjtf, 
k  lii:  L.  fendant  U  durit  dt  la  gutrrt. 
»F.  IV.  aj.  &, 
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OU  immédiatement  (L)  &  liés  par  le  ferment  dû  au  Prince 
territorial  &  autres  ferments  de  fidélité ,  domiciliés  &  appar- 
tenans  au  pays  (  IV)  de  leur  obéiflânce  &  jurifdi&ion ,  ou  bien 
aulfi  des  (L)  re/peflivè  (IV)  collectes ,  dixmes  &  autres  com- 
munes charges  m  (L)  &  redevances  pour  raifon  de  la  haute 
fupériorité  de  Prince  territorial,  &  d'ailleurs  légitimement  Ufi- 
tées,  &  ne  point  permettre  que  cela  foit  fait  par  d'autres.  Aulfi 
ne  point  approuver  ni  permettre  que  les  Etats  provinciaux 
attirent  à  eux  &  pardevant  eux  privativement ,  &  à  l'exclufion 
du  Seigneur  territorial ,  la  difpofition  des  collettes-provincia- 
les leur  recette ,  dépenfe,  &  reddition  de  compte  A  ou  qu'en 
pareilles  de  autres  affaires ,  ils  indiquent  &  tiennent  des  Aflem- 
blées  fans  le  pré-fçû  &  le  confentement  des  Princes  territo- 
riaux ,  ou  bien  qu'à  l'encontre  de  la  difpofition  exprefle  du 
dernier  Recès  de  l'Empire,  ils  fe  déchargent  indûment  des 
fubfides  par  lefquels  les  Landfaflcs  &  fujets  de  chaque  Elec- 
teur, Prince  6c  Etat,  font  tenus  de  contribuer  à  fournir  &  en- 
tretenir les  forterefTes ,  places  &  garnifons  nécefTaires ,  appar- 
tenantes à  l'un  ou  à  l'autre  des  Etats  de  l'Empire  ,  comme  aulfi 
à  la  fubfiftance  de  la  Chambre  Impériale  n  appartenante  à  Nous 
&  à  l'Empire. 

En  cas  aulfi  que  quelqu'un  des  Etats  provinciaux  ou  fujets 
fut  tenté  de  propofer  ou  rechercher  quelque  chofe  près  de 
Nous  ou  bien  de  nos,  Confeil-Aulique ,  ou  ci-deflus  nom- 
mée Chambre  Impériale ,  à  l'encontre  de  ceci  ou  autres  chofes 
fufdites ,  Nous  voulons  avoir  foin  6c  tenir  la  main  à  ce  qu'un 

> 

m  Ici  finit  F.  IV.  en  ajoutant  comme  le»  autres  ;  toutefois  font  fnjmdkt  Su»  cka- 
cun  tu  fit  droit/. 
.nL.aj.*6p/re. 

Gij 
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ARTICLE  tel  E(at  provincial  ou  fujet  ne  fou  point  facilement  écouté, 
llU  mais  qu'il  foit  renvoyé  a  limine  judicii,  &  à  dûe  patition 
pardevantfon  Prince  ôc  Seigneur-Territorial.  Si  bien  que  Nous 
aufli  devons  Ôc  voulons  ,  tous  Ôc  chacun  les  privilèges  6c  exem- 
ptions ci-devant  obtenus  fubrcpticement  6c  obrepticement  à 
l'encontre,  ôc  d'ailleurs  contre  le  droit  d'un  tiers,  ôc  avant 
qu  icelui  ait  été  fur  ce  entendu ,  enfemble  toutes  les  claufes 
déclarations  6c  confirmations  d'iceux ,  comme  auffi  tous  pro* 
cédures,  mandements  ÔC  décrets  accordés  fur  ce  ôc  à  l'encon- 
tre des  Constitutions  de  l'Empire  par  notre  Confeil  Auiique 
ou  Chambre  Impériale,0  contre  les  Princes  6c  Seigneurs-Ter- 
ritoriaux fans  leur  avis  préalablement  demandé  par  écrit  ôc 
entendu ,  prjevia  summaria  caus^  cognitione  déclarer 
nuls  ôc  de  nulle  valeur,  ôc  iceux  cafler  Ôc  abolir. 

°L.aj.  de  Spire. 


ARTICLE 
IV. 


Article  IV. 


,      . .  Le  Ro  i  doit  donner  au  Duc  de  Savoye  l'inveftiture  du  Montferrat ,  en- 

^°  ïy*  tant  qu'il  fc  conduira  &  comportera  coiuormement  aux  Man  démens  înbi- 
bitoires  &  avocatoires  publiés  de  la  part  de  l'Empire  :  &  le  protéger  en  fes 
iurifdiction  de  Vicariat ,  de  privilèges  qu'il  a  en  Italie ,  contre  le  Duc  de 
Mantoue. 

(  k  )  jVlAis  particulièrement  devons  ôc  voulons  Nous ,  lailTer 
advenir  au  Duc  de  Savoye ,  en  la  perfonne  de  fon  Plénipoten- 
tiaire accrédité ,  franchement  ôc  fans  condition  ,  l'inveftiture 
du  Montferrat,ôc  autres  chofesàluipromifesadansl>Inm*ument 
de  Paix  drefTé  à  Munfter  Ôc  Ofnabruck,  §.  CjEsarea  Ma  jestas, 


•  UCL.  in  instrument™  pacis  Gesaieo-caluco,  $.  Gtfirta ,  &c# 
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en  la  même  forme  ôc  manière  qu'elles  ont  été  accordées  au 
Duc  de  Savoye  Vicror-Amédée  par  feu  famajefté  Romaine 
Impériale  Ferdinand  II.  b  auffi-tôt  que  Nous ,  après  être  entrés 
en  notre  Régence  Impériale ,  en  ferons  dûment  requis  Ôc  fup- 
pliés:  &  ce  conformément  aux  Conftitutions  de  l'Empire  ôc 
droits  féodaux,  fur-tout  fans  addition  d'aucune  claufe  inufitée; 
générale  ou  fpéciale ,  réfervatoire ,  falvatoire,  ou  autres  pa- 
reilles, enfemble  toutes  les  autres  chofes  qui  ont  de  plus  été  pro- 
mifes  ôc  réglées  en  faveur  de  la  maifon  de  Savoye  dans  le  fut 
ditlnftrument-de-Paix  dedans  le  Traité  de  Cherafque  y  confir- 
mé, Ôc  l'aider  en  ce  executive'  par  notre  office  impérial ,  aufli 
ne  différer  ou  retarder  le  moins  du  monde  aucune  de  ces  chofes 
fous  quelque  couleur,  raifon  ou  prétexte  que  ce  foit ,  fpécia- 
lement  aulfi  l'invettirure  du  Monrferrat  à  caufe  des  4^4000 
couronnes  dues  par  le  Roi  de  France  au  Duc  de  Mantoue ,  Ôc 
non  encore  payées ,  dont  le  §•  ut  autem  omnium,  difpofe 
ôc  décharge  entièrement  la  maifon  de  Savoye  :  en  outre  em- 
ployer puiflamment  près  du  Roi  d'Efpagne ,  notre  autorité  im- 
périale ,  afin  quicelui  reftitue  fans  délai ,  pleinement  Ôc  fans 
récompenfe ,  au  Duc  de  Savoye  la  ville  de  Trino  :  mais  com- 
mander au  plutôt  férieufement ,  de  par  notre  autorité  ôc  puif- 
fance  impériale ,  au  Duc  de  Mantoue ,  aufli  l'obliger  réelle- 
ment par  moyens  convenables,  à  ce  qu'il  ait ,  en  un  terme 
préfixe ,.  court  ôc  peremptoire ,  à  fe  défifter  de  tout  exercice 
de  jurifdi&ion ,  là  ôc  en  autres  endroits  fitués  dans  le  Mont? 
ferrât  Ôc  adjugés  à  la  maifon  de  Savoye  par  les  Traités-de-paU 

b  lif.  L.  immédiatement  après  que  Sous  ferons  entrés  en  notre  Régente  Impériale  ,fant 
fHom  délai,  &  *»Jp-t6t  que  Nom  ferons  feulement  fur  ce  refuis  (r  fupplus  ^&te,  &fc 
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de  l'Empire ,  6c  précédemment  advenus  j  afin  que  le  Duc  de 
1  v»  Savoye  puiflfe  jouir  dûment  &  paifiblement  de  la  jurifdi&ion 
à  lui  appartenante  dans  ledit  Momferrat  :  Comme  Nous  donc 
pas  moins  voulons  avoir  foin ,  ôc  par  expédition  de  mande- 
ments*fous-claufe-pénale  ôc  rigoureux ,  mettre  ordre  à  ce  que 
ni  lui  t  le  Duc  de  Mantoue  &  Tes  defcendans ,  ni  aufli  aucun 
autre,  pour  foi,  ou  bien  de  leur  part ,  ofe  à  l'avenir ,  en  la  moin- 
dre chofe,  par  quelque  voie  ôc  en  quelque  manière  que  ce  foit, 
contrevenir  6c  taire  rien  de  contraire  à  ce  qui  eft  contenu  dans 
le  Traité- de-paix  plufieurs  fois  cité,  ôc  dam  cette  notre  Ca- 
pitulation au  fujet  du  Momferrat  en  faveur  de  la  maifon  de 
Savoye.  Si  agréons  6c  confirmons  Nous  aufli  ici  en  tous  points  c. 
ce  que  le  Collège  Eleaoral  lui  écrivit  long  temsy  a  en  date 
du  quatre  Juin  de  Vannée  1 65  8.  au  fujet  de  la  caflation  ôc 
abolition  du  Vicariat  6c  Généralat  de  l'Empereur  6c  de  l'Em- 
pire en  Italie ,  entrepris  au  préjudice  de  la  Maifon  de  Savoye» 
en  forte  que  Nous  voulons  obferver  fermement  la  teneur  de 
cet  Ecrit ,  Ôc  dûment  protéger  6c  maintenir  les  Ducs  deSavoye 
en  leurs  droit- de- Vicariat  6c  privilèges  qu'ils  ont  en  Italie. 

Toutes  le/quelles  chofes  néanmoins  n'auront  lieu 
que  fous  cette  condition,  que  le  Duc  de  Savoye  fe 
conduira  &  comportera  conformément  aux  man- 
démens  inhibitoires  &  avocatoires  publiés  par  fa 
Majejlé  Impériale  de  la  part  de  l'Empire. 

*  liC  L.  et  qui  a  été  écrit  dernièrement  entUuedtt*.  Juin ,  m  fujet  ,  &ç( 
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Article  V. 


ARTICLE 

Le  Ro i  doit  maintenir  aux  Electeurs  leurs  dignités  &  prérogatives ,  par- 
ticulièrement, que  leurs  Ambaffadeurs  marchent  immédiatement  après  les 
Ambafladeurs  des  Rois ,  devant  les  Ambafladeurs  de  toutes  autres  Républi-  £crJ-  W  IV..  :  v. 
ques  étrangères ,  &  devant  les  Princes  en  perfonne.  Aufli  ne  point  permettre    €0po         v  ' 
que  les  Ambafladeurs  étrangers  fe  mêlent  fous  main  ou  bien  ouvenement 
des  affaires  de  l'Empire ,  ou  qu'ils  fe  montrent  dans  les  Aflêrablées  publi- 

3ues  avec  une  garde  armée.  Pareillement  doit  être  aux  Comtes  immédiats 
e  l'Empire ,  biffée  dans  les  Solemnités  de  l'Empire  &  ailleurs  la  préféanec 
qui  leur  appartient. 

(III)  JlIjT  attendu  qu'il  eft  arrivé  pendant  quelque  tems  que 
des  Ambafladeurs  a  (  IV  )  de  PuûTances  (  III  )  étrangères ,  Prin- 
ces ,  (  IV  )  Républiques ,  &  particulièrement  ceux-ci  fous  le 
nom  6c  prétexte ,  comme  fi  b  des  Républiques  dévoient  être) 
confidérées  comme  Têtes  couronnées  &  ainfi  leurs  égales  en 
dignité ,  (III)  ont c  voulu  prétendre  dans  les  Cours  &  Chapel- 
les Impériales  &  Royales,  la  préféance  fur  les  Ambafladeurs 
des  Electeurs  :  Si  devons  &  voulons  Nous  ne  plus  fouffrir  de 
telles  chofes  à  l'avenir  ;  mais  le  cas  avenant ,  qu'avec  les  Am- 
bafladeurs des  Electeurs ,  fuflent  en  même  tems-préfents  des 
Ambafladeurs  de  Rois  étrangers  regnans  ,  (IV)  dûment  titrés 
(III)  &  couronnés,  de  Reines  veuves,  ou  bien  de  Pupilles 
Royaux  auxquels  la  Régence  appartient  aufli-tôt  qu'ils  ont 
atteint  l'âge  compétent,  &  qui  cependant  font  tenus  en  tutele 
ou  curatele,  alors  ceux-là  peuvent  &  doivent  à  la  VéYlté 
(III)  précéder  les  Ambafladeurs  des  Electeurs,  (  IV  ) d  mais 

■liC  F.  III.  de  Princes  étrangers, 
*>  li£  L.  iefdites  République!. 
e  lif.  F.  III.  IV.  ont  ofé. 

*  lif.  F.  IV.  mait  après  eux  doivent  Çu'tvre  immédiatement  1er  Ambafladeurs  des  Elee- 
tturtf  avant  toutet  autret  Réfubliquet  étrangères  &  Ut  trincet  en  perjonne  font  dif- 
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ricLE  ceux-ci  doivent  précéder  les  Ambafladeurs  de  toutes  les  autres 
V-  Républiques  étrangères ,  ôc  même  les  Princes  en  perfonne 
fans  diftinûion.  (L)  Ce  quiaufli  auroit  été  ci-devant,  par  dé- 
crets, &  particulièrement  en  l'année  1 636.  ou  d'ailleurs,  entre- 
pris à  l'encontre  de  ce ,  doit  être  au  plutôt  aboli  ôc  fans  force  : 
Comme  Nous  donc  aufli ,  pour  prévenir  toutes  fortes  d'inimi- 
tiés cachées  ôc  les  fuites  dangereufes  qui  en  réfultent,  ne  vou- 
lons point  fouffrir  que  les  Ambafladeurs  de  Rois  ôc  Républi- 
ques étrangers,  ni  à  notre  Cour ,  ni  aux  Diètes  publiques, -de 
Dcputation,  de  l'Empire,  Collégiales  ôc  autres,  puiflent  fe 
montrer  ôc  paroître  dans  les  rues  ôc  chemins  avec  une  garde 
armée  à  cheval  ou  à  pié  :  encore  moins  permettre  qu'aucuns 
Ambafladeurs  étrangers  s'immifcent  fous  main,  ou  bien  ou- 
vertement dans  les  affaires  de  l'Empire  qui  ne  regardent  point 
leurs  Principaux,  mais  dont  la  connoiflance  appartient  feule* 
ment  aux  Electeurs  ôc  Etats.  (IV)  Audi  devons  Ôc  voulons 
Nous  au  refte  pourvoir  à  ce  qu'aux  Electeurs  mêmes ,  foient 
confervées  leurs  dignités  ôc  prérogatives  Ufitées-d'ancicnnetéj 
ôc  qui  d'ailleurs  leur  font  dues,  ôc  qu'à  l'encontre  de  ce,  de 
la  part  des  Ambafladeurs  de  Princes  ôc  Républiques  étrangers 
OH  autres  ,  (IV  )  à  notre  Cour  Impériale  Ôc  Royale,  ou  bien 
ci)  quelqu'endroit  que  ce  puifle  être ,  rien  de  préjudiciable  ou 
d'innové  ne  foit  entrepris  ou  fouffert. c  (L)  Si  doit  aufli,  dans 
les  Couronnemens  Impériaux  ôc  royaux ,  ôc  autres  folemnités 
de  l'Empire  ;  être  laiffé  aux  Comtes  ôc  Seigneurs  immédiats 

tfnClion.  L.  lîfl  avant  tout  attirer  Ambafladeurt  de  Républiqttet  étrangères  &  Ut  lYm-r 
ter  en  perfonne  fans  dijlintlion. 

*  F.  IV.  aj.  ce  qui  aufli  à  l'encontre  de  tout  cela  auroit  été  ci-devant  entrefrit  ou  or* 
Am»é  par  décrets  ou  autrement  doit  à  l'avenir  être  abrogé  &fnnsforctt 
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de  l'Empire,  qui  ont  féance  &  voix  dans  l'Empire la  pré- 
féance  fur  les  autres  Comtes  &  Seigneurs  étrangers  &  nation- 
naux  ,  comme  auflt  fur  les  Chambellans  Ôc  Conseillers  Impé- 
riaux ,  &  en  effet  immédiatement  après  les  Princes  dans  le  Col* 
lége  defquels  ils  font  dans  l'Ufage  d'avoir  la  fufdite  voix  fie 
féance ,  c'eft  pourquoi  la  place  immédiatement  après  les  Prin- 
ces, de  même  qu'ils  l'occupent  dans  les  Confultations  fur  des 
chofes  difficiles  ôc  onéreufes ,  leur  appartient  auffi  avec  juftice 
en  de  tels  actes  folemnels,  &  doit  pareillement  cette  préféance 
hors  de  telles  folemnités  de  l'Empire,  être  obfervée  à  la  Cour 
Impériale  envers  ceux  qui  ne  font  point  occupés  au  fervice  * 
Impérial  actuel,* 

'  L.  aj.  dt  Cour. 


ARTICLE 
V. 


Article  VI. 


ARTICLE 
VI. 

Le  Roi  doit  confirmer  les  unions  des  Electeurs  &  Spécialement  celle  du  Charles  v  r 
Rhin  :  ne  point  empêcher  que  les  Electeurs  s'affemblent  pour  délibérer  fur  les  Ferdinand  i"  '.\ vl 

affaires  de  l'Empire,  ou  bien  fur  leurs  affaires  particulières  ;  permettre  aufli  Maximil.  II  v. 

aux  autres  Etats  de  s'aflëmblcr  par  Cercles  ou  par  Collèges,  iorfqu'Us  le  ju-  F? 1  ^y^lT' 
seront  utile  ou  néceflaire  :  confirmer  toutes  leurs  confédérations  entant       '  u  "T* 

?u  elles  ne  lont  point  contraires  aux  loix  de  1  £.mpire ,  mais  lur-tout  les 
actes  de  Confraternité  entre  les  Electeurs,  Princes  ôc  Etats. 

NOUS  permettons  aufli  que  quelquefois  les 
(  IV  )  fèpta  Ele&eurs b  en  vertu  de  la  Bulle  d'Or 
Se  de  l  Observance  (L)  fuivantla  fituation  (L)  & 

l'état  (IV)  du  Saint  Empire  pour  leur  néceflîté  ,  aulfi 

*  Jif.  dans  tous  les  prédécefteu»  de  F.  IV.  lefiitt Jix. 

h  lif.  C.  V.  fah  ant  la  teneur  de  la  Bulle  (TOr,  &  la  fituation  de  leurs  affaires  pour 
leur  ni  affilé  &  telle  de  T  Empire.  F.  l.pour  la  nécefpté  du  Saint  Empire  &  pour  la  leur. 
M.  R.  m.  id.  F.  II.  fuhrant  la  teneur  de  la  Bulle  d'Or  &  la  fîtuatton  du  faim  Empire  , 
pour  leur  nteeffué,  F.  III.  &  IV.  id.  (  enta  tous  continuent  )  aufft  HU  ont ,  &c. 
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art  icle  s'ils  on *  quelque  affaire diffi cile , puiffen  t s'aflem- 
lVI*  bler  pour  l'examiner  Se  en  délibérer,  ce  que  Nous 
aufïi  devons  Se  voulons  ne  point  empêcher  ni 
troubler,  &ne  prendre  ni  concevoir  à-caufe  de 
cela  contre  eux  en  général  ou  c  en  particulier 
aucune  indignation  ou d  mauvaife  volonté,  mais 
en  ceci  &  autres  chofes  Nous  conformer  gracieu- 
fement  Se  irréprochablement  à  la  Bulle  d'Or  : 

(m)  Si  bien  que  Nous  donc  auflî,  approuvons  Ôc  confirmons 
aufli  de  notre  part ,  tant  en  ce  point  qu'en  e  autres  points  y 
contenus ,  l'Union  générale  des  Electeurs ,  Ôc  particulière  de 
ceux  du  Rhin,  lefquelles  (L)  deux  unions  (m)  ont  ,  fans 
cela ,  été  louablement  établies  avec  l'agrément  ôc  l'approba- 
tion des  précédens  Empereurs  :  (L)  &  ce  qu'en  outre  les  Sei- 
gneurs Electeurs  pourroient  encore  fur  ce  trouver  bon  ôc  ac- 
corder entre  eux  tous.  Doit  aufli  être  libre  aux  autres  Etats  de 
l'Empire  de  s'aflemblcr  un  chacun  par  Cercles  ou  par  Collè- 
ges ,  fans  empêchement ,  aufli  fouvent  que  la  néceflité  ôc  leur 
intérêt  le  requièrent,  ôc  de  veiller  au  bien  de  leurs  affaires: 
Comme  Nous  donc  aufli  approuvons  ôc  confirmons  ici  pareil- 
lement les  Unions  faites  ci-devant  entre  eux  conformément 
aux  Conftiturions  de  l'Empire,  mais  principalement  les  Confra- 
ternités héréditaires  établies  entre  les  Electeurs,  Princes  Ôc 
Etats. 

«  att  lire  dew»,  lif.  C  V.  F.  I.  R.  m.  F.  III.  &.  M.  F. II.  m. 

*  au  lieu  de  ou ,  lif.  C.  V.  m.  ni. 

*  liC  nu  F.  II.  qu'en  tous  Us  fmtsj  contenus.  F.  III.  IV.  tant  en  et  {oint  qu\ 
les  aunes  ptitus  y 
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Article   VIL  article 

VII. 

Le  Roi  doit  abolir  les  confédérations  illicites  des  Landfatfes  &  fujets  : 
empêcher  &  reprimer  les  éditions  &  révoltes  des  Sujets  contre  les  Elec-  Ferdinand  f  ^' 
teurs,  Princes,  &  autres,  y  compris  la  Noblefle  immédiate  de  l'Empire  :  Maximil.  II...  a 

permettre  aux  Etats  de  l'Empire  de  maintenir  leurs  droits  de  fuperioriteter-  Rodolphe  

ritoriale  contre  leurs  Sujets ,  &  de  les  (aire  rentrer  dans  l'obeiffancc,  avec  pj^jn^j"jj'' 
l'affiftance  des  Etats  voifins  :  pourvoir  à  ce  que  les  affaires  pendantes  en  juf-  pewj  j  j  j  j  v" ^' 
tice  foient  promtement  décidées.  Léopold  vu. 

NOUS  devons  Se  voulons  aufîi  abolir  toutes 
indécentes  &  odieufes  ligues,  complots  Se  aflem- 
bléesades  (L)  Landfaffes  lujets,menu  peuple b  (L) 

&  autres  de  quelque  état 6c dignité  qu'ils  foient,  pareillement 

les  foulevemens  (M)  fie  rébellions  &  violence  (L) 
quiferoient  entreprifes,  &  qui  pourroient  défor- 
mais arriver  contre  les  Electeurs ,  Princes c  Se  au- 
tres (L)  y  compris  la  Noblefle  immédiate  de  l'Empire  , 

les  abroger, &  avec  le  confeil  &  l'affiftance  des 
Electeurs ,  Princes  c  Se  autres  Etats ,  avoir  foin 
que  de  telles  chofes  foient  à  l'avenir  défendues  Se 
prévenues ,  ainfi  qu'il  efl:  convenable  Se  équita- 
ble :  (IV)  maïs  qu'en  aucune  manière  cela  ne  foit  occa- 
fionné  en  décernant  des  procédures,  Commtffions ,  Ref- 
CriptS  &  Mandements  (IV)  prématurés  fie  par  autre* 
précipitations:  (L)  comme  donc  auiïi  il  doit  être  loifible  Ôc 
aux  Electeurs ,  Princes  fie  Etats,  de  fe  maintenir  eux- 


■  lif.  C.  V.  toute  indécente  &  odieufe  ligue,  complet  &a![emblêt,  &c. 
»  lif  C  V  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.lV.  de,  Sujets,  de  l*  Noblefe& du  menu  feu- 
fie.}  Aufli  les  foulncmeru ,  Stc 
'  F.  fl.  en  ce»  deux  endroit*  omet  le  mot  Princeu 

T 


Digitized  by  Google 


  3<    CAPITULATION  HARMONIQUE 

article  m^mcs  ^  avec  l'affiftance  des  Etats  voifins,  contre  leurs  fu- 
jets ,  en  leurs  droits-de-Princes-d'Empire  U  fi  tés,  &  dont  ils 
font  en  poflefïïon,  fuivant  la  difpofition  des  Conftitutions  de 
l'Empire ,  &  de  les  ramener  à  l'obéiflance.  Mais  fi  le  Juge 
compétent  étoit  faifi  des  conteftations,  elles  doivent  au  plutôt 
être  vuidées  &  décidées. 


article  Article  VIII. 

VIII. 

Le  Ro  i  doit  abolir  les  protégions  des  Puiflànces  étrangères  fur  les  villes 
&  pays  médiats ,  ou  bien  au  moins  les  relirai  ndre  dans  les  bornes  de  leurs 

Fen!.  IV  vi.  Premiercs  concevons ,  mais  déformais  n'en  donner ,  ni  confirmer  aucunes  : 

Lcopolj  yjij.  *enir  1*  ma'n  à  ce  que  la  jufticc  foit  également  adminiftrée  à  un  chacun  dans 

les  affaires  de  Religion  &  prophancs,  &  à  ce  que  les  Etats  de  l'Empire  &c 
leurs  fujets  demeurent  uniquement  fous  la  protection  de  l'Empire  :  abroger 
toutes  procédures  d'évocation  &  autres  abus  provenans  de  la  Bulle-d'or  de 
Brabant,  &  d'ailleurs  :  conferver  les  dix  Villes-de-PEmpire  réunies  en  Alfâce 
en  leur  immédiateté  :  ne  point  permettre  qu'aucuns  Principautés  &  pays  im- 
médiats, reçoivent  aucune  incommodité  des  troupes  étrangères  par  quartiers 
&  autres  inconvéniens  de  la  guerre. 

IV.  ÇjO  mme  aufli  les  Lettres-de-garde  &  de  protection  fut 
ejes  Villes  &  Etats  immédiats  &  médiats,  anciennement  accor- 
dées par  feu  les  précédens  Rois  &  Empereurs  Romains  à 
quelques  Princes  &  Puiflànces  étrangères  qui  ne  font  point 
fournis  à  la  jurifdiclion  du  Saint  Empire ,  ou  bien  qu'ils  ont 
eux-mêmes  obtenues ,  ou  qu'ils  fe  font  arrogées;  ou  qu'ils  ont 
d'ailleurs  ufurpées,  &  dont  quelques-uns  fe  font  même  quel- 
quefois fervis  contre  Leurs  propres  Seigneurs-Territoriaux  dans 
les  affaires  civiles  ôc  de  jufîice,  au  préjudice  des  Conflitutions 
de  l'Empire  :  ont  donné  occafion  à  des  difficultés  confidéra- 
Mes  Ôc  infractions  de  la  Paix- publique  univerfelle,  qu'aufli  par- 
là  ,  la  jurifdiction ,  l'autorité  £c  la  dignité  du  Saint  Empire  ont 

été 
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été  notablement  affaiblies  fie  même  totalement  interverties  par 
le  retranchement  de  membres  confidérables  :  Si  devons  fie 
voulons  Nous ,  pour  empêcher  ce  fufdit  démembrement  fie 
mcfintelligence  dangereux  fie  préjudiciable  à  la  tranquillité 
publique  du  Saint  Empire  Romain ,  non-feulement  ne  point 
accorder  de  pareilles  Lettres  de  garde  fie  de  protection  fur  des 
.Villes  fie  Pays  médiats,  aux  Puiûances  ôc  Potentats  qui,  comme 
il  a  été  dit ,  ne  font  point  fournis  à  l'obéiflânce  fit  jurifdiction 
de  Nous  fie  du  Saint  Empire ,  ni  fouffrir  qu'ils  les  recherchent 
fie  acceptent ,  ni  aufli  confirmer  par  Refcripts  ou  en  *  autres 
manières  celles  qui,  peut-être  dans  une  autre  firuation  des 
aflaires  fie  des  tems ,  fie  pour  d'autres  confidérations,  ont  été 
accordées  par  les  précédens  Empereurs  Romains,  fie  acceptées 
par  les  Etats  médiats  :  mais  bien  plutôt  mettre  tout  en  oeuvre 
pour  que»  moyennant  notre  interpofirion,  ou  par  autres  voies 
fie  moyens  permis  ,  les  fufmentionnées  protections  ci-devant 
données  par  les  précédens  Empereurs,  ou  qu'on  fe  feroit  arro? 
géesj  foient  déclarées  nulles ,  fie  abrogées  ,  ou  bien  au  moins  ré- 
duites dans  les  bornes  de  leurs  premières  concédions  impéria* 
le*  fie  royalcs,fi  aucunes  y  a,  fans  aucune  plus  ample  extenfioo 
fie  augmentation  d'icelles  :  qu'ainfi  un  chacun  foit  laUTé  doré- 
navant fous  Panique  protection  6c  défçnfe  de  Nous  6c  du  Saint 
Empire:  fie  que  les  Electeurs,  Princes  b  fie  Etats  du  S.  Empire/ 
(  L  )  enfemble  la  Nobleffe  immédiate  de  l'Empire,  (  IV)  fit  les 
t  fujets  (  L)  de  toutes  parts  (IV)  à  eux  appartenans  ,  (ans  im- 
plorer d'alliance  (L)  fie  affiftance  domeftique  ou  (IV)  étranj 

*  Le  mot  tu  eit  dans  F.  IV.  âc  il  cft  ajoute  ici  pour  ftnteUigtnce. 

*  Ferd.  IV.  omet  lé  mot  /  rinces. 

î  au  lien  de  Ut,  li£  F.  IV.  Itmru 


3  8     CAPITULATION  HARMONIQUE 

rti  CLE  6ere  y  £°icnt  maintenus  fous  une  même  protc&ion  &  adminif- 
VUI'  tration  de  juftice  dans  les  affaires  eccléfiaftiques  &  profanes  > 
conformément  aux  Configurions  de  l'Empire,  &  Ordonnances 
de  la  Chambre  Impériale ,  au  Traité  de  Paix  de  Munfter  &  Of- 
nabruck ,  (L  )  &  à  l'Edit-d'exécution ,  arctiori  modo  exe- 
quendi  ,  &  Recès-d'exécution  de  Nurenberg  fondés  fur  icelui 
comme  (IV)  auflt  au  dernier  précédent  Recès  de  l'Empire  : 
Que  les  abus  commis  depuis  quelque  tems  à-rencontre  de  ce, 

Vù  que  très-fouvent  des  procès  ont  été'  évoqués 
de  leurs  Juges  ordinaires  de  l 'Empire,  &  portés 
en  Hollande,  Brabant  &  chez  a" autres  Puiffances 

étrangères ,  (L)  &  entre  iceux,  les  procédures  d'évoca- 
tion fondées  fur  des  extenilons  vicieufes  de  (IV)  la  Bulle  d'Or 
de  Brabant  d  (L)  au  préjudice  notable  de  divers  Electeurs  » 
Princes9  {L)  &  Etats  (IV)  foient  (L)  totalement  (IV) 
redrelTés  :  (L)  comme  aulfi ,  que  l'arrêté  convenu  en  l'année 
dans  la  Diète  de  l'Empire  d'alors ,  fortifie  fon  plein  6c 
entier  effet,  fie  que ,  fuivant  l'exigence  des  cas,  les  Etats  grevés 
par  la  fufdite  Bulle  de  Brabant,  foient  efficacement a(fiftés  pat 
le  droit  de  retorsion  :  (IV)  de  plus,  que  les  dix  villes  de 
l'Empire  unies  en  Alface, f  demeurent,  en  vertu  de  l'Infeu- 
ment  de  paix ,  *  incorporées  au  Saint  Empite>  Romain,  de 
même  que  les  autres  Etats  immédiats.  (L)Et  comme  aulfi 

*  li£  F.  IV.  que  let  abus  de  la  balle  ier  de  Brabant  commit  depuit  quelque  tenu  à 
l' encontre  de  et  y  foient  abolit  df  redrefféi  fuivant  le  contenu  du  dernier  Recèt  de  /'£ra— 
tire  de  l'année  1641. 0"  du  ci-dejjus  mentionné  Traité-de-faix  :  fat  moins  qu'on  obferve 
les  Aujlreguet  &  Pattes  établit  entre  la  Bourgogne  &  l'Empire  A  r année  114l.de  plut 
que  les  dix  villes,  &c. 

'  Le  mot  Vrincet  eft  omis  dans  quelque»  Exemplaires  de  la  Capitulation  de  Jofeph, 

f  lif.  F.  IV.  à  l'exception  du  droit  de  fpéciale  Advocatie  ou  protection  demeurent,  fcc 
L.  i  l'exception  du  droit  de  VréfeQurt^Frovmiêlt  ,«CC 

«  F,  IV.  aj.  pour  toujours 
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diverfes  immédiates  Principautés,  Chapitres,  Comtés. &  Sei- 
gneuries, reçoivent  continuellement,  fans  aucun  droit  ni  fon- 
dement, de  très-grandes  incommodités  des  troupes  étrange* 
res ,  par  les  quartiers  ôc  autres  inconvénients  de  la  guerre  ;  Ôc 
que  par-là,  ils  ne  peuvent  jouir  en  rien  du  Traité-de-paix  fi 
chèrement  acquis ,  qu'il  femble  plutôt  qu'on  veuille  les  fouf- 
traire  à  l'Empire,  &  les  rendre  prefque  Etats  médiats:  Si  pro- 
mettons Nous ,  non-feulement  d'en  procurer  l'abolition  par 
une  zélée  interpofition ,  mais  aufli  en  vertu  des  Conflirutions 
de  l'Empire,  de  pourvoir  avec  les  plus  prochains  Etats- dc- 
Cercle ,  à  ce  que  les  fufdits  Chapitres,  Comtés  Ôc  Seigneuries 
immédiats  foient  affiliés  puiffamment,  ôc  qu'ils  foient  lailTés 
en  tout  &  par  tout  en  leur  immédiateté  à  eux  appartenante.  (IV) 
En  toutes  lefquelles  chofes,  Nous  voulons  protéger,  foutenir 
Ôc  maintenir  les  Ele&eurs,  Princes  ôc  Etats ,  (  L  )  pareillement 
laNoblelTe  libre  de  l'Empire ,  enfemble  (IV  )  leurs  pays ,  vaf- 
faux  ôc  fujets  (L)  de  toutes  parts ,  (IV)  fuivant  notre  pouvoir, 
£c  ne  les  laifler  à  l'encontre  de  ce,  n%»lefter  en  aucune  manière. 


ART1CLÇ 

vm. 


Kij 
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ARTICLE  ' 

IX-  Article  IX. 

Lb  Roi  doit  ne  point  permettre  aux  fujets  médiats  de  faire  ou  établir 
avec  des  Puiflânces  &  Républiques  étrangères ,  des  alliances,  protection, 
Leopo  W.  „,^iation  &  garantie  :  abolir  tout  ce  qui  feroit  entrepris  à  Rencontre,  6c  pror 

ceder  féverement  contre  les  contrevenans  obflinés. 

( L)  E T  comme  aufli  en  effet >  on  s'eft  apperçu  que  les  Puifc 
fances  étrangères,  fous  prétexte  d'Alliance  Hanféatique  6c 
autres  pareils  prétextes ,  ofent ,  s'immifeer  dans  les  affaires  . 
de  l'Empire,  6c  particulièrement  dans  celles  qui  furviennent 
entre  les  Etats  de  l'Empire  6c  leurs  fujets  :  tenir  des  aflemblées 
6c  veiller  à  leurs  intérêts  :  fur-tout  confirmer  6c  approuver  fous 
les  mêmes  prétextes  >  les  Unions  faites  ci- devant  emVeux* 
pendant  que  i'Inftrument  de  paix  ne  permet  qu'aux  feuls  Elec- 
teurs 6c  Etats  d'entrer  en  des  confédérations  6c  alliances  parmi 
lefquelles  font  particulièrement  comprifes  celles  qui  font  éta- 
blies pour  le  bien  de  l'Empire  6c  la  défenfc  commune  du  pays, 
aufli  pour  plus  convenable  exécution  des  Conftiturions-de- 
Cercles,  6c  que  ledit  Injlrumeht  de  paix  n'accorde  point  pareille 
permiffion  aux  fujets  ,  mais  à  iceux  cafle  6c  abroge  les  privilè- 
ges 6c  permiffions  fur  ce  obtenus  :  Si  voulons  Nous >  non-feu- 
lement obvier  par  lettres  déhortatoires  à  de  telles  entreprifes 
qui  pourroient  avoir  de  grandes  fuites ,  6c  ne  point  permettre 
qu'à-l'encontre  de  la  Bulle  d'Or ,  du  Traité  de  paix  6c  des  Con- 
flitutions  de  l'Empire ,  aucuns  fujets  médiats  puiflent  feire  ou 
établir  avec  des  Puiflânces  6c  Républiques  étrangères >  ou  bien 
avec  d'autres  Etats  de  l'Empire ,  ou  leurs  Etats  provinciaux  6c 
fujets,  aucune  confédération,  proteaion,médiation  6c  garantie, 

fous 
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fous  quelque  prétexte  ou  couleur  que  ce  foit:  &  abolir  fans  article 
délai,  toutefois  avec  la  reftriftion  mentionnée  en  l'article  VIII.  1  x« 
précédent,  ce  qui  feroit  entrepris  à  rencontre;  mais  auffi  en 
vertu  des  Loix  fie  Conftitutions  de  l'Empire,  procéder  férieu- 
fement  contre  les  contrevenans  obftinés,  particulièrement 
tonne  ceux  qui  s'attachent  à  une  Puiflance  étrangère  contre 
leurs  Seigneurs-Territoriaux,  qui  réellement  recherchent,  ac- 
ceptent &  font  ufage  de  fes  fecours,  naturalifation,  &  protec- 
tion ,  qui  ofent  y  perfifter  ,  &  qui ,  fur  admonition  préalable  , 
ne  renoncent  point  à  de  telles  manoeuvres ,  qui  ne  font  point 
convenables  :  &  en  cas  de  nécefJité ,  détourner  par  dûs  con- 
tre-moyens, conformément  aux  Conftitutions  de  l'Empire,  les 
voies  de  fait  6c  invafions  advenues. 

'  — —         !  — — — — 

Article  X.  —  

ARTICLE- 

Le  Roi  doit,  dans  les  affaires  de  l'Empire ,  ne  faire  aucune  alliance  avec 
les  Nations  étrangères  fans  le  confencement  de  tous  les  Etats,  ou  bien  au 
moins  des  Electeurs.  Toutefois  il  doit  conferver  la  liberté  de  faire  des  allian-  pÏT  V  *"'v,u 
ces  pour  raifon  de  fes  propres  pays ,  ainfi  que  les  autres  états  de  l'Empire  iWaxim  H .ï.'viîl 
qui  peuvent  foire  des  alliances  tant  entre  eux  qu'avec  les  Etrangers  pour  R-  m.  F.  II...  vi. 
leur  défenfe  &  sûreté,  pourvu  que  ce  foit  en  la  manière  preferite  dans  l'Inf-  f  erd',fJ  IV- VI1* 
trument  de  paix ,  &  fans  caufer  aucun  préjudice  à  l'Empire.  Leopold...  x, 

*  i  •  1 

Nous  devons  &  voulons  auflî a  de  Nous-mê- 
mes ,  comme  (  I  )  élû  Roi  des  Romains b  dans  les 
affaires  de  l'Empire,  ne  faire  c  aucune  alliance 
ou  union  avec  des  Naûons  étrangères, t ni  d'ail- 

•  au  lieu  de        MC  C.  V.  F.  I.  M.  R.  F.  II.  III.  en  outre. 
*>  au  lieu  «le  Rot  des  Romains;  lif.  F.  I.  Empereur  Romain. 

«  C.  V.  F.  I.  M.  R.  F.  II.  III.  aj.  ^ 

*  liC  C.  V.  F.  I.  apec  me  nation  étrangère. 
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article  leurs  dans  l'Empire ,  à  moins  que  Nous  n'ayons 

précédemment  e  (  IV  )  fur  ce  obtenu  le  confentement 
des  Eledleurs  ,  (  IV  )  Princes  6c  Etats  ;  mais  fi  le  falut  ôc 
l'utilité  public  réquéroit  une  plus  grande  célétité ,  alors  devons 
ôc  voulons  Nous  donc,  en  ceci  comme  d'ailleurs  en  toutes 
les  autres  chofes  concernant  la  fureté  de  l'Empite ,  obtenir  le 
confentement  unanime  des  fept  Elc&curs,  en  tems  ôc  lieu 
commode ,  &  ce  dans  une  Aflemblée  Collégiale ,  &  non  par 
des  Déclarations  particulières ,  jufqu'à  ce  qu'on  en  puifle  venir 
à  une  Aflemblée  générale  de  l'Empire.  Si  Nous  venions  auflt 
dans  la  fuite  à  faire  quelque  alliance  pour  raifon  de  nos  pro- 
pres pays ,  cela  ne  doit  point  fe  faire  autrement  que  fans  pré- 
judice de  l'Empire,  &  fuivantle  contenu  de  rinftmment  de 

Paix.  Mais  pour  ce  qui  concerne  les  Etats  de  V Em- 
pire en  général,  ils  doivent  tous  &  chacun  refier 
libres  dans  le  droit  de  faire  alliance  entre  eux  & 
avec  les  étrangers  pour  leur  defenfe,  confervation, 
fûreté &  prospérité,  en  forte  que  néanmoins  une 
telle  alliance  ne  foit  point  contre  V Empereur  Ko- 
main  régnant,  ni  contre  la  Paix  publique  géné- 
rale &  le  Traité  de  paix  de  Munjier,  &  que  le 
tout  ftfelp  fuivant  la  teneur  dIicelui^&  fins 

blejfer  le  ferment  par  kquel  chaque  Etat  efi  lié  à 

> 

*  lif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  mandé  i  ce  fujet  les  fit  Eleclcurs  tn  lie*  com- 
mode tems.  convenable  ,  £>  qut  nous  n'ayons  fur  ce  obtenu  leur  confentement ,  de  tous  en 
général,  ou  bien  de  la  plus  grande  partie  £iceux:  [enluite  F.III.  aj.]e>*  te  dans  une  Affem- 
ùlée  Collégiale,  &mn  far  des  déclarations  particulière!, Ji  ce  né  toit  que  te  Jalut&  l'utilité 
public  requit  une  plus  grande  célérité  :  Comme  donc  .au  1)1  la  méthode  qut ,  four  certaine/ 
rai  font  importantes ,  a  été  fmivie  dans  la  négociation  de  la  faix  de  Prague  >  ne  doit  à 
l'avenir  être  interprétée ,  m  tirée  à  aucun  préjudice  ou  conjequence  ,  d'autant  que  fant 
cela ,  il  4  été  a  ce  jujjifammtm  pourvu  dam  lefufdit  Traite  de  paix. 


- 
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t Empereur  Romain  &  au  Saint  Empire  Romain:  article 
aujfi que  le  fecours  demande' aux  Pitijjances  étran- 
gères >  [oit  demande  ainfi  &  non  autrement,  & 
quil  nait  fon  effet  *qu  autant  que  par-là  il  nen 
pourra  naître  aucun  danger  pour  t  Empire. 


Article  XI.  ARxn.LE 

Le  Rot  doit  procurer  à  tous  &  un  chacun  fans  diftinclion  de  Religion ,  Charles  V...  vtit, 
la  reftitution  de  ce  qui  auroit  été  enlève*  làns  droit  a  eux  &  à  leurs  ancê-  Ferdinand  I.  vu, 
très,  ou  bien  de  ce  qui  doit  être  rendu  en  vertu  de  la  Paix  de  Weftpha-  jfa^mp"i/'\î"r 
Le  :  faire  aufli  lui-même  pleinement  les  reftitutions  dont  il  eft  perfonnelle-  F.'ili.  I  V.  vu:, 
ment  tenu  par  ledit  Traité  de  paix ,  &  en  de  telles  chofes  protéger  un  cha-  Lcopold. ... .  xi. 
cun  fuivant  fon  droit. 

OUANT  à  ce  qui  a  aufli  été  depuis  quelque 
tems  a  enlevé  ou.  extorqué  injuftement  Se  avec 
violence  à  quelque bEledeur,  Prince,  (L)  Prélar, 
Comte,  Seigneur,  Se  autres,  ou  bien  à  leurs  an- 
cêtres Se  prédéceflèurs,  d'état  eccléfiafbque  ou  * 

féculier  !  (  IV  )  ou  bien  ce  qui  refte  à  reflituer c  fuivant  le 
contenu  de  la  Paix  d  conclue  à  Munfterôc  Ofnabruck ,  (L )  de 
rEdit-d'exécution ,  arctioris  modi  exequendi,  &  du  Re- 
ces- d'exécution  de  Nurenberg,  (IV)  &  qui  eft  encore  retenu, 

Nous  devons  Se  voulons  les  aflifter  '(m)  fuivant 

l'équité  (IV)  contre  tous  &  un  chacun,  fans  diftinétion 
de  Religion,  pour  recouvrer  ce  qui  leur  appartient  : 

•  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  aj.  en  cette  manière. 

b  ïiC  dans  tous  les  prédéceflèurs  de  Léopold ,  à  un  chacun  des  Eleftturs ,  Princet>&c, 

*  F.  IV.  aj.  aux  tlrtleurt,  Trincet  &  Etats. 

*■  F.  IV.  L.  aj.  dernièrement.  *. 
«  lif.  C.  V.  M.  F.  II.  III.  équipement  ainfi  q»  il  convient  dantlt  droit.  F.  I,R*nu 
ainfi  qu'il  convient  dam  l'Emtiru 

Lij 
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ARTICLE  (L)  Auffi  reftituer  pleinement  fans  aucun  refus ,  6c  inceiTam- 
*J-  ment  à  un  chacun  ce  que  Nous-mêmes  fommes  tenus  de  refli- 
tuer  en  vertu  du  cideffus  mentionné  Traité  de  paix,  ôc  des 
Edits ,  6c  arctioris  modi  exequendi  ,  fur  ce  rendus  à  Nu- 
renberg  ôc  ailleurs  ; f  protéger  &  défendre  auffi  un 
chacun  en  de  telles  chofes  autant  qu'il  en  a  le 
droit ,  fans  aucun  empêchement ,  retardement 
ou  délai. 

f  C.  V.  F.  I.  M.R.  m.  F.  II,  III.  aj.  maintenir. 


ARTICLE  .  vtt 

xii.  Article  XI I. 


V....  ix.  Le  Roi  doit  n'aliéner  ni  engager  rien  du  S.  Empire,  mais  plutôt  tra- 
nd  l  vin.  vaillcr  fortement  à  ramener  à  l'Empire  ce  qui  en  a  été  détaché  ;  &  procurer 


Charles  V. 

Ferdinand  1  Viu.  yailler  fortement  à  ramener  à  l'fcmpirc  ce  qui  en  a  ete  détaché  ;  &  procurer 
R. am.  F.ii ["rm.  U  ré-inteeration  des  dix  Cercles  &  la  recïification  de  la  Matricule.  "  Faire 
Fcrd.  III. Iv..ix!  informer  des  Fiefs  de  l'Empire  en  Italie  &  ailleurs,  en  envoyer  les  infor- 

Leopold  xii.  mations  à  l'Electeur  de  Mayence,  &  fuivre  fur  ce  le  Confeil  des  Etats.  Ef- 

matihia......  ix.  £ycr  de  procurer  par  des  moyens  amiables  à  l'ordre  de  Malthe  la  reftitution 

des  biens  qui  lui  ont  été  enlevés  dans  &  hors  l'Empire. 

Fcrdinan ^ I  î?!!ix*.  lui-même  ou  les  fiens  polfedoient  fans  titre  légitime  quelques  bient 

Maximil.  U.'....x.  appartenans  à  l'Empire ,  les  reftituer  fans  délai  fur  les  inftances  des  Elec- 
Rodolphe.IL.ix.  teurs. 
W.F.1ILIV...X. 

DEPLUS ,  &  particulièrement  devons  &  vou- 
lons Nous,  non-feulement  ne  céder,  obliger,  * 
hipothéquer,  engager,  ni  en  aucune  manière 
aliéner  ou  charger  rien  du  Saint  Empire  Romain 
Se  de  fès  dépendances ,  fans  le  fçû,  la  volonté  Se 
la  permilîion  de  tous  généralement  lefdits  Elec- 
teurs, mais  travailler  très-fortement,  &  employer 

»  M.  omet  le  mot  obliger. 

toute 
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toute  la  diligence  Se  l'attention  b  poflibles  ,  article; 
pour  y  réunir  au  plutôt,  y  approprier  &  y  in-  XI,f 
corporer  ce  qui  en  a  été  détaché,  comme  Prin- 
cipautés ,  c  Seigneuries  &  autres  démembrées 
de  L'Empire,  auflî  des  biens  coniidérables  con- 
fifqués  &  non  confifqués, d  qui,  en  partie,  font 
tombés  dune  manière  indûe  entre  les  mains  de 

Nations  étrangères  ;  e  (  L  )  pas  moins  procurer  la 
ïé-mrégration  &  Unification  (  L  )  de  tOUS  (L)  les  dlX 
(L)  Cercles  {?  matricide  (L)  de  l'Empire. 

t  (  m)  Principalement  auiïi ,  attendu  qu'il  Nous  eft  revenu 
que  quelques  Seigneuries  &  Fiefs  confidérables  appartenans  à 
l'Empire  en  Italie  &  ailleurs ,  auraient  été  aliénés ,  devons  & 
voulons  ordonner  fur  cela  f  une  perquifition  particulière  des  te- 
nansÔc  aboutiflans  de  ces  fortes  d'aliénations,  (II)  &  dans 
l'année  à  compter  (III)  *  du  jour  que  Nous  ferons  entrés  dans 
notre  Régence  royale,  (  II  )  envoyer,  fans  faute ,  les  informa- 
tions ralTemblées  à  la  Chancellerie  Elettorale  deMayence  (IV) 
pour  en  donner  connoiflance  aux  autres  Eleâeurs  :  (M) h  auflî 
en  (m)  toutes  (M)  ces  chofes  (m)  Ôc  autres  fufdites  ,  (M) 
avec  le  confeil,  l'aide  &  l'afliftance  desfept»  Eleâeurs  (L) 

b  F.  I  omet  ces  mots ,  0*  r attention. 

'  au  lieu  ic  Principautés ,  lif  M.  Ele&oratt* 

d  F-  II.  ont.  ces  mets  ,  (jr  non  confifqués. 

«  lif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  F.  III.  IV.  tiare  let  maint  tant  autre  nation  étrangère.  En- 
fuite  C.V.  &  F.  I.  aj.  Sont  préjudice  toutefois  d'un  chacun  en  fes  privilèges  donnés,  droit* 
tr  prérogatives  légitimemint  obtenus. 

t  Ici  commence  l'article  X.  de  matthias. 

'  F.  III.  IV.  aj.  en  cas  <jne  cela  n'ait  point  été  fait  par  fa  Majtjié  Impériale  aOuelU- 
wem  régnante ,  pendant  fa  vie. 
«  lif.  F.  II.  a  compttr  de  ce  jour. 

h  lif.  M.  R.  Et  en  ces  chofes  avec  te ,  &c.  m.  F.  II,  III.  IV.  Ù  en  cet  chofu,  comme 
aujji  toutes  autres  fufdites ,  avec  le ,  &c. 
1  au  lieu  defept,  lif.  M.  R.  m.  F.  II.  llï.fan 

M 


Digitized  by  Google 


4*     CAPITULATION  HARMONIQUE 

"  feulement,  ou  bien  fuivant  la  fituation  des  affaires  »  (M)  audi 

TICLE 

XII.       des  autres  Princes  &  Etats ,  exécuter  k  toujours  ce  qui  entre 
Nous  6c  eux  aura  été  convenu  ôc  jugé  bon,  utile  &  expédient.1 
(  L)  Comme  auflï  des  biens  confidérables  dans  &  hors  l'Em- 
pire ,  ont  été  enlevés  ,  6c  jufqu'ici  retenus ,  particulièrement 

pendant  les m  précédentes  quatre  -vingt  années  de 

(  L  )  guerres  des  Pays-bas ,  à  l'Ordre  des  Chevaliers  de  S.Jean, 
fans  qu'il  l'ait  en  rien  mérité  :  Si  voulons  Nous  employer  tous 
nos  foins  pour  en  procurer  la  reflitution  par  des  moyens  amia- 
bles. 

"  f  Et  fi  Nous-mêmes  qu  les  nôtres  pofledions 
quelque  choie  qui  appartînt  au  Saint n  Empire 
( R)  Romain,  &  qui  ne  fût  ou  ne  feroit  point  con- 
cédé ni  acquis  à  titre  légitime ,  Nous  devons  Se 
voulons,  en  vertu  du  fennentque  Nous  devons 
&  avons  prêté,  le  reftituer  fans  délai  audit  Em- 
pire fur  les  inftances  des  Electeurs. 0 

*  au  lieu  de  exécuter,  lî£  F.  II.  accepter» 

i  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.aj.  Santpréjudice  toutefois  d'un  chacun  enfetprivitéget  don- 
né/, droits  CV  prérogative!  légitimement  obtenu/. 
m  lif.  L.  pendant  les  dernières  guerres. 

t  Ici  commencent  C.V.  art.x.F.  Lan.  ix.  M.  art.  x.  R.  art.nu  m.  F.  III.  IV.art.  x. 
B  m.  om.  le  mot  faint. 

°  L.  aj.  Nous  voulons  aufft  faire  mettre  particulièrement  fur  le  tapis ,  en  la  prochain* 
J>iete  de  l'tmpiret  les  prétentions  que  ïerdtuand-Charlet  d'Autriche  forme  pour  raifon  dt* 
pays  d'Afast. 


0 
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Article  XIIL 


ARTICLE 

Le  Roi  doit  n'entreprendre  aucune  guerre  fans  le  confentcmént  des  XI11* 

Etats,  au  moins  fans  celui  des  Electeurs  j  ni  conduire  ou  laiflêr  conduire  par  Charles  V  xi« 

d'autres  dans  l'Empire  aucune  troupe  de  guen-ermais  fi  lui  ou  l'Empire  étoient  Ferdinand  !....»• 
attaques ,  il  peut  alors  fe  fervir  de  tout  lecours  :  toutefois  à  l'occafion  de  ce ,  J1"*?".1- }}"  *  1  * 
ne  conllruire  &  réédifier  aucunes  fortereûcs  dans  les  Pays  des  Etats,  ni  "t^Kf ".""xÏT 
permettre  à  d'autres  de  le  faire ,  &  ne  point  mettre  des  troupes  en  quartier  Ferdinand  il.  ix. 
chez  les  Etats.  Le  Roi  doit  aufli  ne  conclure  aucun  traité  de  paix  fans  le        ljl  lv- 

concours  Se  confentement  de  tous  les  Etats ,  &  lorfque  la  paix  fe  fera ,  avoir  LcoPold  *ux» 

foin  que  ce  qui  aura  été  occupé  ce  changé  par  l'Ennemi ,  foit  rétabli  en  fou 
premier  état. 

devons  &  voulons  auflî  en  outre  pen- 
dant le  tems  de  notre  fufdite  Régence ,  entrete- 
nir la  paix  avec  les  Puiflances  Chrétiennes  (L) 
voifinesôc  limitrophes,  ne  commencer  ou  entre- 
prendre aucune  querelle,  défi,  ni  guerre  dans 
&b  hors  l'Empire,  de  la  part  d'icelui,'  (L  )  Tous 

aucune  forte  de  prétexte,  quel  qu'il  foit  fans  le  pré-fçû  , 

confeil  Se  confentement  des  (L)  Electeurs, Princes 
&  Etats,  ou  bien  au  moins  de  tous-généralement 
les  Electeurs ,  ni  conduire  (IV)  ou  laiffer  conduire 
aucunes  troupes  de-guerre  dans  l'Empire/  (L) 
fans  le  fufdir  confentement  : a  (m)  Et  fi  par  un  ou  plulicurs  Etars 

•  C  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  om.  le  mot  aufli  ;  puis  ils  continuent  avec  F.  III.  te 
IV.  Nom  comporter  en  amis  &  voifins  avec  les  Futflanctt  Çkréticmts ,  limitrophes ,  ne 
commencer  ^  &c 

•»  Dans  tous  les  prcdccefleur»  de  Jolêph,  au  Heu  de  &t  \iC  ou: 
Mil".  <fanstous,iM  conduire  [F.IV.  ou  taifler  conduire']  aucune  troupe  de  guerre  étrangère 
dans  l'Empire,  font  te pré-fçé,  confeil  &conJentcmeutdcs  Etats  de  l'Empire,  ou  bien  au  moins 
dr//*[F.IV./tp/]E/fC?fiMx(puiîFerd.  fV.aj.)  Danjlet  affaire  fou  il  yauroit  du  danger 
dam  le  retardement ,  jufqu'à  ce  qu'on  puiffe  parvenir  i  une  Ajfemblie  de  l'Empire ,  que 
Nous  convoqueront  en  ce  cai-la  tout  au  plutôt.  (  enfuitc  C.  VTF.  I.  M.R.  continuent  y 
Mait  en  cat ,  &c.  (  comme  a  la  p.  liiiv.  )  (  m.  &  fes  luccefleurs  )  Et  fi  par  un  ,  &c. 

*  11  y  a  ici  dans  L,  Mais  particulièrement  devons  &  voulant  Nom  ,  objerver  inviolable* 

Mij 
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article  *k  ^'Empire, (IV) ou  bien  aufli  par  des  Puiflânccs  étrangères,  (m) 
pareilles  chofes  étoient  entreprifes,  &  qu'une  troupe-de  guerre 
étrangère  fût  conduite  dans  (  IV  )  ou  au  travers  de  (m)  l'Em- 
pire (IV)  à  qui  que  ce  foit  qu'elle  appartienne ,  fous  quelque 
couleur  ou  prétexte  que  ce  pût  être,  (m)  cela  (L)  voulons 
Nous  (m)  réprimer  avec  vigueur  (IV)  repouffer  la  force  par 
la  force,  &  aux  Etats  offenfés ,  laiffer  advenir  efficacement 
nos  fecours,  afliftance  &  protection  Impériale,  &  les  leur  laiffer 
profiter ,  fuivant  le  contenu  des  Conftitutions  de  l'Empire  Ôc 

Ordonnance-d  exécution.  Mais  en  cas  qu'on  vînt  à  at- 
taquer Se  faire  la  guerre  à  Nous  à  caufe  de  TEm- 
.  pire,  ou  bien  au  Saint  Empire,  alors  pouvons 

NOUS  fervir  e  de  tout  fecours  :  (L)  Toutefois  de- 
vons ôc  voulons  Nous ,  ni  pendant  la  durée  d'une  telle  guerre 
ni  aufli  d'ailleurs,  n'élever,  ni  bâtir  3e  nouveau,  dans  les 
pays  &  territoires  des  Electeurs ,  Princes  &  Etats ,  aucunes 
fortereffes ,  ni  aufli  renouvcller  les  délabrées  ou  anciennes , 
bien  moins  accorder  ou  permettre  cela  à  d'autres ,  aufli  ne 

ment  ce  qui  a  été  traité  &  conclu  à  Munjler  frOfnabruck.entre  nos  prédécejfeurs  i  PEmpire, 
le  Saint  Empire  Romain ,  &  tout  généralement  let  EltClcurt ,  Vrint  et  &  ht  au,  d'une  part  ; 
<Jr  let  Couronnes  co-pacifeentes ,  d'autre  part  :  Se  rien  entreprendre  à-P  encontre ,  ni  par 
NoMi-mcmei ,  ni  en  permettant  à  £  autres  de  faire  pareille  chofey  par  où  cette  Faixgê~ 
uérale-Chréticnne ,  toujours  durable  &  vraiment  Jincere  amitié ,  foit  altérée,  troublée  , 
eu  romptte.  C'ejl  pourquoi  Nous  donc  aujp ,  pour  afftrmir  d'autant  plus  la  Paiic  ci-dtjfut 
mentionnée ,  devons  &  voulons  ne  donner  aux  ennemis  étrangers  prefents  ou  à  venir  de  la 
Couronne  de  France^  fous  quelque  couleur  ou  prétexte  que  <  e  j  oit ,  ou  pour  quelques  raifons 
de  différends  ou  de  guerre  qurce  puijfe  être,  centre  ladite  Couromu  aucuns  fecours  d'armes, 
d'argent  y  de  troupes,  de  vivres  ou  autres ,  ni  accorder  aucune  retraite,  quartier ,  ou 
pajjage  À  aucunes  troupes  qui  fourraient  être  menées  par  qui  que  ce  foit  contre  les  Particu 
pants  à  la  paix  faite  à  .Munjler  &  Ofnabruck.  Partiittmetit  donc  aujfi  la  Couronne 
de  France ,  dans  la  paix  de  H'ejlphalie  fouvent  mentionnée ,  s'cjl  de  la  même  manière 
obligée  envers  Nous  ,  le  Saint  Empire  Romain,  &  tous-gcncralement  les  Electeurs  yPrin- 
<&E 


Et  fi  par  un ,  Sic.  (comme  ci-dcfiisp.  47.  lig.  u.  ) 
•  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  aj.  contre  ce. 

mettre 
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mettre  des  troupes  en  quartier  chez  aucun  Etat ,  à  Pencontre  article 
des  Conftitutions  de  l'Empire. 

Nous  devons  &  voulons  auffi  ne  conclure  au- 
cune paix  fans  le  concours  &  le  consentement  des 
Electeurs  >  Princes  &  Etats  :  &  particulièrement 
icelle  avenante  y  employer  férieufement  nos  foins 
pour  que  ce  qui  aura  été  par  l'Ennemi  occupé  dans 
[Empire ,  ou  bien  changé  in  Ecclesiasticis 
et  Politicis  ifoitypour  la  confolation  des  Etats 
opprimés  &de  leurs  fujets9  rétabli  en  fon  ancien 
état  conforme  aux  Loix  fondamentales  de  l'Em- 
pire &  Traités  de  paix. 


ARTICLE  XIV,  de  Leopold,  qui  ne  fe  trouve  point  dans  les 

autres  Capitulations, 

-A.Fin  que  la  chère  patrie  de  la  nation  Allemande,  ou  bien 
Nous-mêmes  ne  foyons  point  impliqués  en  de  nouveaux  em- 
barras ,  Nous  devons  &  voulons  ne  nous  mêler  en  aucune 
manière,  ni  pour  Nous-mêmes,  comme  Empereur  Romain , 
ni  à  caufe  de  notre  Maifon,  des  guerres  qui  fe  font  actuelle- 
ment en  Italie  ôc  dans  le  Cercle  de  Bourgogne  >  ôc  fous  aucun 
prétexte  de  différends  ou  de  guerre ,  ne  donner  &  envoyer 
contre  la  Couronne  de  France  ôc  fes  alliés ,  dans  lefdits  Ita- 
lie ôc  Cercle  de  Bourgogne  Ôc  auxdites  guerres  aucuns  fe- 
cours  de  troupes ,  d'argent ,  d'armes  ou  autres ,  ni  d'ailleurs 
prêter  fecours  fie  alfiftance  en  quelque  manière  ou  par  quelque 
yoie  que  ce  foit  ;  toutefois  en  forte  qu'au©  de  fon  côté  la 
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Couronne  de  France  &  fes  alliés  ne  prêtent  &  donnent  pareil- 
lement ,  en  quelque  manière  ôc  par  quelque  voie  que  ce  foir, 
aucun  fecours,  aide  ou  affiftance  de  troupes,  d'argent,  d'ar- 
mes ou  autres  aux  ennemis ,  en  général  ou  en  particulier ,  de 
Nous,  de  l'Empire,  de  la  branche  Allemande  de  notre  Maifon, 
ou  d'un  Electeur ,  Prince  ou  Etat  :  &  doivent  toutes  &  chacune 
les  chofes  contenues  en  cet  article  ôc  dans  le  précédent  trei- 
zième, de  la  part  de  la  Couronne  de  France  6c  de  fes  alliés  , 
être  entendues  des  alliés  de  Nous ,  de  l'Empire,  de  la  branche 
Allemande  de  notre  Maifon,  ou  de  ceux  d'un  Electeur,  Prince 
ou  Etat ,  pas  moins  que  de  Nous-mêmes ,  de  l'Empire ,  de  la 
branche  Allemande  de  notre  Maifon,  &  des  Electeurs,  Princes 
ôc  Etats  en  général  ou  en  particulier ,  6c  ainfi  toutes  6c  chacune 
les  chofes  que  deflus  ,  réciproquement  6c  pareillement  va- 
loir, 6c  n'être  par  perfonne  autrement  interprétées  6c  allé- 
guées; néanmoins  avec  l'explication  fuivante,  qu'en  cas  que 
l'un  ou  l'autre  Electeur ,  Prince  6c  Etat  de  l'Empire  vînt  à  être 
aflailli  hoftilement  par  quelqu'un ,  ôc  que  lcfecours  de  la  Cou- 
ronne de  France  ôc  de  fes  alliés  fût  réclamé  par  un  tel  Electeur, 
Prince 6c  Etat  aflailli, alors  il  doit  être  libre  ôc  permis  à  ladite 
Couronne  de  France  6c  à  fes  alliés  de  prêter  une  telle  affiftance, 
6c  à  icelui  Electeur,  Prince  ôc  Etat  d'en  faire  ufage  en  vertu 
du  droit  de  faite  des  alliances ,  qu'il  a ,  6c  qui  eft  confirmé  dans 
rinmumcnt  de  paix.  Mais  afin  que  le  Saint  Empire  demeure 
aiïùré  de  fon  état  de  paix  permanent,  Nous  devons  6c  voulons 
aufli-tôt  après  notre  élévation  à  la  Régence  Impériale ,  avant 
toutes  chofos ,  employer  tous  nos  foins ,  pour  qu'entre  les 
deux  Couronnes  qui  font  le  plus  ordinairement  la  guerre  dans 
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les  Cercles  6c  Domaines  de  l'Empire,  des  négociations  de  paix 
en  Allemagne  foient  efficacement  entamées ,  6c  au  plutôt 
conclues  moyennant  l'afliftance  de  la  grâce  divine ,  pour  le 
bien  de  leurs  royaumes  6c  fujets,  auffi/wwr  le  bien  général  de 
la  Chrétienté  &  de  tout  l'Empire  :  pareillement  aufli,  que  la  né- 
gociation de  Pologne  foit  inceffamment  favorifee  &  accélé- 
rée jufiqu'à  pleine  6c  entière  conclu (ton. 


Article   XIV.  article 

XIV. 

Le  Roi  doit  ne  faire  lui-même ,  ni  permettre  à  d'autres  de  faire  aucune  CI)arlcjy 
violence  aux  Etats  &  à  laNobleffe  de  l'Êmpire ,  mais  laifler  porter  devant  ..!."!!.'xx! 
lcsTribunaux  ordinaires  les  prétentions  qu'on  auroit  contre  eux  tous  ou  bien  Maxim  II..xxin. 
contre  quelqu'un  d'eux  en  particulier ,  &  ne  point  permettre  qu'on  ufc  de  Rodolfh.H.  <x:u 
violence  &  voies-de-fait  contre  eux,  lorfqu'Us  offrent  de  fe  foumettre  à  la  ™" h™ -  xxvu 
juflice  ordinaire.  Ford.  m....xx  x. 

Fera.  IV  mi. 

[N  OUS  devons  &  voulons  auflî ,  ne  faire  Nous- 
mêmes, ne  concourir  à  ce  qu'il  foit  fait,  ni  per- 
mettre à  d'autres  de  faire  aucune  violence  aux 
Electeurs ,  Princes  <&  Prélats ,  Comtes ,  Seigneurs 

&  autres  Etats  de  l'Empire  (  I V  )  pareillement  à  la  No- 
blefle  immédiate  de  l'Empire  :  mais  en  Cas  que  Nous  , 

ou  quelqu  autre  euflions  quelque  chofe  à  pré- 
tendre, ou  bien  quelque  action  à  intenter  contre 
eux  tous,  ou  contre  l'un  d'eux  en  particulier, 
iceux  (L)  devons  Nous ,  tous  en  général  &  chacun  en 
particulier ,  pour  prévenir  la  fédition ,  la  divifion 
&  autres  méfaits a  dans  le  S.  Empire , b  aulfi  pour 

»  au  lieu  àe  méfaits,  lif.  C  V.  F.  I.  M.  R.  ta.  F.  II.  dcfordrtt. 
h  m.  aj.  Romain. 

N  ij 
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article  entretenir  la  paix  &  l'union,  laifïer  (L)  félon  la 

teneur  des  Recès  de  l'Empire ,  des  Ordonnances  de  la  Cham- 
bre Impériale  &  d'exécution ,  ôc  du  Traité  de  paix  dreffé  à 
Munfter  ôtOfnabruck ,  fie  de  l'Edit  de  Nurenberg  qui  s'en  eft 
enfuivi,  venir  &  comparoître  (L)  devant  les  Tribu- 
naux ordinaires ,  pour  avoir  audience  &  juRice  con- 
venable ,  Se  dans  les  unes  &  les  autres  affaires  dans 
lelquelles  on  peut  agir  contre  eux  par  la  voie  de 
la  juftice  ordinaire,  Sç  où  ils  font  offrants  de  s'y 
lbumettre,  ne  fouffrir  nullement c  (IV)  qu'ils  foient 

(  M  )  fous  quelque  couleur  ôc  fous  quelque  nom  que  cela  puifle 

arriver,  par  fpoliations,  déprédations ,  incendies , 

(  L)  faifies,  défis,  guerres,  (  L)  nouvelles  exactions  ÔC 

impots ,  ou  en  autre  manière ,  endommagés ,  atta- 
qués ,  aflaillis  (  L  )  ou  moleftés. 

'  Vtf.  C.  V.  F.  I.  M.  R.m.  F.  II.  Ne  permettre  nullement.  (  Kl.  R.  m.  F. IL Rm  quel* 
qtte  ,  &c.  )  de  Ut  endommager ,  ajfaillir  ou  attaquer  par  [foliations  ,  &c.  F.  III.  lil.  Se 
permettre  nullement ,  fotu  quelque  couleur,  &c.  de  les  molejler  far  foliations ,  &c. . . . 
guerres ,  aujp  par  pajfaget ,  de  troupes  &  quartiers ,  fans  grande  &  indifpenfable  né- 
ccjjité ,  &  même  alors ,  pas  autrement  qu  avec  le  pré-feu  des  Colonels-génâaux  de 
Cercles  &  de  leurs  Adjointt  &  Sous-adjoints;  comme  aujji  des  Etatt  de  Cercle  qui  s'y  trou* 
vent  intérejfet ,  ou  bien  en  autre  manière  de  les  endommager ,  ajfaillir  &  attaquer. 


Article 
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Article  XV.  7177777 

ARTICLE 

Le  Roi  doit  ne  point  mener  les  troupes  de  l'Empire  hors  de  l'Empire 
fans  le  œnfentement  des  Etats:  faire  en  la  Diète  de  l'Empire  les  difpofttions  Fef<î  ^ 
convenables  au  fuiet  des  levées  de  troupes  exorbitantes,  faites  par  les  é-  per<j"  iv..".xm! 

trangers  :  prendre  des  mefures  pOur  que  dans  le  cas  où  les  levées  de  troupes  Lcopold  x  v  u 

font  permHes ,  les  Etats  ne  foient  point  en  ce  grevés  par  places-de  môntre , 
routes,  quartiers,  &  ainfi  du  refle  :  défendre  que  perfonne  dans  l'Empire 
levé  des  troupes  ou  s'engage  pour  d'autres  que  pour  ledit  Empire  &  fes 
allicSfdc procéder  avec  toute  féverité  contre  ceux  qui  acceptent  le  fervice  de 
guerre  chez  un  ennemi  de  l'Empire  déclaré  tel  dans  les  Diètes  de  l'Empire  , 
©uconnu  pour  tel ,  &  ch«  fcs  adhérans.  Toutefois  il  ne  doit  point  être  dé- 
fendu aux  Allemands  de  s'engager  d'ailleurs  au  fervice-de-gucrre  chez  les 
étrangers ,  pourvu  que  ce  ne  toit  point  en  une  guerre  contre  l'Empire  ou 
contre  les  Etats  de  l'Empire. 

(III)  ^OUS  donnons  parole  6c  promettons  aulfi  (IV)  lorf- 
qu'à  l'avenir  (L)  fur  confeil  précédemment  tenu  avec  les 
fept  Electeurs,  ôc  leur  agrément  6c  confentement  qui  s'en  fe- 
roitcnfuivi,  (IV)  la  néceflité  viendrait  à  requérir  que  Nous 
duflions  lever  quelques  troupes-de  guerre  (III)  pour  la  dé- 
fenfe  de  l'Empire,  de  ne  (IV)  les  (III)  point  mener  hors  de- 
l'Empire  fans  le  pré-fçû  6c  confentement  des  Electeurs ,  Prin- 
ces (III)  6c  Etats,8  mais  de  les  laiffer  employer  6c  fervir  pour 
la  défenfe  d'icelui ,  6c  délivrance  des  Etats  oppt imés.  (  L  )  Afin 
que  donc  auflî  PEmpire  Romain ,  d'autant  qu'il  a  été  notable- 
ment affoibli  d'hommes  pendant  les  guerres  précédentes  >  ne 
foit  point  encore  plus  dénué  6c  rendu  défert  par  les  levées 
étrangères ,  doivent  contre  ce  toutes  bonnes  ptécautions  être  . 
prifes,6c  Nous  voulons  employer  férieufement  tous  nos  foins 


•  lif.  FerA  III.  Non/  donnons  farde  &  fromtttms  auffi,  de  ne  point  mener  hort  de 
f  Empire ,  fans  le pré-fçA& confentement  det  Etats  de  l'Empire,  ou  bien  au  moi  ni  des  ftx 
Elttieuri ,  Us  Troupes-de- guerre  fui  ont  déjà  Hémifes  fur  fit  four  la  défenfe  de  l'Em- 
pire; mais,  &c. 
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p  ™r  qu'un  Décret-de-l'Empire  général ,for  ce  émananr,fortiflc 
av.  fon  plein  &  entier  effet;  (III  )  lorfqu'aufli ,  par  Nous  on  au- 
tres ,  quelques  troupes  font  levées  dans  l'Empire  (  L)  ou  dans 
nos  propres  pays  (III)  pour  le  fervice  de  Puifiances  étran- 
gères bien  ajfeiïionnees  à  Nous  &  à  l'Empire,  fur- 
tout  avec  NOUS  alliées  >  (HI)  Nous  voulons  prendre 
des  mefures  pour  que  les  Electeurs,,  Princes  &  Etats  de  l'Em- 
pire ,  (  L  )  enfemble  tous  ceux  qui  lui  appartiennent ,  (III)  ne 
foient  point  grévés  b  (  L)  à  l'occafion  defdites  levées  de  trou- 
pes }  (  HT  )  par  affemblées >  paffages  >  quartiers  >  places  de  mon- 
tre ,  ni  d'ailleurs  en  (  L)  aucune  (III)  autre  manière,  contre  les 
Continuions  de  l'Empire ,  (  L  )  i'Inftrument  de  paix ,  &  par- 
ticulièrement le  Recès-de-l'Empire  de  l'année  1J70.  ou  bien 
pour  que  par  Nous  ou  autres  il  n'y  foit  point  contrevenu. 

Nous  voulons  au  contraire ,  les  cas  avenants ,  dé- 
fendre auffi  avec  toute  feveYite',  &  ne  fouffrir  en 
aucune  manière ,  que  dans  le  Saint  Empire  Ro- 
main perfonne  faffe  des  levées  de  troupes,  ou  bien 
Je  laijje  engager  pour  aucun  autre  quel  qu'il  foit, 
que  pour  la  patrie  &  allies  de  tous  tems  :  &  en 
cas  quel  un  ou  l autre  vînt  en  ce  à  mefaire  &  à 
accepter  le  fervice  de  guerre  chez»  un  ennemi  de 
l Empire  déclaré 'tel  dans  les  Diètes  de  l  Empire, 
eu  d'ailleurs  connu  pour  tel,  ou  bien  chez,  fes 

b  lif.  FcrH.  IV.  Lcn  dtt  ajfrmbléet  tr  marcha  dtfditej  troufet,  far  aucun  quartier  , 
plate  de  montre,  fa£agtsy  ni  d'ailleurs  en  autre  manière ,  a-î'tncontre  des  Conjlituiiont 
de  l'Empire.  (  an  trouve  enlùite  dan»  F.  111.  fc  qui  a  cic  omii  dans  F.  IV.  )  Cctnme 
fat  moins  Urfqtt'il  flaira  au  Dieu  lout-fuijfant  d'accordtr  la  faix  fi  chérie  &  jt  long- 
ttmsdefirét,  au' dort  lu  trouftt  foitmt  Itccnsiees  fuu  être  indûment  a  U  iharge  à  un 
tliatun* 


Digitized  by  Google 


DE   MULDENER.  SS 

alliés  &  adhérants ,  Nous  voulons,  contre  icelui  article 
comme  ennemi  de  l Empire ,  par  confifcation  de,  xv< 
tous  [es  biens  &  effets,  auffi d'ailleurs  fuivantla 
difpofition  des  Ordonnances-de-t  Empire ,  <£ exé- 
cution &  autres,  auffi  dû  droit  commun , procé- 
der avec  toute  rigueur,  de  façon  au  icelui foit  auffi 
puni  en  fes  biens  héréditaires  &  féodaux,  expeEta- 
tives  &  droits ,  auffi  biens  &  effets ,  offices  &  di* 
gnités,  ou  bien  auffi,  fi  on  l'attrape,  en  fbn  corps 
&  vie,  &  les  abfents  contumaces  en  effigie  :  doit  nâ 
plus  être  à  eux  &  à  leurs  defcendants  permis  de 
porter  leurs  armes  de  famille  &  d'ailleurs  obee~ 
nues,  encore  moins  être  plus  jamais  réputés  capa- 
bles d 'entrer  dans  les  Chapitres  &  Ordres  de  Che- 
valerie, mais  être  déclarés  généralement  incapa- 
bles de  tOUS  honneurs.  (L)  Doit  toutefois  n'être  défend» 
à  aucun  Etat  de  l'Empire ,  ou  bien  y  domicilié,  de  fe  mettre  ôc 
laifler  engager  au  fervice-de-gu erre  chez  des  Etrangers,  pour- 
yh  que  ce  ne  ibit  point  contre  l'Empire ,  ou  contre  un  Etat  du- 
dit  Empire, 

jiKTlCLE  XIV,  de  Ferdinand  III.  qui  ne  fe  trouve  point  dans 

les  autres  Capitulations, 

E  T  autant  de*  fois  que  la  néceflité  requerra  de  communi- 
quer quelque  chofe  aux  Etats  de  l'Empire  au  fujet  de  quelques 
collectes,  Nous  voulons  pour  ce  nous  fervir  de  la  voie  ordinai- 
re, comme  Diètes  de  Cercles  &  de  l'Empire  :  oujbien ,  en  cas 
qu'une  extrême  néceflité  l'exigeât,  procéder  avec  leconfeil 

Oij 
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CAPITULATION  HARMONIQUE 
Article  XVII. 

Le  Roi  doit  ne  point  appcller  hors  de  l'Empire  les  Etats  Se  la  NoMcflé 
Charles  V.p.xv.  immédiat  <je  l'Empire  &  leurs  fujets,  par  ajournemens  judiciaires  ou  amia- 

Ferdinand  I.  xiy.  ,.  •    i     i  -/r  •    •   J  ■   

Maximil.  IL.  xv.  bles,  mais  les  laifler  tous  jouir  de  leurs  privilèges  de  non  appellando 
Rodolphe  ll.xiv.  et  evocando  ,  Elections  fori  ,  droit  d'Auûregues  &  de  première 
ratjhnS'XV,XVI*  inftance  :ôc  en  décernant  les  commifiions  obfèiverponctuellement  l'inftm- 
FctI  IH  "xviu  ment  de  Vùx.  Réformer  les  abus  des  Tribunaux  de  Rothweil ,  de  Weingarte, 
Fetdl  I vJl..xv!  &  autres  Tribunaux  Provinciaux  en  Soiiabe ,  6c  maintenir  les  Etats  en  leurs 
LcogoldM,xviu.  privilèges  d'Exemption  obtenus  centre  lefdits  Tribunaux.  Aufli  ne  point 
permettre,  que  dans  les  airaires  oui  concernent  la fuperiorité  Territoriale,  des 
Mandemens  avec  &  fans  claufe  foient  donnés  fur  la  fimple  requête  des  Sujets*- 

Aussi  (ii)  devons  &  voulons  Nous  ane  point  at- 
tirer ,  appeÙer  Se  b  citer  hors  de  la  nation  Alle- 
mande &  de  leurs  Juges* ordinaires >  par  ajour- 
nements judiciaires  ou  amiables,  les  Electeurs* 
Princes,  Prélats,  Comtes,  Seigneurs  d  &  autres 

EtatS  '  de  l'Empire  ,  (  L  )  pareillement  la  Noblefle  immé- 
tfkte  de  l'Empire  (IV)  &  leurs  fujets  (  L  )  refpeaifs  dans  l'Env 

pire ,  mais  les  laifler  tous  Se  chacun,  demeurer  (III) 
principalement  dans  l'Empire ,  conformément  à  la, 
Bulle  d'or,  comme  aufli  le  portent i  l'Ordon- 
nance du  Saint  Empire  (  L)  ôt  de  la  Chambre  Impé- 
riale, &  autres  Loix  :  (III)  fur- tout  aufli  (IV  )  chacun  ert 
ion  immédiateté,  privilèges  de  non  appellando  et  evo- 

cando  EtÉCTiONis  t oki9  droit  d'AuJlregties  (III) 

•  F.  II.  commence ,  Nous  levons  &  voulons  auJJî. 

h  au  iieu  de  & ,  lit  C.  V.  F.  L  M.  R.  m.  F.  LL  ni.  F.  III.  IV.  L.  ou». 
'  au  lieu  dcjugtt,  lif.  F.  II.  jurifdttbon. 

•  tous  iufqu'â  L.  exclufivement ,  ai.  U  Noèltffè.. 

•  C.  V.  F.  1.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  aj,  &  Sujttt. 

'  lif.  dans  tous,  excepté  L.  Ut  Ordonnança  du  Saint  Emj)irt.  (C.  V.  dt  l'Emfire} 
(JŒ,  II*  lu  Ordonnança.  &  Loi»  du  S,  Engprc.  ^ 
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en  première  înftancc(IV)  &  devant  leurs  Juges  ordinaires  &  "XrtTcl^" 
immédiats ,  abrogeant  &  annullant  routes  contraventions  ad-  XYlk 
venues,  (L)  Refcripts,  inhibitions  Ôt  juflions  émanées  (IV) 
jufqu'ici  à-1'enconrre  de  ce ,  fous  quelque  couleur  &  prétexte 
que  ce  puiffe  être,  (L)  &  ne  îaifler  grever8  perfonne  à  ren- 
contre, par  commiffions ,  mandements  &  autres  Ordonnan- 
ces ,  ni  aufli  y  Iaifler  empiéter  par  le  Confeil  Impérial  Auli^ 
que  &  la  Chambre  Impériale,  ni  d' ailleurs  en  fdfOn 

quelconque;  mais  fpécialement  en  décernant  lesr 
commiffions,  faire  obferver  exactement  la  difpoji- 
tion  de  l  Inftrument-de-paix  Art.  V.  §.  51.  in 

CONVENTIBUS  DEPUTATORUM,  &C.  (IV)  *Com* 
me  aufli  toures  fortes  de  griefs  confidérables ,  tant  contre  le 
Tribunal  Aulîque  Impérial  de  Rothweil ,  que  c ontre  celui  de 
IWeingarte  &  autres  Tribunaux- Provinciaux  en  Souabe ,  onr 
déjà  depuis  long  rems  été  propofés ,  portés  &  dénoncés  à  di- 
verfes  aflemblées  précédentes  de  l'Empire ,  par  les  Electeurs,. 
Princes  Ôc  Etats  :  Qu'aufli ,  pour  certe  raifon  il  a  déjà  été  fair 
mention,  dans  le  Traité  de  paix ,  de  leur  abolition  :  Si  voulons 


*  lif.  L.  Et  ne  moltjler  ni  empiéter  fur  perfonttt  par,  kc 

*  Il  jr  a  ici  mie  dilpofîrion  particulière  couchant  le  Tribunal  de  Rochvreil ,  qnh 
f  e  l'Art,  xvi.  de  maternas*  l'arc,  xiv.  de  Ferd.  II.  &  qui  eft  contenue  dans  l'.irt.  wir. 


VL 

mais  aufft  far  a  autres  haut,  privilège*,  affranchis  ,  tant  four  eux  que  pour  leurs  fujetf 
&  serti  à  tu*  appartenants ,  de  tout  Itt  Tribunaux  étrangers ,  maie  fur^tout  de  celui  de 
Rothvtil ,  mais  que  néanmoins  leurs  fujtts  font  quelquefois  molejjés  far  la  procédure  d* 
te  Tribunal  Antique  ,  devons  &  voulons  en  toutes  mamérts  pourvoir  à  ce  que  cela  foie- 
aboli  dans  le  fujdit  Tribunal  Aulique  :  Et  ft  de formais ,  aux  fujets  &  autres  gtns  aypar- 
tenant  a  l'un  ou  F  autre  des  LU  lit  nu  aàvcnoit  encore  molejlation  par  de  telles  procédures y 
permettre  que  non-feukment  iceux  ne  foitnt  point  obligés  de  recevoir  la  procédure ,  mait 
aujp  que  tes  ElcQturt  puijfent  (F.  II.  aj.  doivent  &  veuillent)  punir  féverement  ceux 
que  fur  admonition,  ne  voudroiem  pas  fe  défifltr  de  l'in^nuation  d'une  telle  procédure* 
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Nous  f  (L)  en  attendant  qu'on  ait  remédié  réellement  6c 
XVN.  foncièrement  à  ces  griefs  des  Etats ,  fie  qu'on  ait  ftatué  quelque 
chofe  de  fixe  dans  la  préfente  Diete-de-l'Empire  au  fujet  de 
l'abolition  des  fufdits  Tribunaux  Auliques  fie  provinciaux  (IV) 
immanquablement  avoir  foin ,  (L)  que  les  cas  réfervés  éten- 
dus depuis  quelque  tems  contre  l'ancienne  Ordonnance  des 
Tribunaux  Auliques  fie  Provinciaux ,  foient  abolis,  Ôc  qu'il 
foit  inceflamment  remédié  aux  excès  ôc  abus  qui  fe  trouve- 
ront à  ce  fujet ,  pour  la  recherche  defquels  Nous  voulons  dé- 
puter au  plutôt  des  Etats-de-l'Empire  défintérefTés  (£7*  Cfl  don- 
ner notification  à  la  Chancellerie  Electorale  de 
Mayence ,  afin  que  de-là  il  puiffe  en  être  rendu 
compte  aux  Electeurs ,  Princes  &  Etats  du  S. 

Empire  Romain  :  (  L)  mais  particulièrement  que  les 
Electeurs,  Princes  ôc  Etats  foient  maintenus  en  leurs  privilè- 
ges d'exemption  obtenus  contre  lefdits  Tribunaux,  nonobftant 
qu'il  pût  être  prétexté  que  ces  privilèges  font  cafTés  :  Ôc  avec 
cela  il  doit  auffi  être  libre  à  chaque  perfonne  grévée  d'appeller 
des  plufieurs-fois  mentionnés  Tribunaux  Auliques  Ôc  Provin* 
ciaux ,  ou  ad  Aulam  Cjesaream,  ou  bien  à  la  Chambre  Im- 
périale *  ôc  de  l'Empiré ,  fans  aucun  oppofition  ni  empêche- 
xnent  de  notre  part  ;  mais  en  toutes  manières  voulons  Nous 
(IV)  maintenir  en  fa  force  l'exemption  du  fufdit  Tribunal  de 
Rothweil  (L)  Ôc  autres  Tribunaux,  (IV)  dont  ont  joui  depuis 

t  F.  IV.  Jif.  En  cas  qu'en  la  Diète  de  ?  Empire  actuellement  affembtée,  à  laquelle  cela 
a  été  renvoyé  far  le  fnfdit  Traité  de  faix ,  il  n'y  ait  f  oint  de  Décret  fiable  fur  ce  rédigé* 
ou  bien  que  far  Sa  Majcjlé  Impériale  atlueltemtnt  régnante ,  le  redrejfemtnt  de  cet  grtcft 
me  fait  point  procuré ,  immanquablement  avoir  foin  a  t  avenir  qu'il  foit  remédié  fonciè- 
rement &  réellement  à  cet  grteft  des  Etats,  mait  cependant  maintenir  en  toutet  manier jt 

(*  f°rct  l  txVnPiott  *  &c«  (  comme  ci-deffus  lig.  14.  ) 
•  L.  a),  de  Spire. 

fong  tems 


Digitized  by  Google 


DE   MULDENER.  6t 

long  téms les Eleâeurs ,  leurs  fujets  ( L)  &  autres >  (TV  )  Ôc  ARTIC] 
ne  les  point  iaiffer  à-l'encontre  troubler  ni  molcûer.  (L)  Et  XViU 
d'autant  qu'il  eft  aufli  revenu  qu'en  affaires  de  fupériorité-Ter- 
ritoriale  ôc  de  droits  Régaliens ,  comme  fpécialement  juris 
Collectaru  m  >  sequelje  ,  &  autres  pareilles,  des  Mande- 
ments avec  &  fans  claufe  ont  été  donnés  à  différentes  fois  fut 
la  Ample  requête  des  fujets,  avant  que  les  Ele&eurs ,  Prin- 
ces &  Etats  aient  été  fur  ce  dûment  entendus  :  Si  voulons 
Nous  mettre  ordre  à  ce  qu'en  de  telles  affaires }  conformément 
au  dernier  Recès-  de  -Y  Empire ,  les  Electeurs,  Princes  6c  Etats 
intéreffés  ,  foient  précédemment  écoutés ,  mais  en  cas  d'o- 
miflion  de  ce ,  qu'il  leur  foit  libre  ôc  permis  de  ne  cendre  au- 
cune ob éiflfance  à  de  tels  Mandements. 
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article  Article  XVIII. 

XVHI. 

CharleiV    xi  LE  R°T  doit  employer  tout  fon  pouvoir  auprès  du  Pape,  afin  que  par 

Fer"  7.  concordats  de  la  nation  Germanique ,  comme  aulïï  les  privilèges ,  lia- 

Maxim. li.....xvi.  tuts  &  ufages  de  tous  &  un  chacun  les  Archevêques ,  Evêqucs  &  grands 

Rodolph.II....xv.  Chapitres,  foient  obfervés,  &  qu'il  n'y  foit contrevenu  en  aucune  manière  : 

Ferïn     "Tri        en  raêrae  tems'      Ies  të**5      s  y  fcroient  rencDntr&  foient  redreP. 
Fcrd.  Ili'....xvui*.  fes  que  les  Archevêques  &  EVêques  dans  l'Empire  fur  les  plaintes  portées 

Fcrd.IV..^  .xvi.  contre  eux  par  leurs  Sujets,  ne  foient  point,  (àns  qu'on  air  préalablement 
l«opold.......xix.  pfjs  connoifl&nce  de  l'affaire ,  furpris  ni  moleftés,  par  monitoires,  interdits, 

&  comminatipns  ou  déclarations  de  cenfures. 

En  cas  au(G  qu'on  voulût  attirer  les  caufes  civiles  pardevant  les  Nonces 
du  Pape ,  ou  même  à  la  Cour  de  Rome ,  le  Roi  doit  annuller  de  telles  cho- 
Fer&IV«»»xni.  ^s  &  )es  défendre  férieufement  :  aufli  avoir  foin  que  les  cavsje  sjecvla- 
BEs  foient  juridiquement  diftinguées  ab  Ecclesiasticis,  &  que  les  cas 
douteux  puiflent  être  décidés  par  un  accord  à  l'amiable.  Toutefois  doit  cet 
article  ne  porter  préjudice  ni  dommage  à  ceux  de  la  Confeffion  d'Augf- 
bourg  parmi  lefquels  font  compris  les  Reformés. 

*  Aussi  di  zvons  &  voulons  Nous  employer 
tout  notre  pouvoir  auprès  de  Notre  Saint  Pere 
le  Pape ,  &  du  Siège  de  Rome ,  pour  qu'il  ne 
foit  rien  fait  par  lui  en  aucune  manière ,  contre 
les  Concordats  des  Princes  &  les  Conventions 
établies  entre  l'Eglilè,  Sa  Sainteté  le  Pape  ou  le 
Siège  de  Rome  &  la  Nation  Allemande,  comme 
auj/i  contre  les  privilèges  particuliers & Jiatats 
&  coutumes  légitimement  Ufite's  d'an  chacun  Ar- 
chevêque &  Evêque  ou  des  grands  Chapitres ,  par 
grâces  informes,  Rcfcripts,provifions,  annates- 

*  Cet  article  commence  ainfi  dans  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  L.  Et  comme 
•n-dtlà  &  à  tencoture  des  Concordait  det  Princet  &  du  Convtntionj  établit  s  entre  VE,  lifey 
Sm  Sainttté  le  Pape  ,ou(K.&)  le  Siège  de  Rome  &  la  Nation  Allemande  »  on  agit  tubli- 
éjuemtnt,  centinutlltment,  &  faut  relâche,  far  gracet  informes  ,  &c  (C»  V\  r,l,  far 
$m  ittptMcdegrawtRefçritu,  «W, 
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dès-Bénéfices , a  multiplication  Se  exaltation  des  article 
offices  en  t>  la  Cour  de  Rome ,  aufii  réfervations,  -  v 

difpenfations  ,  (  IV  )  &  particulièrement  réfignations  , 

en  fuite  fur  ce  collation  entre pr if e  (W)  de  toutes  telles 

prébendes ,  prélatures ,  dignités  &  offices  (  lefquels  d  d'ailleurs 
ne  font  point  dévolus  par  mort  à  la  Cour  de  Rome,  mais  qui 
toujours ,  en  quelques  mois  qu'ils  échoient  &  viennent  à  va- 
quer, font  dévolus  aux  Archevêques  &  Evêques ,  aufli  aux 
Chapitres  de  autres  Collateurs;)  comme  pas  moins  par  coad- 
jutoreries  de  Prélatures  électives  ôc  prébendes ,  jugement 

fur  l'état  de  nobleffè,  ou  par  autres  voyes ,  au  dé- 
triment du  Clergé  des  Chapitres,  &  d'ailleurs 
contre  les  privilèges  donnés  &  droits  acquis ,  de 
plus  au  préjudice  du  droit  de  patronat  Se  des 
Seigneurs  de  Fief:  c  ni  aujfique  les  Archevêques 
&  Evêques  dans  l'Empire ,  en  cas que  par  Us  Ec~ 
cléfiafliques  ou  féculiers  à  eux  fournis  quelque 
plainte  eût  été  contre  eux  rendue ,  puijfent  être  * 
par  monitoir es  y  interdits  y  &  comminations  ou  dé- 
clarations de  cenfures,fans préalable  information 
des  cir confiances  &  dépendances  des  affaires ,  (  la- 
quelle, afin  qu  aucune  fub-4? obreption  ne  puiffè 
trouver  place  contre  la  vérité  du  fait,  doit  être 
faite  in  partibus  )  auffi  fans  avoir  entendu  les 

*  lif.  dans  tons  :  Auffi  journellement  par  multiplie  ation ,  ficc, 

*  au  lieu  de  *»,  lif.  dans  tous  ,  à. 

•au  lieu  de  Rtfirvaticnt ,  lif.  C.  V.  Réformaient. 

*  au  lieu  delrjqudt ,  lif.  F.  IV.  L.  qui. 

'  Tous  les  predécefleurs  de  Jof  ph  aj.  ici  :  Qu'en  confîqutnet  de  ee  font  aufli ,  ainjî 
qu'il  Nous  en  a  été  fait  rapport,  entreprifet  t?  etabliet  des  Compagnies  &  Contran  ou 
Société*  moltrtblet  &trohtbétt  ;  Si  dtvont  &  voulons  Nous,  axte  lu ,  8cc 
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article  defenjes  de  taccufé,  fur-tout  lorfquicelui ,  en 
xvm.     Vertu  de  l'autorité pajlorale ,  pour  t amélioration 
&  augmentation  du  Jervice  divin ,  aujji pour  la 
conservation  &  plus  grand  accroijfement  des  Egli- 
fes ,  auroit  agi  contre  les  œconomes  mauvais  &  dé- 
fobéiffhnts  :  mais  voulons  f  avec  le  confeil  des 
Electeurs,  Princes  &  autres  Etats,  détourner  Se 
prévenir  très -efficacement  toutes  ces  chofes  9  8c 
mettre  tout  en  œuvre  pour  que  les  fiifdits  Con- 
cordats des  Princes,  Se  conventions  établies ,  auffi 
les  privilèges ,  ftatuts  Se  libertés ,  foient  confervés 
Se  maintenus,  Se  qu'ils  foient  fiiivis  Se  obfervés 

fermement  :  (I)  Toutefois  quant  aux  griefs  qui  s'y  font 
trouvés ,  &  qu'iceux ,  en  vertu  de  ce  qui  a  été  traité  a  Augf- 

bourg  dans  là  Diète  de  l'Empire  tenue  en  l'année  1  $  30. h  foient 
redreflés ,  &  que  dorénavant  pareilles  chofes  ne  foient  plus 
permifes  fans  le  confentement  des  Electeurs.»  (IV)  Pareille- 
ment voulons  Nous k  fi  peut-être  il  arrivoit  que  (IV) 
les  caufes  civiles  fuflent  évoquées  de  leur  jurifdiftion  ordi- 
naire dans  le  Saint  Empire ,  6c  portées  hors  d'icelui  pardevant 
les  Nonces  Apoftoliques,  &  même  à  la  Cour  de  Rome,  caffet 

'  lif.  dira  tous.  Avec  le  confeil  des  Metteurs ,  Vrinctt  &  Etats ,  détourner  &  prévenir 
ceU  de  tout  notre  pouvoir  pris  de  Notre  Saint  1ère  le  Pape  &  du  Siège  de  Rome;  aujji 
mettre  tout  en  ttuvrt ,  &c. 

«  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  L.  aj.  ù  aux  abus  qui  y  ont  été  commit. 

*>  au  lieu  de  en  l'année  i  $30 ,  lif.  F.  1.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  en  la  trentième  année 
du  moindre  nombre. 

'  Ici  eft  dan»  Ferdinand  IV.  art  xvi.  Toutefois  pour  ce  qui  concerne  cet  article  &  le 
fuivant  dix-feptiéme  ,  fans  faire  tort,  &c.  (comme  ci-apres  p.  66. 1.  1.  ) 

k  lif.  Ferd.  IV.  art.  xvn.  &  L.  Aujji  annuller  &  défendre  férieufement  lu  abus  qui  fe 
font  introduits  en  quelques  endroits ,  par  lefquels  les  caufes  civiles  ont  été  évoquées  de  leur 
jurifdiclion  ordinaire  dans  le  Sains  tmpire  ,&  portées  hors  d'icelui  par  devant  les  Nonctt 
Apoftoliquet ,  &  même  a  la  Cour  de  Rome  t  aujji  ordonner,  &ç, 

annuliez 
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annuller  &  défendre  férieufement  de  telles  chofes  (  IV  )  article 
auflî  ordonner  à  notre  Fifcal  Impérial,  tant  à  notre  Confeil-  XVHI. 
Impérial-Aulique ,  qu'à  la  Chambre  Impériale ,  de  procéder 
d'office  par  due  dénonciation  ,  contre  ceux  ,  tant  parties  qu'A- 
vocats ,  Procureurs  &  Notaires  qui  s'ingéreroient  déformais 
de  pareilles  chofes,  &  qui  prêteroient  en  ce  leur  miniftère  en 
aucune  façon,  afin  que  les  conrrevenans  puhTent  être  au  plu- 
tôt dûment  recherchés  &  punis.  Et  attendu  quà  l 'égard 

de f dit  es  affaires  civiles,  des  contejlations  &  con- 
flits fréquents  fe'font  élevés  entre  les  Tribunaux 
fuprêmes  appartenans  à  Nous  &  à  l'Empire,  & 
les  Nonciatures  Apoftoliques  ,fur  ce  qu'en  l'un  & 
l'autre  endroit,  des  appellations  du  jugement  des 
Officiaux  auroient  été  reçues,  des  procédures  dé- 
crétées,  &  qu'on  auroit  même  ejfayé  de  les  foute- 
nir  par  toutes  fortes  de  mandemens  rigoureux  au 
très -grand  dérangement  &  incommodité  des  Par- 
ties :  pour  prévenir  donc  ces  chofes,  &  que  tout 
conflit  de jurifdiUion puiffe  être  empêché:  Sivou- 
Ions  Nous  pourvoir  à  ce  que  les  caufes  féculiéres 
foient  juridiquement  diflinguées  des  caufès  ecclé- 
fiajliques,  auffi  que  les  cas  douteux  qui  s'y  pré- 
fenteront ,  foient  décidés  par  un  traité  &  accord 
à  V  amiable  qui  fera  entrepris  avec  le  Siège  Papal, 
en  forte  que  les  jurifdiUions  eccléfiajlique  &  fé- 
culiére ,  foient  laijfûs  chacune  en  leur  droit  &  ju- 
die  attire  fans  y  être  troublées;  (  IV  )  toutefois  pou* 
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ARTICLE  ce  9U*  concerne  cet  article , 1  fans  faire  tort  6c  fans  tirer  a  con- 
Xyiu,  féquence,  ni  eau  fer  préjudice  &  dommage  >  ainfi  qu'il  a  été 
dit  ci-deflus  à  nos  cbers  oncles  &  Electeurs  de  Saxe  6c  de 
Brandebourg,  m6cà  ceux  qui  font  profeflion  de  leur  Religion, 
(  L  )  Princes  6c  Etats ,  pareillement  à  la  Nobleffe  immédiate 
de  l'Empire  &  leurs  fujets  refpe£tifs  ,  6c  à  ceux  qui  fuivent  la 
Confeflion  d'Augfbourg,  y  compris  les  Réformés  qui  habitent 
fous  la  jurifdiâion  eccldfiaftique  ou  féculiére  des  Catholiques 
ou  qui  en  font  Landfafles,  (IV)  ni  à  la  paix  de  Religion  6c 
Profane ,  ainfi  qu'au  Traité  de  paix  ?  conclu  à  Munfter  6c  Of- 
nabruck ,  6c  ce  qui  en  dépend. 

»F.  IV.  aj.  &  Ufuivm  dix-ftfùmc. 
"F.IV.&L.aj.  GrTalatin. 
B  F.  IV.  fit  L.  aj.  dtrniértmcnt. 


article  Article  XIX. 

XIX* 

Le  Roi  doit  oMcrvcr  les  ordonnances  de  police  &  fàvorifcr  les  commer- 

Charles.  V..xtii.  ces  :  aufli  ne  point  foufïrir  que  les  Marchands  faiTcnt  le  trafic  à  leur  fantaifle  : 

Maxim^MI* XVI*  a^°^r  ^es  monoP°lcs  6c  ne  donner  fur  ce  aucunsprivilcgcs  :  &:  en  cas  que 

Kod  'ahlll^xvi!  <^ans  ^  Pays  ^s  ouvrages  des  Manufactures  de  l'Empire  vinflent  à  être  dé- 

matthia$....xvni*  fendues,  avoir  foin  de  faire  lever  cette  déTenfe,  finon  faire  défendre  auffi 

Ferdinand  ll.xvi.  dans  l'Empire  les  marchandHes  de  se  pays-là. 

Jcrd.  Hl  xix.  r                                    r  J 

Ferd.  IV.^xviii.  -  y  . 

Leopoid..MM.ax.  ^  O  U  S  devons  Se  voulons  aufïî  maintenir  les 
ordonnances  de  Police ,  'telles  quelles  font  & feront 
en  outre  conclues  en  la  Diète  de  l' Empire ,  &  fa- 
vorifer,  autant  qu'il  efl pojfible ,  les  commerces  de 
V Empire  y  abolir  pareillement  anffi  totalement, 
avec  le  confeildes  Electeurs >  Princes*  &  autres 

•  F, I.  M. K.slF,  II,  lll  IV. L.  onu le  mot Vrinct & 
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Etats  (ainfi  qu'il  a  été  ci-devànt  aufli  délibéré  &  article 

projetté  comment  on pourroit  y  remédier,  mais 

que  rien  n'a  été  terminé  )  les  grandes  compagnies 

Se  gens  de  trafic  Se  négoce  (  L)  &  jutres  qui  juf- 

qu  a  cette  heure  fe  font  par  leur  argent,  rendus 

les  maîtres  du  commerce ,  ont  négocié  à  leur 

fkntaifie  Se  par  (II)  b  ufure  (IV)  6c  préachats  illicites 
(L)  6c  monopoles  ,  caufe  (I)  plufieurs  incommodités  à 

l'Empire,  &  aux  habitans  Se  fujets  d?icelui,  des 
préjudices,  dommages  &  vexations  confidéra- 
bles,  &  en  introduilènt  &  inventent  encore  tous 

les  jours:  (IV)  e n'accorder  en  aucune  manière  à  perforirfe 
aucuns  privilèges  fur  monopoles ,  mais  plutôt,  en  cas  que  de 

pareils  euffent  été  obtenus ,  iceux  cafler  6c  abolk  de  nouveau 

comme  contraires  aux  Confirmions  6c  Ordonnances  deTEnv 

pire.  <  Que  s'il  advenait  auffi  qu'en  quelques  pays 
voifins  on  vint  à  interdire  le  pajfage  ou  l'entrée 
aux  manufactures  de  bonnes  Se  loyales  marckan- 
difes  fabriquées  dans  l'Empire,  attendu  que  cela 

(L)  eft  contraire  à  la  liberté  des  commerces:  Sr  voulons  Nous 
employer  tous  nos  foins  pour  que  cela  foit  aboli ,  faute  de  ce 
prendre  des  mefures  pour  qu'il  ne  foit  point  aufjl  (L)  pareil- 
lement permis  d'apporter c  dans  l'Empire  les  manufactures 

&{L)  marchandifes  de  ces  mêmes  pays. 

*  liC  C.V.  F.  I.  M.  R.  par-là  eccajionné  U  chmé.  (  m.  le  fur  hautement)  &  caufe\  Sic, 
'  Il  y  a  ici  dans  L.  Et  attendu  que  des plaintes  font  auffi  intervenues  ,de  ce  que  dans  /• 
Cercle  de  la  baffe  Bmrgogne  &  autres  Bjyj~£Empire  voifins  la  défenfes  qui peuvent  y  avoir 
été  faites ,  de  laijfer  entrer  &  débiter  lu  ouvrages  des  manufactures  étrangères  &  les  draps 
de  laine ,  &  autres  benna  &  loyuht  marchandifes ,  ont  auffi  été  étendues  À  l'Empire  &  à 
fet  membres,  mait  qu'une  telle  chofe  ntfl  point  conforme  au  contenu  &  aufens  du  Recès-de- 
PEmpire  de  l'année  1 548.  &  tjl  auffi  contraire  a  la  liberté ,  &c. 
d  Ferd.  IV.  ajoute  ici  ,  ÂJ«is. 

e  liil  L.  dxdit  Unie  dam  f  £/»f  »7« ,  de  telles  autres  marchandifes^ 
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ART5i['LE  ArticleXX. 

Charles  V.  xvm.     Le  Roi  doit  ne  donner  aucun  nouveau  Péage,  ni  rehaufler  &  proroger 
Ferdinand  I.xvn.  aucun  ancien ,  à  moins  que  les  Etats  voifins  n'aient  été  fur  ce  entendus ,  & 
Maxim.  1  L  ^jj*  que  le  confentement  unanime  de  tous  &  chacun  les  Electeurs  n'ait  été  ob- 
nutthws......  x»x.  tenurauflî  nefoufrrir  que  perfonne  s'arroge  de  tels  Péages,  fous  prétexte 

de  déchargement  ou  droit- d'Eftaple  :  de  plus  fera  laiflée  aux  Electeurs  gre- 
vés de  ces  Péages ,  la  liberté  de  fc  délivrer  eux-mêmes ,  comme  Us  le  pour- 
ront d'une  telle  charge  :  le  tout  néanmoins  fans  préjudice  des  anciens  droits 
de  péage  des  Etats. 

MaximU.lI...xx.  Mais  quant  à  ceux  qui  oferoient  en  aucune  manière,  de  leur  propre 
Rodolph.  H.  xix.  autorité  établir  ourchaufler  de  nouveaux  péages,  le  Roi  doit  indflcrpar  man« 
mattluas.....xxii.  dément  fans  claufe  ou  autres  moïens  de  droit  pour  que  ces  péages  foient 

FcrdinandII.xxi.    ,   ,.  r       n  r  6 

Ferdin.  111.  xxiv.  aDoUs' 
Ftriliji.iV.xxiii.  T 

[NOUS  devons  Se  voulons  auiïi  particulière- 
ment, attendu  que  la  Nation  Allemande  &  le 
Saint  Empire  Romain  ont  été a  extrêmement  grè- 
ves de  péages  par  eau  &  par  terre ,  donc  à-la- 

venir y  b  (  L  )  toutefois  fans  préjudice  des  concertions,  pro- 
rogations &  perpétuations  de  péages  o&royées  ci-devant  avec 
le  confentement  de  la  plus  grande  partie  du  Collège  Electo- 
ral0 &  accordées,  paticuliérement  aux  Eleveurs 
de  V Empire ,  par  nos  prédccejfeurs  Empereurs 
Romains,  ne  donner  de  nouveau  aucun  péage, 
ni  (  M)  laifler  rehaufTer  (  III)  ou  proroger  aucun  des 

anciens  :  d  (III)  n'en  établir  aufli,  rehaufTer  ou  proroger 

*  lif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  en  ont  été  autrefois.  F.  IV.  L  en  ont  été. 

*>  lif.  F.  II.  r.t  donner  de  nouveau  ,  ri  établir  eu  rehaufir  aucun  péage,  fans  le  parti' 
eulier  confeil,  ff  â ,  volonté  &  permijfton  dcfditt  Jix  ththurs ,  comme  tl  4  été  ci-devant 
ér  (cuvent  mentionné. 

*  L.  aj.  tnfcmble  det  refpeClivement  arrêtés,  Lettres  de  confentement  &  Diplcmet  C  ma- 
ri és  de  la  Chancellerie  Aultque  de  l'Empire ,  ou  bien  auiïi  conclut  ainfi  a  la  vérité  par  le 
Collège  Elcdoral ,  mais  non  encore  expédia  à  caufe  de  la  mort  de  l'Empereur  advenue 
fur  cet  enn  efaitts ,  ou  bien  par  d'autres  empêchements ,  ne  donmr ,  &c. 

*  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  aj.  Sans le  particulier confeil,  ffû  .volonté  ,& permijfton 
déf  îtes  Jîx  Llttteurs ,  tomme  il  a  été  ci-devant  &fouv(nt  mentionné, 

aucun 
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aucun  pour  Nous-mêmes , e  (L  )  à  motos  que  les  Etats  voifins 
6c  intéreffés  ,  6c  leurs  avis  demandés  &  dûment  confidérés  , 
n'aient  été  précédemment  fur  ce  entendus,  6c  qu'en  fuite  le 
fcû,  la  volonté,  la  pemûflion  6c  le  Confeil  Collégial  de  tous 
6c  chacun  les  fept  Electeurs  par  une  concluGon  unanime;, 
n'ait  précédé  en  ce  point,  ainfi  &  de  façon  qu'il  n'y  ait  à  l'en* 
contre  contradiction  &  diverfité  d'avis  d'aucun  Electeur ,  mais 
que  tous  ôc  chacun  foient  unanimes  en  leurs  voix  collégia- 
les ,  d'autant  que  Nous ,  en  ce  cas-là ,  devons  &  voulons  ne  poàat 
avoir  égard  à  la  pluralité  des  voix ,  6c  ne  rien  ftatuer  iàns  la 
préalable  unanimité ,  6c  renvoyer  6c  rejetter  totalement  le  fiip* 
pliant  avec  fa  requête ,  comme  aufli  (III  )  avertir  tous  ceux 
qui  folliciteront  de  nouveaux  péages  ,  (  IV  )  foit  que  ce  foit  pat 
eau  ou  bien  par  terre,  (III)  ou  bien  le  tehauflement  des  an- 
ciens ,  ou  bien  aufli  la  prorogation  d'un  tel  rehauflement , 
d'attendre  une  affemblée  collégiale , f  (L  )  ôc  chaque  fois  de- 
vons 6c  voulons  porter  nos  attentions  conjointement  avec  le 
Collège-Electoral,  à  ce  que,  par  les  nouveaux  péages  qui  fe- 
roient  accordés,  les  autres*  Electeurs ,  Princes  6c  Etats  n'aient 
à  fouffrir  aucune  diminution  ,  préjudice  ou  dommage  en  leurs 
revenus  de  péage  qu'ils  avoient  auparavant.  (III)  Mais  comme 
il  arrive  qu'à  la  vérité  ,  quelquefois ,  on  ne  fe  fort  point  du 
nom  de  péage,  mais  que  fous  (IV)  l'abus  6c  (III)  prétexte 
d'un  déchargement  6c  droit.dvEftaple  ou  autrement,  il  eft  levé 
tout  autant  fur  les  bateaux  6c  marchandises  montans  6c  def- 
cendans,  que  fi  c'éroit  un  véritable  péage,  (TV)  qu'autfi  par 


*  F.  III.  IV.  UUant  le  particulier  &  de  fait  confeil  Collégial  vffu , 
miflion  defditt  fix  (  F.  IV.ftpi  )  Eltfliun, comme  il  a  été  ci-devant &jou 


comme  donc  aufli  avertir,  &c 


volonté  &  pr- 
ouvent mentionné, 


article; 


t.  * 


'F,  III.lV.aj.C>  cependant  let  esborttr  «  la  tranquillité*  maù  comme ,  &c« 
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ARTICLE    in(*ûs  &  *°rc^s  chargemens  6c  déchargemens  ,  débarque- 
XX. 

mens  ôc  verfemens  des  bleds  &  antres  effets ,  il  eft  apporté 
grande  &  notable  incommodité  ôc  empêchement  au  négoce 
ôc  i  la  navigation.  (III)  Si  doivent  toutes  Ôc  chacune  (IV) 
pareilles  entreprifes  fans  diftinction,  qu'on  fe  feroit  arrogé 
nouvellement,  tant  durant  la  guerre  que  devant  icelle  ,  fur  tous 
les  courans  ôc  eaux  navigables  de  l'Empire,  Ôc  (III)  les 
concertions  ainfi  impétrées  fans  le  confentement  formel  du 
Collège  Electoral ,  (IV  )  ou  bien  d'ailleurs  les  ufurpations  en- 
treprifes de  fon  chef  en  l'un  ou  l'autre  endroit ,  (  III  )  fous 
quelque  couleur  ôc  nom  qu'icelles  aufli  aient  été  obtenues,  (IV) 
ou  qu'on  ait  pu  chercher  à  les  foutenir  de  propre  autorité  ôc 
volonté,  (III)  être  nulles  Ôc  de  nulle  valeur:  (IV)  n'en  être 
point  aufli  accordé  de  pareilles  parNous  àperfonne  de  quelque 
dignité  ou  état  qu'il  ou  ils  foient  fans  le  confentement  ôc  /*a- 
grément  du  fufdit  Collège  Electoral  :  (III)  ôc  doit  aufli  être  libre 
ôc  permis  à  chaque  Electeur  du  Saint  Empire  >  qui  s'en  trouve 
grévé,  de  fefouftraire  lui-même  à  une  telle  charge ,  le  mieux 
qu'il  lui  eft  poflible.  (IV)  Toutefois  ne  doit  par  ceci ,  être  en 
rien  préjudicié  ou  dérogé  aux  privilèges  que  les  Ele&eurs, 
Princes  Ôc  Etats  de  l'Empire ,  (L  )  enfemble  la  Nobleflc  libre 
de  l'Empire  (IV)  auront  ci-devant  légitimement  obtenus  des 
précéderas  Rois  ôc  Empereurs  Romains ,  dans  le  tems  que  le 
confentement  des  Electeurs  n'étoit  point  ainfi  par  des  PaÔes 
&  Capitulations  introduit  ou  néceflàire,  ou  bien  qu'ils  auront 
d'ailleurs g  acquis  par  un  paifible  Ufagei  mais  ils  doivent ,  fur 
due  requête,  conformément  ôc  en  vertu  du  troifiéme  Article 

*  H£  Ferdinand  IV.  &  V*'Ut  mrm  êc<pùt* 
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ci-deiTus,  par  Nous  être  confirmés,  &  les  Etats  y  être  con-  article 

xx 

fervés,  fans  que  qui  que  ce  foit  puhTe  les  y  troubler  :  *  (L) 
néanmoins  tous  péages  ,  eftaple  &  déchargemens  illégitimes , 
ou  bien  les  abus  d'iceux,  fi  aucuns  y  avoit,  doivent  être  au  (fi- 
tôr  que  Nous  ferons  entrés  en  notre  Régence  Impériale,  caffés 
&  abolis ,  fie  à  l'avenir  n'en  être  plus  accordé  aucun ,  à  moins 
que  ce  ne  foit  en  la  manière  ci-deiïus  mentionnée,  avec  le 
confentement  Ôc  Confeil  Collégial  fie  unanime  des  fept  Elec- 
teurs. *  *  (  M)  En  cas  auffi  qu'un  ou  plufieurs  de  quelque  état 
ou  condition  qu'il  ou  ils  foient,  euflent  établi  fie  f  impofé 
quelque  nouveau  péage  ,  fL)  ou  bien  le  rehauffement  ou 
la  prorogation  d'un  ancien  (  M  )  dans  leurs  (L)  Electorats 
&  (  M  )  Principautés ,  Comtés  h  fie  Seigneuries  fie  jurifdi- 
Étions,  (IV)  par  eau  fie  par  terre,  1  en  defeendant  fie  en 
montant ,  (M)  de  leur  chef,  fans  k  le  confentement  (L)  de 
nos  prédéceffeurs  à  l'Empire  Romain ,  fie  du  Collège  Electo- 
ral ,  (  M)  ou  bien  qu'ils  virulent  dans  la  fuite  à  en  établir,  ou 1 
Impofer  ainfi ,  (L)  fans  avoir  obtenu  notre  agrément  fie  le  fut 
dit  jinanime  confentement- Collégial  de  tous  fie  un  chacun  les 
fept  Electeurs,  (M)  Nous,  aufli-tôt  que  Nous  en  aurons 
connoiflânee  par  Nous-mêmes ,  ou  bien  que  cela  Nous  aura  été 
autrement  m  dénoncé ,  devons  fie  voulons  icelui  ou  iceux  ré- 


*  Ici  finit  l'art,  xix.  Je  F.  IV. 

Ici  commencent  les  article»  de  M.  xx.  R.  xix.  m.  xxii.  F.  II.  xxi.  F.  III.  xxiv. 
F.  IV.  xxui. 

tan  lieu  de  & ,  lif.  M. R.  m. F. IV. ou. 

*  au  lieu  de  Contrer  & ,  lif. M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  Tntvincet. 

»  F.  IV.  aj.  tant  fttr  U  Danube ,  que  fur  tout  let  outra  courant ,  en,  &c 
kJiC  M.  R.m.F.  II.  lII.IV.AwunMre  otlroi&le  cmftuttmtnt  dtt  fis  (f.VJ. fept) 
EleOeun,  ou  Uni.  &c.  J  j   \  jr/ 

1  au  lieu  de  ou ,  lif.  M.  F.  II.  III.  L.  &. 
»  au  lieu  de  autrement  t  lif.  M.  R.  F.  II.  III.  IV.  for  fsmni. 
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article  P"mer  Mandemens  fans  claufe,  &  (IV)  autres  moyens 
xx«  de  droit  convenables  &  néceflâires ,  aufll  d'ailleurs  (M )  par 
toutes  autres  voies  poflibles>  &  n  (L)  abolir  &  cafler  totale- 
ment ce  qui  auroit  été  ainfi  entrepris  ;  aufli  (M  )  ne  point  per- 
mettre que  (  L  )  dorénavant  (M)  perfonne  puuTe.de  fin  fait  & 
de  fon  autorité  privée,  impofer  de  nouveaux  péages,  ( II)  les 
rehaufler  de  fon  chef,  (  M)  ou  bien  s'en  fervir  ôcfe  les  arroger.0 

n  R.  M.  R.  m.  F.  II.  rîl.  IV.  &  totalement , &fur-twt  nefobu ,  &c. 

°  R.  oui.  ces  mots,  &  fe  lu  arroger.  M.  m.  F.  III.  IV.  y  fubftituent,  &  s'en  emftrer. 


ARTICLE  ARTICLJE  XXI. 

XXI.  r 

Le  Roi  doit  ne  point  permettre  aux  Etats -de -l'Empire  5c  médiats, 
d'établir  fur  les  marchandas  étrangères  entrantes ,  fortantes  &  partantes , 

Ferd.  IV  xx.  aucun  nouvel  impôt  fous  le  nom  d'Accife,  droit  fur  les  vins ,  déchargement 

Lcopold  xxu.  Se  autres  pareils,outre  &par  defliis  ce  qu'ils  ont  jufqu'ici  légitimement  Ufité. 

Aufli  biffer  aux  Etats  &  à  la  Nobleffe  de  l'Empire  la  liberté  de  fe  délivrer 
de  telles  charges  le  mieux  qu'il  leur  ferapoflible. 

(IV)  "C  O  M  M  E  aufli  on  a  porté  plufieurs  fois  des  plaintes  , 
de  ce  que  diverfes  villes  immédiates  ,  ainfi  que  d'autres  villes 
médiates  de  l'Empire  >  ont  depuis  quelque  tems ,  par  une  pure 
innovation  entrepris ,  ôc  ofent  encore  de  fait ,  &  par  arrêts  & 
autres  voies-de-contrainte  arbitraires  prohibées  dans  le  Saint 
Empire  %  fous  leurs  portes  ou  d'ailleurs  en  d'autres  lieux  dans 
ôc  devant  les  villes,  grever  les  marchandifes ,  bleds,  vins , 
fcls ,  beftiaux ,  &  autres  entrants ,  fortants ,  ôc  pafTants ,  par 
de  certains  impôts  fous  le  nom  d'Accife  ,  droit  fur  les  vins  > 
eftaples ,  droits  d'étalage  6c  de  marché ,  de  portes >  de  ponts, 
de  chemins,  de  douanne,  droit  fur  les  voyageurs  à  cheval, 
droits  de  pavé  ôc  de  certain  nombre  de  deniers  pour  cent ,  ôc 

autres 
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autres  pareils  impôts  :  toutes  lefquelles  chofes  néantmoins 
dans  l'effet  fie  four  les  fuites ,  doivent  être  confidcrées  comme  x*1*  , 
un  nouveau  péage  &  non  autrement  :  fouvent  même  comme 
quelque  chofe  de  bien  plus  onéreux  ,  fie  tendant  à  ctmfer  un  dom- 
mage &  une  incommodité  qui  nef  pas  médiocre  aux  Elec- 
teurs ,  Princes  fie  Etats  voifins,  à  leurs  pays ,  vaflau*  6c  fu- 
jets ,  ûc  à  tous  les  Marchands  fie  trafiquans ,  font  aufli  diamé- 
tralement oppofées  à  la  liberté  des  commerces  &  du  trafic,  & 
négoce  par  eau  fie  par  terre  :  Si  voulons  Nous  (L)  aufli- tôt 
cjue  Nous  ferons  entrés  en  notre  Régence  Impériale ,  faire 
faire  fur  cela  une  information  certaine ,  aufli  Nous  faire  inftruire 
par  les  Electeurs ,  Princes  fie  Etats  voifins ,  de  ce  en  quoi  con- 
fient de  tels  vexations  fie'abus  intolérables ,  fit  enfuite ,  fans 
délai ,  les  (IV)  abolir  fie  annuller  »>  en  tous  lieux ,  aufli  taire 
punir  les  contrevenants  avec  la  fé vérité  convenable  :  (L)  pa- 
reillement enjoindre  à  notre  Fifcal  Impérial ,  fur  la  fufdite  " 

information  que  Nous  aurons  fait  faire  *  pu  bien 
fur  la  dénonciation  de  ce  faite  par  l'un  où  l'autre* 

(  L)  de  procéder  au  plutôt  (L)  contre  eux  avecou fans 
la  participation  du  dénonciateur,  (I\)  fie  doicen  outre, 
à  chaque  Electeur,  Prince  fie  Etat,  (L)  pareillement  a  la  No-^ 
blefle  libre  de  l'Empire,  (IV  )  être  permis-,  comme  il  a  déjà 
été  dit  en  l'article  XX- c  de  fç  libérer  ôc  affranchir  lui  même  fie 
les  tiens,  du  mieux  qu'il  peut  ,  de  telles  vexations.  Toutefois 
fans  empêchement  aux  villes  de  l'Empire  immédiates  de  mettre 
fur  la  bourgepifie  à  elle  appartenante,  pour  raifon  des  cejifomp- 
tioos  ,  quelques. impofition*,  pourvu  qu'elks  m,  touchent 

•>  Ferd.  IV.  aj.  de  ttllts  chofa. 

?  F.  IV.  UC  tn  Partit  le  f recèdent,  Leopold*  U£  en  l'article  il, 
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article  Vomt      Arangacs.  >  &  ne  leur  raflent  tort  ni  dommage  :  auflï 
^XX I.      (jyig  préjudice  de  ce  que  ces  villes  ont  eu ,  ayant  les  années  de 
guerre ,  en  légitime  exercice  U£age. 

.  _        1111111111111  111      "  "" 


article  Article  XXII. 

Le  'R^i  doit  maintenir  les  Eleveurs ,  enfcmblc  Jfurs  Officiers  &  Su  jets 

Ferd!  HL.» ÏÏÏ!  Ç*  ^  fr*1**"^ &  lP%e  Uût^  ' &  ^nt  aux  ****  Ç1"  <W  de>  obtenu  , 
Ferd!  I v!.V.*.!xxt!  ou  viendroient  à  obtenir  de  nouveaux  péages ,  ou  bien  le  rchaufle- 
i^opoldo.xxjn.  ment  &  la  prorogation  des  anciens,  les  astreindre  *  s'engager  pour  rai- 
fon  dp  ce ,  envers  les  Electeurs  par  un  Revers  particulier  dont  on  fera  con- 
venu. Se  faire  donner  au  fujet  des  péages ,  par  le  Prince  Colonel  général 
de  Ceocle ,  une  information  certaine  de  la  validité  &  de  l'étendue  du  droit 
de  -chao^e  prétendant»  &  conférer  enjuitc  avec  le  Collège  Electoral  ,  tou- 
chant leur  abolition  &  réduction. 

F  ïiirv XX*  ^e  ^onner  *  aucuQ  de  ceux  qui  follicitent  des  octrois  de  péage,  des 
J,  111,1  V....XX11.  jettPeSpromotoriaies  adroffies  aux  Electeurs. 

Auffi  ne  point  permettre  que  fur  le  Rliin  ou  ailleurs  les  commerces 
foi  cm  traverfés  par  des  bateaux  armés*  lioentos,  &  autres  exactions  inu- 
litées,nj  fouffrir  que,  fi  onpouvoit  Sf.  vouloit  rendre  navigable  ,une  ri- 
vière qui  fe  jette  dans  le  Rhin ,  cela  foit  empêché  par  aucuns  batimens  conf- 
*   truits  I  cet  eflèt  par  l'un  ou  l'autre  des  Etats  y  fitué$. 

(H)  Pareillement  devons  oc  voulons  Nous  auflï ,  quant  à 
ceux  des  Etats  auxquels  par  nos  prédéceflêurs  Empereurs  Ro- 
mains avec  le  confentemenr  des  Electeurs,  ou  bien  il  a  été  ac- 
cotdé  denouveaux  péages ,  ou  bien  d'anciens  ont  éteVehaulTés 
ou  prorogés  avec  cette  claufe  ficréferve,  qu'ils  ne  grèvent  point 
par  de  tels  péages  nouvellement  accordés, rehaufîés  ou  t  pro* 
rogés  les  fou  vent  mentionnés  a  Eleôeurs,  leur  S  Ambafi 

fadeurs  &  ConfeHlers,  &  leurs  veuves  héritiers 
à  leur  entrée  &  finie ,  comme  auffi  {II  )  leutsfujets,' 

dqmeftiques ,  gens  à  eux  appartenons ,  êc  autres  perfpnn«6  pri- 
Vilégiécs>auiTi  leurs  biens  fle  çtffctt,môk  qu'en  *o,u6ôc  chaque 

t  au  lieu  de  o«,  li£  F.  \\,  &. 

•  lit  F.  II.  m.  Ut  ci-tUffiu  mtmktmit* 
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endroits  de  leurs  principautés  6c  pays  ,  ils  les  laiflent  pafier , 
aller  6c  venir  francs  de  péage  ayee  leurs  marchandifes  0c  biens, 
&  qui  doivent  aufli  d'ailleurs  *  fe  gouverner  à  l'égard  d'un  tel 
rehauâemem  de  péage  en  la  manière  exprefieœent  preferite , 
6c  s  y  obliger  efHcaccment  envers  les  Electeurs  pat  le  moyen 
d'un  Revers  particulier  dent  on  fera  convenu ,  mais  qui  n'ont 
point  encore  délivré  de  tels  Revers  :  les  exhorter  Ôc  aftrein- 

dre,cmême fous  perte  du  privilège  concédé  (  H  )  de  fe 

conformer  en  cela  au  devoir,  6c  de  délivrer  fans  plus  long  délai 
le  fufdit  Revers,  6c  de  le  remettre  aux  Electeurs:  mais  à  ceux 
qui  obtiendront  à  l'avenir,  en  la  manière  fufdite  de  nouveaux 
péages ,  ou  bien  le  rehauflement  ou  <*  la  prorogation  des  anciens, 
voulons  Nous ,  en  aucune  manière  ne  lahTer  accorder  ni  ex- 
pédier nos  concédions  Impériales ,  avant  que  de  tels  Revers 
ayentéré  délivrés;  (IV)  afin  qu'on  puifle  aufli ,  fur  les  nou- 
veaux péages  introduits  çà  6c  Jà ,  dans  l'Empire  par  eau  6c  par 
terre ,  6c  le  rehauflement  des  anciens ,  enfemble  les  autres  im- 
pots 6c  charges ,  avoir  information#ôc  avis  d'autany>lus  certain, 
fi  6c  combien  chaque  prétendant  y  eft  fondé  en  droit  :  Si  vou- 
lons Nous  nous  en  faire  informer  par  les  Princes  directeurs  de 
Chaque  Cercle ,  Nous  faire  aufli  donner  fur  cela  une  fpécifica- 
tion ,  6c  fur  ce  communiquer  avec  le  Collège  Electoral  tou- 
chant l'abolition  6c  réduction. 

f  (M)  Et  fi  quelqu'un  venoit  à  fupplier  6c  folliciter  près  de 
Nous  pour  de  nouveaux  octrois  de  péage ,  ou  bien  pour  le  re* 
hautement  des  péages  anciens  6c  précédemment  obtenus,  fi 

*  F.  III.  omet  le  root  i'ùtUuri. 

«  au  lieu  de  aftrtmdre,  lif.  F.  II.  avertir, 

*  au  lieu  de,  tu ,  lif.  F.  II.  &. 

t  Ici  commence  M.  art.  xix.  R.  xvui.  m.  xxi.  F.  II.  xx.  F.  III.  xxitr. 

.  Tij 
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ARTICLE    devons  &  voulons  Nous ,  ne  lui  donner ,  ni  laiiTer  émaner  au- 
XXII.       cune  efpérance  ou  letrres  promotoriales  c  pour  les  Elc&eurs. 

(IV)  f  Audi  n'accorder  ou  permettre ,  ni  fur  le  Rhin,  ni 
d'ailleurs  fur  aucune  rivière  navigable  dans  le  Saint  Empire , 
aucunes  pataches  armées,  licenres,  ni  autres  exactions  inufitées, 
ou  bien  ce  qui  d'ailleurs  tendroit  à.l'in^rruption  6c  empêche- 
ment des  commerces ,  mais  principalement  à  préjudice  &  di- 
minution aux  Electeurs  du  Rhin  &  autres,  en  leurs  droits  haut- 
Régaliens  :  f  pour  raifon  de  quoi  Nous  ne  voulons 
donc  point  aujfi permettre  que  dans  le  cas  ou  l'on 
poarroit  ou  voudroit  rendre  navigable  plus  loin 
une  rivière  qui fe  jette  dans  le  Rhin,  cela  f  bit  em- 
pêché par  quelque  bâtiment  de  l'un  ou  Vautre  des 
Etats  y  Jitués,  nuijible  8c  entrepris  dans  la  vûe 
d'un  intérêt  particulier  :  mais  de  tels  bâtimens 
doivent  être  difpofés  pour  l'avancement  du  bien 
public  y  au  moins  de  façon  que  les  bateaux  puijfent 

*  lif.  M.  R.m.Y.  II.  IV.  aucune  cfp  érance ,  Lettrq  promotorialet  tu  d'intereeflion. 
'  ici  commence  l'article  xxn.  de  t .  IV.  par  ces  mou  :  Kout  dtvom  &  voulons  aujji 
n'accorder  y  &c. 

t  au  lieu  de  ce  qui  eft  ci-deflus  depuis  ces  mots ,  aujji  n'accorder ,  &c.  il  7  a  ici  dans 
m.  art.  xx.  F.  II.  art,  xix.  &  F.  III.  art.  xxn.  Et  d'autant  qu'il  ejl  notoire  à  un  chacun, 
jufqu'à  quel  point ,  particulièrement  le  court  du  Rhin  a  été  furchargè  de  hautet  &  excejfi-' 
ves  licentet  impofett  en  divers  endroits  du  bat-Rhin  pendant  let  troublet  de  guerre  precé- , 
ientt  det  Payt-bat,  tellement  que  let  Elefieurt  du  Rhin ,  ensemble  leurt  fujett  &  Voit  à 


de  leurt  drcii s -Régaliens  ,P*r  ou  te  marchand,  négociant ,  O"  batelier  a  é(é  encore  plus 
Jrrve  d'txaCUons  £r  de  payement  de  droits  indus  :  Ù"  quauffi  malgré  toutes  les  infianctsy 
prieret  f  avertijfcmcn:  admenimnt  det  EleHeurt ,  fur-tout  de  ceux  du  Rhyt ,  on  n'apoin» 
voulu  jufqu'ict  retirer  cetpatachet  &  bateaux  armét:  Si  devont  &  voulons  Nous  (  F.  II. 
1 1 1 .  Sous  devons  &  voulons)  le  plûtêt  qu'il  fera  poffible^  tant  de  Sout-mémet,  qu'auffi  avec 
le  confeil'det Jtx  Eleûeurt ,  tenter  voies  &  moyens  pour  voir  comment  on  pourroit  délivrer 
le  territoire  de  P  Empire  de  cet  patachet ,  l'en  garantir  four  l'avenir  comme  aujft  abolir 


monter 
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monter  &  de/cendre  fans  empêchement,  &  quainfi  a  rt  i  c  l  e; 
les  Etats pui/fènt  jouir, pas  moins  Vun  que  Vau- 
tre ,  det  excellente  commodité  que  le  Seigneur  nous 
a  départie,  &  du  bénéfice  de  la  nature  même,  fui- 
vont  la  jufiice  &  l'équité. 


—  :  ARTICLE 

Article  XXIII.  •  L 

Le  Roi  doit  ne  point  permettre  que  les  Electeurs ,  s'il  leur  fûrvicnt  matthias.  ...xxm. 

quelque  affaire  litigicufe  active  ou  paûive  touchant  les  péages ,  foient  tra-  Fer<l.  II  •  xxh. 

auits  par  avions  ordinaires  à  la  Chambre  Impériale  ou  à  d'autres  Tribunaux,        {y  ""^y* 
mais  évoquer  &  attirer  pardevant  lui  &  au  Confeil  Aulique  toutes  ces  for-  Leopold.".'.*.iouyI 
tes  d'affaires  de  péage ,  avec  défenfc  à  la  Chambre  Impériale  d'en  prendre 
connoiûancc. 

(m)  Et  s'il  arrîvoit  qu'en  de  tels  cas  concernant  innova- 
tions &a  rehauffement  de  péages  par  où  les  péages  des  Elec- 
teurs pourroient  être  diminués  &  reftraints ,  il  furvînt  aux  Elec- 
teurs quelque  affaire  litigieufe  activement  Ou  paffivement: 
Comme  (  II  )  donc  (  m  )  de  tels  privilèges  6c  droits  Régaliens 
de  péage  font  donnés  6c  accordés  dans  l'Empire ,  feulement 
par  les  Empereurs  6c  Rois  Romains  avec  le  confenrement  des 
fept b  Electeurs,  (  L)  fuivant  la  teneur  de  l'article  XX  c  (  m  )  ôc 
quainfi  la  décifion  des  différends  qui  furviennent  à  ce  fujet ; 
n'appartient  à  nul  autre  qu'à  Nous  :  doivent  de  telles  affaires 
(  II)  litigieufes  (m)  être  par  Nous  terminées  6c  vuidées ,  6c 
aucun  Electeur  n'être  obligé  de  fe  laifTer  traduire  pour  raifon 
de  ce  par  actions  ordinaires  >  ni  à  la  Chambre  Impériale  apparte- 


•  au  lie»  de  & ,  lif.  F.  IV.  ou. 

»  au  lieu  Aefift,  lif.  m.  F.  II.  III. /S», 
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ARTICLE  nant€  *  ^ous  ^  att  Saint d  Empire ,  ni  à  d'autres  Tribunaux  ,  fi 
bien  que  Nous  donc  ne  voulons  point  manquer  de  donner  fur 
ce,  à  ladite  Chambre  Impériale,  nos  dûs  ordres  &  admoni- 
tions. (IV  )  Audi  doivent  tous  ces  procès-là,  entre  les  quatre 
Electeurs  du  Rhin  conjointement  ou  féparément,  &  ^'autres 
Etats  ou  villes  du  Saint  Empire ,  déjà  portés  activement  ou 
paflîvement,  dans  les  tems  précédents ,  à  ladite  Chambre  Im- 
périale ,  en  être  retirés  ,  &  être  à  notre  Confeil  Impérial  Ault- 
que  évoqués  &  attirés, 
v  *m.  F.  II.  III.  oro.  le  mot  faine. 


ARTICLE 
XXIV. 


Charles  V....  xix.  ARTICLE  XXIV» 

Ferd.I......  xvm. 

Maxim.II.....xxi.      Le  Roi  doit  n'accorder  aucuns  privilèges  d'exemption  au  préjudice  de» 
ir°\ulms " '  xxiv"  P^a8cs  ^es  Electeurs ,  fie  caûer  au  contraire  ceux  qui  auroient  été  accorde» 
Fer". Ti.V.'.'xîuik  &ns  le  confentement  du  Collège  Electoral. 
Ferd.  III....  xxvi. 

Ferd.iv.L.xxy.  jjrj,  atten(ju  qUe  depm*s  quelque  tems  les  Elec- 
teurs* ont  été  par  plufieurs  &  confidérables  affran- 
chilïements-de-péage,  nonobftant  leurs  privilè- 
ges &Ufàge,  fouvent  par  lettres  promotoriales,. 

(IV)  auffi  par  ordres  d'exemption  &  privilèges  concédés  att 
préjudice  du  droit  de  péage  des  Electeurs ,  &  en  d'autres 

manières  follicités  &  grevés  (  L  )  dans  les  péages  qu'Us 

ont  fur  les  rivières  navigables:  Si  devons  &  voulons 

Nous  abolir  cela  comme  intolérable,  le  prévenir» 
&  fur-tout  ne  point  foufFrir  ni  permettre  que 
déformais  cela  foit  pratiqué  ni  advienne  :  (  L) 

■  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  aj.  fur  le  RU»,  F.  111.  fur  le  Rhin  &  le  Danube.  F.  IV. 
furie  Rhin  &  le  Danube  &  autru  riviireu 
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Aufli  ne  plus  accorder  aucuns  privilèges  d'exemptions,  &  ceux  ARTICLE 
qui,  pendant  la  durée  de  la  guerre,  ont  été  accordés  au  con-  XXiV. 
praire ,  fans  le  confentement  du  Collège  Electoral ,  doivent  

être  calTés ,  éteints  &  annullés.  a  rt  i  c  L  E 

aav. 


Charles  V  

-  Article  XXV.  Bff,^ 

Le  Ror  doit  ne  point  évoquer  de  la  Chambre  Impériale  les  affaires  de  matthLi'j!.1....- '■■•>. 

J uftice  qui  y  font  portées  par  les  Etats  8c  la  Nbblefle  de  l'Empire  :  ne  point  Fcrd.  11  *  «  ■ 

aufli  empêcher  ni  défendre  l'exécution  des  jugements  qui  y  font  prononcés ,  Scrf  }}h  l"  ' 
&  que  les  aclions  y  foient  intentées.       '*  la4u-u'1' 

cas  aufli  que  quelque  Electeur ,  Prince 

OU  autre  b  (  III  )  Etat  (  IV),  y  compris  la  Nobleffe  libre 

immédiate  de  l'Empire,  pour  raifon  de  fes  droits  Ré- 
galiens, c  (IV)  immédiateté,  immunités  éT  privilè- 
ges, droits  &  prérogatives  qui  lui  auroient  été 
affoiblis,  diminués  ,  ôtés,  enlevés,  gênés,  ou 
troublés,  voulût  venir  en  juftice  réglée  avec  fon 
antagonifte  &  partie  ad  verfe ,  &  l'y  faire  aflïgner,  J 
cela  (  L)  devons  &  voulons  Nous  ne  point  empêcher 
(  IV)  évoquer  ou  défendre,  comme  aufli e  toutes 
autres  expéditions  de  procès  pendants  en  la  jus- 
tice Ordinaire  ,  (L)  ou  bien  les  jugemens  fur  ce  rendus 
en  la  Chambre  Impériale  &  les  exécutions  d'iceux  ;  mais  * 

* 

"  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  IU.  IV.  Vif.  Et  particulièrement  fi  (  F.  II.  m.  F.  IV. 
cuu  le  mot  fi ,  )  devons  &  voulons  Nous ,  (  C.  V.  aj.  aujji)  tH  cas  que  quelque  Liedeur. 


£  t'iis. 


»  lif.  F.  II.  &  amrt:  F.  II.  ou  Prince  :  F.  III.  ç»  autres  Etats  :  F.  IV.  &  autre. 


hCm.  F.  UAU.fnurraifim  de  ceci  ou  fausres  fes  droùs-Rtgalicns  Jmmtniscs,  bc. 
IU.  C.V.  t.  1.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  Se  foins  empé.hcr ni  dsjludre  cela  ,ainfi  quetou- 
*  «Janj  toui,  excepte  L.  mais  luil*i£tr  Juivrtfi»  Hère  >  &c, 

V  jj 
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a  r  tic  l e  laifler  (  L )  à  la  juftice  fon  libre  cours  dans  toute  fà 

XXV.  r 

force. 


ARTICLE 


xxvl  Article  XXVI. 

Fcrd.  III.  xxvm.     Le  Ro  i  doit  laiflçr  aux  Etats  &  à  la  Noblefle  de  l'Empire  la  confifcatiofi 
Fcrd.  IV...  xxvn.  des  Fiefs  &  biens  allodiaux  de  leurs  Vaflaux  &  fujets ,  qui  font  tombés  en 
Lcopold,.,. xxvii.  commue  pour  crime  de  Leze-Majefté ,  ou  pour  quelque  délit,  Se' n'appli- 
quer en  aucune  manière  ces  biens  au  Fifc  impérial. 

(iii)  Nous  donnons  parole,  Ôc  promettons  aufli,  que 
Nous  laiflerons  les  Elefteurs,  (L)  Princes  (III)  oc  Etats  de 
l'Empire,  (  L  )  pareillement  la  Noblefle  libre  de  l'Empire  (III) 
jouir  &  difpofcr  à  leur  gré  des  fiefs  de  leur  dépendance ,  en 
quelque  endroit  qu'ils  foient  fitués ,  lorfque  leurs  vaflaux  01» 
fujets,  pour  crime  de  leze-majefté,  ou  d'ailleurs  pour  quel- 
que délit,  (  L)  les  auroient  (III) a commis  ( IV )  ou  vien- 
droient  encore  à  les  commetre  :  (  III)  mais  qu'en  aucune  ma- 
nière Nous  n'appliquerons  ces  mêmes  biens  au  Fifc  Impérial , 
ni  ne  forcerons  lefdirs  Etats  à  recevoir  les  précédents  ou  au- 
tres pour  vaflaux. b  Aufli  quant  aux  biens  allodiaux ,  qui,  pour 
crime  de  leze-majefté ,  ou  d'ailleurs  pour  quelque  autre 
délit  (III)  font,  en  la  manière  fufdite,  tombés  en  commife, 
(  L  )  ou  qui  pourroient  venir  à  y  tomber,  (  III)  voulons  ne  les 
point  ôter  aux  Electeurs ,  Princes  &  Etats,  fous  (  L)  la  fupério- 
rité  &  jurifdiâion  des  (III)  quels  ils  font  fitués,  &  qui  font 

•  liC  F.  III.  IV.  ht  ont  commit. 

y  li£  F.  III.  IV.  Pareillemmi  voulons  Sout  ne  faim  retirer,  (  F.  lll.  conffquer)  Ut 
biens  allodiaux ,  qui  font  en  la  manière  fufdite  four  trime  lèze-majtjlé ,  on  autrement  » 
tombés  en  çommije,  &  Jtiuét  dont  les  fays  des  Eleftturs  &  Etats  iH*  fat  tnvefii*» 

invertis 
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invertis  des  droits  de  Fifc ,  ou  bien  qui  d'ailleurs  en  font  en  article 
pofleflion  par  un  Ufage  confiant  :  mais  laifler  les  feigneurs»ter-       XXVI.  ^ 
ritoriaux,  ou  Dominos  territorii,  ufer  à  leur  gré  f  de  la 
confiscation  de  ces  biens. 

«  Ferd.  III.  aj.  font  aucun  empêchement. 


ARTICLE 
XXVII. 


Article  XXVlf. 

Charles  V...xxit." 

Le  Roi  doit  ne  mettre  au  Ban  &  haut-Ban  aucun  Etat  de  l'Empire  ou  «r<1-in*[ldIî'  5txu 

autre,  fans  qu'il  foit  entendu  &  fans  le  confentement  des  Electeurs  qui  r™K.!...x*xiiu 

n'ont  point  trempé*  dans  le  crime ,  mais  en  ce  procéder  fuivant  la  difpofition  matthias.'.'.'xxvii. 

des  prefentes  &  Futures  Conftitutions  de  l'Empire  :  &  quand  même  le  délit  Ferd.  II. .  ..xxvr. 

ferait  public  &  notoire,  ne  point  procéder  néanmoins  à  la  déclaration  de  Pi^L  "xxïuu 
Ban  effective  (ans  le  confentement  exprès  des  Electeurs. 

NOUS  devons  &  voulons  aullî  empêcher  &  ne 
permettre  en  aucune  manière  que  a  déformais^ 
(  I  )  perfonne  de  haut  ou  bas  état,  Ele&eur ,  Prince , 
(  L  )  Etat ,  ou  autre  ,  fans  (  L  )  légitime  &  fuffifante  rai- 
fon,  auffi  fans  être  oui,  (III)  ôc  fans  le  pré-fçû,  confeil 
ôc  confentement  des  Ele&eurs  du  Saint  Empire  qui  ne  fe  font 

point  rendus  patticipanrs  du  fait,  (bit  mis,  condamné  ôc 

déclaré  au  Ban  <&  haut-ban  : c  mais  qu'en  ce  la 
procédure  ordinaire  (L)  foit  obfervée,  &  (L)  fortifie 

"  tout ,  excepté  L.  ai.  ici  donc. 

•>  lif.  C.  V.  la  Electeurs,  Prince*  tu  mura  de  haut  ou  Ut  état ,  [oient  fuit  raifont 
ou  fans  être  ouisymis. 

'  lit  C  V.  Mais  qu'en  de  telles  cho&s  la  procédure  ordinaire  &  les  Conflitutiont  dtt 
Saint  Empire  Romain  ci-devant  établies ,  foient  en  ce  obfervéa ,  &  fortifftnt  leur  plein 
CV  entier  effet:  (  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  aj  .ftùvant  la  teneur  de  t  Or  donnante  de  U 
Chambre  Impériale,  réformée  en  la  fufdite  ffe  année.)  (m.  F.  II.  III.  IV.  Ù  da  Récit  df- 
/' Empire  qut t'en  font  enfuivis.  )  (  F.  IV.  &  de  te  qui  pourroit  en  outre,  en  la  préfentt 
Diète  de  Ratitbone  être  convenu  à  ce  fujet  entre  S.  M.  R.  I.  &  les  EltCleurs  dr  Etatt  )  foient 
trt  ce  obfervées^pr  fortijfent  leur  plein  &  entier  effet  :  (  paît  Ferdinand  IV.  commue  t 
Mais  /il  arrivoit ,  8cc.)  les  autres  ajoutent  .•  Toutefois  fans  préjudice  du  droit  de  fe  dé- 
ftv4re,  qui  appartient  à  Foffènfé  en  vertu  i*  U  Pau-publique  ;  mais  ,'il  arrivoit,  &c 
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1  fbn  pldn  &  entier  effet,  ainfi  q«'il  convient  ,  (  L  )  fuivanr  h 

paSvÎlE  teneur  des  Conftitutions  du  S.  Empire  ci-devant 

Ctabfies  (  L)  &  (  I  )  de  l'Ordonnance  de  la  Chambre  Impé- 
riale réformée  en  Tannée  i  y  $  j  ;  (  m  )  auffi  des  Rects  de  l'Em- 
pire qui  s'en  font  enfuivis ,  (L  )  ôc  de  ce  qui  pounoh  en  outre 
à  ce  fujet,  ainfi  qu'il  en  a  été  fait  réferve,  être  convenu  de 
modo  et  ORDWE  dans  les  Dietes-d'Empire  à  venir,  entre  les 
Electeurs,  Princes  &  Etats.  (III)  Mais  s'il  arrîvoit  que  le  fait 
fut  en  lui-même  totalement  notoire  &  public,  qn'aaffi  t'mfra- 
ûeur  de  la  paix  perfifeat  obftinément  &  effectivement  dans  fon 
crime ,  bien  qu'alors  il  ne  fût  point  également  befoin  d'une 
procédure  particulière ,  ft  voulons  Nous  toutefois ,  en  ce  cas- 
là  ,  avant  que  Nous  partions  outre  à  la  déclaration-de-ban 
effective,  procéder  avec  le  concours  des  Electeurs  (défint<5- 
reffés ,  comme  il  vient  d'être  dit)  du  Saint  Empire ,  en  confé- 
rer avec  eux ,  (  L  )  ôc  ne  rien  faire  en  cela  fans  que  leur  confeil 
&  exprès  confentement  s'en  fok  enfuivi. 

ARTICLE  ~~ 

xxviiii.  Article  XXVIIL 

FedÎL.y.'.'xxii!         Kot  doit  Édre  rentrer  à  l'Empire  les  Coflectes  d'Empire ,  Se  autres 
Maxim  II....xxt.  revenu»,  qui  feraient  tombas. entre  les  mains  de  quelques  particukers  (ans  le 

Rodolj».  II.  xxtv.  confentement-coHégia}  de  tous  les  fepr  Electeurs  :  &  dam  les  fût  mois  après 
fèrd.  a.!"™'/,  ^rc  entré  en  régence  envoyer  une  fpécification  de  ce,  à  la  chancellerie  de 
Y.  III.......!.xxxu  Mayence. 

F.  IV»  L,M.»»ix.  -  - 

E  T  d'autant  que  le  S.  Empire  Romain  eft  beau- 
coup grandement  parvenu  en  dépériffement  & 
décadence, fi  devons  &  voulons  Nous,  faire  en- 
tre autres ,  rentrer  à  l'Empire  les  Collèges-Im- 
périales des  villes,  &  autres  revenus,  qui  font 
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tombés  Se  hipothéqués  entre  les  mains  de  qtfel-  articl 

ÛUÛS  particuliers  l  (  II)  aulfi  dans  tes  ûa  mois ,  iramédia-  ;XXVUI. 
temcnt  (  L)  après  que  Nous  ferons  réellement  tnttis  (  L  ) 
en  notre  Régence  Impériale ,  (II)  envoyer  à  la  Chancellerie 
Electorale  de  Mayence>une  défignation  certaine,  en  quelles 
mains  font  préfentensent  fefdirs  revenus  &  crikfles ,  &  ne 


point  permettre  que  cela  foit,  contre  droit  & 
toute  juftice,  fouftrait  à  l'Empire  &  à  l'utilité 
publique ,  à-moins  que  cela  ne  fut  arrivé  avec  le 
confentement  (L)  Collégial  formel  de  tous  les 
ièpt  Electeurs. 


ARTICLE 

Article   XXIX.  xxix... 

•  Le  Ror  doit  retirer  pour  l'entrefretr  de  l'Empire  9c  de  FEmpcfcur  les  e  J1^  ,iwr* 
fiefs  ouverts  par  mort  ou  par  dem,  comme  Principautés ,  comtés ,  vilks  &  Maxim.  II.  xxvr. 
antres  pareils ,  ôc  ne  les  plus  concéder  à  perfonne  (ans  le  pré-fçû  des  Elec-  Rodolj».  II.  xxv. 
tcurs,  ni  donner  fur  keux  aucune  expectative.  De  plus  les  lettre»  d'invcftt-  ™  ^^Yl*"  "x  *\nii* 
turc  &  expectatives ,  expédiées  à  l'avenir  dans  une  autre  chancellerie  <jue  Feajin.NLx*"!^ 
ceHe  de  FEmpire  cforvera  être  de  nulle  valeur.  F.  I V,  L.  ~.xxx. 

Lorsqu'aussi  des Fiefe  d'un  revenu confidé- 
rable,  comme  Principautés,  Comtés,  *  villes  Se 
autres  pareils,  feront  ouverts,  &  par  vacance, 

(  L  )  par  mort ,  ou  par  commife  dévolus  à  l'Empire  Se 

à  Nous,  pendant  le  tems  de  notre  Régence,  iceux 
devons  &  voulons  Nous  ne  plus  concéder  à  per- 
fonne (  I V  )  fans  le  pré-feu  des  fept  Electeurs ,  (  II  )  auifi  ne 
donner  à  perfonne  aucune  expectative  ou  furvivance  fur  iceux, 

mais  les  retenir,  retirer  Se  incorporer  pour  len> 

•  tous  jufipi'à  Leopolrf  exdufivemeni ,  aj.  Seigneurie/, 

X  i) 
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article  trëtien  de  l'Empire ,  de  Nous  Se  des  Rois  Se  Em- 
pereurs nos  fiiccefleurs , b  toutefois  fans  préjudi- 
cier  à  Nous  au  regard  dec  nos  pays  héréditaires, 
Se  d'ailleurs  à  un  chacun  en  fes  droits  Se  privilè- 
ges ;  (  L  )  Si  doivent  auflî  les  lettres-d'invefliture  Ôc  expec- 
tatives fur  des  fiefs  mouvans  du  S.  Empire,  qui  pourroienr  être 

à-l'avenir  données  ôc  expédiées  par  une  autre,  que  par  la  Chan- 
cellerie-de-l'Empire ,  6c  fans  le  pré-fçû  des  Seigneurs  Ele* 
Iteurs ,  être  nulles  ôc  de  nulle  valeur. 

«»  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  aj.  tant  &Ji  long-ttm  que  Udit  Empire  revitnnt 
dans  yi»  ancienne  eonfiflance  & fplendeur ,  toute/où  >  Sec. 
«  UC.  C.  V.  de  tout  not  pajt  hériditairet, 

ARTICLE  particulier  fur  la  même  matière,  &  qui  Je  trouve  dans 
tous  les  Prédécejfeurs  de  Ferdinand  l^.ff  avoir,  dans  Char les  A'. 
art,  xxv.  Ferd.  I.  xxiv,  Max.  IL  xxvin.  R.  IL  xxviu 
m.  xxxu.  F.  IL  xx xu  &  Ferd.  III.  xxxv, 

(3  ue  fi  avec  le  confeil  &  fecours  des  Eleveurs,  Princes  6c  au* 
très  Etats,  Nous  acquérons,  recouvrons, ou  bien  faifons  tom- 
ber en  nos  mains  quelque  chofe ,  Nous  devons  6c  voulons  ap- 
proprier le  tout  à  l'Empire  :  mais  en  cas  qu'en  de  telles  occaftons 
Nous  ayons  fait  quelque  entreprife  fans  le  fç,ù  6c  la  volonté  des 
Electeurs ,  Princes  Ôc  autres  Etats ,  doivent  iceux  ne  point  être 
obligés  de  Nous  y  prêter  fecours ,  ôc  Nous,  nonobftant  cela , 

# 

devons  reftituer  6c  approprier  à  l'Empire  ce  que  Nous  aurions 
en  pareil  cas  conquis  ôc  acquis ,  ou  bien  viendrions  à  conqué- 
rir &  acquérir,  ôc  qui  appartiendroit  à  l'Empire, 


article; 
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ARTICLE 


Article   XXX.  ^ 

Le  Roi  doit  maintenir  en  bon  état ,  &  foire  faire  la  reprife  de  tous  les 
Fiefs  appartenants  à  l'Empire ,  finies  dans  ou  hors  d'icelui  :  protéger  les  ™*r"  jf"*^? 
Fiefs  &  Fcudataires  contre  toute  force  injufte.  Faire  faire  auffi  lui-même  Ferd.  Ilï.xxxnr. 
la  reprife  des  Fiefs  qu'il  auroit ,  appartenants  à  l'Empire ,  ou  bien  au  moins  Fcrdin.IV..xxxi. 
donner  à  ce  fujet,  un  Revers  convenable  aux  Electeurs.  Leopoid,....xxxi. 

(m)  En  toutes  manières  voulons  Nous  employer  tous  nos* 
foins  pour  maintenir  en  bon  état  tous  les  Fiefs  appartenants  à 
l'Empire  (II)  Romain  (m)  fitués  dans  &  hors  d'icelui,  6c  à 
cet  effet  pourvoir  à  ce  que,  les  cas  arrivans ,  ils  foient  dûment 
repris  (II)  &  renouvellés  j  b  (  L  )  auflî  que  les  fiefs  &  feuda- 
taires  foient  protégés  &  maintenus  contre  toute  force  injufte  : 
(m)  c  &  ft  Nous  trouvons  un  ou  plufieurs  de  ces  fiefs ,  d  qui 
nous  regardent,  mouvant  de  P  Empire  y  Nous  devons  6c  vou- 
lons ,  fans  refus  ,  faire  la  reprife  d'icelui  ou  d'iceux  :  ou  bien 
fi  cela  ne  fe  pouvok  pas  faire  commodément ,  donner  à  ce 
fujet  aux  (II)  Seigneurs  (  m )  Electeurs,  pour  la  fureté  de  l'Em- 
pire ,  un  revers  6c  reconnoûTance  convenable. 

lif.  m.  F.  II.  III.  tout  not  meillturt  film. 

li£  m.  reconnus  (  enfuite  tous ,  excepte  L.  aj.  &  qu'il*  ne  reflent  pas  fans  être  re* 


fris. 

'  Uf*  F*P'  111  IV-  En  c"  '"ffi  q»'*prij  notre  élévation  à  la  dignité  de  Roi  de* 
Romains  (  F.  II.  III.  a  l'Empire  Romatn.  T.  ÎV.  à  la  dignité  d'Empereur  Romain  )  No*4 
prouvions,  «ce 

*  li£  m.  fut  Nom  tenons  ,  mouvant  de  V Empire,  Nous ,  &c 
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ARTICLE    '  ~  ~~  * 

Article  XXXI. 

Maxim.  II,  xxvii.  .  _  ,     .         .    ,  -  . 

Rcdolp.  J  L.xxvi.  Le  Roi  doit  ne  point  Lximer  de  1  fcmpire  des  biens  qui  lui  font  échus  j 
mattluas  ....xxxi.  ou  qUj  viendroicnt  dans  la  fuite  à  lui  écheoir  par  fucccflîon  ou  autrement ,  8c 

x~li'  mi ""  * **'  qui  feroient  chargés  d'impôts  &  Collectes  d'Empire  :  laiûer  aufïi  ces  mêmes 
rerd.  ni. .xxxiv.  /«,  ,        ,   »?  \  ..,  .   r  f  .     ,  , 

Fcrd.lV.L.xxxu.  biens  en  leurs  droits  oc  privilèges  tant  pour  le  Ipintuel  que  pour  le  tempo- 
rel. Pas-moins  lorfque  les  Etats  de  l'Empire  ont  quelque  demande  à  for- 

Ferd,IVMxxxm,  mer,  en  fait  d'Exemption ,  Collectes  te  autres ,  contre  la  Maifon  d'Autriche, 
faire  rendre  prompte  &  impartiale  juftice ,  conformément  aux  Auftregues 
convenus ,  &  à  l'ordonnance  de  la  Chambre  Impériale» 

(M)  M  AIS  en  cas  que  dans  la  fuite  des  Principautés» 
Comtés ,  Seigneuries  ,  (IV)  fiefs  6c  arriere-flefs,  (II)  engage- 
ments ,  (  M)  ôc  autres  biens  obligés  au  Saint  Empire ,  par  char- 
ges ,  impôts  d'Empire ,  collettes  6c  autrement,  fournis  6c  af- 
fectés à  fa  jurifdiaion,  viennent  après  la  mort  des  poflciTeurs, 
par  fucceflîons,  (L)  ou  autres  voies,  (M)  à  Nous  écheoir  ou 
accroître ,  6c  que  Nous  les  retenions  en  nos  mains ,  ou  bien 
qu*  (IV)  avec  le  pré-fçû  6c  confentement  des  Electeurs,  (M) 
Nous  les  Iaiflions  advenir  à  d'autres,  (II)  ou  bien  aulfi,  que 
Nous  en  ayons  déjà  de  pareils  en  nos  mains  :  (M)  doivent 
les  droits  6c  a  charges ,  impots ,  collettes  6c  autres  devoirs  d'î- 
ceux  envers  le  Saint  Empire ,  ainfi  qu'il  eft  fur  ce  Ufité,  lui 
être  payés,  acquités  6c  rendus  (L)  dans  le  Cercle  auquel  ils 
ont  précédemment  appartenus ,  (II)  nonobftant  toutes  pré- 
tendues exemptions  :  (  L  )  6c  de  tels  pays  ôc  biens  être  laiflés  , 
maintenus  &  protégés ,  conformément  à  rinftrument  de  paix, 
en  leurs  privilèges ,  droits  6c  prorogatives  dans  les  affaires 

;  M.  R.  m,  F,  III,  IV.  om.  le  mot  &, 
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èccléfiaftiques  &  féculiéres.  b  (IV)  Et  d'autant  que  divers  ARTICLE 
Erats  de  l'Empire  ont  en  outre  auflï  porté  pluficurs  fois  des  XXXI. 
plaintes  de  ce  que  nonobftanr  les  difpofitions  contenues  dans 
les  Conftitutions  de  l'Empire,  ils  n'ont  encore  pu  jufqu'ici ,  (L) 
foit  en  fait  d'exemption  &  en  affaires  de  collèges  &  impots  , 
foitenfait  de  jurifdi&ion  &  (IV)  autres  démêlés  qu'ils  ont 
avec  la  Maifon  d'Autriche ,  parvenir  à  les  faire  décider C(L) 
juridiquement.  (IV  )  Si  voulons  Nous,  (L)aufli-tôt  que  (IV) 
Nous  entrerons  en  notre  Régence  Impériale ,  faire  fans  délai 
fur  ce  des  difpofitions  (L)  erTcaives,(IV)  pour  que,  (L)  tant 
en  fait  d'exemption  que  des  fufdites  collèges,  (IV  )  on  obferve 
réellement I'Austreg at  (L)  juridique  (IV)  de  notre  Cham- 
bre Impériale ,  dont  on  eft  convenu  avec  le  confentement  & 
l'agrément  de  la  Maifon  Archiducale  d'Autriche  en  l'année 
1  y 48.  dans  la  Dicte  de  l'Empire  qui  fe  tenoit  alors,  (L)  qu'on 
vbferve  auffi  dans  les  autres  affaires ,  l'Ordonnance  de  la  Cham- 
bre Impériale  au  fujet  des  Auftrcgues  en  général ,  que  parde- 

*  lif.  dans  l'art,  xxxj  [•  de  Fcrd.  IV.  Tt  en  cas  qu'il  fut  agi  à-l'encontrt  de  et,  ou  bien 
qu'en  la  Dicte  de  l'Empire  ai  tue! louent  affembiée ,  ou  qui  je  tiendra  dans  la  fuite,  en  ne 
fût  rédiger  aucun  accord  valable,  Décret  ou  Kccts,  au  fujtt  dtfdites  exemptions  »  collettes , 
eu  impott ,  avec  tes  Eli  (leurs  &  Etats ,  pour  »  aijon  des  pays  héréditaires  Autrichiens  :  Si 
voulons  Meus  meure  tout  en  atuvre  pour  que  /'AusthegAt  de  la  <  kambrc-Impériale  fur 
te  convenu  en  l'année  i^i.dansla  Diett-d 'Empire  qui  fe  ttnoit  alors ,  avec  II  confente- 
ment &  l'agritnent  de  la  M  Archiduc  aie  d'Auoii  he,  foit  réellement  obfervi ,  &  que  fans 
tmpéchamnt  il  fortiffefon  plein  &  entier  effet  :  qu'amm  l'une  &  l'autre  partie  foit  tenue  de 
fe  fervir  fans  empêchement  di  fàits  Auftrcgues  de  la  Chambre  Impériale ,  pour  raifon  de  fe$ 
frttcndus  griefs,  (  Enfuite  commence  1  art.  nxxiii  Et  d'autant  que, Sic.) 

c  lif.  F.  I V .  Ils  n'ont  cependant  encore  fit  jufqu'ici  parvenir  a  aucun  Auflregat  dans 
à'auircs  démêlés  qt-'-'s  ont  avec  la  Al.  Anhiduealt  d  Autriche  :  Si  voulons  hous,  (en 
cas  que  dans  l'ajfemblée  de  l'Empire,  gui  fe  tient  actuellement  ou  dans  la  fuite,  rien  de  certain 
me  Ji>ii  fiante  ou  conclu  a  famtable  avtt  Ici  parties  grevées  &  plaignantes}  lorfque  iïetu 
ennerons  tn  notre  Régence  Royale  ou  lmpérialt ,  faire  fans  délai  fur  ce  les  difpojuions  né' 


par  l'Ordonnance  de  ladite  Chambre  mpêrialc.  (  Ici  finit  Fart,  xxxill.  de  F.  J  V.)  Ce  qui 
luit ,  &  -;ui  eft  marque  de  F.  IV.  appartient  à  l'article  xxxu,  comme  en  le  voit  *  i* 
note  b  u-deffus, 

Yij 
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article   vant *ceux  ^es  c*eux Parties *°ient  entendues refpeâivement  en 
XXX1«      leurs  droits  6c  prétentions ,  qu  aufli  fur  ce  prompte  &  im- 
partiale juftice  foit  adminiftrée. 


arti  c  LE 
XXXII. 


Article  XXXII. 


v  Le  Roi  doit,  avec  le  conleil  des  Etats  de  l'Empire ,  fuivantla  teneur 

S.L.y^xxv*.  des  Recèsde  l'Empire  des  années  1770-  &  *6oi  »  &:  des  décrets-de-l'Em- 
Maxim.ïi...xxix.  pire  à-vcnir ,  mettre  la  monnoie  dans  un  ordre  permanent,  &  établir  la 
Ro<L  IL... xxviii.  conformité  de  fa  valeur  intrinfeque ,  tant  dans  tout  l'Empire,  qu'avec  les 
yTt^aL'^Siu.  Pays  Voifins  :  &  faire,  par  les  Directeurs  des  Cercles ,  fupprimer  les  mon- 
Ferd! Ili!.. xxxvi*.  noies  non  loyales ,  &  punir  les  contrevenans. 
Fcrd.  IV...xxxiv. 

LcoPOid...xxxnI.  attendu  que  dans  l'Empire  plufieurs  griefs 
Se  défauts  ont  été  jufqu'ici  &  font  encore  fur  le 
fait  de  la  monnoie,  Nous  voulons  y  remédier 
tout  au  plûtôt,  avec  le  conleil  des  Electeurs, 
Princes  &  Etats  de  l'Empire,  &  employer  tout  le 
foin  poffible ,  pour  la  mettre  dans  un  ordre  6c 

état  permanent  :  (m)  aufli  pour  cette  fin  obferver  exa- 
ctement, aider  &  appuyer  (m)  les  moyens  fur  lcfquels 
les  Electeurs ,  Princes  &  Etats  de  l'Empire  ont  délibéré*  en 

commun  dans  le  Recès  de  V Empire  de  Vannée  1 J  3  o 
touchant  V  établifjement  de  trois  ou  quatre  villes- 
.  de-monnoie  en  chaque  Cercle  ;  item  touchant  la 
conformité  de  monnoie  tant  dans  tout  V Empire 
Romain  qùaujjiavec  les  voifins,  agréée  (II)  en  (m> 

Tannée  1603  3  &  dans  les  Diètes  de  l'Empire  précédentes 

& fubféquentes  ;  &  en  particulier  touchant  la  pu- 
nition des  contrevenans  y  commife  aux  direc- 

>  liC  F.  ri.  lut  la  EkOturt. . . .  ;  m  timinéi, 

foires 
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toires  des  Cercles  &  l'abolition  très-nécejfaire  des  art  i cl  e 
monnoies  clandeftines  qui  en  réfulteroit ,  (m)  &  fur 

'  tout  ne  (III)  rien  (m)  négliger  (III)  de  (m)  ce  qui  pourroit 
de  plus ,  (IV)  dans  la  Dicte  de  l'Empire  qui  dure  encore , b 
(m)  être  agrée* c  d'avantageux  pour  détourner  de  telles  irré- 
gularités depuis  fi  long-tems  réprouvées. 

b  lif.F.IV.  fui  fe  tient  actuellement  ,6ic.L. prorogée,  &  qui  reprendra  inctjfam- 
mtnt  fan  aClivùe. 
c  au  lieu. d'Agréé,  lif.  tu,  F,  II.  III.  délibéré. 


-*r  -«r  -X.T  -r  ■»  -r  ARTICLE 

Article  XXXIII.  xxxm. 

Le  Roi  doit  n'accorder  à  perfonnedes  privilèges  de  Monnoie  (ans  le 
confentcmentdes  fept  Electeurs  :  quant  à  ceux  qui  s'arrogent  de  leur  pro-  Maximil.  IL.xxx. 
pre  autorité  le  droit  Régalien  de  Monnoie,  ou  qui  en  abulcnt,  &  qui  par-là  Rodolp.II.  .xxix. 
ibnt  déchus  de  leur  droit ,  les  en  priver,  &  faire  duement  procéder  contre  fera  xXxxi'i! 
eux  par  les  Cercles  ou  par  leurs  Seigneurs  Territoriaux;  ne  point  reftituer  Ferdi  IIl'.xxxvii! 

de  tels  Etats  immédiats ,  privés ,  fans  le confentement  des  Electeurs.  Quant  Ferd.  IV  xxxv. 

aux  Villes  6c  Etats  médiats  (  auxquels  d'ailleurs  on  ne  doit  point  octroyer  LtopoU...juuuv. 
de  tels  hauts  privilèges ,  au  préjudice  des  Etats  de  l'Empire  )  ne  les  point 
du  tout  rcâituer. 

(M)N  OU  S  devons  8c  voulons  aufli  déformais  ne  point 
octroyer  de  privilèges  de  monnoie  (  IV  )  ou  fabriques  de  mon- 
noie ,  (  M  )  ni  èn  gratifier  perfonne ,  de  quelque  état  ou  condi- 
tion qu'il  foit,  fans  le  pré-feu  (L)  6c  fpécial  acquiefeement  8c 

* 

confentement  (M)  des  fept  Electeurs. a  (m )  En  cas  aufli  que 
Nous  découvrions  avec  certitude  que  les  Etats  auxquels  un  tel 
droit  Régalien  Ôc  Privilège  a  été  accordé ,  en  abufent  à  ren- 
contre de  l'Edit-des- Monnoies b  ( L)  6c  autres  Çonftitutions 

»  lif.  dans  M.  R.  m.  F.  IL  III.  det fin  EleCleurt.  R.  aj.  de  ?  Empire. 

*>  lif.  m,  F.  IL  III.  IV.  non-feulement  leur  fufptnire  ce  droit  Régalien  &  privilège 
finvant  la  difpofitim  det  conflitutiom  fur  ce  rédigea  (  F.  IV.  particulmtmm  en  t'amut 
Hjo)  nuit  en  priver  totalement  (tu*t  *c, 

Z 
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RTICLE  ^e  l'Empire  fubféquentes  pour  fon  amélioration ,  ou  bien  qu'ils 
XXXW.  permettent  à  d'autres  d'en  abufer,  &  qu'ils  fe  font  mis  ainfi 
dans  le  cas  d'être  déchus  de  leur  droit  de  monnoie  fans  plus 
ample  difcuflion  :  Nous  devons  &  voulons  non  feulement  leur 
interdire  ce  droit,  ainfi  qu'à  (m)  ceux  qui  n'ont  point  obtenu 
un  tel  droit  Régalien  avec  le  confentement  (  L  )  de  nos  pré- 
décefleurs  Empereurs  Romains ,  ôc  (  m  )  des  Electeurs ,  (IV  ) 
ou  qui  n'y  font  point  d'ailleurs  autorifés  par  un  Ufage  légitime 
(L)  &  confiant,  6c  faire  dûment  procéder  contre  eux  par  les 
Cercles  ou  autrement,  mais  aufli  (m)  ne  point  reftituer  (L)- 
un  tel  Etat  ainfi  privé,  (m)  fans  le  pré  fcû  (L)  &  confente- 
ment (  m  )  des  Eleveurs. c  (  L  )  Mais  fi  pareilles  chofes  fe  ren- 
controient  en  des  (m)  villes  (L)  médiates  &  autres  (m)  qui 
ne  font  point  fournis  immédiatement  à  l'Empire ,  mais  aux 
(  L  )  Electeurs ,  Princes  &  autres  (m)  Etats  de  l'Empire ,  (L) 
alors  il  doit  être  procédé  contre  eux  ainfi  qu'il  convient,  par 
leurs  Princes  &  Seigneurs  -  Territoriaux ,  &  un  tel  droit  de 
monnoie  leur  être  totalement  fupprimé,  (m)  cafle  &  ne  (L) 
être  (m)  plus  accordé.  (L)  Comme  Nous  donc  (m)  aufli  ne  (L) 
voulons  (m)  point  fàvorifer  des  Etats  médiats  par  de  pareils 
ou  autres  hauts  privilèges,  fans  le  co- confentement  des  Ele- 
cteurs, encore  moins  au  préjudice  ou  détriment  des  privilèges 
d'iceux,  (L)  ou  des  Etats. 

«  lif.  m.  F.  II.  III.  I V.  &  de  plus  ne  les  foint  rtftituer  fans  le  pri-fii  des  (  ta.  feul  fa) 
Ilethurt.  Mais  printrealemcnt  quant  aux  villes  qui  ne  font  point  fourni  fa  imimeiiattmau 
i  l'bmpiret  mats  aux  Etats  de  l'Empire,  les  révoquer,  cajkr,  &  ne  la  fluS  accorder  a- 
l'wenir;  aufli  d'«iUturt  ne  point  favtrifer  (m. T.  II.  fll.  les  moinirts Etait )  par  de 
pareils  ,&c 
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ARTICLE 
XXXIV. 


Le  Roi  doit  ne  point  permettre ,  que  dans  le  territoire  des  Etats  de  l'em-  Leopold,„.sx)t  y, 
pire,  où  font  établies  des  Fortes  Impériales ,  d'autres,  que  des  Sujets  de  • 
l'Empire,  foient  nommés,  aux  offices  defdite»  portes ,  ni  que  ces  officiers 
foient  affranchis  des  charges  réelles.  Tenir  la  main  à  ce  que  le  Maître-géné- 
ral héréditaire  des  portes  de  l'Empire,  garnifle  les  portes  de  toutes  les  cho- 
fes  néceffaires,  &a  ce  qu'il  remette  régulièrement  les  lettres  moyennant 
un  port  raifonnable,  dont  mention  fera  Taire  dans  un  écrit  imprimé  &  affi- 
ché publiquement  dans  toutes  les  maifons  de  porte.  Laifler  l'office  de  Maî- 
tre général  des  polies  de  l'Empire  en  la  paifiblc  réception ,  remife  &  diftri- 
bution  de  tous  &  chacun  les  lettres  &  paquets  arrivans  Ôc  partans  par  la  voie 
des  portes  de  l'Empire,  &  icelui  maintenir  &  protéger  cpnrre  lesenrreprifes 
de  1  office  de  porte  de  la  Cour  Impériale,  auquel  Office  doivent  néanmoins 
fes  droits  dans  les  pays  héréditaires  de  l'Empereur,  être  confervés  fans  re£ 
triétion  :  abroger  &  annullcr  tout  ce  qui  pourroit  à  ce  fujet  être  émané  à 
l'encontre  du  Kecès  de  l'Empire  de  l'année  1 641.  • 

(  L  )  E  T  attendu  que  des  griefs  qui  ne  font  pas  médiocres,  * 
ont  été  propofés  contre  les  Pofles  établies  dans  le  S.  Empire 
Romain , b  qu'ils  ont  CLlijfl  (L)  fuivant  la  difpofition  de 
lTnftrument-de-paix  été  (L)  renvoyés  à  la  Diète  de  l'Em- 
pire ,  Si  voulons  Nous  y  ayant  égard  à  cette  di£ 
pofition,  ne  fouffrir  en  aucune  manière,  que  dans 
les  pays  &  territoires  des  Eleveurs,  Princes  & 
Etaj^  oit  de  pareils  offices  de  Pojle  Impériale 
exijrnn  &  font  en  Ufage,  des  perfonnes  qui  ne 
fonj  point  fujets  de  l'Empire»  &  de  là  fidélité  des- 
quels on  ne/l  point  a/Juré,  foient. placés ,  ou  bien 
•quiceux,  outre  l'affranchiffement perfonnel foient 
encore  eximés  &  affranchis  de  la  contribution 

'  lif  L.  Et  attendit  que  quelques  grief:  ont  été ,  Sec. 

k  lit  L.  Si  doivent  iccux  a  la  vérité  ètrjt  renvoyés  à  la  représentation  qui  en  fera  faite 
à  la  prochaine  Dittede  F  Empire  tu  çoafequenee  du  Traité  de  paix  de  Wejlphalie.  Mail,  &c 
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article  aux  charges  réelles  communes.  Pas  moins  vou- 
lons Nous  afireindre  le  Maître  général  hérédi- 
taire des  Pofles  de  l'Empire,  à  ce  qu'il garnijje 
fes  Pojles  de  toutes  les  chojes  fiéccjjaires ,  &  à  ce 
que  moyennant  un  port  raisonnable  qui  fera  tou- 
jours pour  l'inftruUion  d' un  chacun  >  imprimé '& 
affiché  publiquement  dans  toutes  les  maifbns  de 
Pojles 9  il  ait  foin  d'une  manière  irréprochable,  que 
les  lettres  f oient  remifcs  fidèlement  &  régulière- 
ment à  leurs  adrejfes,  &qu'ainfiil  ne  donne  plus 
fujet  à  aucune  plainte  &  correction  ;  (  L  )  Mais 

Nous  c  devons  &  voulons ,  pour  terminer  entièrement  les  dif- 
férends  qui  fubfiftent  entre  nos  offices  de  Portes  y  ayant  égard 
à  l'arrêté  préfenté  par  le  Collège  Electoral  en  l'année  1 64 1.  à 
la  Dicte  de  l'Empire  à  Ratilbone ,  au  fujet  de  l'office  des  Pof- 
tes  de  l'Empire ,  &  à  l'Ordonnance  faite  dans  le  Recès  de 
l'Empire  de  la  même  année ,  faire  des  difpofitions  permanen- 
tes pour  que  notre  grand  Office  général  des  Poftes  de  l'Empire 
foit  confervé  dans  fon  eflcnce ,  ôc  qu'il  ne  foit  rien  entrepris  > 
accordé  ou  fouffert  à  fon  détriment  :  mais  particulièrement 
à  ce  que  le  Maître  général  héréditaire  des  Poftes  de  làjùnpire 
qui  en  eft  invefti ,  foit  maintenu  contre  toute  entreprife  *6c 
fermeture  de  certains- paquets  appartenante  à  fon  Office^  e>* 
faite  jufqu'ici  à  fon  préjudice  dans  l'Empire,  par  notre  Office 
Impérial  des  Poftes  de  la  Cour ,  ou  qu'il  pourroit  encore  en 
outre  s'arroger  :  6c  que ,  tant  en  la  prcfence  de  notre  Perfonne 
&  Cour  Impériale ,  qu'en  l'abfence  d'icelle,  il  foit  lailTé  en  la 

?  Jif.  L,  Mm  Nom/,  f*wr  ttmhur ,  3cc.  itvms  &  vouions  faire  dtt  difpojîtimt,  &c. 
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paifiblc  réception ,  remife  &  diftribution  de  tous  &  chacun  les  ARTICLE 
lettres  &  paquets  arrivants  &  partants  par  la  voye  des  poftes  XXXIV. 
de  l'Empire ,  moyennant  la  rétribution  d'un  port  raifonnable: 
&  que  ce  qui ,  à  l'encontre  de  ce  &  du  fufdit  Recès  de 
l'Empire ,  feroit  émané  &  concédé  en  quelque  manière  & 
far  quelque  voye  que  ce  foir ,  foit  par  ces  préfentes  entière- 
ment abrogé;  d'autre  part,  l'Office  Impérial  des  Poftes  de 
Cour  de  nos  Pays  héréditaires  doit  jouir ,  fans  aucun  trou- 
ble dans  les  Pays  héréditaires  ,  de  l'Inveftiture  qu'il  a  ob- 
tenue en  l'année  1624.  &  du  Revers  que  le  Maître  Géné- 
ral héréditaire  des  Poftes  de  l'Empire  lui  a  fut  ce  donné , 
&  y  être  protégé. 


Article  XXXV.  AxTxxvî'E 

Le  Roi  doit  ne  s'arroger  aucune  fuccefHon  ou  hérédité  de  l'Empire 
Romain,  maislaifier  perfévérer  les  Eleôeurs  en  leur  libre  élection  d'un  Fer"  I^xx"* 
Roi  des  Romains  ,  môme  du  vivant  d'un  Empereur  Romain,  avec  ou  fans  Maxim.' ÏK.xxxi.' 
fon  confentement ,  laifter  auililes  Vicaires  de  l'Empire  en  leurs  immunités  Rodolp.  II.  xxx. 
ôc  privilèges,  Ôc ne  fouffrir  en  aucune  manière,  que  leurs  droits  foientré-  1"*"  x5txv' 
voqués  en  doute.  Comme  donc  tout  ce  qui  pourroit  être  en  cela  fait  ou  Ferd.Ilixxxvm! 
tenté  par  qui  que  ce  foit  contre  les  Electeurs,  doit  être  nul  &  de  nulle  F.IV.L...xxxvi." 
Valeur.  matthia*...xxxTt. 

J?  T  particulièrement 8  devons  Se  voulons  Nous b  XXXT' 
ne  Nous  arroger,  Nous  attribuer,  ni  Nous  em- 
parer d'aucune  fuccelTion  ou  hérédité  de  l'Em- 
pire Romain' >  ni d  tâcher  de  rendre  (  L)  ledit 

*  Hf.  dan*  tout  les  prédécefleurs  de  L.  Si  devons ,  iie, 
C.  V.  ai.  aujft. 

*  lif.  C.  V.  F.  T.  M.  R.  m.  dufouvem  mentionné.  (  F.  IL  III.  dupmvent  dit,  F.  IV, 
iufujjiit)  Empire  Romain. 

*  Tout  le*  prtdéccftuTj  de  L.  aj.  ofrr  en  cent  manière  tiçhtr  ,  $cç. 
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 Empire  héréditaire  foit  pour  Nous-mêmes,  foit  en 

R  T  I C  L  E 

xxxv,  faveur  de  nos  Héritiers  Se  Defcendans  ou  de 
quelque  autre,  mais  e  laûTer  les  Ele&eurs ,  leurs 
Defcendans  Se  Héritiers ,  f  toujours  en  leur  li- 
bre Eleétion  (m)  d'un  Roi  des  Romains  g  (L)  fui- 
vant  le  contenu  de  la  Bulle  d'Or,  6c  les  laijjer  chaque  fois 
&  dans  tous  le  s  cas ,  lors  (  m  )  qu'ils  jugeront  (  L  )  qu'il  en 
cil  befoin  ,  Ôc  qu'ils  le  trouveront  (  m  )  utile  ôc  néceffaire 
(  L  )  pour  le  maintien  des  Loix  fondamentales  ôc  de  Cette 
Capitulation ,  (  m  )  ou  d'ailWs  pour  le  Saint  Empire ,  en- 
treprendre ladite  Eletiion,  même  pendant  la  vie  d'un  Em- 
pereur Romain ,  avec  ou  fans  fon  confentement. 

Audi  laijfer  les  Vicaires ,  ainfi  qu'il  leur  appartient  d'an- 
cienneté ,  &  que  cela  eft  conforme  a  V Infiniment 
de  paix  en  vertu  de  la  Bulle  d'Or,  (  IV  )  d'anciens 
droits  Se  autres  Loix  ou  privilèges  ,  fi  le  cas  y 
échoit ,  Se  que  la  nécefîité  Se  les  circonftances 
le  requièrent ,  demeurer  tranquillement  Se  hors 

de  toute  contrainte  (I)  en  leur  Confeil  particulier  fur 
les  affaires  concernant  le  Saint  Empire:  (II)  aufli  ne  point 

*  liC.  dans  tons  Jes  prédécefTeurs  de  L.  Mais  Nout  de  même  que  nos  enfants  héritiers 
&  défendants  (F.  II.  voulons  )  laijfer,  Sec. 

*  Jif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  Si  feras  y  échoit,  &  que  U  néetflite  &  les  cir confiances  le 
requièrent ,  demeurer  chaque  fois  tranquillement  &  hors  de  toute  contrainte  in  leur  libre 
EltClion ,  (  F.  I.  M.  R.  aj.  ér  Vicariat)  comme  il  leur  appartient  d'ancienneté ,  conformé- 
ment à  la  Bulle  d'Or ,  au  droit  Canon ,  &  autres  Loix  ou  Privilèges ,  (  F.  I.  M.  R.  aj. 
eufft  en  leur  Confeil  particulier  fur  les  affaires  concernant  le  Sam  Empire  )  mais  en 
tas,  &c. 

*  Hf.  m.  F.  II.  III.  IV.  Et  entreprendre  ladite  EltClion  aufli  fouvent  qu'ils  le  jugerons 
utile  tr  (  m.  F.  III.  ou  )  néceffaire  à  un  Empereur  pour  Putacr  ,  ou  bien  d'ailleurs  au 
Sdnt  Empire  (m.  aj.  Romain)  mime  pendant  la  vie  d'un  Empereur  Romain  ,  avec 
eu  fans  le  confentement  d'un  Empereur  régnant ,  lorfque  ledit  confcntement  fur  la  requête 
drejjee  par  les  EleCleurs ,  vùndroil  à  leur  être  refuje  fans  fuftfuntt  &  importante  ratfon  t 
aufli  Uiffer  lu  Vicaires ,  «ce. 
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permettre  y  que  les  Vicariats  6c  les  droits  d'iceux,  enfemble 
ce  qui  en  dépend ,  foient  difputés  ou  conreûés  par  perfonne  : 
mais  en  cas  qu'il  fut  tenté  ou  fait  (II)  quelque 
chofe  à-l'encontre  par  quelqu'un ,  ou  bien  que 
les  Electeurs  fuiTent  en  cela  contraints ,  ce  qui 
toutefois  ne  doit  être  en  aucune  manie're  ;  le  tout 
doit  être  nul. h 

*  Tous  excepté  L.  aj.  &  itre  tenu  four  tel. 

Article  particulier  concernant  les  Ficaires  de  ?  Empire,  &  qui 
eji  dans  Charles  V.  le  xxvi.  matthxas  ,  xxxviu 
Ferdinand  IL  xxxvi. 

N  O  u  s  devons  6c  voulons  aufli  avoir  *  pour  agréable  > 
tout  ce  qui ,  par  les  deux  Elefteurs  &  Vicaires  du  Saint 
Empire ,  pendant  l'efpace  de  tems  qu'il  étoit  vacant ,  b  a  été 
fait  6c  concédé,  conformément  à  la  Bulle  d'Or,  6c  fuivant 
la  teneur  des  Ordonnances  de  l'Empire  :  aufli  le  confirmer 
«Se  ratifier  en  la  forme  de  toutes  la  meilleure  6c  *  la  plus 
permanente ,  ainfi  qu'il  convient  6c  appartient. 

*  au  lieu  de  avoir ,  lif.  m.  F.  II.  tenir. 

*»  lif.  m.  F.  II.  fendant  l'efface  de  tenu  que  le  Vicariat  a  fubjijlé, 
c  m.  F.  II.  om.  ces  mots,  la  meilleure  &. 

^utre  Article  particulier ,  oui  fait  le  xxix,  de  Charles  V*  &, 
le  commencement  du  xxvn.  de  Ferdinand  L 

N  O  us  devons  Ôc  voulons  aufli  indiquer  6c  convoquer  no- 
tre première  Cour  à  Nurenberg  ,  d'autant  que  cela  eft  Ufité  • 
d'ancienneté  dans  l'Empire  :  (I)  aufli  employer  tous  nos  foins 
pour  obtenir  au  plutôt  la  Couronne  Impériale  >  ôcc. 

(  Le  rejle  dans  Ferdinand  L  comme  à  l 'article  fuivant.  ) 

Aaij 
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ARTICLE   

XXXVL  Article  XXX VI. 

Charles  V...  xxx.  Le  Roi  doit  recevoir  au  plutôt  la  Couronne  de  Roi  des  Romains ,  Se 
M\xîm  II  xxxiî  CC  Pourcettc  *°'s  ^  Aulbourg  :  confirmer  l'accord  fait  en  l'année  i6fj. 
Rod.il!..."  xxxî.  entre  'es  tiédeurs  de  Mayence  &  de  Cologne  touchant  le  Couronne- 
ma«h....xxxvni.  ment  :  tenir  auffi  fa  refidenec  &  Cour  en  Allemagne  ,  à  moins  que  le9 
Fera.  II..  xxxvn.  circonftanccs  des  tems  ne  l'exigent  autrement. 

1ère). III... xxxix,      _  _ 

i.iv.l..xxxvw.  tj\  Qus  voulons  auflî  recevoir  au  plutôt  la 
Couronne  Royale  -  Romaine ,  &  en  toutes  ces 
chofes  faire  ce  qui  convient  pour  cela  ;  (  L  ) 

pareillement  auffi  (  L  )  tenir a  pour  confirmé  &  ratifié ,  ce 
qui  a  été  accordé  à-l'amiable ,  &  convenu  b  entre  les  deux 
Electeurs  de  Mayence  &  de  Cologne ,  au  fujet  des  contefta* 
tions  furvenues  entre  eux  touchant  le  Couronnement  en  la 

dernière  Diète -d'Eleïïion  Van  16 57.  (L)  mais 

pour  cette  fois  faire  célébrer  &  parachever  l'acte  de  Cou- 
ronnement  dans  la  ville  d' c  Ausbourg  (  L  )  d'autant  que 
la  ville  d'Aix-la-Chapelle  à  caufe  d  de  S  guerre  S  préfente  S 


fera  fojjlbï 
recevoir  L 

mains ,  c**  faire  d'ailleurs  ce  qui  conviens  pour  cela  :  auffi  avoir  &  tenir  ,  &c.  (  après 
ces  mots  )  auffi  employer  tous  nos  foins  pour  obtenir  au  plutôt  la  Couronne  Impériale 
(  rapportés  à  la  page  précédente,  F.  I.  continue  l'art,  xxvn.  )  en  tems  commode  £> 
convenable  ,  &  faire  mander  à  un  tel  couronnement  tous  &  chacun  les  Electeurs  pour 
faire  les  fondions  de  leurs  charges,  &  en  toutes  ces  chofes  Sous  conduire  (y  comporter 
de  manière,  que  de  notre  part  on  nepuijfe  ftxitir  ni  apfercevoir  faute  aucune  de  toute, 
bonne  volonté. 

*  L,  aj.  ici, 

b  L.  ai.  depuis  peu. 

'  liC  L.  ville  de  Cologne. 

A  liC  L.  à  caufe  de  l  incendie  qu'elle  4  fouferte  depuis  peu.  (  Max.  II.  &  Rod.  llv 
commencent  ainfi  l'art,  xxxn.  &  xxxî.  )  Sous  devons  &  Voulons  auffi  recevoir  la 
Couronne  Royale  Romaine ,  ainfi  qu'il  Sous  convient  comme  élu  Roi  des  Romains ,  &*, 
faire  d'ailleurs  ce  qui  convient  pour  cela ,  auffi  avoir ,  &c.  (  m.  F.  II.  III.  IV.  com- 
mencent ainfi  leurs  art.  xxxvm.  xxxvu.  xxxtx.  6c  xxxvu.)  Sous  devons  &  Vou- 
lons auffi  recevoir  la  Couronne  Royale  Romaine,  ainfi  qu'il  nous  convient  comme  élu 
Roi  des  Romains  ;  pas  maint  auffi  Sous  procurer  la  receftitn  de  la  Couronne  Impériale  , 

(L) 


,K  Digitized  by  Google 


D  E  M  U  L  D  E  N  E  R.  97 

(L)  n'eft  point  commode  pour  cela  :  aufii  avoir  &  tenir  article; 

(L)  e  continuellement  notre  reTidence,  préTence  Se  XXXVI- 
Cour  Royale,  (L)  fie  Impériale  dans  le  Saint  Em- 
pire Romain  de  la  Nation  Allemande ,  pour  l'u- 
tilité, l'honneur  &  le  bien  de  tous  les  Membres, 

Etats  Se  Sujets  d'icelui,  *  (L)  à- moins  que  les  circonf- 
tances  des  tems  ne  l'exigent  quelquefois  autrement. 

tx  en  toute*  ces  chofet  faire  et  qui  convient  pour  cela  ,  aufft  avoir  ,  âcc.  Leopold  com- 
mence Tare,  xxxvii.  )  Nous  voulons  auffi  recevoir  au  plutôt  la  Couronne  Royale  Ro- 
maine y  &  en  toutes  ces  chofes  faire  ce  qui  convient  pour  cela  ;  stfft  mander  au  Cou- 
ronnement tous  &  chacun  les  Eledeurs  pour  faire  les  fondions  de  leurs  charges,  &  tenir  ici 
pour  confirmé,  &c. 

'  au  lieu  de  continuellement,  lif.  C.  V.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  IV.  la  plupart  du  tems 
(  C.  V.  le  plus  fouvent)  &  autant  qu'il  fera  pofiible.  (  F.  IV.  om.  ces  derniers  mots , 
V"  autant  qu'il  fera  poffiblc. 

*  Après  ces  mots ,  tX  fujett  d'icelui  y  (  lif.  dans  C.  V.  )  Et  enfuis t  lorfque  Nous  au- 
rons reçu  y  comme  U  eft  dit  ci-deffus ,  la  Couronne  de  Roi  des  Romains ,  employer  tous  nos 
foins  pour  obtenir  aujp  au  plutôt  en  tems  convenable  &  commode ,  la  Couronne  lmpériale% 
&  en  toutes  ces  chofes  nous  conduire  &  comporter  de  manière,  que  de  notre  part  on  ne 
fuijfe jentir  \  \-.ui:  jtt.  nm  .  D  -  M 


rfque  le  cas  de  la  vacance  de  l'Empire  fera  arrivé ,  (dontplaife  au  Dieu  tout-puif- 
j ans  par  jà  bonté  long-tems  nous  préferver)  alors  &  pas  plutôt ,  employer  tous  nos  foins 
pour  obtenir  incejfamment ,  en  tems  commode  &  convenable  ,  la  Couronne  Impériale ,  d* 
faire  mander  à  un  tel  Couronnement  tous  &  chacun  les  Eledeurs  pour  foire  les  fondions 
de  leurs  charges  t&en  toutes  ces  chofes  Nous  conduire  &  comporter  de  manière,  que  de 
notre  part  on  ne  puilfe  fentir  ni  appercevoir  faute  aucune  de  toute  bonne  volonté.  Dan»  m. 
F.  IL  III.  IV.  1  mander  au  fufdit  Couronnement  tous  Se  chacun  les  EleUeurs  pour  faire 
tes  fondions  de  leurs  charges ,  &  m  toutes  ces  chofes  nous  conduire  &  comporter  de  ma- 
nière que  de  notre  part  on  ne  puiffe  fentir  m  appercevoir  faute  aucune  de  toute  bonne  v*. 
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Jtxxvtt  Article  XXXVII. 

Charles.V.xxxiï.  • 

f.er,,J:  XX1X*     Le  Roi  doit  ne  donner  aucun  Refcript,  Mandement  ou  Commiflîon  , 

RoluZlxïxm.  ni  bailleurs  laiflèr  rien  advenir  qui  foit  contraire  aux  Loix  fondamentales 
ma«hia»...xxxix.  de  l'Empire. 

FcrdJL.xxxvm.     Ne  point  rechercher  à  obtenir  rien  de  contraire  aufdites  Loix ,  &  n'ac- 

E'ïi1!1 XL'  cepter  ni  faire  ufage  de  ce  qui  lui  feroit  offert  par  d'autres  de  leur  propre 
F.  IV.  L.xxxvm.     r  o       -r     •  t   •   r    j  i     j   uc  • 

_  mouvement,  &  qui  feroit  contraire  aux  Loix  fondamentales  de  1  Lmpire. 

0        xxxiT.     £c  tout    qUi  pourrait  avoir  été  accordé  ou  être  émané  à  l'encontre  de 
FcrJi"^  XXXUI"  cctte  caP'tu^at'on  »  àoh  être  fans  force ,  éteint  &  fupprimé  ,  &  le  Roi  doit 
M.îl!  R  iT'xxxv!  ^tre  tcnu  ^c  donner      cc  des  Lettres  Patentes  aux  parties  grevées. 
Ferdin.  III..  xli.  j 

f. xi v.w. xxxi x*  J\  O  u  s  voulons  &  devons  aufli , a  par  cette  no- 
tre promette ,  ne  laiffer  émaner  ni  permettre  qu'il 
advienne ,  en  aucune  manière  ni  par  aucune  voie, 
aucun  Refcript,  Mandement  (IV)  ou  Commiflion  b 

à  l'encontre  de  (  L  )  la  Capitulation  d'Ele&ion ,  de  la 

Bulle  d'Or, c  de  l'Ordonnance  de  l'Empire  (IV) 

telle  quelle  efl  à  préfent ,  ou  bien  comme  elle  pourroit  être  à 
l'avenir  changée  &  améliorée,  (I)  de  la  fufdite  paix  dans  les 
affaires  de  Religion  &  profanes ,  aufli  de  la  Paix  publique  ; 
enfemble  le  maintien  d'icelle;  (III  )  comme  aufli  de  l'Ordon- 
nance de  la  Chambre  Impériale  dreffée  en  Tannée  iy;c.  avec 
l'Ordonnance  d'Exécution  de  l'Empire,  (IV)  aufli  du  pla- 
ceurs fois  mentionné  Traité-de  paix  de  Munfter  &  Ofnabruck^ 
&  du  Recès- d'Exécution  dreflTé  à  Nurenberg  en  l'année  1650.* 
(I)  &  autres  Loix  (IV)  &  Ordonnances  qui  font  faites  ao» 


•  HC  C.  V.  F.  I.  Non;  devons  &  voulons  aufli.  M.  R.  m.  F.  II  III.  IV.  Nous 
loru  aufli. 

•»  au  lieu  de  ou  commiflîon,  lif.  C.  V.  ou  quelque  autre  ckofe  d'onéreux ,  fans  avo 
fris  connoiflance  de  P  affaire. 

'  li£  C.  V.  des  Ordonnances  &  Loix  de  V Empire  qui  font  faite:  ,  &c. 

*  F.  IV.  aj.  toutefois  avec  la  réferve  &  en  ta  manitre  énoncée  eu  l'article  deux  ci» 
dtfiui  au  fujet  des  fajt  de  Pomméranic  ,  &  autres  Loix  ,  &c 
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tuellement  ou  qui  pourroient  être  faites  à  f  ave-  ARTICLE 
nir e  par  Nous  avec  le  Confeil  (  IV  )  &  la  participa- 
tion des  Electeurs,  Princes  Se  autres  Etats  de  l'Em- 
pire; (I)  pareillement  aufli  ne  rien  obtenir  (IV)  de  per- 
fonnef  (I)  pour  Nous-mêmes,  à-l'encontre  de  cette  Bulle 
d'Or  6c  de  la  liberté  de  l'Empire ,  de  la  paix  dans  les  affaires 
de  Religion  6c  profanes  g ,  aufli  (IV)  du  Traité  de  paix  de 
Munfter  6c  Ofnabruck  6c  (  I  )  de  la  Paix  publique  h ,  enfemble 
le  maintien  d'icelle  :  comme  aufli ,  fi  quelque  cfcofe  de  pareil 
Nous  avoit  été,  ou  venoir  à  Nous  être  donné  de  propre 
mouvement ,  n'en  faire  ufage  en  aucune  manière.  * 

Mais  fi  quelque  chofe  de  contraire  à  ceci  &  * 
autres  articles  Se  points  fufdits,  venoit  à  être  ob- 
tenu ou  publié ,  le  tout  doit  être  fans  force ,  éteint 
Se  fupprimé,ainfique  Nous,  dês-à-préfent  com- 
me dès-lors,  Se  dès-lors  comme  dès-à-préfent, 
le  caflbns ,  éteignons  &fupprimons  par  ces  pré- 
fentes  ,  Se  devons  être  tenus  de  donner  Se  laifler 
advenir,  fi  befoin  efr.,  aux  parties  grevées 1 ,  tous 
Diplômes,  Se  Lettres  Patentes  à  ce.nécefTaires , 
le  dol  Se  la  fraude  en  étant  écartés.  - 


*  F.  I V.  aj.  particulièrement  en  U  Diète  de  ÎEmpirc  quife  tient  à  Ratùkome ,  &  dant 

tU  y  &C. 

ces  mots  de  perfomte ,  lif.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  d'aucune  haute 


.....   mj.  j 

la  fuite  ,  far  bout ,  &c 
f  au  heu  de 


fupJrioriié, 


»  lif.  C.  V.  F.  I.  M  ,R.  à  Upartle  qui  le  défirent,. m.  F.  II.  III.  4  la  partie  grtvêt. 
■  au  lieu  de  écarté 1 1  li£  m.  exclut. 


Bb  ij 
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ARTICLE 
XXXV1H. 


Article  XXXVIII. 


matthias      xt  ^01t  accor<^er  PromPte  audience  &  expédition  aux  Àmbaflâ- 

Ferll"!"  xxxix!  ^curs  ^es  ^nts  &  &e  'a  Noblcfle  de  l'Empire  :  confirmer  aufdirs  Etats  Se 
Fcrd. III  ...xlii.  Noblcfle  leurs  privilèges,  &  leur  faire  expédier  leurs  Lettres  d'invefti- 

I-crd.  IV  xl.  ture  fuivant  la  précédente  teneur  defdites  Lettres ,  nonobftant  toutes  con- 

^eopoldi.  xxxix.  tra(jic^;on8  •  ne  ies  point  auflî  molefter ,  outre  l'édition  des  anciens  pactes 
de  famille ,  par  l'exhibition  de  nouveaux,  qui  n'ont  point  de  rapport  aux 
fiefs ,  &  ne  leur  point  retarder  les  inveftitures  de  l'Empire  pour  raifon  def- 
dits  pactes  anciens  ou  nouveaux.  Doit  auflî ,  dans  les  affaires  importantes 
de  l'Empire ,  ne  rien  entreprendre  fans  le  confcii  &  l'avis  des  Electeurs  * 
ou  bien  auflî,  fuivant  les  occurrences ,  fans  celui  des  Princes  &  Etats. 

(  m  )  iNj  O  u  s  voulons  &  devons  aufli  accorder  en  tout  tems 
prompte  audience  &  expédition  à  tous  les  Electeurs ,  Princes 
&  Etats  du  Saint-Empire,  aufli-bien  qu'à  leurs  Ambafladeurs 
&  Envoyés,  (L  )  y  compris  ceux  de  laNoblefle  libre  de  l'Em- 
pire  :  (  m)  biffer  advenir  à  iceux  (  L)  ôc  à  la  Noblefle  de  l'Em- 
pire (IV)  la  confirmation  de  leurs  privilèges ,  aufli  (m)  leurs 
Fiefs  &  Lettres -d'Inveftiture  fuivant  la  précédente  teneur; 
fans  refus  (IV)  &  nonobftant  toutes  contradictions*  (lef- 
quelles  doivent  être  renvoyées  en  JufUce  réglée  :  )  ne  les  y 
point  aufli  molefter ,  ni  fur  l'édition  des  anciens  pactes  de  ta-, 
mille  >  ni  fur  l'exhibition  de  nouveaux  concernant  feulement 
l'une  ôc  l'autre  maifon ,  ôc  n'ayant  aucun  rapport  à  la  Mou- 
vance féodale.  (L)  Encore  moins retatder  les  Inveftitures  do 
l'Empire  pour  raifon  de  la  fufdite  édition  des  pa£tes-de-fàmil- 
le  anciens  ou  nouveaux. b  Nous  devons  ôc  voulons  aufli ,  dan* 

•  lif.  F.  IV.  &  fans  aucunes  contradiftiens ,  &e. 

b  après  ces  mots,  «net nu  ou  nouveaux,  L.  aj.  doit  aufli  l'alliance  contr  allée pendant 
U  guerre  parle  Duc  de  Modene  avec  la  Couronne  de  France, 'ne  point  mettre  obflacle  à 
ce  qu'il  reçoive  Plnveflimre  de  Qorreggio ,  fourvâ  qu'au  furplus,  il  fe  qualifie  pour  ce  , 
conformément  aux  droits  féodaux ,  &  que  d'ailleurs,  il  ne  fe  trouve  aucune  exception) 
légitime.  Nom  devant,  &c 

(m) 
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(  m  )  les  affaires  importantes  qui  concernent  l'Empire  ,&(L)  a  rt  i  c  l  e 

qui  font  (IV)  d'un  notable  préjudice  ,  &  peuvent  avoir  de  XXXVI1L 
grandes  fuites  entendre  (m)  aufli-tôt  &  dès  le  commen- 
cement les  avis  (m)  des  Electeurs comme  nos Confeil- 

lers  les  plus  intimes,  (IV)  auflî  fuivant  la  fituation  des 
affaires ,  (  m  )  Nous  fervir  du  confeil  &  avis c  (  IV  )  des  Prin- 
ces &  Etats  ,  &  ne  rien  entreprendre  fans  eux  en  pareil  cas. 

e  lif.  (Lou ,  m.  &  fe»  fuccefeurs  jufqu'à  F.  IV.  Nous  fervir  du  confeil  &  «vit  dtx 
Elttttur* ,  mais  farriculiériment ,  Sic.  comme  à  l'article  fuivant ,  not.b. 


■  -  ' 

ARTICLE 

Article  XXXIX. 

Le  Roi  doit  compofer  6c  garnir  fcs  Confcils-privé , -Aulique  6c -de  pnntthias....  xr.. 
Guerre,  de perfonnes  de  haut-Etat ,  &  autres  honorables  perfonnes  de  la  <F.  II....xxxix.. 
nation  Allemande ,  qui  foient  domicilies  dans  l'Empire,  8c  bien  verfc's  fë™"lï™u. 
dans  la  connoiflânee  des  conflitutions  de  l'Empire;  de  plus  qui  ne  tiennent  Fcrd!  IV..!*.  xli! 

par  fermens  de  fidélité ,  qu'à  lui ,  6c  non  à  aucune  autre  Puiflance  nationale  Leopoîd  \l. 

ou  étrangère ,  ni  à  des  États  de  l'Empire. 

Nommer  auffi  des  Perfonnes  de  cette  forte  aux  Offices  Impériaux  ôc  de  pJrajrl^V""*J,u 
l'Empire  à  la  Cour,  ou  ailleurs  hors  de  l'Allemagne,  6c  laifler  jouir  lel-  M^in^n"^"' 
dits  Offices  de  leurs  honneurs ,  dignités ,  revenus ,  droits  6c  prérogatives.  Rodolp.  IL...xir. 

Pareillement  mettre  ordre,  à  ce  que  dans  les  feances  des  Confeils,  il  ne  H?*"1""  xuu 

foit  obfervé ,  entre  ceux  de  l'ordre  de  la  Noblefie ,  &  les  Comtes  8c  Sci-  1{i,''""xx^ 
gneurs  qui  n'ont  point  féance  dans  les  Collèges  de  l'Empire ,  aucune  dif-  Ferd!  lV.'.'..Zxi..'. 

tinclion,  que  celle  de  l'ancienneté  de  réception  en  l'Office  de  Confeil-  Lcopold  xi. 

1er.  Ne  point  empiéter  fur  l'Electeur  de  Mayence  en  la  difpofition  de 
l'Office  de  Vicc-Chancellier  de  l'Empire,  6c  autres  Offices  de  la  Chan- 
cellerie du  Confeil  Auliquê,  d'autant  que  la  difpofition  defdits  Offices 
appartient  à  lui  feul,  6c  tout  ce  qui  feroit  advenu  à  l'encontre  de  ce ,  doit 
C'trè  pour  l'avenir  fans  conféquence  6c  de  nulle  valeur.  Au  refte ,  ne  nom- 
mer pour  Préfident  ou  Vice-Préfident  du  Confeil  Aulique ,.  aucun  autre 
qu'un  Prince,  Comte  ou  Seigneur  Allemand,  domicilié  immédiatemcaç 
ou  roédiatement  dans  l'Empire, 

(IV)  OU  S  voulons  auifi  à -l'avenir ,  lorfque  Nous  en- 
trerons en  notre  Régence  Impériale  %  remplir  Se  com- 


•  F.  IV.  aj.  ta  eu  que  ftwcirc  il  fi»  qiteftim  f  Augmenter  U  tiomb-e  aftutl  <£f| 

Ç  ç 
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ARTICLE   poferb  (m)  notre  Confeil-privé,  (IV)  comme  au fli  notre 
P°^x»      (  m  )  Confeil-Impérial-Aulique  (IV)  fie  de  guerre,  en  cas 
que  Nous  foyons  engagés  en  une  guerre  à  caufe  du  Saint  Em- 
pire ,  (  m  )  de  Princes ,  Comtes ,  Seigneurs ,  de  Noblefle  & 
autres  c honorables  perfonnes ,  (L)  conformément  à  l'Jnftru- 
ment  de  paix ,  (II)  ôc  non  pas  feulement  de  nos  habitans , 
Sujets  Ôc  VaiTaux,  mais  la  plupart  de  ceux  (m)  qui  font  nés 
fie  ont  été  élevés  dans  l'Empire  de  la  Nation  Allemande  (II) 
en  d'autres  endroits  ,  (IV)  qui  y  font  domiciliés ,  fie  (  m)  qui 
y  polTédent  des  biens  (IV  )  convenablement  à  leur  état  :  (  m  ) 
qui  foient  bien  au  fait  des  Conftitutions  de  l'Empire ,  d  de  bon 
renom  fie  origine,  (IV)  fie  qui  ne  tiennent  par  ferments  de 
fidélité  particuliers  à  perfonne  qu'à  Nous,  6c  d'ailleurs  à  au- 
cun Elefteur ,  Prince  ou  Etat  de  l'Empire ,  ni  à  des  Puiflânces 
étrangères. e 

f  Pareillement  ne  remplir  &  compofir  nos  Offices  Im- 
périaux «  &  de  l'Empire ,  à  la  Cour  &  (  L)  ceux 
que  nous  avons  à  remplir  fie  à  nommer  ailleurs  (  L  )  dans 
&  hors  l'Allemagne ,  tels  que  font  protectio  Germanijb 

&  autres  pareils,  d'aucune  autre  Nation  que  d'Aile- 

Çonfeillert-privês  Impériaux ,  ou  bien  de  remplir  des  plates  vacante t par  mort ,  (  car  quant 
à  ceux  fui  font  actuellement  en  charge,  il  efi  jujle  te  let  laiffer  en  leurs  état  fjr  dignités  , 
vû  leur  fidélité  &  les  fervices  avantageux  qu'ils  ont  rendus  en  tenu  de  guerre  &  en 
terni  de  paix,  )  remplir ,  &c. 

«»  lif.  m.  &  F.  II.  ver» le  milieu  des  art.  xr.  &  xxxnc.  F.  III.  au  commencement 
du  xim.  Mats  particulièrement  compofer  notre  Confeil-privé  &  Confeil-Impérial-Auli-. 
que ,  de  Princes ,  &c 

'  lif.  m.  aujfi  S  ailleurs  d'honorables  perfonnes  ,  &c. 

*  au  lieu  de*  des  conjlitutions  de  l'Empire ,  lif.  m.  F.  II.  III.  des  affaires  de  TEm- 

PT'  lif.  F.  IV.  &  d'ailleurt  ni  à  det  EleOturs ,  ni  à  des  Etait  de  l'Empire,  ni  auffi  à  dit 
Tuijfances  nationales  ou  étrangères, 

f  C.V.  art.  xn  i.  F.  I.  xn.  M.  xm.  R.  xm.  m.  xm.  F.  II.  xr.  F.  III.  xr. 
Commencent  ainfî  ,  Nous  devons  &  voulons  ne  remplir  &  cumpofer  nos,  &C. 

»  au  lieu  de  Impériaux,  lif.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  F.  MI.  Royaux. 
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mands  natifs,  qui  ne  foient  point  de  bas-état  ni  artic  le 
extraction ,  mais  ( IV )  des  perfonnes de  nomh  (IV) 
&  tirés  la  plupart  des  Princes  (IV  )  de  l'Empire ,  Com- 
tes ,  Seigneurs  (L)  &  de  la  Noblefle  ,  ou  bien 
d'ailleurs  de  bonne  &  valeureufe  race:  \  auflt 
laiiTer  les  fufdits  Offices  en  leurs  honneurs,  di- 
gnités ,  revenus ,  droits  &  prérogatives ,  &  ne 
leur  en  rien  laiiTer  perdre  ou  retrancher. k 

(L)  De  plus  mettre  ordre  à  ce  que  dans  nos  Confeils-Im- 
pdrial-Aulique ,  de  -  guerre  &  autres ,  fur  les  bancs  des  No- 
bles ,  il  ne  foit  fait ,  fuivant  l'ancien  Ufage ,  aucune  diftinc- 
tion  lors  des  féances,  entre  ceux  de  la  NoblefTe  qui  font  nés 
pour  le  bouclier  fie  le  cafque ,  capables  d'entrer  dans  les  Cha- 
pitres fie  dans  les  Ordres  de  Chevalerie,  fie  les  Comtes  Ôc 
Seigneurs  ,  qui  n'ont  aucune  féance  ou  voix  dans  les  Col- 
lèges de  l'Empire ,  ou  bien  qui  font  iflus  fie  nés  de  telles 
Maifons  ;  mais  qu'un  chacun  fuive  l'ordre  de  fa  réception 
en  l'Office  de  Confeiller ,  fans  rechercher  aucune  préféren- 
ce à  caufe  de  fon  état;  voulons  aufli  (IV)  en  la  nomination 
(L)  fie  établiiTement  (  IV)  des  Officiers  de  notre  Chancelle- 
rie Aulique  de  l'Empire  ,  tant  du  Vicc-Chancelier-de-rEm- 

*  Hf.  C  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  Maitgent  de  nom  &  de  protùé,  F.  IV.  L. 
fc  dans  Quelques  exemplaires  de  Jolêph  ,  mait  gau  de  nom  &  de  qualité ,  tiret ,  &c. 

1  F.  II.  IV.  om.  ces  mou,  ou  bien  d'ailleurs  de  bonne  &  valeureuse  race.  F.  II. 
aj.  &  d'aillturt  qui  ne  tiennent  far  emplois  & ferments  de  fidélité  à  autre  ferfonne  qu'à 
tiout  &  À  l'Empire  ;  aufft  laifftr  ,  Sec.  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  III.  Ul-  de  bonne  &  va- 
leureufe race  ,  perfonnet  de  qualité ,  (  En  fuite  F.  II I.  aj.  particulièrement  lorfqu'en  la 
nomination  des  Officiers  défaut  Confeil  de  guerre  &  hauts-Offices  de  guerre,  det  Sujet*  Al- 
lemand: fe  trouveront  en  parité  de  qualijication  &  en  concurrence  avec  det  Etrangers ,  ) 
(  enfuite  M.  R.  m.  F.  IN.  continuent  )  &  qui  d'ailleurs  ne  tiennent  qu'à  Kent  &  au 
Saint  vtnpire  [  m.  Romain  )  aufft  laiffer ,  Sic 

k  apres  ces  mots  ,  perdre  ou  retrancher,  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  aj.  en  au- 
cune )i;a,iitrc  &  fans  fraude.  F.  IV.  continue,  mais  en  la  nomination  du  Oj.in-t,  Sic 

Ccij 
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article  pire>  que  des  Secrétaires ,  (L)  Protocolliftes  (IV)  (L) 
XXXIX.  toutes  (IV)  autres  perfonnes  appartenantes  à  la  Chancelle- 
rie (L)  Aulique  de  l'Empire ,  (IV)  ne  point  empiéter  fur 
notre  cher  neveu  l'Electeur  de  Mayence,  comme  Archi-Chan- 
celier  en  Germanie  ,  (  L  )  ni  lui  caufer  aucun  empêchement 
fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  en  la  difpofition  de/dits 
Offices  <\m  en  ce  cas-là  lui  appartient  à  lui  feul,  (IV)  ni  en  ce  lui 
preferire  aucune  borne  ou  mefure  :  1  (L)  doit  auflî  ce  qui 
fe  feroit  paflTé  ci-devant  à  rencontre  de  ce  n'être  (IV)  tiré 
à  aucune  conféquence ,  (L)  &  ce  qui  pourroit  être  à  l'avenir 
fait  ou  ordonné  au  contraire ,  être  tenu  pour  non- valable.  Et 
afin  que  déformais,  à  notre  Cour  Royale  ou  Impériale,  Jufti- 
ce  d'autant  plus  prompte  &  impartiale  puhTe  advenir  6c  être 
adminiftrée  aux  Etats  de  l'Empire m  &  autres  perfonnes  dé- 
pendantes de  l'Empire ,  fi  voulons  Nous ,  en  notre  fufdit 
Confeil-Impérial-Aulique ,  ne  nommer  ou  deftiner  perfonne 
à  la  place  de  Préfident  ou  Vice-Préfidcnt ,  à -moins  que  ce 
ne  foitun  Allemand ,  Prince-de-l'Empire,  Comte  ou  Seigneur* 
en  icelui  immédiatement  ou  médiatement  domicilié  &  poffé^ 
dant  des  biens. 

1  F.  IV.  finit  ainfi  l'art,  xli.  &  fi  pareille  chofe  éttù  advenue ,  ne  ptrmW'  f  ut  ectd 
nre  ou  fou  tiré  a  aucune  conféquence. 

PtiCL.  aux  Liais  du  Saint  Empire,  &c. 
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*  ARTICLE 

Article   XL.  XL* 

Le  Roi  doit  obferver  fermement  la  dernière  Ordonnance  du  Confeil-  Lcopold......  ui, 

Aulique  :  choifirpour  Officiers  de  ce  Tribunal,  outre  le  Vice-Chancelier 
de  l'Empire  Se  le  Préfident ,  qui  doit  Être  nommé  par  l'Electeur  de  Maycn- 
cc,  des  Allemands,  gens  de  qualité ,  &  autres  gens  fçavants  &  bien  au 
fait  de  la  Conftitution  de  l'Empire ,  ainfi  qu'il  a  été  dit  dans  l'article  pré- 
cédent. Obferver  aufii  ce  qui ,  fur  ce,  a  été  réglé  dans  l'inftrument  de  paix 
au  fujet  de  la  Religion.  Payer  régulièrement  aux  Confeillcrs  du  Conieil- 
Aulique  leurs  appointements ,  &  les  protéger  &  maintenir  en  la  préfeance 
&  le  refpcér,  qui  leur  eft  dû ,  comme  aulfi  en  leur  afrranchi(Tement  de  péa- 
ges, collectes  &  autres  charges.  Les  affranchir  auflî,  de  même  que  les 
Agents  des  Etats  de  l'Empire ,  de  la  Jurifdiction  Provinciale ,  &  des  char- 
ges perfonnelles.  Laitfer  aufli  palfer  librement ,  sûrement ,  &  fans  payer 
aucuns  droits ,  ceux  qui  voudroient  fe  retirer  ailleurs. 

{ L  )  N  O  U  S  voulons  aufli  faire  obferver  fermement  l'Or- 
donnance du  Confeil-lmpérial-Aulique,  nouvellement  dreffée 
&  approuvée  par  nos  prédéceffeurs  de  glorieufe  mémoire,  à 
moins  qu'autrement  ne  foit  ordonné  en  la  Diète  de  l'Empi- 
re a  :  mais  cependant ,  outre  le  fufdit  Préfident ,  (  comme  aufli 
le  Vice-Chancelier  de  l'Empire  ,  qui  doit  être  mis  par  l'Elec- 
teur de  Mayence  )  Ôc  Vice  Préfident ,  compofer  notre  Confcil- 
Impérial-Aulique ,  fuivant  la  teneur  de  la  fufdite  Ordonnan- 
ce du  Confeil-Impérial-Aulique,  &  du  Traité  de  paix,  de 
Princes ,  Comtes  ,  Seigneurs  ,  de  Noblefle  &  autres  gens 
fçavants  &  bien  au  fait  des  Conftitutions  de  l'Empire  ,  en  h 
manière  fufdite ,  non  feulement  de  nos  Sujets ,  mais  la  plus 
grande  patrie ,  de  gens  qui  foient  nés  dans  l'Empire  de  la  Na*. 
rion  Allemande ,  en  icelui  fuivant  leur  état  domiciliés  ôc  pof- 

fédams  des  biens  :  obferver  ce  qui  a  aujfi  été  fur  u 

'  L.  ai.  à-vtnir, 
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article  ordonne  au  fujet  de  la  Religion  dans  l  Infini- 
XL*      ment  de  paix,  article  v.     54.  ac  proinde,  &c. 

(  L  )  pareillement  donner  inceflamment  des  ordres  précis 
pour  que ,  tant  fur  notre  Chambre  des  Finances  que  fur  les 
fonds  rentrants  à  l'Empire,  foient  avant  toute  autre, dépenfe, 
le  Préfident  a&uel ,  le  Vice-Chancelier  de  l'Empire  comme 
étant  en  même-tems  Vice-Préfident  actuel  du  Confeil-Impé- 
iial-Aulique  ,  &  autres  Confeillers  du  Confeil-Impériai- 
Aulique ,  payés  exactement  &  fans  diminution ,  de  leurs  ap- 
pointements du  Confcil-Impérial-Aulique  :  aufli ,  quant  à  la 
préféance  &  au  refpect  dûs  à  la  place  de  Confeiller-Aulique  , 
voulons  qu'on  fe  conforme  à  ce  qui  eft  réglé  dans  la  dernière 
Ordonnance  du  Confeil-Impérial-Aulique ,  ôc  qui  convient 
à  leur  état;  comme  donc  auflî,  quant  à  la  franchife  de  péa- 
ges ,  Collectes  ôc  autres  Charges ,  ils  doivent  être  traités  de 
même  que  nos  AfTefTeurs  de  la  Chambre-Impériale  ,  &  tant 

eux  que  les  Agents  des  Etats ,  doivent  être  en- 
tièrement exempts  des  Jufiices  &  Jurifdi&ions 
Provinciales  &  autres ,  comme  aujjî,  quant  à 
ce  qui  concerne  les  Scellés ,  fermetures  f  confec- 
tions d'Inventaires,  édition  de  Teflaments ,  Cu- 
ratele  des  enfants ,  &  autres  chofes  pareilles ,  pas 
moins  de  toutes  Charges  perfonnelles  ;  &  ceux  qui 
veulent  fe  rendre  ailleurs,  ne  doivent  eu  aucune 
manière  être  retenus  ,  mais  on  doit  les  laijfer 
paffèr  francs ,  sûrement  &  fans  empêchement , 
auffi  fans  droit  de  tranj migration  &  autres  dé- 
boursés ,  ou  arrêt  de  leurs  biens  ,  &  leur  être 
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à  cette  fin>  accordé  fuivant  leur  défir  des  pajfe-  article 
ports  convenables.  XL- 


1 


Article  XLI.  AKll.ï.LE 

Le  Roi  doit  ne  point  empêcher  que  le  Confeil-Impérial-Aulique  foit  LeopolJ  xlu. 

vifité  par  l'El  éteur  de  Mayence  ,  fuivant  la  difpofition  de  l'Inftrument  de 
paix.  Ne  point  permettre  qu'il  foit  empiété  fur  le  Confeil-Impérial-  Auli- 
uc  par  le  Collège  du  Confeil-privé  Impérial ,  &  que  par  les  juflîons  ou 
^ecrets  de  ce  Confeil-privé ,  les  affaires  terminées  dans  le  Confeil-Impérial- 
Aulique  foient  fufpendues  :  d'autant  que  ce  qui  a  été  une  fois  jugé  dans  le  ^  ^  Jj ™\J' 
Confeil-Impérial-Aulique,  doit  être  exécuté,  &  qu'il  ne  doit  point  en  '  ' 

être  pris  connoiflance  ailleurs,  fi  ce  n'eft  par  b  voie  de  la  révifion  agréée  Fera. IV. .hxuij. 
dans  le  Traité  de  paix  de  Weftphalic ,  &  qui  doit  être  faite  par  des  Confeil- 
lers  du  Confeil-Impérial-Aulique  impartiaux.  Les  affaires  pendantes  à  la 
Chambre  Impériale  ne  doivent  point  auffi  être  évoquées  au  Confeil-Impé- 
rial-Aulique. Le  Roi  doit  auffi  n'empêcher  aucunement  l'Eleéteur  de 
Mayence  de  porter  les  pbintes  des  Etats  dans  le  Collège  Electoral ,  ou 
bien  dans  tous  les  autres  Confeils ,  fuivant  la  nature  des  affaires ,  ni  lui 
preferire  aucune  borne  &  mefure  en  fon  Archicancellariat  &  Directoire  de 
l'Empire  :  encore  moins  grever  les  Etats  de  l'Empire  par  décrets  émanés 
de  fon  Confeil-privé  fans  connoifTance  de  caufe  préalable. 

(  L  )  a  .A.  U  S  S I  devons  &  voulons  Nous ,  ne  nous  oppofer 
en  aucune  manière  à  ce  que  le  Confeil-Impérial-Aulique  foit 
vifité  par  l'Ele&eur  de  Mayence ,  conformément  au  Traité 
de  paix  :  comme  aufli  ne  point  fournir ,  permettre  ou  confen- 
tir  que  notre  Collège  du  Confeil-privé ,  conjointement  ou 

»  Il  faut  rapporter  ici  les  art.  xli.  dematthias  :  xt.  de  Ferd.  II.  &  XLiv.de  Ferd. 
III.  comme  traitants  de  la  même  matière  que  cet  article-ci  xli.  &  le  précédent  xl. 
Nous  voulons  aujfi  rédiger  une  injiruilion  &  Ordonnance  et  naine  à  notre  fujdit  Çonfi  il- 
Impérial- Auliqut ,  revoir  l'ancienne  ,  &  a  la  première  Afiimblée  (  F.  III.  de  l'Empire  , 
en  cas  que  cela  nait  point  dtja  été  fait  fendant  la  vie  de  Sa  Majeflé  Impériale  aéluelle- 
mtnt  régnante  )  la  remettre  à  tout  &  un  chacun  les  Electeurs ,  pour  qu'ils  donnent  fur  ce 
leurs  «rfétit  ;  vifiur  aujji  tous  les  ans ,  ou  bien  une  fois  en  deux  ans ,  ledit  Conlèil-Impc- 
mi-Au!ique  avec  la  jonltion  de  l'Archevêque  de  Mayence  Arcki-Çhancelier  :  & 

fur-tout  cèicrver  parikulierement  la  délibération  tvdigée  dernièrement  à  Nuremberg 
(F.  il.  III.  parles  Electeurs  J  pour  l'avancement  de  la  juflice ,  ©"  l*  mettre  an  plutôt  à 
exécution.  [  Ici  finiflent  matthias  &  Ferd.  II.  mais  Ferd.  III.  continue ,  Ce  qui  aufia 
été  une  fuis  termine,  &c. 
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féparément ,  s'arroge  la  conno'tjjancc  ôc  s'immifce  dans  les 
x  L  i.      affaires  de  l'Empire  qui  font  de  la  compétence  du  Confeil- 
Impérial-Aulique  ,  ou  qu'il  empiète  en  aucune  manière  fur 
le  Confeil-Impérial-Aulique ,  encore  moins  qu'il  le  trouble 
ou  molefte  par  juflions  ou  décrets  ,  par  lefquels  les  affaires 
terminées  dans  le  Confeil-Impérial-Aulique  ,  feroient  fuf- 
pendues  ou  annullées.  (III)  b  Ce  quia  aufli  été  une  fois  ter- 
miné &  conclu  en  la  forme  ordinaire,  par  un  jugement  con- 
tradictoire, avec  due  connohTance  de  caufe  dans  notre  ci- 
deffus  mentionné  Confeil-Impérial-Aulique ,  doit  (  L  )  avant 
toutes  chofes ,  (III)  refter  immuable  en  tous  points ,  ôc  n'en 
doit  être  pris  connoifiance  de  nouveau  nulle  part  ailleurs ,  c  ni 
fon  exécution  être  empêchée ,  (IV  )  fi  ce  n'eft  par  la  voie  or- 
dinaire de  la  révifion  agréée  dans  le  fouvent-  mentionné 
Traité  de  paix ,  (  L  )  laquelle  quant  à  la  procédure ,  doit  être 
faite  chaque  fois ,  fui  vant  la  teneur  du  fufdir  Traité  de  paix ,  par 
des  Confeillers  du  Confeil-Impérial-Aulique  impartiaux ,  qui 
n'ayent  point  aflïfté  à  la  rédaction  du  jugement  précédent, 
encore  moins  qui  ayent  été  Référendaires  ou  Co-Référen- 
daires;  (IV)  mais  les  affaires  pendantes  à  la  Chambre-Impé- 
riale d  ôc  encore  indécifes,  ne  doivent  point  en  être  évoquées 
&  portées  à  notre  Confeil-Impérial-Aulique,  (L)  ni  par 

Nous  être  fufpendues  ôc  donné  à  lencontrc  des  inhibitions  ou 

• 

b  Dans  Ferd.  IV.  l'art,  xiui.  commence  ainfï.  Kouj  voulons  rédiger  &  preferire  à 
notre  dit  Çonffil-Impcriul-Aul:que ,  une  injirutïton  (y  Ordonnance  t  tri aine  ,  futvant  le 
contenu  du  plufieurt-fois-mciuiw.né  Traité  de  faix  de  Munjler  Ofnabrucx  :  xifutr  aufli 
tout  let  am ,  vu  bien  une  foh  en  deux  am  ledit  Confiil-Impcrial-Aulique ,  avec  lu  jonClion 
de  l'Archevêque  de  Mayence  comme  Arcki-Chanctlier  en  Allemagne  ;  (puis  il  continue  ) 
ce  qui  a  attjjt  été  une  fois  terminé ,  &c. 

*au  lieu  «le,  nulle  part  ailleurs ,  ii£  F.  III.  parperfonne  autre, 
à  F.  IV.  &  L.  aj.  de  Spire. 

i  d'ailleurs 


Digitized  by  Google 


I 


DE  MULDÊNER, 


d'ailleurs  des  Refcripts  en  aucune  autre  manière  :  &  ce  qui  A  R  T  j  c  L  B 
fcroit  entrepris  à  Tencontrc  de  ce,  doit  être  regarde*  par  la 
Chambre  Impériale  comme  nul  &  fans  force  :  (IV)  ne  doit 
auffi  être  apporté  aucun  empêchement  à  ce  que  notre  fut 
dit  cher  neveu  l'Electeur  de  Mayence  porte,  propofe,  & 
mette  en  délibération  dans  le  Collège  Electoral  ,  ou  bien  en 
général  dans  les  Confeils  de  l'Empire  fuivant  leur  nature  6c 
propriété ,  les  unes  &  les  autres  affaires  des  Etats  plaignants , 
quand  même  icelles  regarderoient  nos  Confeillers-privés  ôc 
du  Confeil-Impérial-Aulique  :  ni  d'ailleurs  lui  être  preferit 
aucune  borne  &  mefure  en  fon  Archi  -  Cancellariat  ou  Di- 
rectoire de  l'Empire  :  auffi  aucun  Etat  de  l'Empire,  dans  les 
affaires  qui  requierrent  connoiflance  de  caufe  préalable ,  n'ê- 
tre grevé  e  par  décrets  Impériaux ,  émanés  du  Confeil-privé, 
ni  iceux  êrre  allégués  en  jugement. 

«  au  lieu  de,  grevr,  Uf.  F.  IV.furpri/. 

Article  XIV.  de  la  Capitulation  de  Ferdinand  III.  concernant 
la  rèdaèlion  de  f  Ordonnance  du  Confeil-Impérial-Aulique  ,  & 
qui  a  été  Jupprimé  depuis  que  cette  Ordonnance  a  été  faite 
approuvée  dans  t  article  xu.  de  la  Capitulation  de  Leopold  j 
ér  dans  Part,  xl,  de  celle  de  Jofeph. 

(2  E  9U*  aufl*  »  Par  Sa  Majefté  Impériale  ou"  par  Nous  , 
avec  le  Confeil  des  Electeurs,  fera  conclu  de  réglé  rouchant 
la  rédaction  de  l'Ordonnance  du  Confeil-Impérial-Aulique  *' 
ou  du  redreflemeïit  des  abus  qui  s'y  font  introduits ,  cela 
voulons  Nous  fortement  &  fermement  obferver ,  &  prendre 
des  mefures  pour  qu'il  ne  foit  rien  tait  à  l'encontre  en  aucune 
manière ,  mais  que  cela  foit  inviolablement  obfervé. 
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ARTICLE 

Article  XLII. 

Charles.  V....xrv.  Le  Roi  doit  ne  faire  ufage  dans  l'Empire  d'aucune  autre  Langue  que 

F^d.   XUI*  de  l'Allemande  &  de  la  Latine ,  dans  les  Ecrits  &  Adtes  de  l'Empire  :  il 

Rodolpriï.'.'.xiii!  P«ut  néanmoins  fe  fervir  d'une  autre  Langue  hors  de  l'Empire ,  pourvu 

mattluas  xiv.  que  ce  foit  fans  préjudice  des  Langues  Allemande  &  Latine ,  dont  on  doit 

Ferd.lL.  xn.  toujours  fe  fervir  dans  le  Confeil-Iropenal-Aulique  &  la  Chambre-Im- 

Ferd.  III  xvi.     /  •  . 

Ferd.1V  xlii.  P*nale- 

Léo  .uni.  a  ^  q  jjg  voulons aullî ,  dans  les  Ecrits  &  Acles 
de  l'Empire ,  ne  permettre,  qu'on  fe  ferve  d'au- 
cune autre  Langue  ou  Idiome,  que  des  Lan- 
gues Allemande  ou  Latine,  à -moins  que  ce 
ne  fut  en  des  lieux  (L)  hors  de  l'Empire  où  une 
autre  Langue  feroit  communément  en  vogue 

&  en  ufage  exiftant,  b  (  L)  toutefois,  en  toutes  ma- 
nières ,  fans  préjudice  des  Langues  Allemande  &  Latine  en 

notre  Confcil-Impenal-Aulique  (jp  Chambre  -  Impé- 
riale. 

*  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  IL  III.  IV.  commencent  ainfî ,  En  outre  fans  Ut  Ecrits 
tr  Ailes  de  V Empire. 

*>  C.  V.  F.  I.  Al.  R.  m.  F.  IL  III.  finiflent  ainfi  cet  article ,  alors  (  F.  IL  car  alors) 
pouvons  Nous  nous  en  (  m.  fervir  &  mous  en  )  aider  Sous  &  les  nétres  en  ces  endroits-la. 
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Article  XLIIL  .  XL,,L 

Le  Roi  doit  avoir  foin  que  les  Ecrits  publics  ,  affaires  de  grâce  &  de  FctH.III....xlvi. 
juftice ,  mais  particulièrement  les  Diplômes  émanés  au  nom  d'un  Empereur  XL1V« 
ou  Roi  des  Romains ,  portant  concertions  de  dignités,  tifres  &  autres  pri- 
vilèges de  l'Empire ,  ne  foient  expédiés  dans  aucune  autre  Chancellerie  que 
celle  de  l'Empire,  fous  peine  de  nullité  defdites  concertions.  Cela  étant  ob- 
fervé  ,  tous  Actes  &  Diplômes  ainfi  expédiés  en  la  Chancellerie-de- l'Em- 
pire doiven  être  ,  fur  due  intimation,  reçus  fans  exaction  d'aucune  nou- 
velle taxe  dans  toutes  les  autres  Chancelleries  &  en  tous  lieux ,  fous  les  pei- 
nes y  portées,  &  être  donné  à  l'Impétrant  le  prédicat  Se  titre  qui  lui  a  été 
accorde.  Doivent  auffi ,  tous  Diplômes  accordés  par  le  Roi ,  comme  Ar- 
chiduc d'Autriche ,  en  vertu  du  privilège  appartenant  à*  la  Maifon  Archi- 
ducale  d'Autriche,  être  pareillement  reçus  dans  la  Chancellerie  de  l'Em- 
pire ,  fans  exaction  d'aucune  nouvelle  taxe ,  &  valoir  aurti  partout  l'Empire  : 
&  doit  le  Roi  convenir  avec  l'Electeur  de  Mayence ,  des  moyens  d'appai- 
fer  les  différends  mas  pour  raifon  de  ce  entre  les  Chancelleries  de  l'Empire  • 
&  d'Autriche. 

•     Le  Roi  doit  auffi  obferver,  en  accordant  les  dignités  &  prédicats ,  que  Ferd.IîI...xLv:i. 
cela  ne  porte  aucun  préjudice  aux  hauts-Etats ,  anciennes  Maifons  Se  Races  ;  Fcrd.  iV.....  xlv. 
qu'ils  ne  foient  donnés  qu'à  ceux  qui  fe  font  diflingués  par  leur  mérite  ,  0 
qui  font  domiciliés  dans  l'Empire ,  &  qui  ont  le  moyen  de  foutenir  conve- 
nablement l'état  auquel  ils  afpirent  :  &  de  ne  donner  à  perfonne  voix  & 
feanec  dans  le  Collège  des  Princes  ou  des  Comtés ,  à-moins  qu'il  ne  fc 
foit  pour  ce  fumtammcnt  qualifié  par  des  biens  d'Empire  convenables  à 
cet  état ,  Se  qu'il  ne  fe  foit  fait  immatriculer  dans  un  certain  cercle  pour 
fa  quote-part  des  Collectes  fuivant  fon  état  :  de  plus ,  qu'outre  le  Collège 
Electoral ,  le  Collège  dans  lequel  il  devoit  être  admis ,  n'ait  été  fuffifam- 
rnent  entendu.  L'élévation  des  Land fartes  des  Electeurs  &  Etats  doit  aurti 
ne  porter  aucun  préjudice  au  droit  Territorial,  &  les  biens  fitués  dans  le 
Territoire  des  Electeurs  Se  Etats  Se  appartenants  aux  Landfaflcs  nouvelle- 
ment élevés  en  dignités,  ne  doivent  point  être  affranchis  de  leur  Jurifdic- 
tion  Se  fupériôrité  Territoriale. 

an)  N  O  US  devons  &  voulons  auffi  prendre  un  foin  très- 
particulier  ,  &a(L)  faire  enforte  ( III )  que  (L)  toutes  (III) 
les  expéditions  ,  foit  de  grâces  &  autres  chofes,  mais  parti- 
tif F.  III.  &  ne  point  [ouffrir  que ,  &c.  F.  IV.  tif.  prendre  un  foin  trii-partkuiitr 
eu:  les  expéditions ,  &c 
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A  R  T  i  r  j  g   culieremcnt  les  Diplômes  fur  l'état  de  Prince ,  Comte  & 
XLin,      Seigneur ,  aufli  les  Annoblifferaens  ,  Palatinats ,  (  L  )  &  titres 
de  Confeillers-Impérial,  (  III  )  enfemble  les  autres  immunités 

&  privilèges  d'Empire  (  III  )  que  nous  accorderons  b, 
(  L  )  fous  le  «itre  6c  nom  de  Roi  des  Romains  ou  d'Empe- 
reur, (III)  ne  foient  faites  dans  aucune  autre  Chancellerie 
que  celle  de  l'Empire ,  ainfi  que*  cela  eft  Ufité  d'ancienneté, 
qu'il  convient  auffi  à  notre  dignité  &  à  celle  <\\x  Saint  Empire 
c  Romain  *  :  (  L  )  comme  donc  en  vertu  de  ceci ,  tous  les 
Diplômes  qui 'feront  expédiés  durant  le  tems  de  notre  Ré- 
gence Impériale ,  dans  une  autre  Chancellerie  que  celle  de 
l'Empire ,  fous  le  titre  ôc  nom  Impérial ,  par-là  doivent  être 
nuls  &  de  nulle  valeur ,  &  les  Impétrants  ,  avant  qu'ils  ayent 
été  confirmés  &  légitimés  en  la  Chancellerie  de  l'Empire  %  ' 
,  moyennant  le  payement  de  la  taxe  convenable ,  n'être  point 

pour  ce  reconnus  dans  l'Empire ,  ni  à  eux  être  donné  le  pré- 
dicat ou  titre  :  (IV  )  mais  quelques  Lettres  de  grâce,  (L  ) 

b  lif.  F.  III.  IV.  comme  Roi  àtt  Romains  &  futur  Empereur  (  F.  IV.  ne  )  foient  faites 
en  une  (  F.  I V.  aucune  )  autre  Chancellerie  que  celle  de  l'Empire ,  ainfi  que  cela  eft  loua- 
blement  Ufité ,  &c. 

'  F.  III.  &  IV.  om.  le  mot,  Romain 

*  II  y  a  ici  dans  F.  III.  Ni  que  la  Bulle  d'Or,  comme  une  marque  très-ancienne  d'un 
Empereur  ou  Roi  Romain  régnant ,  fait  appofée  à  aucun  autre  Diplôme,  qu'à  ceux  qui  au- 
ront été  expédies  avec  notre  confentement  en  ladite  chancellerie  de  l'Empire:  niaujtfiquc 
l'office  des  taxes  de  la  Chancellerie  Aulique  de  l'Empire ,  fuit  grevé  par  remiiè  de  taxée  , 
deniers  de  voyage  &  autres  impots  yfans  lepré-fçû  &  le  confentement  de  fa  diîettion,  f  E- 
lethur  de  Mayence  comme  Archi-Chancelier  en  Germanie.  (  ainfi  finit  l'art,  xlvi.  de  F. 
III  )  (  dans  F.  I V.  )  ni  que  la  Bulle  d'Or ,  comme  une  marque  très-ancienne  d'un  Empe- 
reur ou  Roi  Romain  régnant ,  fait  appofte  à  aucun  autre  Diplôme ,  qu'à  ceux  qui  auront 
été  expédiés  avec  notre  confentement  en  ladite  Chancellerie  de  l'Empire  :  aufli  ne  point  per- 
mettre que  de  pareils  Diplômes  foient  expédiés  durant  le  tems  de  notre  Régence  Impériale  , 
fous  notre  nom  &  titre  Impérial ,  fn  nos  Chancelleries  Roy  Je  de  Bohême  &  Archiduc  aie 
d'Autriche ,  au  détriment  de  notre  Chancellerie  de  l'Empire  &  des  revenus  de  ÏOftice  des 
taxes  :  en  cas  aujjiquc  dans  la  fuite ,  pareilles  chofes  advttnntnt ,  le  tout  doit  être  nuit?  fans 
force ,  tr  let  impétrants  doivent  ne  s'en  prévaloir  ou  fervir  en  aucune  manière  ,  t£r  doit 
aufli  n'être  par  Nous  ou  aucun  autre ,  à  te  eux  donné  le  titre  ou  prédicat ,  qui  £  ailleurs  a 
été  attribue  dans  le  Diplôme  ou  privilège  ainfi  obtenu.  Aujfi quelques  Ltstres ,  &c. 

élévations- 
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élévations-d'Etat  (IV)  &  (L)  autres  (IV)  privilèges,  qui   ■ 

foient  expédiés  en  notre  Chancellerie  de  l'Empire ,  Ôc  de-là  A  jj.ni  E 
intimées  d  aux  autres  Chancelleries ,  &  d'ailleurs  en  quel- 
que endroit  que  ce  foit ,  icelles  doivent  (  L  )  être  en  ce  obli- 
gées &  tenues,  (IV)  non  feulement  de  recevoir  (L)lefdi- 
tes  intimations  (IV)  fans  aucun  débourfé  ou  exa&ion  de 
nouvelle  taxe  ou  droits  de  Chancellerie ,  quelque  nom  qu'ils 
puiflent  avoir,  e  mais  aufli  dans  les  expéditions,  d'y  donner, 
fans  aucune  difficulté ,  aux  Impétrants  ,  le  prédicat  &  titre 
accordé ,  conformément  à  l'état  &  privilège  qu'ils  auront  ob- 
tenu (L) ,  &  de  n'en  rien  retrancher  fous  les  peines  y  portées. 

D'autre  part  >  doivent  aujfi  les  Diplômes  que 
Nous  y  comme  Archiduc  a" Autriche  >  en  vertu 
des  Privilèges  Ufîtés  par  notre  Maifon  Archi-* 
ducale  y  accorderons  pour  élévation  d'Etat  &  au- 
tres chofes ,  (  le/quels  néanmoins  Nous  ne  voul- 
ions point  faire  expédier  au  nom  d'Empereur  > 
mais  au  nom  £  Archiduc}  être  y  fur  due  inti- 
mation préalable  d'iceux ,  acceptés  if  reconnus 
fans  aucun  débourfé  y  dans  notre  Chancellerie  de 
l Empire  y  &  d'ailleurs  en  tous  lieux  dans  l'Em- 
pire :  &  Nous  voulons  avifer  &  convenir  en- 
core plus  particulièrement  avec  notre  cher  Ne- 
veu fa  DileUion  l'Eleveur  de  Mayence  9  com- 
ment ces  différends  &  autres  *  qui  ont  duré  juf- 


*  UC  F.  IV.  aux  Chancelleries  Royale  de  Bohême  &  ArcUducaJt  d'Autriche ,  &  tn 
antique  autre  endroit  que  ce  foit ,  keux  doivent  non  feulement  être  reçut  faut  aucun  dé- 
bourré, ou,  tcc. 

*  ii£  F.  I V.  mais  aufli  être  chaque  foit  dûment  refoe&éi ,  &y  être  aux  Impétrant*  don* 
né  font  aucune  difficulté ,  dont  lu  expéditions,  le  predkat,  *ç» 
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article  quà  préfent  entre  nos  Chancelleries  Auliauz-dc- 
XU]I*     ï  Empire  &  d'Autriche ,  doivent  être  terminés 
&  réglés. 

(III)  *  Pareillement  voulons  Nous ,  durant  notre  Régence 
Royale  ôc  f  Impériale  ,  dans  la  Collation  des  dignités  & 
prédicats  (III)  de  Prince,  d  e  Comte ,  (  IV  )  &  autres , 
(III)  pourvoir  principalement  à  ce  qu'en  tous  les  cas,  elles 
ne  foient  accordées  par  Nous ,  qu'à  ceux ,  qui  par  un  mé- 
rite diftingué  s'en  font  rendus  dignes,  qui  font  domiciliés 
dans  l'Empire ,  Ôc  qui  ont  le  moyen  de  foutenir ,  fuivant  la 
dignité,  l'état  auquel  ilsafpirent:  (IV)  mais  n'introduire  à 
féance  6c  voix  dans  le  Collège  des  Princes ,  foit  fur  leurs 
bancs ,  ou  bien  fur  ceux  des  Comtes ,  par  force  ôc  contre 
leur  volonté ,  aucun  des  Princes ,  Comtes  6c g  Seigneurs  nou- 
vellement promus  ,  à  moins  qu'ils  ne  foient  donc  aupara- 
vant pour  ce  fuffifamment  qualifiés  avec  des  biens  d'Em- 
pire convenables  à  des  Princes  6c  à  des  Comtes,  6c  qu'ils  ne 
fe  foient  engagés  6c  obligés  dans  un  certain  cercle  à  une 
colleâe  proportionnée  à  leur  état ,  ôc  par-demis  tout  cela  * 
qu'avec  le  Collège  Electoral  >  le  Collège  ôc  Banc  dans  le- 
quel ils  devront  être  admis  ,  n'ait  aufli  auparavant  été  fuffi- 
famment entendu  ;  (  L  )  Voulons  aufli ,  au  préjudice  ou  dé- 
triment d'un  haut-Etat  (  L  )  d'une  h  ancienne  Maifon 
ou  Race  6c  de  leur  dignité  ,  état  6c  titre  accoutumés ,  ne 
gratifier  perfbnne  quel  qu'il  foit ,  par  de  nouveaux  prédicats  , 

*  ici  commencent  l'art,  xlvii.  de  F.  III.  &  l'art,  xiv.  de  F.  IV, 
f  lif.  F.  III.  IV.  &  future  Régence  Impériale» 
8  au  lieu  de , &,  U£  F.  I  V.  ««. 

*  au  lieu  de  une ,  lif.  L.  d'aucune. 
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titres  plus  relevés  OU  bien  êraux ,  (L)  oubrevetsd'ar-  article 

•    r    •  •  XLIII. 

moines ,  afin  qu'en  ce  ,  les  Etats  inférieurs  ne  vien- 
nent point  à  être  mis  de  pair  avec  les  hauts- 
Etats  ;  (  L  )  doit  auflî ,  par  l'élévation  à  un  plus  haut- 
Etat  d'un  ou  d'autre  domicilié ,  &  poffédant  des  biens  fous 
la  Jurifditlion  des  Electeurs  &  Etats  de  l'Empire ,  n'être  porté 
aucun  préjudice  au  droit  de  Prince  territorial ,  &  les  biens 
à  lui  appartenants,  &  fitués  en  de  tels  pays ,  doivent  en  l'une 
&  l'autre  manière ,  demeurer  fous  la  précédente  Jurifditlion 
de  Prince-Territorial. 


*  -xrx  ttt  ARTICLE 

Article  XLIV.  xlu. 

Le  Roi  doit  ne  (aire  aucune  remife  ni  modération  des  droits  Se  taxes  LcopoUl  xlv. 

Ufités  en  la  Chancellerie  de  l'Empire ,  &  qui  font  deftinés  pour  l'entretien 
des  Officiers  de  Chancellerie  j  mais  cafTer  les  Diplômes  de  gratification 
Impériale ,  s'ils  ne  font  pas  rédimés  de  la  Chancellerie  dans  les  trois  mois 
de  l'obtention  :  auffi  faire  procéder  par  le  minifterc  du  Fiical ,  contre  ceux 
qui,  fans conceflion  Impériale,  s'attribuent  des  élévations  d'Etat,  Anno- 
bliflèmens ,  Titres  &  Prédicats ,  &  les  faire  punir  convenablement. 

(  L)  C  O  MME  auffi  ,  par  la  remife  &  modération  des 
taxes,  de  plus  ,  parce  que  fur  les  Conceffions  Impériales 
•de  privilèges,  élévations-d'Etat ,  &  autres  grâces,  les  Di- 
plômes accoutumés  ne  fonr  poinr  dûement  rédimés ,  l'Offi- 
ce-de- taxation  de  la  Chancellerie  de  l'Empire,  &  1  entretien 
de  fes  Officiers  cil  tombé  en  grande  diminution  6c  ruine  , 
ôc  par-là  dans  un  profond  abîme  de  dettes  :  fi  voulons  Nous 
pour  prévenir  cela  dans  la  fuite,  conjointement  avec  fa  di- 
leclion  le  Seigneur  Electeur  de  Mayence,  qui  feul, a  com- 

*  UC  Li  avvirfoin  (f  unir  la  main  à  ce  que,  par  fa  dileClion ,  qui  feul  comme  Archi- 
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■«*»/*   c-  me  Archi-Chancclier ,  eft  en  droit  de  faire  en  ce  cas -là ,  re- 

ARTICLE 

XLIV.  mjfe  &  modération  ,  avoir  foin  &  tenir  la  main  à  ce  qu'il  ne 
foit  plus  rien  remis  &  modéré  ès  droits  &  taxes  ulités  en  la 
Chancellerie  de  l'Empire.  Nous  promettons  aufli ,  qu  a  ceux 
qui  obtiendront  de  Nous  à  l'avenir  de  pareilles  gratifications 
Impériales ,  &  qui ,  dans  l'efpace  de  ttois  mois  après  r obten- 
tion y  n'auront  point  fur  ce  rédimé  &  levé  leurs  Diplômes  à 
la  Chancellerie  de  l'Empire,  il  ne  fera  par  Nous  permis  ou 
fouffert  en  aucune  manière,  de  fe  prévaloir  des  grâces  ÔC 
Concertions  accordées ,  ou  bien  d'en  faire  réellement  Ufagc  : 
mais  en  pareil  cas,  nos  grâces  Impériales  feront  au  contraire* 
après  ledit  terme ,  ipfo  fatlo ,  éteintes ,  calTées  6c  annullées  , 
&  nos  Fifcaux-Impériaux  doivent  être  obligés  &  tenus  de 
procéder  dûement  contre  tous  ceux  qui ,  fans  notre  confen- 
tement  Impérial ,  ou  bien  celui  des  Palatins  par  Nous  établis, 
fe  prévalent  d'aucunes  élévations-d'Etat ,  AnnoblifTements  , 
Titres-de-Confeilier ,  ou  prédicats  &  dénominations ,  ou* 
bien  qui  fe  forment  eux-mêmes  des  Armoiries  avec  cafques 
ouverts  ou  fermés ,  &  de  conclure  contre  eux  à  due  punitiorij| 
fuivant  la  qualité  du  délit  ôc  des  perfonnes, 

Chancelier  ,  ejl  en  droit  de  faire  en  a  cu-là ,  remife  modiratiw ,  il  fir  [oit  fit*  ■ 
rien ,  &c 


ARTICLE 
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 "   ARTICLE 

Article  XLV.  ^ 

Le  Roi  doit  ne  point  laiflèr  empiéter  par  les  Officiers  de  la  Cour  Im-  Fcrd.  II  xit. 

périale  fur  les  Vicaires  des  Electeurs  &  Officiers-héréditaires  :  &  fi ,  en  cas  J^jj*  J v  *xi!vV 
d'abfence  defdits  Officiers-héréditaires ,  leurs  places  doivent  £tre  remplies  Leopold.  ..  xlvi! 
par  les  Officiers  de  Cour ,  ne  leur  rien  retrancher  des  émoluments  pro- 
venants de  telles  fonctions.  Ne  point  aufli  laiflcr  apporter  aucun  empêche- 
ment au  Maréchal-dc-Cour  en  les  fonctions  dépendantes  de  l'Office  d'Ar- 
chi-Maréchal. 

(II)A.TTENDU  qu'il  eft  aufli  principalement  de  notre 
devoir  ,  de  tenir  en  une  particulière  Ôc  très-haute  confidéra* 
tion  préférablcmcnt  à  tous  autres ,  les  Electeurs  du  Saint- 
Empire  comme  nos  Membres  les  plus  intimes  6c  les  Colon- 
nes capitales  de  l'Empire  :  fi  voulons  Nous  mettre  ordre ,  lorf- 
que  les  Vicaires  de  leurs  Offices  &  Officiers  héréditaires 
font  occupés  à  notre  Cour  Impériale,  à  ce  que ,  à  iceux ,  en 
tout  tems  ,  6c  particulièrement  toutes  6c  quantes  -  fois  que 
Nous  tiendrons  notre  Cour  Impériale  aux  Dietes-de  l'Empire  > 
d'Election ,  6c  autres  femblables  >  ou  bien  que  des  affaires  fur* 
Viendront  dans  lesquelles  les  Officiers-héréditaires  doivent 
être  employés ,  il  foit  porté  le  refpect  qui  leur  eft  dû ,  6c  qu'en 
aucune  manière  il  ne  foit  entrepris  ou  empiété  fur  eux  pat 
nos  Officiers  de  Cour;  ou  même  fi*,  (L)  en  cas  d'abfence 
(II)  leurs  places  doivent  quelquefois  £tre  remplies  par  lefdits 
nos  Officiers  de  Cour  9  fi  voulons  Nous  toutefois ,  qu'à  eux 
Vicaires  des  Offices  des  Electeurs  Ôc  Officiers-héréditaires  , 
d'une  manière  comme  de  l'autre,  les  émoluments  provenants 
de  telles  fonctions ,  pas  moins  que  s'ils  les  avoient  eux-mêmes 

*  lif.  F.  II.  III.  IV.  Si  qutlqHffoit  pur  dt  ctrtainet  raifont  Uuri  f lacet  daivm  itr^ 
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rrrrrr  exercées  &  remplies ,  foient  délivrés  &  délaiffés  fans  refus  « 
ARTICLE  r  m  * 

{XLV.  b  (L)  &  ne  foient  point,  comme  il  eft  arrivé  jufqu'ici,  fout- 
traits  par  les  Officiers  de  Cour  :  qu'il  ne  foit  auffi  apporté  au- 
cun préjudice  ou  empêchement  par  norre  Régence  provin- 
ciale ou  autres ,  à  notre  Maréchal-de-Cour ,  dans  fes  fonc- 
tions-d'Office  à  lui  appartenantes  ôc  dépendantes  de  l'Office 
d'Archi-Maréchal. 

*  au  lieu  de ,  fans  refus ,  il  y  a  dans  d'autres  exemplaires,  fans  aucune  difficulté. 


arxlvi.le  Article   XL  VI. 

Ford.  II......xi.ir.     LE  Roi  doit  obliger  par  ferment ,  fes  Confcillers-privés  &  du  Confeil- 

Feîd"  Iv  'xLvm'  Impérial-Aulique,  &  gens  de  la  Chambre-Impériale ,  à  obferver  cette  Ca- 
Lcopold,,',  xiyii!  pitulation,  &  à  ne  rien  faire  ni  confeiller  à  l'encontre. 

(Il)  E  T  afin  que  nos  Confeillers8-  privés ,  de  même  «que 
ceux  du  Confeil-Impérial-Aulique ,  (IV)  comme  auflî  la 
Chambre-Impériale  b,  (II)  ayent  une  connoinance  convena- 
ble c  de  cette  Capitulation ,  &  fe  règlent  deffus  en  leurs  dé- 
libérations d(L)  expéditions,  (II)  &  ailleurs,  Nous  vou- 
lons ,  non  feulement  la  leur  faire  remettre ,  mais  auflî  leur 
enjoindre  rw-férieufement ,  qu'en  s'acquittant  de  leurs  (IV) 
charges  &  (II)  devoirs- d'Offices ,  ils  l'ayent(IV)  en  tout 
tems  (II)  devant  les  yeux ,  autant e  qu'il  convient  à  un  cha- 
cun ,  &  qu'ils  ne  faffent ,  ni  ne  confeillent  rien  à-l'encontre  , 
auffi  faire  inférer  cela  dans  les  ferments  de  leurs  charges. 

*  lif.  F.  II.  III.  tans  privés  y  que  du  Confeil-bnpérial-Aulique, 

b  F.  I  V.  &  L.  aj.  de  Stire. 

'  au  lieu  de ,  convenable ,  lif.  F.  II.  certaine. 

i  lif.  F.  II.  &  puijjentfe  régler  diffus ,  dans  let  délibérations  &  ailleurs ,  &C. 
«  hf.  F.  II.  autans  qu'elle  concer/te  un  chacun,  &  qu'ils,  &c. 
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_____  ARTICLE 

Article  XL VII.  XLm 

Le  Roi  ne  doit  point  prendre  l'adminiftration  de  l'Empire  pendant  la  Max.  H...xxxtrT. 
vie  de  l'Empereur.  Si  l'Empereur  vient  à  mourir,  il  doit  laifler  l'adminif-  Rot111'  —  xx\u. 
tration  aux  Vicaires  de  l'Empire,  jufqu'à  ce  qu'il  foit  entré  dans  fa  dix-  ferd  IV  xmju 
huitième  année.  Lorfqu'il  a  atteint  l'âge  compétent,  il  doit  rcnouveller le 
ferment  prêté  à  l'Eleélion ,  &  avant  que  d'entrer  réellement  en  Régence  > 
s'obliger  encore ,  par  des  Reverlâles ,  envers  les  Electeurs  au  maintien  de  U 
Capitulation. 

(M)N  OU  S  devons  &  voulons  ne  Nous  attribuer  au- 
cune Régence  ou  *  adminiftration  dans  le  Saint -Empire 

Romain  ,  b  tant  que  Sa  Majefté  Impériale  fera 
en  vie  ;  ou  bien  après  fa  mort  (  que  Dieu 
'veuille  longtems  empêcher)  avant  que  Nous 
ayons  atteint  &  commencé  la  dix-huitième  an- 
née de  notre  âge  y  au  préjudice  des  Vicaires  de 
V Empire,  qui  doivent  en  attendant ,  gérer  V  ad- 
miniftration de  t  Empire ,  mais  publier  les  ex- 
péditions en  notre  nom  ;  alors  devons  &  voulons 
Nous  y  fuivant  la  teneur  de  notre  ferment  fait 
après  l'Election,  Nous  obliger  encore  une  fois  , 
par  un  Revers ,  envers  les  EleUeurs ;  à  obfer- 
ver  fermement  •cette  Capitulation  ,  pas  autre- 
ment que  Ji  Nous  l'avions  encore  de  nouveau ju- 
rée,  &  avant  ce,  nètre  point  en  droit  dhntrer 
en  la  Régence. 

*  au  lieu  de,  on,  lif.  M.  R.  ni. 

»  M.  R.  F.  II.  III  IV.  continuent  :  qu'autant,  tu  £  ailleurs  fat  plus  qu'il  ne  Neut 
fera  permis  &  concédé  far  Sa  Majefté  ItnfériaL ,  (  M.  comme  )  aufli  (  M.  R.  dn  ens  & 
vutTons) ne  caujer aucun  trcuble  ou  (F.  III.  IV .  ni  )  fréjudice  a  Sa  Majcfte  Imtcriah 
fendant  fa  vte ,  en  fa  grandeur  &  dignité  d'Lmfereur.  1 

Ggij 


Digitized  by  Google 


120     CAPITULATION  HARMONIQUE 


Article  l,  particulier  de  Ferdinand  III.  &  relatif  aux  circonjlances 

de  fon  tems. 

ATx  e  n  du  aufli  que >  pour  cette  fois ,  l'Eledeur  de  Trê- 
ves n'a  pû ,  pour  des  raifons  importantes,  aflifter ,  ni  en  per- 
fonne ,  ni  par  Ambafladeurs ,  à  cette  notre  Election  Royale  : 
fi  doit  cela,  pour  les  cas-à-venir,  ne  tirer  à  aucune  confé- 
quence  défavantageufe ,  encore  moins  être  allégué  comme 
préjudiciable ,  ni  aufli  être  dérogatoire  en  aucune  manière  à 
la  Bulle  d'Or ,  &  aux  anciens  &  louables  Ufages. 


AxIviaE  Article   XL  VIII. 

SERMENT  DU  ROI. 

Charles  V...  xxxu  Le  Roi  promet  par  un  ferment  folemnel ,  d'obfçrvcr  tout  ce  que  defftis , 
Ferd.I.... xxviii.  fermement  &  inviolablement ,  &  de  ne  chercher  à-l'encontre ,  aucune  dif- 
Max.  II....XXX vi.  penfation ,  abfolution ,  ni  autres  fubterfuges. 

Rod.  11.... XXXVI. 

FcrlTu.'xLui.  rf  O  U  T  E  S  Se  chacune  lefquelles  choies,*  com- 
y.  iv.  &  Leop.  me  il  appert  ci-deilus ,  Nous  luldit  Roi  des  Ro- 
mains,b  avons  aufdits c  Electeurs  (  IV  )  pour  eux  & 

au  nom  du  Saint-Empire  Romain , déclarées, promilès, 

Se  par  notre  honneur,  dignité  je  parole  Roya- 
le, affirmées  au  nom  de  la  vérité,  le  faifons  en- 
core ici ,  &  en  vertu  de  cet  Infiniment ,  d'au- 
tant que  Nous  donc  lavons  juré  par  un  ferment 
corporel  à  Dieu  &  au  Saint d  (M)  Evangile  de  les 


*  C.  V.  F.  I.  M.  R.  m.  F.  II.  III.  ai.  &  chacune  en  particulier. 
*>  lif.  C.  V.  M.  élu  Roi  dti  Romains.  F.  I.  Empereur  Romain. 

*  lif.  F.  III  aux  ci-dtfftu  mentionnés  Eledeurs, 

*  lit  C.  V.  F,  I.  à  DU»  &  «m  Saints, 


obfervec 
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obferver  conftamment ,  fermement  8c  in  viola-  article 
blement ,  de  les  exécuter  fidèlement ,  de  ne  Nous  XLVUI» 
y  point  oppofer ,  de  n'agir ,  ni  procurer  qu'il  fbit 
agi  au  contraire  en  aucune  manière  >  ou  par  au- 
cune voie ,  quelles  qu'elles  pûflènt  être  imaginées  : 

(IV)  aulïî,  à Tencontre  de  ce,  aucuns  prétexte  ou  excep-. 
tion,  difpenfations ,  abfolutions,  droits  Eccldfiaftiques  ou 
Séculiers  ,  quelque  nom  qu'ils  puiffcnt  avoir ,  ne  doivent 
Nous  aider  en  rien. 


CONCLUSIONS 

De  chaque  Capitulation  en  particulier  >  qui  font,  tArt.  xxxiv. 
de  Charlequint  :  tArt.  xxxi.  de  Ferdinand  I.  F  Art.  xxxviu 
de  Max.  IL  &  de  Rodolphe  IL  tArt.  xuv.  de  Ferd.  IL 
(Art.  lui.  de  Ferd.  III.  &  la  fin  de  (Art.  xux.  dans  Ferd, 
W.  de  l'Art,  xlvu,  dans  Leopold  :  &  de  tArt.  xlvuu 
dans  Jofeph. 

CONCLUSION  DE  JOSEPH. 

E  N foi  de  quoi ,  aujji  à-caujè  de  notre  bas-âge, 
pour  corroborer  d'autant  plus  tout  ce  que  démos  , 
Sa  Majefté  Impériale  ,  fur  notre  &  de  tous  les 
Eleïïeurs  humble  Requête ,  comme  aujji  Nous  9 
avons  jigné  de  notre  propre  main  cet  Injlrument, 
&  à  icelui  jait  appendre  notre  grand  Sceau  , 
aufji  en  avons  jait  faire  &  expédier  jept  Exem- 
plaires uniformes.  Donné  en  notre  &  du  Saint- 
Empire  Romain  Fillç  fiAusbourg ,  le  vingt-* 
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quatrième  jour  du  mois  de  Janvier ,  Van  mil  fix 
cent  quatre-vingt-dix  ,  après  la  naifjance  du 
Chrifi  notré  cher  Seigneur  &  Sauveur  :  de  nos 
Régnes  des  Romains  le  premier,  &  de  Hongrie 
le  troifiéme. 

LEOPOLD. 
JOSEPH. 

S.  Leopold  Guillaume  Comte 

DE  KONIGSEGG. 

GASPAR  FLORENZ  CONSBRUCKi 


Conclusion  &  Article  xxxir.  de  Char  le  quint, 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exem- 
plaires de  cet  Infiniment  en  pareille  forme  & 
teneur ,  &  muni  de  notre  Sceau  Royal  y  attaché  , 
&  délivré  un  à  chacun  des  fufclits  Electeurs. 
Donné  au  troifiéme  jour  du  mois  de  Juillet , 
l'an  quinze  cent  dix-neuf  après  la  naiffance  du 
Chrifî,  de  nos  Régnes  des  Romains  le  premier, 
&  des  Efpagnes  le  quatrième. 


CHARLES, 


Par  ordre  exprès  du  Roi, 
Nie.  Ziegler. 


Digitized  by  Google 


DE  MU  L  DE  NE  R.  ia3 

»  —  - 

RATIFICATION  DE  LA  CAPITULATION, 
par  f Empereur  Charlequint  à  Aix -la- Chapelle ,  en  f année 
IJ20.  avant  le  Couronnement* 

N  OU  S  CHARLES,  6cc.  reconnoiflbns  6c  fàifons  fça- 
voir  publiquement  par  cet  Infiniment,  qu'en  l'année  quinze 
cent  dix-neuf  dernièrement  écoulée,  après  notre  Election  à 
la  dignité  de  Roi  des  Romains  ,  les  Vénérables  6c  Illuftrifli- 

mes  Princes  Matthieu  Cardinal  ,  Diacre  de  la  Sainte 
Eglife  Romaine  du  Titre  de  Saint-Ange  6c  Archevêque  de 
Saltzbourg  :  Frédéric  Comte-Palatin  du  Rhin ,  Duc  de 
Bavière  :  Cafimir  Margrave  de  Brandebourg  :  Everard 
Evêque  de  Liège ,  Duc  de  Bouillon  6c  Comte  de  Lofs  : 
Bernard  Evêque  de  Trente  :  Henri  Comte  de  Naflau  : 
Nos  chers  Amis ,  Oncles  6c  dévots  :  aufli  les  biens-nés  ôc 
nobles  nos  Confcillers  6c  chers  féaux ,  Maximilien  de 
Bergen  Seigneur  de  Sieben-Bergen  :  Ciprien  de  Se- 
rentein  notre  Chancelier  du  Tyrol  :  Paul  de  Arnf- 

dorff  :  Jacob  Willinger  :  Nicolas  Zigler  :  6c 

Jean  Renner  :  en  vertu  de  notre  plein  pouvoir  à  eux  pour 
ce  remis  fous  notre  Sceau ,  comme  nos  Commifiaires  6c  Plé- 
nipotentiaires ,  fe  font ,  avec  les  Révérends ,  très-Nobles  6c 
Illuftriflimes  ,  'aufli  très -nobles  Princes  le  Seigneur  Albert 
Cardinal-Prêtre  de  la  Sainte  Eglife  Romaine ,  du  Titre  de 
Saint-Chrifogon  Archevêque  de  Mayence  6c  de  Magde- 
bourg,  Adminiftrateur  de  l'Evêché  de  Halberftadc  :  Ri- 
chard de  Trêves ,  6c  Germain  de  Cologne  Archevê- 
ques :  Archi-Chanceliers  du  Saint-Empire-Romain  dans  la 
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Germanie  ,  l'Italie  ôc  les  Gaules  &  le  Royaume  d'Arles  i 
Louis  Comte  -  Palatin  du  Rhin  ôc  Duc  de  Bavière -.Fré- 
déric Duc  de  Saxe,  Landgrave  de  Thuringe  ôc  Margra- 
ve deMifnie,  6c  Joachim  Margrave  de  Brandebourg  , 
Duc  de  Stettin ,  Pommeranie ,  des  Caiïubes  6c  Venedes  » 
Burgrave  de  Nurcnberg  6c  Prince  de  Rùgen  :  Archi-Séné- 
chai ,  Archi-Maréchal  ôc  Archi-Chambellan  du  Saint-Em- 
pire-Romain ,  nos  chers  Amis  ,  Neveux ,  Oncles  6c  Elec- 
teurs :  à  la  gloire  de  Dieu  le  Tout-puiflant ,  à  l'honneur  du 
Saint-Empire  ,  ôc  pour  l'utilité  publique,  accordés,  ont  cour 
fenti ,  tranfigé ,  accepté  ,  ôc  donné  parole  en  notre  nom  ÔC 
en  notre  place ,  d'obferver  quelques  articles  en  forme  de 
conditions  6c  de  pa&e,  tels  qu'ils  ont  tous  été  rédigés  en 
forme  authentique,  Ôc  à  eux  remis  fous  notre  nom  ôc  Sceau 
y  attaché ,  dont  la  teneur  s'enfuit  : 

Nous  Charles  V.  par  la  grâce  de  Dieu  élu 
Roi  des  Romains ,  Archiduc  d'Autriche ,  &c. 
(  la  date  eft  )  au  troifiéme  jour  du  mois  de  Juillet 
l'an  quinze  cent  dix-neuf,  après  la  naiiïance 
.  du  Chrift,  de  nos  Règnes,  des  Romains  le  pre- 
mier ,  &  des  Efpagnes  le  quatrième. 

Mais  qu'auflj  les  fufdits  nos  Commiflâires  6c  Plénipoten- 
tiaires ,  ont  en  outre ,  donné  parole  aux  fufdits  nos  Amis  j 
Neveux  ,  Oncles  ôc  Electeurs  ;  que  Nous ,  lorfque  nous  fe- 
rions de  retour  dans  le  Saint-Empire-Romain ,  devions  renou* 
vcller  en  perfonne  ,  ôc  par  notre  ferment  confirmer  ôc  rati- 
fier ces  mêmes  Articles ,  ôcc.  Nous ,  en  conféquence  de  ce  , 

maintenant 
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maintenant  à  notre  arrivée  dans  la  Nation  Allemande ,  ôc 
avant  que  d'avoir  reçu  la  Couronne  Royale,  avons  tous  ôc 
chacun  les  points  6c  Articles  dont  il  a  été  fàit  mention  ci- 
deflus ,  tels  qu'ils  ont  été  fiipulés  ,  confentis  Ôc  acceptés  par 
lefdits  nos  Commiflaires  ôc  Plénipotentiaires  Députés ,  avec 
nos  fufdits  Amis ,  Neveux  ôc  Oncles  les  Electeurs  ;  auffi  tels 
qu'ils  font  émanés  en  notre  nom  ôc  fous  notre  Sceau  ,  ÔC 
leur  ont  été  délivrés  ,  de  libre  &  gracieufe  volonté  ,  pré- 
fentement  de  nouveau  confentis ,  acceptés  ôc  jurés  à  Dieu 
ôc  aux  Saints  de  les  obferver  ,  de  faire  aufli  d'ailleurs  tout  co 
qu'il  Nous  appartient  de  faire  comme  Roi  des  Romains  ;  ôc 
le  faifons  par  ces  préfentes  avec  connoifTance  de  caufe  en 
vertu  de  cet  Infiniment  ,  toute  rufe  ôc  fraude  étant  de  ce 
totalement  écartée  :  en  foi  de  quoi  Nous  avons  tait  appendre 
notre  Sceau  à  cet  Infiniment ,  qui  fut  donné  ,  Ôcc. 

Teneur  du  Serment  que  Charlequint  prêta  à  Aix-la-Chapelle  dans 
la  Sacrifie  avant  fin  Couronnement* 

Suivant  le  rapport  verbal  qui  noui  a  été  fait,  ôc  la 
teneur  des  Articles  dreffés ,  &  par  nos  Commiflaires  à  notre 
Eleûion  confentis  Ôc  acceptés,  ainfi  voulons  Nous,  Charles 
élu  Roi  des  Romains ,  Ôcc.  «ceux  obferver  ôc  tenir  fermement 
&  fidèlement ,  aufTi  d'ailleurs  faire  tout  ce  qu'il  Nous  ap- 
partient de  faire  comme  Roi  des  Romains.  Ainfi  Dieu  Nom 
foit  en  aide  Ôc  fe$  Saints» 


xi6     CAPITULATION  HARMONIQUE 

Conclu/ton  &  Article  xxxi.  de  Ferdinand  I. 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exemplaires  de 
cet  Infiniment,  de  la  même  teneur ,  &  fcellé  de  notre  Sceau 
y  attaché  ,  ôc  fait  remettre  un  à  chacun  des  fufdits  Ele&eurs. 
Donné  en  notre  6c  du  Saint-Empire ,  Ville  de  Francfort  fur 
le  Mein  >  le  quatorzième  jour  du  mois  de  Mars ,  l'an  mil 
cinq  cent  cinquante  &  huit,  après  la  naiflânce  du  Chrift  no- 
tre cher  Seigneur ,  de  nos  Régnes  des  Romains  le  28.  & 
des  autres  le  3p. 

FERDINAND. 

Par  ordre  exprès  du  Seigneur  Empereur  é*Iû, 
J.  J  o  n  a  s ,  Docteur ,  Vice-Chanccllier. 

H.  Kirchschlager  Ungelter  de  Wiesenhausen. 

Conclu/ton  &  Article  xxxvu*  de  Maximilien  IL 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exemplaires  de  cet 
Inftrument  de  la  même  teneur ,  &  fcellé  de  notre  Sceau  y  at- 
taché ,  ôc  fait  remettre  un  à  chacun  des  fufnommés  Electeurs. 
Donné  eh  notre  Ôc  du  Saint-Empire  Ville  de  Francfort  fur  le 
Mein ,  au  jour  de  l'Apôtre  S.  André,  le  dernier  jour  du  mois  de 
Novembre,  l'an  mil  cinq  cent  &  foixante  ôc  deux ,  après  la 
naiffance  du  Chrift  notre  cher  Seigneur  ôc  Sauveur  :  de  nos 
Régnes  desRomainsle  premier,  ôc  de  Bohême  le  quatorzième. 

MAXIMILIEN. 

Par  ordre  exprès  du  Seigneur  Roi  > 

H.  L  I  N  D  E  G  G. 
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Conclufton  &  Article  xxxviu  de  Rodolphe  IL 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exemplaires  de  cet 
Infiniment,  de  la  même  teneur  ,  &  fcellé  de  notre  Sceau  y 
attaché,  6c  fait  remettre  un  à  chacun  des  fufnommés  Elec- 
teurs. Donné  en  notre  &  du  Saint-Empire ,  Ville  deRatifbon- 
ne,  le  premier  jour  du  mois  de  Novembre,  l'an  quinze  cent 
&  foixante  6c  quinze  ,  après  la  naiflance  du  Chrift  notre  chec 
Seigneur  6c  Sauveur ,  de  nos  Régnes ,  des  Romains  le  pre- 
mier ,  de  Hongrie  le  quatrième ,  6c  de  Bohême  le  premier. 

RODOLPHE. 

VÛHeG  EMULLER  D. 

Par  ordre  exprès  de  Sa  Sacrée  Royale  Majeflé, 
A.  Altenstaig. 

Conclufton  de  Matthias  ,  &  fin  de  F  Article  xliu 

L  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exemplaires  de  cet 
Inftrument  de  la  même  teneur ,  6c  fcellé  de  notre  Sceau  y  at- 
taché ,  6c  fait  remettre  un  à  chacun  des  Electeurs  fufnommés. 
Donné  en  notre  6c  du  Saint-Empire,  Ville  de  Francfort  fur  le 
Mein ,  le  dix-huiriéme  jour  du  mois  de  Juin ,  l'an  mil  fix  cent 
douze ,  après  la  naiflance  du  Chrift  notre  cher  Seigneur  & 
Sauveur ,  de  nos  Régnes  des  Romains  le  premier ,  de  Hongrie 
le  quatrième ,  Ôc  de  Bohême  le  fécond. 

MATTHIAS. 

Melch.  Klebl.  Evêque  de  Vienne. 

par  ordre  exprès  de  Sa  Sacrée  Royale  Majcfté, 

Ctt.  Z&APLJiK. 

Il  l) 
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Conclusion  &  Article  xuv.  de  Ferdinand  IL 

XL  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exemplaires  de  cet 
Inftrument  de  la  même  teneur ,  &  fcellé  de  notre  Sceau  y  at- 
taché ,  &  fait  remettre  un  à  chacun  des  fufnommés  Ele&eurs. 
Donné  en  notre  &  du  Saint-Empire,  Ville  de  Francfort  fur 
le  Mein ,  le  vingt-huitième  du  mois  d'Août ,  l'an  mil  fix  cent 
dix-neuf ,  aptès  la  naiflance  du  Chrift  notre  cher  Seigneur  Ôc 
Sauveur  >  de  nos  Régnes  des  Romains  le  premier,  de  Hon-? 
grie  le  fécond ,  6c  de  Bohême  le  troifiéme. 

FERDINAND. 

Léonard  Getz: 

Germain  Questenbergk*. 

Conclusion  &  Article  un.  de  Ferdinand  III. 

En  foi  de  quoi  Nous  avons  expédiés  fix  Exemplaires  de  cet 
.  Inftrument  de  même  teneur ,  &  muni  de  notre  Sceau  y  attaché 
Donné  en  notre  &  du  Saint-Empire ,  Ville  de  Ratifoonne  >  le 
vingt-quatrième  jour  du  mois  de  Décembre,  l'an  mil  fix  cent 
trente-fix,  après  la  nanTance  du  Chrilt  notre  cher  Seigneur  & 
Sauveur ,  de  nos  Régnes  des  Romains  le  premier ,  de  Hongrie; 
le  fécond ,  &  de  Bohême  le  dixième, 

FERDINAND. 

Ferdinand  Kurtz,  Baron  de  Senfftenau. 

* 

François  Ratzmair. 

Conclu/ton 
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Conclufion  de  Ferdinand  IV.  &  fin  de  t  Article  xux. 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédié  fept  Exemplaires  de  cet 
Infiniment ,  &  muni  de  notre  Sceau  y  attaché.  Donné  en  no- 
tre ôt  de  l'Empire  >  Ville  d'Aufbourg ,  le  deux  du  mois  de 
Juin,  l'an  mil  fix  cent  cinquante-trois ,  après  la  naiflancedu 
Chrift  notre  cher  Seigneur  &  Sauveur ,  de  nos  Régnes  des 
Romains  le  premier  ,  ôt  de  Bohême  le  feptiéme. 

FERDINAND. 

François  Scheidler  L.- 
Jean WlDMER. 

Conclufion  de  Leopold,  &  fin  de  f  Article  xiyii, 

E  N  foi  de  quoi  Nous  avons  expédié  fept  Exemplaires  de 
cet  Infiniment ,  &  muni  de  notre  Sceau  y  attaché.  Donné  en 
notre  fie  du  Saint-Empire,  Ville  de  Francfort,  le  dix  huitié- 
rne  jour  du  mois  de  Juillet ,  l'an  feize  cent  cinquante-huit  , 
après  la  naiflance  glorieufe  du  Chrift  notre  cher  Seigneur  ôt 
Sauveur,  de  nos  Régnes  des  Romains  le  premier  %  de  Honr 
grie  le  quatrième ,  6c  de  Bohême  le  fécond. 

LEOPOLD. 

Vû  Ferdinand,  Comte  de Kurtz. 

Par  ordre  exprès  de  Sa  Sacrée  Royale  Majeflc*  , 
.Cyxx.LAUtf£  Schro'der. 

Kk 
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DECRET  DU  COLLEGE  ELECTORAL 

Concernant  tes  Etrangers. 

Encore  que  le  très-louable  Collège  Electoral,  pour  des 
taifons  particulières  &  importantes  ,  ait  permis  pour  cette 
fois ,  que ,  tant  les  Ambaflandeurs  ,  Envoyés  Ôc  Députés 
«les  Puiflànces  ôc  Républiques  Etrangères ,  qu'auffi  d'autres 
Perfonnes  publiques  de  toute  forte  d'état,  foient  demeurés 
ici  en  la  Ville  de  Francfort  fur  le  Mein  ,  pendant  les  délibé- 
rations de  la  Capitulation  ôc  autres  appartenantes  à  l'Election  : 
fi  doit  toutefois  à-l'avenir  cela  n'être  tiré  à  conféquence  par 
perfonne  de  quelque  état  ou  dignité  qu'il  foit ,  ni  être  aufli  al- 
légué ou  fauflement  interprêté ,  à-Pencontre  de  la  Bulle  d'Or, 
de  la  prééminence  des  Electeurs ,  Ôc  du  droit  particulier,  qui 
en  ce  cas-là,  leur  appartient.  Comme  donc,  le  Confeil>  la 
Bourgeoise  ,  ôc  toute  la  Ville  de  Francfort ,  aufll-bien  que 
fes  autres  Villes  de  l'Empire ,  dans  lefquelles ,  le  cas  avenant , 
une  Diète  d'Election  pourroit  être  aflignée  ôc  tenue ,  font  pac 
ces  préfentes,  avec  toute  févérité  ,  Ôc  exprefTément  fous  les 
punitions  Ôrpeines  y  prononcées  dans  la  Bulle  d'Or,  rémé- 
morées  ôc  averties  ,  qu'icelles  à  l'avenir  ,  lorfqu'une  Diete- 
d'Election  fera  convoquée,  ne  doivent,  à  l'exception  des  Sei- 
gneurs-Electeurs ,  ôc  de  ceux  qui  fe  trouveront  à  leur  fuite 
pour  actuel  fervice  Ôc  cour  ,  donner  entrée  à  aucunes  perfon- 
nes publiques  ,.  quelles  qu'elles  foient ,  étrangères  ou  bien 
appartenantes  au  Saint-Empire  Romain ,  ni  leur  permettre  d'y 
féjourner  aux  approches  du  jour  marqué  pour  l'Election  ;  ôc  à 
ce  doivent -elles  en  tous  points  fe  conformer  Ôc  feavoir  fe 
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garantir  de  la  punition  ci-deflus  mentionnée  :  &  a  été  pour 
plus  grande  certitude ,  &  afin  que  perfonne  n'en  puifle  pré- 
tendrecaufe  d'ignorance ,  ce  Décret  du  Collége-Ele&oral  > 
non  feulement  infinué  en  forme  probante  au  Confeil  de  cette 
Ville,  mais  aufli  notifié  aux  principales  Villes  de  l'Empire, 
&  en  outre  a  été  ordonné  qu'il  foit  imprimé  &  annexé  à  h 
Capitulation.  Fait  à  Francfort  fur  le  Mein  le  27.  Juin  \6$9t 

(L.  S.) 

Chancellerie  Electorale  de  Mayence. 
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RECAPITULATION 
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plais  fi  quelque  ebofe  de  contraire ,  $cc.  pag.  pp.  XXXIV.  v.  pag.  122. 
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XXVI.  3f.  XXVII.  v.  pag.  p;.  &  art.  36.  XXVIII.  ferment  du  Roi, 
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XXII.  2J-.  XXIII.  14.  XXIV.  27.  XXV.  28.  XXVI.  29.  XXVII. 
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CAPITULATION 

HARMONIQUE. 

P  A  RT  I  E  1 1. 

CONTENANT 

LA  CAPITULATION 

DE  SA  MAJESTE'  ROMAINE-IMPERIALE 

CHARLES  VI 

REUNIE  AVEC 

LE  PROJET  DE  CAPITULATION  PERPETUELLE  ; 

Et  comparée  avec  la  première  Capitulation  Harmonique  ou  Concordance 
des  dix  premières  Capitulations. 

TRADUCTION  EXACTEMENT  LITTERALE  ET  MOT  POUR  MOT. 

♦ 

— 

Partie  IL  A 
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PREAMBULE 

DE   CHARLES  VI. 

NOUS  CHARLES  VI.  par  la  grâce  de  Dieu,  élû 
Roi  des  Romains >  toujours  Augufte  ,  Archiduc  d'Autriche, 
Roi  d'Efpagne ,  des  deux  Siciles  &  de  Jérufalcm ,  comme 
aufli  de  Hongrie  &  de  Bohême,  Duc  de  Bourgogne  ôc 
Brabant,  Comte  de  Hapfbourg,  de  Flandre  Ôc  du  Tyrol ,  ôcc. 
ôcc.  Reconnoiflbns  publiquement  par  cet  Inftrument ,  qu'a- 
près le  décès  de  feu  Sa  Majefté  Impériale  Jofeph  I.  d'heu- 
reufe  ôc  glorieufe  mémoire  ;  Nous  :  par  la  providence  du 
Tout-puiflant ,  par  la  voie  d'une  élection  en  forme ,  des  Ré- 
vérendiflimes  Ôc  Séréniflimes,  Lothaire  François  de 
Mayence  *  Charles  de  Trêves  ,  Archevêques  ,  Ôcc.  Ôc 
Jean-Guillaume ,  Comte  Palatin  du  Rhin  ,  Duc  de 
Bavière,  ôcc.  du  Saint-Empirc-Romain ,  dans  la  Germanie, 
les  Gaules  Ôc  le  Royaume  d'Arles,  Archi- Chanceliers  ôc 
refpcflivi  Archi -Sénéchal ,  nos  chers  Neveux  ,  Oncles  ôc 
Electeurs  :  comme  aufli  de  la  part  ôc  en  la  place  de  Nous 
comme  Roi  de  Bohême  ôc  Electeur ,  ôc  des  Séréniflimes 
ôc  refpcû'wc  très  -  puiflants ,  Frédéric  Augufte  ,  Roi 
de  Pologne  ,  comme  EleBeur  de  Saxe,  Ôcc.  Frédéric, 
Roi  de  Prufle,  comme  Electeur  de  Brandebourg,  ôcc.  ÔC 
George-Louis,  Duc  de  Brunfvrich  ôcLunebourg,  ôcc. 
Archi-Echanfon ,  Archi-Marichal ,  Archi  •  Chambellan ,  ôc; 

a  n 
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Archi-Tréforier  du  Saint -Empire -Romain,  nos  chers  ref- 
petfivè  ,  Frères  ,  Oncles  &  Electeurs  :  des  Ambaffadeurs 
Plénipotentiaires  de  Nous,  ôc  de  leurs  Dlle£tion ,  DU.  DU. 
Erneft  Frédéric  ,  Comte  de  Windifchgratz ,  Baron  de 
.Waldftein  ôc  de  Thaï ,  ôcc.  Otton  Henri ,  Baron  de  Frie- 
fen,  de  Rotha  ôc  Gefchwitz,  &c.  Chriftophle  Burgra- 

ve  ôc  Comte  de  Dhona ,  ôcc.  Frédéric  -  Guillaume , 

Baron  deSchlurz,  nommé  de  Gortz,  &c.  :  Avons  été  exal- 
tés ,  élevés  ôc  conftitués  en  l'honneur  &  dignité  du  nom  Ôc 
puiflance  de  Roi  des  Romains  ,  dont  Nous  nous  fommes  char- 
gés pour  la  gloire  de  Dieu  ,  pour  l'honneur  du  Saint-Empire- 
Romain  ,  pour  le  bien  de  la  Chrétienté  ôc  de  la  Nation  Al- 
lemande ,  auflî  pour  le  bien  public  :  enforte  que  Nous ,  en 
conféquence  de  ce  ,  de  notre  libre  &  gracieufe  volonté  , 
Nous  fommes  accordés ,  avons  acceptés  ôc  promis  &  fom- 
mes convenus,  avec  nos  chers  Neveux,  Frères,  Oncles  ôc 
Electeurs  ,  pour  eux  ,  ôc  tous  généralement  les  Princes  ôc 
Etats  du  Saint-Empire  Romain  ,  des  articles  fuivants  par  for- 
me de  conditions  ôc  de  paélc ,  le  tout  avec  connoxflance  de 
caufe  ,  ôc  en  vertu  de  cet  Inftrument. 


Digitized  by 


PROJET 

D  E 

CAPITULATION  PERPETUELLE, 

Tel  quil  a  été  convenu  les  4.  6.  &  7.  Juillet  1711.  tar  les  deux 
hauts  Collèges  de  f  Empire,  collationné,  &  le  8.  Audit  mois  & 
an  communiqué  pcr  privatam  diâaturam ,  par  le  très-louable 
Direftoire-de-C  Empire  de  ÎElefteur  de  Mayence. 


PREAMBULE. 

UTANT  aulii  qu'en  cette  Diete-de-l'Empire  >  en 
conféquence  du  Traité  de  paix  de  Munfter  &  Ofnabruck ,  Ôc 
du  Recès-de-l'Empire  de  l'année  1654.  il  a  été  traité  de  faire 
pour  l'avenir  une  Capitulation  certaine  &  perpétuelle  :  elle 
a  été  rédigée  par  le  Directoire-de  l'Empire  de  l'Ele£teur  de 
Mayence  >  &  avec  le  confentement  de  tous-généralement  les 
Electeurs,  Princes  &  Etats,  portée  en  ce  Reccs-de- l'Em- 
pire ,  ainfi  qu'il  s'enfuit  : 


6        Article  I.  Capital,  de  Charles  VI. 


Article  Premier. 

LeRoidoîtprûté.  (I)  Premièrement,  que  Nous,  pendant  le  tems  dé 

ger  l'Eglilo  Chrc-  ^  r 

sienne  &  le  Siège  cette  notre  Dignité ,  Charge  &  Régence  Royale,  devons  fie 

fie  Rome. 

voulons  tenir  en  bonne  &  fidèle  garde  &  protection ,  la  Chré- 
tienté ,  le  Siège  de  Rome ,  Sa  Sainteté  le  Pape ,  6t  l'Eglife 
Chrétienne  comme  Ton  Avocat. 
E««sai«niricin    <m) a  Comme  nous  donc  auffi,  en  toutes  manie- 

res  voulons  laiflfer  la  Nation  Allemande  ,  le  Saint  -  Empire- 
Romain  ,  &  les  Eleveurs  comme  fes  principaux  Mem- 
bres ,  Ce  les  Colonnes  fondamentales  du  Saint -Empire  •Ro- 
main, (particulièrement  aufti  les  Malfous- Electorales  Sé- 
culières en  leur  droit  de  primogénitures ,  fans  y  permettre 
aucune  b  reftriaion)  aux  termes  c  de  la  Bulle  d'Or,  par- 
ticulièrement du  Titre  treizième ,  de  même  aufli  les  d  Prin- 
ces ,  Prélats ,  Comtes ,  Seigneurs  &  Etats ,  (  y  compris  * 
la  Noblefle  libre  immédiate  de  l'Empire  )  dans  leurs  préémi- 
nences t  Dignités  Eccléfiaftiques  &  Séculières ,  privilèges , 
autorité  &  puiflance,  &  d'ailleurs  ««-chacun  dans  f  fon 

état  &  condition  ,g  &  à  tous  &  chacun  les  Etats 
de  V Empire  leur  libre  voix  &  féance  dans  les 
Collèges  de  l Empire , 

*  L'art.  III.  de  la  Capitulation  Harmonique,  commence  ainfi:  Et  troifiémmtni 
devons  tT  voulant  Woui  en  toutes  manières ,  laijfer  demturcr  la  Motion  Allemande  ,  &C* 

fc  lif.  Cap.  Harm.  aucune  indue  rejïriclion. 
~*  au  lieu  de,  aux  termes,  lif.  Cap.  Harm.  fuivant  la  teneur, 

*  lif.  Cap.  Harm.  let outres  Princes,  Prélatr,  &c 

*  au  lieu  de ,  y  comtris  ,  lif.  Cap.  Harm.  enfemble. 
f  au  lieu  de,  dans,  lif.  Cap.  Harm.  fuivant. 

*  lif.  Cap.  Harm.  fans  dommage  &  emyitktmv»  it  Nous  &  d'un  chic*»,  (y  faut 
l'avis  &  le  consentement  préalable,  Sec, 

Et 
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Article  I.  Capitulation  perpétuelle.  6 

♦  Article  Premier. 

j^jE  Roi  des  Romains  &  Empereur  élû,  doit  &  veut  te-  £re$fcH!£ 
nir  en  bonne  &  fidèle  garde  fie  protection  la  Chrétienté ,  le  ^R^le5iég0 
Siège  de  Rome  ,  Sa  Sainteté  le  Papa  fie  l'Eglife  Chrétienne 
comme  fon  Avocat. 

Veut  en  toutes  manières  laiffer  la  Nation  Allemande ,  le  eJJ"^^ 
Saint-Empire-Romain  &  les  Eleveurs  comme  Tes  principaux  dr0Kî' 
Membres ,  aux  termes  de  la  Bulle  d'Or ,  particulièrement 
idu  Titre  troisième ,  comme  aufli  les  Princes ,  Prélats ,  Com- 
tes,  Seigneurs  fie  Etats,  enfemble  la  Nobleffe  libre  im- 
médiate de  l'Empire  ,  dans  leurs  prééminences  ,  Dignités 
Eccléfiaftiques  fie  Séculières ,  Privilèges  ,  autorité  fie  puif- 
fance  >  fie  d'ailleurs  un  chacun  en  fon  état  fie  condition  ,  fie 
à  tous  fie  chacun  les  Etats  de  l'Empire  leur  libre  voix  & 
feance  aux  Diètes  de  l'Empire , 


4 
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7       Article  I.  Capitul.  de  Charles  VI. 
vS deTvSrî  Et  fans  le  confcntement  préalable  des  Elefteurs  ,  Princes  fie 
conAntement  des  Etats,  n'cn  P°*nt  fufpendre  &  exclurre  aucun  Etat  qyi  eft  dans 
autres  Ewu.      i'Ufage  d'avoir  féance  &  voix  dans  les  Collèges  de  l'Empire. 

Ne  point  intro-  (XLIIï.) h  Aujji  ne  point  recevoir  ou  admettre 
îcgSdïïfc'mpfre  aucuns  Princes  ,  Comtes  &  Seigneurs  dans  les 
à-  moïn«  qu  ii  nè  Collèges  de  Princes  ou  de  Comtes ,  à  moins  qu'ils  ne 

fe  foit  auparavant  ,°  » 

dùement  qualifié  le  loient  auparavant  pour  ce  fuftifamment  qualifies  avec 

pow  cela.  ^        Principauté  immédiate,  refpe&ivè,  Comté  ou 

Seigneurie ,  &  qu'ils  ne  fe  ibienr  engagés  &  obligés  dans 
un  certain  Cercle  kpar  une  taxe-d  Empire  proportion- 
née à  leur  état,  fie  par-deflus  tout  cela  qu'avec  le  Collège 
Eleftoral,  le  Collège  fie  Banc  dans  lequel  ils  devront  être 

admis ,  n'ait  auffl  i  donné  un  consentement  formel 
à  cette  admijfion. 
^ttre  que  Uptr:     Et  voulons  ne  point  permettre  qiiil  foit  en- 
KSianTLuX  trepris  ou  empiété  fur  les  Etats  dans  leurs  Ter- 
Jâeorit6*crrit0"  ritoires  en  affaires  de  Religion,  de  Politique  <t? 

de  Juftice  ,fbus  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  à- 
V encontre  du  Traité  de  Paix  ou  des  PaEtes  éta- 
blis, légitimes  &  obligatoires. 
FtSlîJSpriS    (HI.&VI.)  mNous  devons  &  voulons  auffi , 

kgcS&  Patte    fur  dûe  réquifltion)  confirmer  fans  *  refus  ni  délai  ,  *  *  en 

Mif.  Cap.  Harm.  pag.  1 1 4,  mais  n'introduire  àfëance  &  voix  dam  le  Collège  des  Prin- 
ces, foit  fur  leurs  bancsyou  bien  fur  ceux  des  Comtes, par force  &  contre  Uurvolonses.aucunt 
des  Princes  ,  Comtes  &  Seigneurs  nouvtllcmeut  promus ,  a  moins  qu'ils  ne  fe  fottnt ,  &c. 

«  lif.  Cap.  Harm.  avec  des  biens  d'Empire  convenables  à  des  Yrtnct*  t&«des  Lomtet 
tir  qu'ils  ne  fe  foient ,  Sic. 

*  lif.  Cap.  Harm.  a  une  colleRe  digne  de  leur  Etat ,  Sec. 

1  lif.  Cap.  Harm.  «'41V  auffi  auparavant  été  fujjifamment  tntendut 
m  lif.  Cap.  Harm.  En  outre  fur  due  requifition ,  &c. 

*  lif.  Cap.  harm.  fans  aucun ,  Sec. 

»  »  lif.  »d.  tn  bonne  forme  &  permanente. 

une 


Ne  point  per 
mettre  que  les  fc 
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Article  I.  Capitulation  perpétuelle*.  7 
Èt  fans  le  confentcmcnt  préalable  des  Eleaeurs ,  Princes  ôc  E^uu  ySX 
Etats,  n'en  point  fufpendre &  exclure  aucun  Etatdel'Em-  Stcmen!d« 
pire,  qui  eft  dans  FUfage  d'avoir  féance  &  voix  dans  les  Col"  autreîEutî- 
léges  de  l'Empire. 

Doivent  aufli ,  aucuns  Princes,  Comtes  Ôc  Seigneurs  n'être  j^eSan^icîcoC 
reçus  ou  admis  dans  les  Collèges  de  Princes  ou  de  Comtes ,  !f,f  noIm^S* 
à-moins  qu'ils  ne  fe  foient  donc  auparavant  pour  ce  fuffi-  &££™^\™t 
famment  qualifiés  avec  une  Principauté  immédiate,  refpec-  ^ceen^<luaUfié 
tivè  ,  Comté  ou  Seigneurie,  &  qu'ils  ne  fe  foient  engagés  6c 
obligés  dans  un  certain  Cercle  par  une  Taxe-d'Empire  pro- 
portionnée à  leur  état ,  ÔC  par-demis  tout  cela  qu'avec  le 
Collège  Electoral ,  le  Collège  ôc  Banc  dans  lequel  ils  de- 
vront être  admis,  n'ait  aufli  donné  un  confentement  formel 
à  cette  admyTion. 


Et  veut  le  Roi  ne  point  permettre  qu'il  foit  entrepris  ou    Ne  point  per- 

*  mettre  que  !ei  K- 

émpiéte  fur  les  Etats  dans  leurs  Territoires ,  en  affaires  de  tm  foient  trou- 

blés  dans  leur  lù- 

Religion,  de  Politique  &  de  Jumce ,  fous  quelque  prétexte  perioriceTerruo* 
que  ce  foit,  à-l'encontre  du  Traité  de  Paix,  ou  des  Pactes 
établis  ,  légitimes  ôc  obligatoires. 

Doit  Ôc  veut  auifi  fur  dûe  réquifition  confirmer  fans  refus  Confirmer  m* 
ni  délai,  en  forme  permanente,  aux  ElcSeuri,  Princes  Ôc  Ugu*?^1* 


IL  Partie.  fi  Etat$ 
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8       Article  I.  Capital,  de  Charles  VL 

une  forme  permanente ,  aux  EleUeurs  y  Princes  & 
Etats,  (njy  compris  laNoblefle  libre  immédiate  de 

l'Empire  )  leurs  droits  Régaliens ,  fupériorités ,  libertés ,  Pri- 
vilèges ,  t  les  unions  faites  ci-devant  entre-eux  conformé- 
ment aux  Conftitutions  de  l'Empire  ,  mais  principalement  les 
confraternités  établies  entre  les  Electeurs ,  Princes  6c  Etats  t> 

/^engagements  °  de  V Empire  fecundùm  Inftru- 

mentumpacis,  Droits,  ufages  &  bonnes  Coutumes 
qu'ils  ont  eu  jufqu  a  préfent ,  ou  qui  ont  été  exercés  par  terre 
&  par  eau ,  ples  y  maintenir  ôc  protéger  aufli  comme  Roi  des 
Romains ,  &  n'accorder  à  perfonne  aucun  Privilège  au  con- 
traire :  6c  fi  devant  ou  pendant  la  q  durée  des  guerres  quel- 
ques-uns avoient  été  accordés  qui  ne  foient  point  approuvés 
dans  le  Traité  de  Paix ,  iccux  cafler  ôc  annuller  entièrement , 
comme  aufli  les  avons  par  ces  préfentes  caiTés  &  annullés. 
L'Av^catie  du     (  I.  )  Mais  pour  ce  qui  concerne  en  cet  article  r  le  Sié- 

oicge  rapal  ne  *  * 

«Ut  point  «re  ai-  ge  de  Rome  6c  Sa  Sainteté  le  Pape,  Veident  les  Elec- 

k-gucc  contre  les  D  r 

iceuxdoïtl«rc&ac- t0UT5  Vil  fiùvent la  confejjion  d' Ausbourg ,  pour 

çordceparicRoi  eux  &  ceux  qui  font  profeflion  de  leur  Religion  ,  Princes 

Ja  meme  protec-  *  r  ° 

SSiX""  Ro-  ®  E*ats  (  y  comPris  h  Noblejft  libre  de  l'Em- 

"  lif.  id.  enfembltà  la  ci-defut  mentionnée  Nobleffede  f  Empire. 
t  -  t  Nota.  Ce  qui  eft  entre  ces  deux  croix ,  elf  de  l'article  VI.  de  la  i".  Cap.  harm. 
à  la  fin,  pag.  34. 

°  lif.  ire.  Cap.  harm.  Engagements  &  droits ,  aufftufages ,  &c. 
p  lif.  id.  aujjt  les  y  maintenir ,  protéger  &  défendre  comme  elù  Roi  des  Romains,  Sec. 
*  lif.  id.  la  guerre  précédente  de  trente  années  ,  quelques-uns  avoient  été  accordés  à~ 
t  encontre ,  qui  n'aient  point  été  agréés  ou  approuvés  dans  le  Traité ,  &c. 

1  lif.  id.  Néanmoins  pour  ce  qui  concerne  cet  article  ,  comme  aujp  le  ftu'vent  dix-huitié- 
me  de  la  préfente  obligation ,  $.  aufft  devons  &  voulons  Sous  près  ,'.e  notre  Saint  Perc ,  &c. 
fefons  les  Màits  nos  chers  Oncles,  les  deux  Elcilturs  de  Saxe  &  de  Brandebourg  ,  envers 
Nous  expreffement  déclarés ,  quant  à  la  mention  faite  en  ces  artit  les  du  Siège  de  Rome  & 
de  Sa  Sainteté  le  Pape ,  que  leurs  DileCUon ,  DU.  pour  eux  &  ceux  qui  font  profejfton  de 
leur  Religion  y  riy  confeusent  point,  &  ne  Nous  y  ons  point  obliges ,  &  que  ladite  Ad- 
yocatu,  &c. 

pire 
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Article  L  Capittd.  perpétuelle,  S 

Erats  &  à  la  Noblcfle  immédiate  de  l'Empire  ,  leurs 

droits  Régaliens  ,  fupériorités ,  immunités  *  Privilèges,  les 
Unions  faites  ci-devant  entre-eux  conformément  aux  Confti- 
tutions  de  l'Empire ,  mais  principalement  les  confraternités 
établies  entre  les  Electeurs,  Princes  6c  Etats,  les  engagements 

 fecundùm  Injlrumentum  pacis ,  Droits ,  ufages  6c  bonnes 

Coutumes  qu'ils  ont  eu  jufqu'ici ,  ou  qui  ont  été  exercés 
par  terre  6c  par  eau ,  les  y  maintenir  6c  protéger  aufli  com- 
me Roi  des  Romains ,  6c  n'accorder  à  perfonne  aucun  pri- 
vilège au  contraire.:  6c  fi  devant  ou  pendant  la  durée  des  guer- 
res quelques-uns  avoient  été  accordés  qui  ne  foient  point  ap- 
prouvés dans  le  Traité  de  Paix ,  iccux  totalement  cafler  6c 
annuller.  comme  aufli  il  les  a  par  ces  préfentes  caffés  6c  an- 
nuités. 

Mais  pour  ce  qui  concerne  en  cet  article  le  Siège  de  Rome  iMrocatie  j»< 
6c  Sa  Sainteté  le  Pape ,  veulent  les  Electeurs  qui  fuivent  la  5*lf  point  «L  5- 
confeflion  d'Aufbourg ,  pour  eux  6c  ceux  qui  font  profeflion  piES™  "tre&lcà 

de  leur  Religion,  Princes  ôc  Etats ,  n'y  point  tenir  pour  éSepar""^, 

obligé  Sa  Majefié  Impériale,  enforte  que  ladite  Afotcma  ne  Ï^JTS: 

tholiqucs  Ro^ 


- 


Bij  doit 
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p       Article  I.  Capital,  de  Charles  VI. 

pire  faisant  profefjîon  de  ladite  Religion  )  ne  nous 

y  point  tenir  pour  obligés  ,  en  forte  que  ladite  Advoca- 
ria  ne  doit  non  plus  être  alléguée  ni  mife  en  ufage  au  préju- 
dice de  la  Paix  de  Religion  ôc  Profane ,  aufli  •  du  Traité 
de  paix  de  Munfter  &  Ofnabruck  ,  mais  aux  fufditS  E- 

leUeurs  ,  &  généralement  a  tous  ceux  qui  font 
profejjionde  Leur  Religion  dans  t  Empire  y  pareille 

protection  doit  être  accordée ,  comme  Nous  aufli  le  promet- 
tons en  vertu  de  cet  Infiniment  aufdits  Electeurs ,  &  géné- 
ralement à  tous  ceux  qui  font  profejjion  de  leur 
Religion  9  6c  nous-y  obligeons  par  ces  préfentes. 

*  lif.  id.  aufli  de  la  faix  conclue  à  Munjler  &  Ofnabruck ,  mais  qu'à  iceux pareille  fre- 
eeflion  doit  être  confervée  &  acçordée ,  ainji  que  Noue  le  promettons  donc  auffi  en  vertu  de 
cet  lnjlrutnent  à  eux  Ici  deux  Ele  fleuri ,  & ,  &c 


Article  II. 

£?£  n JEPX  (XXXV.  )  a  N  O  u  s  devons  fie  voulons  autant  quil efi 
^^Tït\-\t  en  notre  pouvoir , défendre  &  agrandir  l'Empire, 

loMoa.  nc  ^ous  arr0ger  >  Nous  attribuer ,  ni  Nous  emparer  d'aucune 

fuccefïion  ou  hérédité  b  dUcclui,  ni  tâcher  de  rendre  ledit 
Empire  héréditaire ,  foit  c  pour  Nous-mêmes  ,  foit  en  faveur 

de  nos  héritiers  6c  defcendanrs ,  ou  de  quelque  autre. 
Loi?FecdSianiî     (  II.  )d  Voulons  obferver  conftamment,  fermement  6c  in- 

*  lif.  ire.  Cap.  harm.  Et  particulièrement  devons  &  voulons  Kent  ne  nout  arrog trotte» 
•>  UC  \d.ie  l'Empire  Romain ,  ni  l'attirer  à  Nous ,  ou  bien  chercher  à  le  faire  tom- 
ber, &c. 

'  lif.  id.  à  Kous-mêmes. 

*  L'art.  1 1.  de  la  ir«.  Cap.  harm.  commence ainiî  ;  Nous  devons  &  voulons  aufft  ob- 
fervet  &  maintenir  conftamment ,  &c. 

violablcmcnt 
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Article  I.  Capital,  perpétuelle.  ç 
doit  non  plus  être  alléguée  ni  mife  en  Ufage  au  préjudice 
des  Traités  de  Paix  de  Religion,  Profane,  aufli  de  Munfter 
ôc  Ofnabruck  :  mais  aux  fufdits  Electeurs ,  &  généralement 
à  tous  ceux  qui  font  profeiïïon  de  leur  Religion  dans  l'Em- 
pire ,  pareille  prote&ion  doit  être  accordée  ,  comme  il  le 
promet  aufli  en  vertu  de  cet  écrit  aux  fufdits  Electeurs ,  & 
généralement  à  tous  ceux  qui  font  profeffion  de  leur  Religion^ 
&  s'x  oblige  par  ces  préfentes. 


Article  IL 

^'Empereur  Romain  doitôc  veut,  autant  qu'il  eft  en  ^f^t 
fon  pouvoir  défendre  ôc  agrandir  l'Empire;  ne  point  s W  ^nfdcTE* 
ger ,  s'attribuer ,  ni  s'emparer  d'aucune  fucceflion  ou  héré-  k&io,u 
dité  d'icelui,  ni  tâcher  de  rendre  ledit  Empire  héréditaire, 
foit  pour  lui-même,  foit  en  faveur  de  fes  héritiers  6c  dépen- 
dants, ou  de  quelque- autre. 
Veut  obferver  conftamment  ,  fermement  ,  6c  inviola-  Loif  f^JuJ 
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xo       A  RT  i  c  l  e  IL  Capital,  de  Charles  VI. 
«|k- •  -  Scculierci  vlolablement  la  Bulle  d'Or  avec  l'extcnfion  c  arrivée  au 

' fuJet  ^  l'Electoral  de  Brunfvvich-Liinebourg > 

la  paix  dans  les  affaires  de  Religion  &  profanes  ,  la  paix  pu- 
blique enfemble  le  maintien  dicelle ,  ainfi  qu'elle  a  été  drefTée, 
rédigée- en-Recès  ôc  améliorée  dans  la  Diète  de  l'Empire  te- 
nue à  Augfbourg  en  l'année  &  enfuite  répétée  6c  con- 
firmée dans  les  Recès  de-l'Empire  qui  s'en  font  enfuivis ,  mais 
particulièrement  le  fufdit  Traité-de-paix  de  Munfter  &  Ofna- 
bruck ,  (  qui  néanmoins ,  quant  à  ce  qui  y  eft  contenu  à  l'a- 
vantage de  la  Couronne  de  France ,  tombe  de  lui-même ,  6c  - 

n'eftplus  déformais  obligatoire  r>  parce  que  notoirement 
la  guerre  qui  dure  maintenant  a  été'  déclarée  de  la 
part  de  V Empire  à  ladite  Couronne  pour  des  mo- 
tifs très-puijànts)  principalement  ce  qui  eft  con- 
tenu y  tant  en  l'article  IV.  §.  5.  au  fujet  de  la  rê- 
ver fwn  de  V  ancienne  dignité  Électorale  Palatine 3 
de  la  charge  dH  Archi-Sénéchal ,  enfemble  du  haut 
Palatinaty  de  la  ligne  ll^ilhelmine  à  la  ligne  Ro- 
dolphine  ,  (laquelle  doit  avoir  fon  effet  fuivant 
ï arrêté  remis  par  le  Collège  Elelloral  à  notre 
dernier  Seigneur  prédécejfeur  à  V Empire  deglo- 
rieufe  mémoire  le  2.  Mai  1707.  &  répété  le  10. 
Juin  ijo%.&  fuivant  la  ratification  de  feu  fa- 

e  lif.  ire.  Cap.  hnrm.  Vtxttntion  fur  le  huitième  Eletlorat  contenue  dans  le  Traité  de 
pvxgéncrale  de  l'Empire  conclu  à  Muitjhr  &  OCnabruck, fuivant  la  teneur  du  fufdit  Traité 
de-paix ,  qui  néanmoins ,  quant  à  ce  qui  y  ejt  contenu  a  l'avantage  de  la  Couronne  de 
l-rance ,  tombe  de  lui-même ,  &  n'cjl  plus  déformait  obligatoire  a-caufe  de  Pinfraflion  de  { 
paix  commife  à-ftncomre  du  Saint-En pire-Romain  par  la  fufdite  Couronne,  la  paix  dans 
les ,  &c. 

'  V.  depuis  tes  mots ,  qui  néanmoins  ;  la  note  ci-deffus  fous  la  lettre  C,  attendu  qu« 
ecttç  ckufe  eii  traiifpofcc  dans  la  i,e.  Capitulation  harmonique, 

dite 
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blement  la  Bulle  d'Or......  la  paix  dans  les  affaires  de  H 

Religion  &  profanes ,  la  paix  publique  enfemble  le  maintien 
d'icelle ,  ainfi  qu'elle  a  été  dreffée,  rédigée -en- Recès  ôc  amé- 
liorée dans  la  Diète  de  l'Empire  tenueà  Aug  (bourg  en  l'année 
ijyj.  &  enfuite  répétée  Ôc  confirmée  dans  les  Rccès-de 
l'Empire  qui  s'en  font  enfuivis ,  mais  particulièrement  le  fuf- 

dit  Traité  de-paix  de  Munfter  &  Ofnabruck  prin* 

cipalement  ce  qui  eft  contenu  tant  en  l'article  

v.  §.  2.  qu'en  l'article  vi  1 1.  de  juribus  ftatmm ,  comme  aufli 
en  l'article  v  1 1.  unanimi  quoque  ,  (  fuivant  la  teneur  duquel  tout 
ce  qui  a  été  convenu  6c  réglé  à  l'amiable  dans  la  préfente 
Capitulation  à  l'avantage  des  Catholiques  6c  de  ceux  de  la 
confeflîon  d'Augfbourg  ,  Etats  6c  Sujets ,  doit  valoir  6c  pro- 
fiter à  ceux  qui  font  appellés  parmi  eux  Réformés  :  )  ôc  le  Re- 
cès-d'exécution  de  Nurenberg ,  comme  aufli  particulièrement 
tout  ce  qui  a  été  rédigé-en-Reccs  ôc  conclu  dans  les  Diètes 
précédentes  de  l'Empire ,  6c  ce  qui  pourroit  en  outre  être 
agréé  6c  conclu  dansdes  Dietes-de-l'Empire  à-avenir,comme 
fi  cela  étoit  inféré  mot  pour  mot  dans  cette  Capitulation  ,  Ôc 
fous  aucune  forte  de  prétexte,  quel  qu'il  puiffe  être ,  ne  s'en 
point  écarter  fans  le  confentement  préalable  des  Electeurs , 
Princes  Ôc  Etats ,  donné  dans  une  Diète  de  l'Empire  ou  de 
Dépuration  ordinaire  de  l'Empire,  mais  le  maintenir  convo 


nablement 
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dite  Majefté  qui  s'en  eji  enfuivie  le  25.  dudit  mois 
de  Juin)  qu'en  l'article  v.§.2.&en  l'article  VIII. 
de  juribus  flatuum  >  comme  aujjî  en  l'article  vu. 
unanimi  quoque ,  &c.  (fuivant  la  teneur  duquel 
tout  ce  aui  a  été  convenu  &  réglé  à  l'amiable  dans 
la  préfente  Capitidation  à  l'avantage  des  Etats 
Catholiques  &  de  ceux  de  la  confejjion  d'Augf 
bourg  y  y  cotrwris  la  Noblejje  libre  de  l'Empire 
faifant  profejfton  de  cette  Religion ,  &  des  Sujets, 
doit  valoir  &  profiter  à  ceux  qui  font  appellés 

parmi  eux  Réformés  :  Et  le  Recès-d'exécution  de  Nu- 
renberg ,  comme  aufli  fpécialement  tout  ce  qui  a  été  conclu 
&  rédigé-en-Recès  dans  les  Diètes  précédentes  de  l'Empi- 
re g,  &  ce  qui  h  pourroit  en  outre  être  agréé  &  conclu  dans 
des  Diètes- de-PEmpire,  comme  fi  cela  étoit  inféré  mot  pouf 
mot  dans  cette  Capitulation  :  &  fous  aucun  prétexte  % 

quel  qu'il  puiffe  être ,  ne  Nous  en  point  écarter 
fans  le  confentement  préalable  des  Eleïïeurs  9 
Princes  &  Etats ,  donné  dans  une  Diète  de  t Em- 
pire ou  de  Députation  ordinaire  de  t  Empire , 
mais  le  maintenir  convenablement ,  &  ne  molcftec 
perfonne  à-l'encontre ,  ni  laiffer  molefler par  a" autres  : 
aufli  ne  point  permettre  que  dans  les  affaires  de  Re- 
ligion perfonne  foit  violenté  y  grevé  ou  troublé  > 
à-i encontre  de  t'Inflrument- de-paix ,  du  Recès- 

«  au  lieu  de ,  dans  les  Diètes  précédentes  de  l'Empire ,  li£  iT«.  CapltuL  harm.  en  la 
précédente  Dit  te  de  l'Empire  i  Ratistonne. 

"  lif.  id.  en  la  Ditte  <i*ù  dure  encore  &  dans  Ut  Dietes-de-FEmpirr  à -venir ,  pourr»i$ 
en  outre ,  &c. 

d'exécution 
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nablcment  &  ne  molefter  perfonne  à-rencontre  ,  ni  par  d'au- 
tres laifler  molefter  :  aufli  ne  point  permettre.  • 

qu'il  foit  contrevenu  direftemcnt  ou  indirectement  à  POrdon. 
nance  d'exécution  inférée  dans  le  Recès  de  l'Empire  do 
l'année  i;;;. 


Il  Partie; 


Il      Article  II.  CapituL  de  Charles  VU 

Jl  exécution  de  Nurenbergiï  des  Païïes faits  avec 

d'autres ,  comme  auffiy  qu'en  aucuns  lieux  defqucls  l'InÊ 
trument- de-paix  difpofe ,  in  Ecc/eftajlicis &  politicis ,  fous  quel- 
que prétexte  que  ce  foit  ,  ou  par  ifréguliere  interprétation 
d'icelui,  il  y  foit  contrevenu  directement  ou  indire£tement,non- 
plus  qu'à  l'Ordonnance  d'Exécution  inférée  dans  le  Recès  de 
l'Empire  de  Tannée  ijj j. 
a«?cS  oSSmIS     Montons  pareillement  »  aufli  renouveller  les  autres  Ordon- 
îbnt&polXtqUci>nn!  «ances  &  Loix  de  l'Empire,  entant  quelles  font  établies  k 
SSjwi/fîï  Augfbourg  en  l'année  if  j;.  dans  le  fufdit  Recès  de  l'Em- 
ïdks&nlie'cT-  Pirc >  &  qu  elles  ne  font  point  contraires  au  plufieurs  fois 
fentement  des  E-  mentjQnn£  Traité  de  paix  9  &  icelles  améliorer  avec  le  con- 


tats  ,  ni 

ïcrp'réStÏÏ  'des  lentement  des  Eleveurs ,  Princes  &  Etats,  chaque  fois  fui- 
ajxuejuie».        vant  qUe  ^  fltuation  (je  l'Empire  le  réquerra,  mais  fie  les 

changer  en  aucune  manière  fans  le  confentement 
préalable  des  Eleïïeurs,  Princes  &  Etats  pareil- 
lement donné  dans  des  Diètes  de  l'Empire ,  en- 
core moins  faire  dans  l'Empire  de  nouvelles  Or- 
donnances &  Loix  y  ni  entreprendre  feuls  V inter- 
prétation des  Conflitutions- de- V  Empire  &  du 
Traité-de-paix ,  mais  y  procéder  dans  des  Dictés 
de  [Empire  avec  le  Confeil  &  l'accord  de  tous 
les  Etats ,  &  auparavant  fur  ce  ne  rien  régler  ni 
laiffer  émaner, 

Nefod&ir aucun»     Principalement  aufli  punir  ainfî  qu'il  convient ,  ceux  qui 

Ecrits  contre  Ja  .  ,  ^  .  1 

t-wx  de  Religion  entreprendroient  ou  pourroient  entreprendre  d  écrire  ou  de 


«  lif.  ife.  Cap.  hann.  fartillemcns  devons  &  voulons  Sous  aufi  confrmtr  &  i 

sépandre 
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Veut  pareillement  aufli  renouveller  les  autres  Ordonnan-  Renouveller  le* 

autres  Ordonnan- 
tes ôc  Loix  de  l'Empire  entant  quelles  font  établies  à  Aug-  ces  fie  Loix  qui  ne 

font  point  con- 

fbourg  en  l'année  iyjj.  dans  le  fufdit  Recès  de  l'Empire,  ôc  trairesàiapaixde 

Weflphalie:  n'en 

qu'elles  ne  fonr  point  contraires  au  plufieurs  fois  mentionné  point  fairedenou- 

vcllesfansle  con- 

Traité-de-paix ,  &  icelles  améliorer  avec  le  confentement  des  fentement  des  E- 

-  tait  ,  ni  entre- 

Elc&eurs ,  Princes  fie  Etats,  chaque  fois  fuivant  que  la  firua-  prendre  feui  l'in- 


tion  de  l'Empire  le  réquerra ,  mais  ne  les  changer  en  aucune 
manière  fans  Je  confentement  préalable  des  EleÛeurs,  Prin- 
ces fie  Etats  pareillement  donné  dans  des  Diètes  de  l'Empire, 
encore  moins  faire  de  nouvelles  Ordonnances  fie  Loix  dans 
l'Empire,  ni  entreprendre  feuls  l'interprétation  des  Conft ini- 
tions de  l'Empire  fie  du  Traité-de-paix ,  mais  y  procéder  dans 
des  Diètes  de  l'Empire  avec  le  Confeil  fie  l'accord  de  tous  les 
Etats,  fie  auparavant  fur  ce  ne  rien  régler  ni  laûTer  émaner. 


terprétation  def 


Veut  aufli  punir  ainfi  qu'il  convient,  ceux  qui  entrepren-  Ne fouffHr aucun 
droient  ou  pourroient  entreprendre  d'écrire  ou  de  répandre  pSVReÏÏgiôïî 


C  ij  dans 
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*  %     Article  II.  Capital,  de  Charles  VI. 
plia!?"*  Re[ncêr  r^Pandre  dans  le  public  quelques  imprimés  contre  le  fufdit 
iio"r r&  coliuadic-  Traité-de-paix ,  &  la  paix  de  Religion  y  confirmée  comme  un 
clTrj7aepaTd"  Iien  toujours  durable  entre  le  Chefôc  les  Membres ,  &  cetlX- 
SMpluiie,  k  entrc  eux_mêmes ,  (  attendu  qu'on  ne  tend  par- là  qu'à  fe- 

mer  dans  l'Empire  la  fédition ,  la  divifion ,  la  méfiance  &  la 
difcorde  )  caiTer  les  écrits  &  imprimés ,  &  procéder ,  comme 
il  eft  dit  ci-delTus  ,  avec  févérité ,  tant  contre  les  auteurs  que 
contre  tes  complices  :  auflî  rejetter  &  annuller ,  fuivant  la  te- 
neur du  fufdit  Traité-de-paix ,  toutes  proteftations  Ôc  contra- 
dictions intervenues  à  l'encontre  du  Traité  de  paix,  quelque 
nom  qu'elles  ayent  ôc  de  quelque  part  qu'elles  viennent , 

comme  donc  aujfi  elles  font  depuis  long-tems  re- 

£e?r^\làtl  jet*t'es&  annillléeSyto  ne  point  permettre  que  notre 
'confi^adw^dS  Confeil  -  Aulique  -  Impérial ,  ni  le  CommhTaire  des  livres  à 
livre*.  Francfort  fur  le  Mein ,  celui-là  dans  le  décret  des  procès  fur 

le  réquifitoire  du  Fifcal  ou  d'un  autre  ,  &  celui-ci  dans  la  cenfu- 
re  &  cQnfifcation  des  livres ,  favorife  une  partie  plus  que  l'autre 

*  au  Heu  de ,  &  ctux-ci ,  lif.  ire.  Cap.  harm.  &  les  Membres, 

Hota.  Après  l'article  u.  de  la  i".  Capitulation  harmonique»  Yoyerpag.  14.  ufl 

article  n  1.  de  la  Capitulation  de  Charles  V.  qui  a  été  obtoii  dans  le*  autres  Capi, 

lions. 


Article  III. 
Avoir  une  confi.  (  XLV.  )  N  OUS  devons  &  voulons  *  tenir  toujours 

dération  parti  eu-  . 

lier.-  pour  les  E-  en  une  particulière  &  très  haute  conftdération ,  les  Electeur! 
leclcurs.  r 

*  lif  1".  C.  har.  attendu  qu'il  efl  aufft  princi- alement  de  notre  devoir  de  tenir  en  ttnf 
particulière  &  très-haute  conjidération ,  préjërablemem  à  tout  autres  ,  les  Electeurs  du 
iaint'Ltnfire ,  comme  nos  Mcmbrts  les  plus  intimes  &  Its  colonnes  capitales  de  l'Empire, 
fi  voulons  KçuSf  8k.  V.  ci-deyant ,  pag.  1  j  7. 

du 
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^    .  ,  ,  AlapaixdeWeft- 

dans  le  public  quelques  imprimés  contre  le  fufdit  Traite-de-  phaiie.  Rcjctter 
paix ,  &  la  paix  de  Kehgion  y  confirmée  comme  un  Jien  tou-  uons&contra<Uc- 

■      •«  i    ^.    r      i      h      i  „  •  tions  intervenue» 

jours  durable  entre  le  ChefÔc  les  Membres  ,  &  ceux-ci  entre  contre  b  paix  ô« 
eux-mêmes  ,  (  attendu  qu'on  ne  tend  par-là  qu'à  femer  dans  ^^k^'** 
l'Empire  la-fédition,  la  divifion,  la  méfiance  &  la  difeor- 
de  ,  calTer  les  écrits  &  imprimés ,  &  procéder,  comme  il  eft 
dit  ci-deflus ,  avec  févérité ,  tant  contre  les  auteurs  que  contre 
Us  complices  ;  aufli  rejetter  ôc  annuller ,  fuivant  la  teneur  du 
fufdit  Traire  de  paix ,  toutes  les  proteftations  &  contradictions 
intervenues  à  l'encontre  du  Traité  de  paix  ,  quelque  nom 
qu'elles  ayent ,  6c  de  quelque  part  qu'elles  viennent  


Article  III. 

L'E  MP  er  eur  Romain  élu  &  régnant,  doit  &  veut  tenir  Avoiruneconfî- 

,.         .       .     .  ,,,,  ,      dcraiion  particu- 

toujours  en  une  particulière  &  très- haute  confidération  les  licrepour  le*  E- 

lecicur». 


C  itj  Elc£lcurs 
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du  Saint  Empire  Romain  comme  les  Membres  les  plus  in- 
times d'icellli  ,  &  les  colonnes  capitales  dît  Saint  Empire. 


lll^ÛJl     Lear  donner ,  ainfique  cela  eft  déjà  arrivé  dans 
Ame  &  sexeniffi-  £  Préambule  de  cette  notre  Capitulation ,  de  mê- 
me auffi  à  l'avenir  9  le  Prédicat ,  refpeclivè,  de 
Révérendiffime  &  Sérenisfime,  &  ainji  continuer. 

Le?  confuitcr     (XXXVIII.)  de  plus  b  dans  les  affaires  importantes  qui 

ïuyonZut""  concernent  TEmpire ,  fuivantla  difpojition  de  la  Bul- 
le d'Or  y  toutefois  fans  déroger  au  Traité  de  paix, 

Nous  fervir  de  leur  confeil  ,  avis c  &  arrêté  ausji  d  ne 
rien  entreprendre  fans  eux  y  en  pareil  cas. 

Les  maintenir  en    (V.)  Les  maintenir  en  leur  dignité  EleUorale 
gnites.      ûl~  légitimement  obtenue ,  &  particuliers  droits  , 
dignités,  prééminences  &  prérogatives.* 

fo?:tn7eirE,r:  Soutenir  &  maintenir  l'Eleïïorat  de  Brunf- 
Wich-LuJiebourg.  vvicn_Lunebourg  introduit  avec  le  confentement 

de  tous  les  Elebteurs ,  Princes  &  Etats ,  &  la 
Charge  d' Archi-Tréforier  y  attachée ,  fuivant  la 
forme  &  teneur  des  Décrets  de  l'Empire  faits  à 
ce fujet  le  30.  Juin  1708.  &  le  13.  Janvier  1710.  , 

du  R™  &1  ïm£     (  VI.  )  Comme  pas  moins  f  approuver  &  confirmer  aufli 
SeSi0n*  dw  de  notre  Part  l'union  gén^taIe  des  Eleveurs  &  particulière  de 
ceux  du  Rhin,  lefquelles  ont,  fans  cela,  été  louablemenc 


•>  liH  ire.  Cap.  harm.  Nous  devons  &  voulons  auffi  dans ,  &c 
e  lif.  1".  Cap.  harm.  nous  fervir  du  Confeil  &  avudes  ,  &c.  V.  pag.  loi  . 
4  au  lieu  de ,  aujji ,  lif  id.  &.  .  «  . 
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Eleâeurs  du  Saint  Empire  Romain  comme  les  Membres  les 
plus  intimes  d'icelui  6c  les  colonnes  capitales  du  Saint  Empire. 
•  


Dans  les  affaires  importantes  qui  concernent  l'Empire  ,  fui-  dan^M,eîCô^j^J 
Vant  la  difpofition  de  la  Bulle  d'Or ,  toutefois  fans  déroger  au  importai. 
Traité-de  paix ,  fe  fervir  de  leur  confeil ,  avis  &  arrêtés  ,  aufli 
ne  rien  entreprendre  en  ce  fans  eux. 

Les  maintenir  en  leur  dignité  EIe£toraIe  légitimement  ob-  ^"^JJJf 
tenue,  &  particuliers  droits,  dignités,  prééminences  ôt  pré- 
rogatives. 


Comme  pas  moins  approuver  &  confirmer  aufli  de  fon  côté  Co 
l'union  générale  des  Ele&eurs  &  particulière  de  ceux  du  Rhin,  Snvenci?nrïç# 
kfquelles  ont ,  fans  cela  ,  été  louablement  établies  avec  Euacurs" 


l'agrément 


Digitized  by  Google 


ï  y      Article  III.  Capitul  de  Charles  VI. 
établies  avec  l'agrément  &  l'approbation  des  précédents  Em- 
pereurs ,  6c  ce  qu'en  outre  les  Seigneurs  Electeurs  pourroient 
encore  fur  ce  trouver  bon  &  accorder  entre  eux  tous  : 

toutefois  fans  préjudice  de  l  Infiniment  de  paix 
&  autres  Conftitutions  de  l'Empire  ;  ausft  des 
droits  y  dignités  &  privilèges  Ufités  des  Princes 
<3>  Etats  (  y  compris  la  Nobleffe  immédiate  de 
V  Empire.) 

ÏIT^Z.  (XXXVI.  ) g  Attendu  ausfi  quil  Nous  convient  % 
roSemen?fS,tni  &  iue  Nous  promettons  par  ces  préfentes  de  rece- 

DeSurs'dcMa-  voir  au  Pïutôt  la  Couronne  de  R°i  d€s  Romains ,  fi  devons 
iofiae. *  dC  C°"  &  voulons  Nous  faire  en  cette  OCCafion  tOUt,  ce  qui  fe 

doit  pour  raifon  de  ce  :  ausfi  mander  à  ce  couronne- 
ment tous  &  chacun  les  Electeurs  pour  y  remplir 
les fondions  de  leurs  Charges,  &  Nous  voulonsh 

pareillement  par  ces  pré  fentes  tenir  pour  confirmé  6c  ra- 
tifié ce  qui  a  été  accordé  à  l'amiable  6c  convenu  entre  les  * 
Electeurs  de  Mayence  6c  de  Cologne ,  au  fujet  des  contefta^ 
tions  furvenues  entre  eux  touchant  le  Couronnement  K 
Conftitmîontru-     (XXXV.)  Nous  devons  6c  voulons  *  atisfl  m  laifler  les 

chant   ltlccuon       v  '  I 

ÎS.? °dudt'?ant  Elcaeurs  >  leurs  Defcendants  6c  Héritiers  n  perfévérer  en 

aie  l'Empereur. 

«lif.  iT'*  Char.  Kous  voulons  aufli  recevoir  tu  plutôt  la  Couronne  Royale  Romaine  , 
&  en  toutes  cet  chofes faire  ce  quife  doit  peur  raifon  de  ce ,  Sec. 

Nota.  On  trouvcici  dans  Charles  V.  art.  xxix.  fit.  Ferdinand  I.  art  xxvii.  au  com- 
mencement ,  Nous  devons  &  voulons  aujft  indiquer  &  convoquer  notre  première  Cour  i 
Nurcnberg,  d'amant  que  cela  eflufué  d  ancienneté  dans  l Empire ,  &C.  V.  1".  Cap.  haray 

»  lif.  i".  Capitul.  hmn.  pareillement  aujji  tenir,  &c 
1  a).       Capitul.  harm.  deux. 

k  aj.  ire.  Capitul.  harm.  en  la  dernière  Diète  d'Election  l'an  ttfff. 

1  V.  la  ire.  Cap.  harm.  pag.  94.  &  pour  le  commencement  de  l'art,  xxxr. 

■  HC  i,e.  Cap.  harm.  Mats  laipr. 

n  lif.  1".  Cap.  harm.  toujours  en  leur  libre  Ele&imd'm  Roi  des  Romains*  (  Voy«s 
Ja fuite  ci-après,  pag.  16. 
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l'agrément  &  l'approbation  des  précédents  Empereurs ,  6c  ce 
qu'en  outre  les  Seigneurs  Electeurs  poutroient  encore  fur  ce 
trouver  bon ,  6c  accorder  entre  eux  tous  :  toutefois  fans  pré- 
judice de  l'Initrument  de  paix  6c  autres  Conftitutions  de  l'Em- 
pire, aufli  des  droits ,  dignités  6c  privilèges  Ufités  des  Princes 
6c  Etats,  


▼anccrlc  Cou- 
ronnement&con- 

1  accom- 
modement tait  à 


Attendu  auflî  qu'il  convient  à  l'Empereur  Romain  élû ,  6c  A 

»  1  ronnei 

qu  il  promet  par  ces  préfentes  de  recevoir  au  plutôt  la  Cou-  fi«ner 

modement  rait  a 

ronne  Royale  Romaine,  fi  doit  6c  veut-il  faire  en  cette  occa-  «e  fi>j«  entre  las 

_  '  „     f  .  ,  ~  ,     »        Eleâeur»  de  Ma- 

lion  tout  ce  qui  fe  doit  pour  raifon  de  ce  :  aufli  mander  a  ce  pn«  &  de  Co- 
couronnement  tous  6c  chacun  les  Electeurs  pour  y  remplir  les 
fonctions  de  leurs  Charges  ;  6c  il  veut  pareillement  par  ces 
préfentes ,  tenir  pour  confirmé  6c  ratifié  ce  qui  a  été  accordé 
à-l'amiable,  6c  convenu  entre  les  Electeurs  de  Mayence  6c de 
Cologne  au  fujet  des  cooteftations  furvenues  entre  eux  tour 
chant  le  Couronnement. 

Doit  6c  veut  aufli  l'Empereur  Romain  élu  6c  régnant  % 
JailTer  les  Electeurs  leurs  Defcendanw  6c  Héritiers  perfévéreç 


//.  Partie.  D  erj 
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leur  libre  droit  d'Eleftion,  fuivant  le  contenu  de  la  Bulle 

<rOr:<£r  d'autant -que  fuivant  la  difpofition  de 
V article  vin.  de  î Infiniment  de  paix ,  il  a  été 
traité  depuis  peu  a  Ratisbonne  par  les  Electeurs 
&  Princes  de  l'Eletliort  d'un  Roi  des  Romains 
du  vivant  d'un  Empereur  Romain  élu  &  régnant, 
&  qu'il  a  été  convenu  que  les  Eleiïeurs  ne  procé- 
deraient pas  facilement  à  l'Eleïïion  d'un  Roi  des 
Romains  du  vivant  de  l Empereur ,  fi  ce  nétoit 
que,  ou  l'Empereur  Romain  élu  &  régnant  vou- 
lûtfe  rendre  hors  de  V Empire  Romain ,  &  s'y  ar- 
rêter toujours  ou  trop  long-tems ,  ou-bien  qu'ice- 
lui  à-caufe  de  fon grand  âge  ou  d 'infirmités  con- 
tinuelles, ne  fût  plus  dans  la  poffibilité  de  va- 
quer au  gouvernement ,  ou  bien  que  £  ailleurs 
quelque  autre  néceffité  urgente ,  d'oudépendroitla 
profpérité  &  la  confervation  du  Saint-Empire- 
Romain  ,  exigeât  qu'on  élût  un  Roi  des  Romains  °, 
même  pendant  la  vie  de  l'Empereur  régnant  ,  &  donc  , 

que  dans  l'un  ou  l'autre  de  tels  cas  mentionnés , 
ainfi  que  dans  le  cas  de  néceffité  fufdit ,  î  Elellion 
d'un  Roi  des  Romains  devroit  être  entreprife 

par  les  EletJeurs  ,  avec  ou  fans  le  confentement  de 

l'Empereur  Romain  régnant,  lorfque  ledit  con- 


_ti ,  d'un  Roi  des  Romains,  rapportai  ci-deflui ,  pae.  if.  fous  la  lettre 
n.  continuez  ire.  Cap.  harm.  fuivant  le  contenu  de  la  Bulle  d'Or,&  les  laiffer  chaque 
fois ,  &  dans  tout  lei  cat ,  lorsqu'ils  jugeront  qu'il  en  eft  befoin ,  &  qu'Ut  le  trouveront 
utile  &  néetfaire  four  le  maintien  dtt  Loix  fondamentales  &  de  cette  Capitulation ,  ou 
d'ailleurs  pour  le  Saint  Empire,  entreprendre ladite  EleClion  ,  même  fendant  la  vie  d'un 
ttvptrtur  Romain  avec  ou  fans  fon  confentement» 

fentement 
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en  leur  libre  droit  d'Elcftion  »  fuivant  le  contenu  de  la  Bulle 

d'Or  :  &  permettre  aufïï  qu  on  entreprenne  de  fon 
vivant  l'Election  d'un  Roi  des  Romains ,  ainfi 
qu'il  a  été  particulièrement  convenu  &  ftatué 
dans  le  Recès  de  l'Empire  &  d'autant  que  fuivant 
la  difpofition  de  Particle  y  m.  de  l'Inftrument  de  paix ,  les 

Eleveurs ,  Princes,  &  Etats,  &C.  - 


•  Voyez  à  la  fia ,  les  aftes  annextii  la  Capitulation  perpétuelle.  Coftftitutkit  u 
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fentement 9fur  réquifition  faite,  viendroità  leur 
être  refufé  fans  raifon  importante ,  &  que  fuivant 
la  Bulle  d'Or  &  les  Charges  &  devoirs  qui  les 
attachent  au  Saint  Empire  Romain ,  il  feroit  tou- 
jours en  ce  procédé  par  eux  librement  &  fans  em- 
pêchement :fi voulons  &  devons  Nous  avoir  pour 
agréable  cette  réfolution  des  EleUeurs  &  Princes 
rédigée  entre  eux,  y  adhérer  &  Nous  y  confor- 
mer y  comme  Nous  le  faifons  par  ces  préfentes. 

ch«ïnAÈ  (VI.)  Nous  permettons  aufli ,  que  quelquefois  les  Elec- 
biocf  des  Elec-  teurs   cn  vcrtu  de  la  Bulle  d'Or     &  fuivant  les  occurren- 

icurs.  '  . 

ces  &  la  firuation  du  Saint  Empire  Romain ,  pour  leur  ne> 
ceffité ,  aufli  s'ils  ont  quelque  affaire  difficile ,  puiflent  s'aflem- 
blcr  pour  l'examiner  Ôc  en  délibérer 3  ce  que  Nous  aufli  de* 
vons  6c  voulons  ne  point  empêcher  ni  troubler ,  &  ne  pren- 
dre ni  concevoir  à-caufe  de  cela  contre  eux ,  en  général  ou  en 
particulier  aucune  indignation  ou  mauvaife  volonté  ,  mais  en 
ceci  &  zxixits^chofes  Nous  conformer  avec  clémence  &  (ans 
refus  à  la  Bulle  d'Or.  * 
m^'EmpTiS  (XXXV.)  Foulons  aufli  laiffer  les  Vicaires  de  ÎEm- 
tous  leur»  dxo«».  plfç  y  ainfi  qu'il  leur  appartient  d'ancienneté  ' ,  &  en  vertu  de 
la  Bulle  d'Or,  d'anciens  droits ,  &  autres  Loix  ou  Privilèges  , 
fi  le  cas  y  échoit  OU  *  que  la  néceflité  &  les  circonftances 
le  requièrent,  continuer  de  tenir  tranquillement,  aiiffl1  hors 
de  toute  conrrainte  leur  Confeil  particulier  fur  les  affaires 

-  p  aj.  ite.  Cap.  harm.  &  àeVobÇervance. 
'  ce  qui  efl  a  la  pag.  1 4.  (bus  la  lettre  f.^î  bien  que  Nom ,  &c.  jufqu'i  ces  mots  du 
$exte  ,  &  accorder  entre  eux  tout ,  pag.  1 5.  eft  a  la  luite  de  ceci  dans  la  1" .  Cap.  harra. 
1  aj.  1  ".  Cap.  harm.  &  que  cela  efl  conforme  a  tlnjhumem-de-faix ,  en  vertu ,  &c. 
*  au  lieu  de,  ou,  lif.  1".  Caç.  harm.  &. 
;  au  lieu  de  >  aujpf  lif.  1".  Cap.  harm.  &, 

concernant 
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L'Empe* eur  Romain  régnant,  permet  aufli  que  quelquefois  J^*1*™1  J^^Z 
les  Elcfteurs  en  vertu  de  la  Bulle  d'Or,  &  fuivant  les  occur-  ^  dcs  Elec- 
tences  &  la  fituation  du  Saint  Empire  Romain ,  pour  leur  né» 
ceflité  ,  aufli  s'ils  ont  quelque  affaire  difficile  ;  puifTent  s'aflem- 
bler  pour  l'examiner  6c  en  délibérer ,  ce  qu'aufli  il  doit  6c  veut 
ne  point  empêcher  ni  troubler ,  6c  ne  prendre  ni  concevoir  à- 
caufe  de  cela  contre  eux  en  général  ou  en  particulier  aucune 
indignarion  ou  mauvaife  volonté,  mais  en  ceci  6c  autres  cho- 
fes ,  fe  conformer  avec  clémence  6c  fans  refus  à  la  Bulle 
d'Or. 

Veut  aufli  laifler  les  Vicaires  de  l'Empire  comme  il  leur  J^^i  V^J 
appartient  d'apeienneté  6c  en  vertu  de  la  Bulle  d'Or,  d'anciens  »«^un  Jroiw 
droits  6c  autres  Loix  ou  Privilèges,  fi  le  cas  y  échoit ,  ou  que 
la  néceflité  6c  les  circonftances  le  requièrent ,  continuer  de 
tenir  tranquillement  &  hors  de  toute  contrainte  leur  Con- 
feil  particulier  fur  les  affaires  concernant  le  Saint  Empire  Ro- 


D  iij  main 
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concernant  le  Saint  Empire  Romain  :  aufli  ne  point  per- 
mettre que  les  Vicariats  Ôc  les  droits  d'iceux ,  enfemble  ce 
qui  en  dépend ,  foient  difputés  ou  conteftés  par  perfonne  9 
mais  en  cas  qu'il  fut  tenté*  ou  fait  quelque  chofe  à -l'encontre 
par  quelqu'un  ,  ou  bien  que  les  Ele&eurs  fuflent  en  cela  con- 
traints, ce  qui  toutefois  ne  doit  être  en  aucune  manière,  le 
tout  doit  être  nul.  *  Nous  devons  Ôc  voulons  aufli  avoir  pour 
agréable,  tout  ce  qui  aura  été  fait  ôc  concédé ,  conformément 
à  la  Bulle  d'Or ,  ôc  en  vertu  des  Ordonnances  de  l'Empire , 
par  les  deux  Ele&eurs  ôc  Vicaires  du  Saint  Empire,  a  durant 

le  tems  de  la  vacance,  &  jufquà-ce-que  Nous 
ayons  juré  en  perfonne  la  Capitulation,  & en  con- 
séquence pris  réellement  en  main  le  gouvernement* 

aufli  le  confirmer  6c  ratifier  en  la  forme ,  de  toutes  b  la  plus 
permanente,  ainfi  qu'il  convient.ôc  appartient. 

ba?5deuraUd«  f"  ^ ^  attcndu  qu'il  e^  arrivé  depuis  quelque  tems ,  qud 
leftcurs  la  pré-  des  Ambafladeurs  de  Puiflances  Etrangères,  Princes ,  Républi- 

icance   lur  tous  1 

ceux  qui  ne  font  ques ,  ôc  particulièrement  ceux-ci  fous  le  nom  &  prétexte 

point    Ambafla-   *  *  1 

Jours  <lcRoi$,  &  comme  fi  des  Républiques  dévoient  être  confidérées  comme 

fur  les  Princes  en  11 

perfonne.  Têtes  couronnées ,  ôc  ainfi  leurs  égales  en  dignité ,  ont  voulu 
prétendre ,  dans  les  Cours  ôc  Chapelles  Impériales  ôc  Roya« 
les,  la  préféance  fur  les  Ambafladeurs  des  Electeurs ,  fi  de- 
vons ôc  voulons  Nous  me  plus  fouffrir  de  telles  chofes  à- 
l'avenir  :  mais  le  cas  avenant,  qu'avec  les  Ambafladeurs  de* 

*  Ceci  n'eft  point  dans  la  Capitulation  de  Jofeph ,  Se  ne  Ce  trouve  que  dans  les  Ca- 
pitulationsdc  Charlequint ,  art.  xxvi.  de  matthias  art.  xxxvn.  &  de  Ferd.  II.  an* 
xxxvi.  ainfi  qu'on  le  peut  voir  à  la  page  citée  de  la  i".  Capitulation  harmonique. 

*  au  lieu  de  ,  durant  le  tenu  delà  vacance ,  lit  Charles  \.  pendant  l'efface  de  terni 
qu'il  efl  vacant ,  aufli  le  confirmer ,  &c.  V.  pag.  9  < , 

"  lif.  Charles  V\  U  meilleure  &  U  plut ,  «ce, 

Electeurs 
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main  :  auffi  ne  point  permettre  que  les  Vicariats  6c  les  droits 
d'iceux,  enfemble  ce  qui  en  dépend,  foicnt  difputés  ou  con- 
teftés  par  perfonne ,  mais  en  cas  qu'il  fut  tenté ,  ou  fait  quel- 
que chofe  à-Pencontre  par  quelqu'un ,  ou  bien  que  les  Elec- 
teurs fuflent  en  cela  contraints ,  ce  qui  toutefois  ne  doit  être 
en  aucune  manière ,  le  tout  doit  être  nul. 


L'Empereur 


ip  Article  III.  Capitul.  de  Charles  VI. 
Electeurs,  fuflent  en  même  tems  préfenrs  des  Ambafladeurs 
de  Rois  Etrangers ,  régnants ,  dûement  titrés  ôc  couronnés  , 
de  Reines  veuves ,  ou  de  Pupilles  Royaux,  aufquels  la  Ré- 
gence appartient  aufli-tôt  qu'ils  ont  atteint  l'âge  compétant  * 
&  qui  cependant  font  tenus  en  tutelle  ou  curatelle  ;  alors  ceux* 
là  peuvent  ôc  doivent  à-la  vérité  ptécéder  les  Ambafladeurs 
des  Electeurs ,  mais  ceux-ci  doivent  procéder  les  Ambafladeurs 
de  toutes  autres  Républiques  Etrangères ,  ôc  même  les  Prin- 
en  ces  perfonne ,  fansdiftin&ion  :  u  &  entre  eilX  ,  fça- 

voir  les  Ambafpxdeurs  EleBoraux  ou  Mintfires 
du  premier  Ordre ,  quand  même  ils Jeroient  plus 
d"un  y  il  ne  fera  plus  fait  aucune  diflinEtion  à  no- 
tre Cour  Impériale ,  &  d  ailleurs  en  d'autres  lieux 
dans  &  hors  l'Empire ,  mais  à  tous  &  chacun  il 
fera  rendu  les  mêmes  honneurs  aiiaux  Ambafla- 
deurs des  Rois. 

tnm"eQuc  parfdes     Aufli  devons  ôc  voulons  Nous  au  refte  pourvoir  à-ce  qu'au* 
^.uîçersfifoitem-  Electeurs  mêmes  foienteonfervées  leurs  dignités  ôc  préroga- 
tivesUfitées  d'ancienneté,  ôc  qui  d'ailleurs  leur  font  dues  . 
,cu"'  Ôc  qu'à  l'encontre  de  ce ,  de  la  part  des  Ambafladeurs  de  Ré- 

gences ôc  Républiques  Etrangères  ou  autres,  à  notre  Cour  Im- 
périale ôcRoyale,ou  bien  en  quelque  endroit  que  ce  puifle  être 
rien  de  préjudiciable  ou  d'innové  ne  foit  entrepris  ou  fouffert. 

Rings  des  Coin-  x  t 

tes  Je  l'Empire      //  doitauiïi  être  laifle  dans  les  Couronnements  Impériaux 

couronnements  &  ôc  Royaux  ,  ôc  autres  folemnités  de  l'Empire  aux  Comtes  ôc 
autres  lolçmiutés. 

■ 

B  aj.  ir*.  Cap.  hafm.  Cr  qui  aufli auroù  été fi-dfvaitrper  décréta,  &  particulièrement 
en  l'^mnée  i6$6.  ou  £  ailleurs  entreprit  à-f  encontre  de  ce,  doit  itre  au  flâtii  aboli  &  faut 
force. 

*  lif.  i".  Cap.  harm.  Ji  doit  ê«jp>  &C 

Seigneurs 
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Seigneurs  immédiats  de  l'Empire  qui  ont  féance  6c  voix  dans 
l'Empire  ,  la  préféance  fur  les  autres  Comtes  Ôc  Seigneurs 
Etrangers  6c  narionnaux  ,  comme  aufli  fur  les  Confeillers  & 
Chambellans  Impériaux  ,  6c  en  effet  immédiatement  après 

l'ordre- des-Princes y  &  devant  tousles  autres ,  parce 

qu  ils  font-dans-l'Ufage  £ avoir  voix  &  féance  dans  le  Confeil 
des  Princes-dc-YEnupite,  c'eft  pourquoi  la  place  &  ce 
qui  en  dépenddoit  aufli  avec  juftice,  de  même  que  dans  les 
constations,  Charges  &  occafions  onéreufes,  aufli  en  de  tels 
aftes  folemnels ,  leur  être  laiflfée ,  6c  pareillement  être  obfervé 
hors  de  tels  folemnités  de  l'Empire ,  à  la  Cour  Impériale 

ir  en  tous  lieux. 

ue|u(îî«POffi«Z  (XLV.)  z  Nous  voulons  aufli  mettre  ordre,  lorfque  les 
•le- Cour .empic-  Vicaires  héréditaires  des  Offices  des  Eleveurs  font  occupés 

tent  fur  le»  Offi-  r 

ceshereduairw.  à  notre  Cour  Impériale ,  à  ce  que  ,  à  iceux ,  en  tout  tems ,  6c 
particulièrement  foutes  8c  quantes  fois  que  Nous  tiendrons 
notre  Cour  Impériale  aux  Dietes-de-l'Empire,  -  d'Eleftion  6c 
autres  femblables,  ou  bien  que  des  affaires  furviendront,  dans 
lefquelles  les  Officiers  héréditaires  doivent  être  employés  , 
il  foit  porté  le  refpe£t  qui  leur  eft  dû ,  Ôc  qu'en  aucune  manière 
il  ne  foit  entrepris  ou  empiété  fur  eux  par  nos  Officiers-de- 
Cour  :  ou  même  fi  en  cas  d'abfence,  leurs  places  doivent 

'  liH  iTe.  Cap.  harm.  dans  le  Confàt-tT  Empire  defquelt  ils  font-  dans-Yufage  d'avoir 
lafufditevoix  &  féance,  c'eft  pourquoi  la  f  lace  avec  les  Princes ,  de  mime  qu'ils  t'occu- 
pent dam  les  constations,  Charges  &  importions ,  leur  appartient  aujji  avec  juftice  en  de 
tels  atles  folemnels  ,  &  doit  pareillement  hors  de  telles  fotermtités  de  l'Empire ,  être  ob- 
fervé à  la  Cour  Impériale  envers  ceux  qui  ne  font  point  occupés  au  fervice  Impérial  aQuel. 

1  l'article  xlv.  delà  in.  Cap.  harm.  commence  ainfi  :  (voyez  ces  mêmes  mots  ci- 
deffus ,  pag.  13.  nor,  fous  la  lettre  a.  )  attend»  qu'il  eft  aufli  principalement  de  notre  devoir 
de  tenir  en  une  particulière  &  très-haute  considération  preférablement  à  tous  autres ,  les 
Electeurs  du  Satnt  Empire ,  comme  nos  Membres  les  plus  intimes  &  les  colonnes  capitales 
de  PEmpire  ,Ji  voulons  sSousjate/ire  ordre  ,  lorfque  leurs  Vicaires  (jr  0$citrs ,  &c. 

m  quelquefois 
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L'Empereur  régnant  veut  aufli  mettre  ordre ,  lorfque  les  Ne  point  permet. 

.  treque  les  Office  s- 

Vicaires  héréditaires  des  Offices  des  Ele&eurs  font  occupés  de -Cour  empic- 
à  fa  Cour  Impériale  9  a-ce  que ,  a  iceux,  en  touttems ,  &  par-  ces  héréditaires, 
ticuliérement  routes  &  quantes  fois  qu'il  tient  fa  Cour  Impé- 
riale aux  Diètes  de  l'Empire ,  -  d'EIeftion ,  &  autres  fembla- 
bles ,  ou  bien  que  des  affaires  furviendront ,  dans  lefquelles 
les  Officiers  héréditaires  doivent  être  employés,  il  foit  porté 
le  refpeft  qui  leur  eft  dû ,  &  qu'en  aucune  manière  il  ne  foit 
entrepris  ou  empiété  fur  eux  par  fes  Officiers-de  Cour  :  ou 
même  fi,  en  cas  dabfence 9  leurs  places  doivent  quelquefois 


•  £  ij  être 


* 


ar  Article  III.  Capitul.  de  Charles  VL 
quelquefois  être  remplies  par  lefdits  nos  Officiers-dc-Cour  , 
fi  voulons  Nous  toutefois ,  qu'à  eux  Vicaires-héréditaires  des 
Offices  des  Electeurs  ,  d'une  manière  comme  de  l'autre, 
les  émoluments  provenants  de  telles  fondions  ,  pas  moins 
que  s'ils  les  avoient  eux-mêmes  exercées  &  remplies  ,  foient 
délivrés  &  délaiflfés  fans  refus,  &  ne  foient  point a  fouftraits 
par  les  Officiers  de  Cour. 

p^S^uf^     £"/  vu  que  lorfquil  s  agît  de  dreffèr  le  Réglc- 
10mcci  ment-de-Police  &-de-Taxe  aux  Diètes  de  l'Em- 

<l  Ardu  -  Marc-  .  .  N 

dui.  pire  fr^d  Election ,  tl  convient  &  appartient  a 

l'Office  d!  Archi- Maréchal  d'en  avoir  le  Direc- 
toire, &  de  publier  en  notre  nom  ce  Règlement , 
fi  ne  doit  être,  par  notre  Office-de-Maréchal-de 
Cour  ou  autres  ,  ni  fous  prétexte  de  Commiffion 
Impériale  ni  d ailleurs  >  en  ce  qui  appartient  à  cet 
Office  de  l'Empire,  apporté  empêchement  ni  con- 
cédé rien  de  préjudiciable. 

tYchîtttzoÛT  (XLV0 1  Mais  cependant  n'être  apporté  aucun  pré- 
rfcpenaantderof-  judice  ou  empêchement  par  notre  Régence  Provinciale  ou 

ticc  d'Archi  -  Ma- 

uchau  autres ,  au  Maréchal-de-Cour  dans  fes  fon£tions-d'Office  à 

Irti  appartenantes  &  dépendantes  de  l'Office  d'Archi-MaréchaL 

*aj.  iT*.Cap.  harm. 


t  liC  i*.  Cap.  harm.  après  les  mots  ci-dc 
jptU  Htfoit  aujji  apporté  aucun  préjudice ,  &c. 


mmt  il  tfi  arrtué  jufqu'ici  ,fouftraiu ,  &c. 
après  les  mots  ci-deffus,  pag.  118.  far  lu  Oficiert 
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Article  III.  Capital,  perpétuelle.  2 1 
être  remplies  par  lefdits  fes  Officiers- de  Cour,  fi  veut-il  tou- 
tefois, qu'à  eux  Vicaires-héréditaires  des  Offices  des  Elec- 
teurs, d'une  manière  comme  de  l'autre  les  émoluments  pro- 
venants de  telles  fondions,  pas  moins  que  s'ils  les  avoient 
eux  mêmes  exercées  ôc  remplies,  foient attachés  &  délaiffés 
fans  refus ,  &  ne  foient  point  fouftraits  par  les  Officiers-de- 
Çour. 

Particulièrement  >  Vû-que  lorfqu'il  s'agit  de  drefler  flmSciliértinciii 

'  pour  ce  um  con- 

le  Règlement  de  Police  &  de  Taxe  aux  Dieres-de-l'Empire  JgjJJy 
&-d'Ele£tion  ,  il  convient  &  appartient  à  l'Office  d'Archi-  chal- 
Maréchal  dven  avoir  le  Directoire,  &  de  publier  ceUéglement 
au  nom  de  Sa  Majefté-lmpérialc  ,  fi  ne  doit  être  par  l'Office 
de  Maréchal  de  la  Cour  Impériale  ou  autres ,  ni  fous  prétexte 
de  Commiffion  Impériale ,  ni  d'ailleurs ,  en  ce  qui  appartient 
à  cet  Office  de  l'Empire  ^apporté  empêchement  ni  concédé 
rien  de  préjudiciable. 

Mais  cependant  n'être  appotté  aucun  préjudice  ou  empê- 
chement  par  fa  Régence  Provinciale  ou  autres ,  au  Matéchal 
de  la  Cour  dans  fes  fondions  d'Office  à  lui  appartenantes  6c 

dépendantes  de  l'Office  d'Archi-MaréchaL 

i 
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12     Article  IV.  CapituL  de  Charles  VI. 

Article  IV. 

leur  liure  fuftrage  Dans  toutes  les  délibérations  fur  les  affai- 

dans  les  atrairesde  .  .  y.  ,  '  _#  .  U 

riimpire ,  &  ne  w  #c?  /  Empire ,  particulièrement  celles  qui  font 

rien  entreprendre  ,  •      /       i         u  i    n  i  • 

en  ce,  ianS  leur  nommément  exprimées  dans l  lnjtrument  de  paix 
&  autres  pareilles  ,  Nous  devons  &  voidons% 
laijjer  les  Ele&eurs,  Princes  &  Etats  de  V Em- 
pire ufer  de  leur  droit  de  fuffrage ,  &  ne  rien  en- 
treprendre ni  permettre  en  ces  affaires  fans  leur 
libre  concours  <&  confentement  comitial. 

\^le\csVJsmctt  (XIII.)  Nous  devons  6c  voulons  aufli ,  pendant  le  tems  de 
thraiennes  voii»-  nQtre  a  RégCnce }  entretenir  la  paix  avec  les  Puiflances  Chré- 
tiennes voifines b  ne  donner  à  toutes  ces  Puiflances 
aucun  fujet  d'indifpojition  contre  l Empire;  en- 
core moins  impliquer  l'Empire  en  des  guerres 
étrangères ,  mais  nous  abjlenir  totalement  de  tou- 
te ajfîjlance  »  d'où  il  pourroit  provenir  péril  & 
omrr4pe"fPCour  dommage  à  l'Empire  :  auffi c  ne  faire  aucune  que- 

l'Empire  ft™  Je  relie ,  défi ,  ni  guerre  dans  ôc  hors  l'Empire ,  de  la  part  d'icclui, 

confertement  de  ° 

tous  les  lit  «s,  ou        aucpne  forte  de  prétexte  quel  qu'il  foit  d  ni  faire  al- 

au  moins  des  L-  r  /•  •  \  • 

lecteurs.        Uancc  avec  lej  dites  Puiflances ,  à  moins  que  cela 

ne  fe  jajfe  avec  le  confentement  des  Electeurs ,  Princes  ôc 

Etats,  dans  une  Diète  publique  de  l Empire  * 

*  lin  ire.  Cap.  harm.  de  nctrt  fufdite  Régence  ,  &c. 

*  a).  ite.  Cap.  harm.  tir  limitrophes 

c  après  le  mot  limitrophes ,  (  ci-deflus  note  lettre  b.  )  la  i  Cap.  harm.  continue  î 
ne  commencer  ou  entreprendre  aucune  querelle ,  de  i,  ni  guerre  dam  ÇT  hors  t  &c. 

<*  i â II  ire.  Capitul.  baron,  fans  le  f  refcû  ,  Confeil&  conjlntemens  des  EleCleurt,  Prince* 
*b?  Liait,  ou  biat  au  moins  de  teus-généralement  les  Electeurs  ,  ni  conduire  ou  laijfcr  con- 
duire aucunes  Troupes-de-guerre  dans  l'Empire  jans  le  fufdit  confensemens,  V.  la  lune  fous 
la  notée,  ci-après,  pag.  13. 

ou-bien 
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Article  IV. 

J)  Ans  toutes  les  délibérations  fur  les  affaires  de  l'Empire,  LaiflV raux  ttars 
particulièrement  celles  qui  font  nommément  exprimées  dans  danile^aftkîrcsde 
l'Inftrument  de  paix  &  autres  pareilles ,  doit  &  veut  le  Roi  rieïewrepKndre 
&  Empereur  des  Romains  laiflcr  les  Eleveurs ,  Princes  &  ïïnfenldiTent.6" 
Etats  de  l'Empire,  ufer  de  leur  droit  de  fuffrage,  &  ne  rien 
entreprendre  ni  permettre  en  ces  affaires  fans  leur  libre  con- 
cours &  confentement  comitial. 


* 


L'Empereur  Romain  régnant  doit  &  veut  auffi  n'entre-  N'entreprendre 

prendre  aucune  guerre  ni  dans  ni  hors  l'Empire  5ïuïïSJ[S;ni 

tant  de  la  part  d'icelui  que  pour  la  maifon,  fous  au-  ffwSÎ 
cune  forte  de  prétexte  quel  qu'il  foit  fans  le  COnfeii  &  Eu,!/6 
confentement  préalable  des  Eleûeurs  ,  Princes  &  Etats 
dans  une  Diere  publique  de  l'Empire  

ni  permettre  à  d'autres  d'en  entreprendre  de  pareil- 
les :  mais  en  cas  qu'il  fût  attaqué  à-caufe  de  l'Empire,  il 
pourroit  fe  fervir  de  tout  fecours  non-préjudiciable  à  l'Em- 
pire, Se  déplus,  s'il  avoit  une  guerre  à  faire  de  la 
part  de  l'Empire,  fi  ne  doit-elle  être  entreprife  & 

conduite  d'autre  façon  que  fuivant  le  contenu  des  ConffL 
tutions  de  l'Empire ,  du  Réglement-d'exécurion  &  de  l'Inftru- 

*  Nota.  i°.  Ce  qui  manque  ici  dans  la  Capitul.  perpétuelle ,  &  qui  le  trouve  dans  fa 
Capitulation  de  Charles  VI.  touchant  le  maintien  de  la  paix  avec  les  puifiances  Chré- 
tiennes voilînes,  fe  retrouvera  ci-apres  au  commencement  de  l'article  xxvi.  de  la 
Capitulation  perpétuelle. 

N»m  i°.  J'ai  mis  autant  que  je  l'ai  pû  le»  matières  traitées  dans  la  Capitulation  per- 
pétuelle, à-côté  de*  mêmes  matières  traitées  dans  la  Capitulation  de  Charles  VI. 
mais  il  auroit  été  difficile  de  le  faire  en  cet  article,  &  en  quelques-autres  où  les  ma- 
tières ne  font  point  arrangées  dans  le  même  ordre. 

ment 
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2}       Article  IV.  Capitul.  de  Charles  FI. 
ou-bien  aumoins  avec  le  pré-fçû,  Confeil  &  confentementdc 

tous  les  Ele£leurs  :  de  plus  de  telles  guerres  de  V Em- 
pire doivent  être  conduites  fuivant  le  contenu  de 
la  Conjlitution  de  V Empire  ,  de  l'Ordonnance- 
d!  exécution  &  de  V Infiniment  de  paix ,  &  les 
Généraux  >  ensemble  les  Directeurs  &  Confeillers 
du  Confeil-de-Guerre  nommés  par  Nous  &  par 
l'Empire  en  nombre  égal  des  deux  Religions  , 
aujji-bien  que  toute  V armée  y  prêter  le  ferment  à 
Nous  &  à  l'Empire ,  le  tout  ainji  qu'il  efi  requis 
&  porté  par  les  D  ecr et  s-de-t  Empire  émanés  fur 
de  tels  cas-de-guerres -de -l'Empire  :  *  mais  en  cas 

que  Nous  fuflions  attaqués  à*caufe  de  l'Empire ,  Nous  pour- 
rions nous  fervir  de  tout  fecours  non  préjudiciable  à 

l'Empire. 

Ne  confiruire  ou   Toutefois  devons  ôc  voulons  Nous,  ni  pendant  la  durée  d'und 

réparer   aucunes  t  m  , 

fortereffe*  dans  les  telle  guerre ,  ni  auffi  d  ailleurs ,  ne  faire ,  dans  les  pays  6c  Ter** 
pa7s  es  ta  $.     ^toires  ^  Electeurs ,  Princes  6c  Etats  ,  éléver  ni  bâtir  de 
nouveau  aucunes  forterelîes ,  ni  auffi  renouveller  les  délabrées 
ou  anciennes ,  bien  moins  fournir  ou  permettre  que  cela  foit 

fait  par  d'aurres , f  puifque  les  Seigneurs  Territoriaux 
feuls  y  fuivant  les  Conjlitutions  de  l'Empire  3 
font  en  droit  &  fondés  à  ce  faire  dans  leurs  Ter- 
ritoires* 

» 

c  après  ces  mot  s, /in/  le  fufdlt  confentemtnt ,  fous  la  lettre  d.  pag.  ci-deflus  11.  lift 
i".  Cap.  harm.  ce  oui  fè  trouve  ici  dans  la  Capitul.  perpétuelle ,  depuis  ces  mots , 
mais  ft  far  un  ou  flupeurt  Emu  ,  &c.  jufqu'à  ceux-ci  à  la  pag.  fuivante  x \.  &  Règlement 
d'exécutionienCuite  continuez  :  Mail  en  cas  qu'on  vînt  à  attaquer  &  faire  la  guerre  à  h'ou» 
m  cattft  de  l'Empire  ou  bien  au  Saint  Empire  ,  alors  pouvons-Nous  nous  fervir  de  tout 
fteourt.  Toutefois ,  fltc 

/  aj.  i re.  Cap.  harm.  aufft  ne  mettre  des  Trouftt  en  quartier  chex  aucun  Eut >  «-/"«H 
tontrt  de/  Conjlitutiotu  dt  FEmfirt.  Sous  devons ,  &c. 
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ment  de  paix ,  &  doivent  les  Généraux ,  enfemblc  les  Direc- 
teurs &  Confeillers  du  Confeil  de  guerre  nommés  par  l'Em- 
pereur &  l'Empire ,  en  nombre  égal  de  Religion , 

aufli-bien  que  toute  l'armée,  prêter  le  ferment  à  lui  ôc  à 
l'Empire  

Pareillement  veut  Se  doit  aufli  l'Empereur  Ro-  Ne  faire  «inné 

A  r  ,  1       '     j  1         levée  de  Troupe» 

main  élu  ne  taire  aucune  levée  de  troupes  dans  dansi-L-mpire,* 
l'Empire  (ans  le  lufdit  contentement  des  Elec-  ou  SS^nlp 

t-».  rti-  *     1    •  i«/r»  duireaucuncslai  % 

teurs ,  Princes  &  Etats ,  ni  conduire  ou  laiiler  con-  j  conientemci* 
duire  aucune  troupe  de  guerre  dans  l'Empire. 
Mais  fi ,  par  un  ou  plufieurs  Etats  de  l'Empire , 
une  troupe-de-guerre  étrangère,  à  qui-que-ce- 
foit  qu'elle  appartienne  ,  fous  quelque  couleur 
&  prétexte  que  ce  pût  être,  étoit  à-l'encontre  du 
Traité  de  paix  de  Munfter  Se  Ofnabruck ,  con- 
duite dans  ou  au  travers  de  l'Empire,  il  veut  le 
réprimer  avec  rigueur ,  repoufler  la  force  par  la 
force ,  &  laifTer  advenir  efficacement  aux.offen- 
fés  fes  fecours ,  affifiance  Se  protection ,  Se  les 
leur  laifler  profiter  fuivant  le  contenu  des  Conk 
titutions-de -l'Empire  Se  Réglément-d'exécution: 
&  ne  point  mener ,  fans  le  pré-fçû  Se  confente-  NcpoJnt raentt. 
ment  des  Electeurs  ,  Princes  Se  Etats,  les  trou-  dVrEmJf", hor* 
pes  de  guerre  hors  de  l'Empire ,  mais  les  laifler 


IL  Partie. 
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14      Article  IV.  Capital,  de  Charles  VL 
Ne  conclure  an-      De  plus ,  Nous  devons  oc  voulons  auflî  ne  conclure 

cune  paix  fans  le  -ri  o    1  t  J  ri 

confemcmcnt  des  aucune  paix  fans  le  concours  oc  le  contentement  des  Elec- 
îoin',  \li<^T\K  teurs,  Princes  fie  Etats ,  6c  particulièrement icelle  avenante, 
queXto«tes  chôfcs  employer  férieufement  nos  foins  pour  que,  ce  qui  aura  été, 
leux^rScréta!!  pat  l'ennemi,  occupé  dans  l'Empire,  ou  bien  changé  in  Ec- 
clcfiajlicis  &politicis  foit ,  pour  la  confolation  des  Etats  oppri- 
més &  de  leurs  fujets ,  rétabli  en  fon  ancien  état  conforme  aux 
Loix  fondamentales-de-l'Empire  fie  Traités-de-paix  *,  parmi 

le  [quels  toutefois,  ceux  quifuivent  la  Confejfion 
d'Ausbourg ,  n'ont  point  voulu  comprendre  la 
Paix-de-Rifvvich ,  mais  les  Catholiques  ont  laiffê 
cette  réservation  pour  ce  quelle  vaut. 
oifervcr  invioia.     Mais  particulièrement  devons  &  voulons 

tvement  la  pa»x  Jt  ,       ,  .  . 

•cweAphaiic.  JVous  objerver  inviolablement  ce  qui  a  été  tram 
&  conclu  à  Munfter  &  Ofnabruck  entre  nos pré- 
déceffeurs  à  V Empire,  le  Saint  Empire  Romain , 
&  tous -généralement  les  EleUeurs ,  Princes  & 
Etats,  d'une  part  :  &  les  Couronnes  co-pacifeen- 
tes  de  l'autre  part  :  ne  rien  entreprendre  à  V en- 
contre ni  par  Nous ,  ni  permettre  à  d'autres  de 
faire  pareille  chofé ,  par  ou  cette  paix  générale 
toujours-durable ,  &  vraiement  fincere  amitié' foit 
altér  ée ,  troublée  ou  rompue. 

Prendre  ie* me-    (  xv.  )  Et  comme  il  e/l  bien  de  tems-en-tems  per- 

ftres  pour  que  les       .  ,  m  J  .  *  t 

Etais jk  î  Empire  mis  aux  Pat ances  Etrangères  de  taire  leurs  re- 
né loient  point  M         .  £>  J 

ISVuoupcs  crues  Empire,  qu  aufji  dans  L  Injtrument- 

*  ici  finit  l'article  un,  de  la  i**.  Cap.  harm.  après  lequel  eft  un  anîcle  xit.  qui  ne 
fe  trouve  que  dans  la  Capitulation  de  Lcopold,  &  qui  mérite  attention  ,  voyez  i'*. 
Cap.  harm.  pag.  4* 

de-paix 
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employer  &  fervir  pour  la  défenfe  d'icelui  Se 
délivrance  des  Etats  opprimés.  Veut  auffi  néta- 
blir  ou  afïïgner  aucuns  quartiers  dans  l'Empire  Nafl^craucuM 
fans  le  consentement  préalable  de  tous  les  Elec-  &AnCi"ewE 

— ,  .  r>    t->  f»  tement  des  Etats  t 

teurs,  Princes  Se  Etats,  Se  en  outre  en  aucun  &  avoir  roinqur.* 

I  a  *  1    *rP  ne  fuient  moieftes 

tems  ne  grever  lui-même,  ni  laitier  crever  par    aucun  des  in- 

\  «>  1       a-»      n-  1     convénieats  de  U 

aucun  autre  ,  a-1  encontre  des  Conititutions  de  guerre. 
l'Empire ,  aucun  Etat  de  l'Empire,  par  quartiers, 
places-de-monftre ,  routes  Se  autres  pareils  in- 
convénients de  la  guerre  :  Se  fi  l'un  ou  l'autre 
Etat  étoit  grevé  à-l'encontre-de-ce  ;  lui  aider  à 
obtenir  toute  fatisfa&ion  conforme  à  l'équité. 

Veut  au(0 ,  ni  pendant  la  dut ée  des  guerres ,  ni  auiïi  d'ail*  Ne  conftruire  ou 
leurs ,  ne  faire  dans  les  pays  6c  territoires  des  Ele&eurs,  Prin-  foftVrefTesXn/icg 
ces  &  Etats  ,  .éléver  ni  bâtir  de  nouveau  aucunes  fortereiïeSj  pdyî  des  Etats* 
ni  auiïi  renouveller  les  délabrées  ou  anciennes ,  bien  moins 
fournir  ou  permettre  que  cela  foit  lait  par  quelqu'un 

dans  les  pays  d'un  autre  


*  V.  comme  il  eft  dit  ci-deffus  a  l'article  xxwi.  de  la  Capitulation  perpétuelle,  fut 
lequel  l'an,  iy.  de  Chattes  V I.  a  été  copié  prévue  mot  a  mot. 

Fij  Article 
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2/     Article  IV.  Capitul.  de  Charles  VI. 
fefbnt  dans  de-paix  &  les  Cotiftitutions  de  l'Empire*  il  a 

VI  mpire  pour  les     .   /    .     .  r  rr  f  *   •    r    >  *  / 

i  irangers,  parie  été  ci-devant  fuffi  amment  poutvu  lulqu  a  Quel 

psiflage    defdite*        .       •#/?        J   • *S  r,  i     t>  •  1 

coupes,  &c.  //  *y/ permis  a  un  Etat  de  l  Empire  ou  do- 

micilié dans  V Empire,  de  s'engager  ou  entrer  au 
fervice-deguerre  chez»  les  Etrangers  :  fi  devons 
érh  voulons  Nous,  en  cas  que  peut-être,  par  Nous  ou 

par  autres,quelques  troupes  fuflent  levées  dans  l'Empire  ou  dans 
leurs  propres  pays,  pour  le  fervice  de  Puiffances  Etrangères, 

veiller ,  avant  tout  ,  à  ce  que  l'Empire  ne  foie 

point  dégarni  d'hommes ,  aujji  prendre  des  mefures 
pour  que  les  Ele&eurs ,  Princes  &  Etats  de  l'Empire ,  enfem- 
blc  tous  ceux  qui  lui  appartiennent ,  ne  foient  point  grevés  à 
l'occafion  defdites  levées  de  troupes,  par  aflemblées,  pafla- 
ges ,  quartiers ,  places- dé  montre ,  ni  d'ailleurs  en  aucune  au- 
tre manière ,  contre  les  Conftitutions  de  l'Empire ,  »  &  l'Inf- 
trument-de  paix  :  ou-bien  pour  qu'il  n'y  foit  point  contrevenu. 
^SmSi!^     (VIII.)  Et  comme  auffi  quelquefois ,  diverfes  immé- 
vVo?cmegfcvS  diates  Principautés, Chapitres, Comtés  6c  Seigneuries  reçoi- 
lutlll n?nconv?-  vent  fans  aucun  droit  ni  fondement ,  de  très  -  grandes  incom- 
ber,» de  la  guer-  modWs  des  tr0UpCs  étrangères  par  les  quartiers  &  autres  in- 
convénients-de-la-guerre, &  que  par-là  ils  ne  peuvent  jouir 
en  rien  du  Traité- de-paix  fi  chèrement  acquis ,  &  qu'il  fem- 

• 

Mif.  i TC.  Capitul.  harm.pag.  U  afin  que  donc  auffi  l'Empire  Romain,  à' amant  qu'il 
0  rte  notablement  affaibli  d'hommes  tendant  lei  guerres  précédentes ,  ne  foit  point  encore 
plut  dinué  &  rendu  défert  far  Ut  levées  étranteret ,  doivent  contre  ce  toutet  bonnet  pré- 
caution! être  prifes,  &  notu  vouloni  employer  ferieufement  tout  nos  feint,  four  qu'un  de- 
cret-de-V Empire  général  >  fur  ce  émanant  foritïïefon  plein  &  entier  eflet  :  Ion  qu  aufft  par 
Sans  ou  autres ,  quelques  troupes  font  levées  dans  l'Empire  ou  dant  nos  propres  pays  peur 
U  fervice  de  Ptùjfancei  étrangères  bien  affdlionnéet  à  i\ous  &  à  l'Empire ,  fur-tout  avec 
nous  alliéet ,  Sous  voulons  prendre  det  mefures ,  &.£. 
i  liH       Cap.  harm.  rinftrument  de  paix ,  &  particulièrement  le 


tannée  i  î  70.  ou  bien  pour  que  par  Nous  ou  autres ,  il  ny ,  âcc 
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26  Articlï  IV.  Capital,  de  Charles  VI. 
ble  plutôt  qu'on  veuille  les  fouftraire  à  l'Empite ,  &  les  ren- 
dre prefque  Etats  médiats  ;  fi  promettons  Nous ,  non  feule- 
ment d'en  favorifer  l'abolition  par  une  zélée  interpofition  , 
mais  auflî  en  vertu  des  Conftitutions  de  l'Empire ,  de  pour- 
voir avec  les  plus  prochains  Etats- de-Cercle  3  à  ce-que  les  fuf» 
dites  Principautés  >  Chapitres  ,  Comtés  &  Seigneuries 
immédiates ,  foient  affiliées  puhTamment ,  6c  qu'elles  foient 
biffées  per  omnia  en  leur  immédiateté  à  elles  appartenantes  : 
en  toutes  lefquelles  chofes  Nous  voulons  protéger ,  foutenic 
ôc  maintenir  les  Electeurs,  Princes  6c  États ,  pareillement  la 
Noblefle  libre  de  l'Empire ,  enfemble  leurs  pays ,  Vaflaux  6c 
Sujets  refpcclifs  fuivant  notre  pouvoir ,  ôc  ne  les  laiffer  à-l'en- 
contre  de  ce  molefter  en  aucune  manière. 


Article  V. 

&dtrFÏo?i  ( XVL  )N°US  ^vons  6c  voulons  ailffi nepoint  charger  ni 
?«  générales  dé  grevcr  fans  necefliré  ks  Electeurs  ôc  autresEtats  du  Saint  Em- 
cînTcntcmVmdS  P*re  R°main  Par  *  droits  de  Chancelleries ,  Voyages- de-fùites, 
fc'^uïïcfK  imPôts  &  coileaes  ;  ôc  même  dans  les  cas  permis ,  néceffaires, 
dcSpS.pr°fiC  &  4ui  ne  peuvent  fouffrir  de  délai,  ne  point  impofer  Mes  col- 

leaes  ôc  de  pareilles  taxes  &  impôts ,  foit  en  tems 
de  guerre  >  foit  en  tems  de  paix ,  autrement  qu'aie 
le  Confeilyleffâ  &  le  confentement  des  Electeurs, 
Princes  &  États  dans  des  Diètes  générales  de 

■  aj.  iTe.  CapituL  harm.  Dietet-ie-l'Emfire. 

b  iii:  i".  Cap.  harm.  ni  exiger  let  colltltet  &  impétt  qut  fuivam  la  difpofuion  dudit 
Traité  de  paix ,  &  ne»  autrement. 

f  Empire  ) 


Digitizéd  by  Google 


Article  IV.  Capitul,  perpétuelle*  26 


Article  V. 

/Empereur  Romain  régnant  doit  &  veut  aufli  N'ïmpofcricscoi- 

n'impofer  aucunes  ColleÉtes-de  l'Empire ,  &  de  pareilles  itdaîV&s'ïJÏ! 
Taxes  6c  impôts,  foit  en  tems  de  guerre  ,  foit  en  tems  de  iïm^e'avecle 
paix  ,  qu'avec  le  Confcil,  le  feu  6c  le  confentement  des  Elec-  Em^&Tnp"^? 
teurs ,  Princes  &  Etats ,  dans  des  Diètes  générales  de  l'Em-  coSeSl »  nu'jrïS 
pire  t  Ôc  non  autrement  :  les  faire  percevoir  dans  les  Villés-de-  deltn,i,irt% 
dépôt  ordinaires  >  par  les  Officiers  pour  ce  prépofés  par  les 
Cercles ,  6c  avoir  foin  que  les  arrérages  des  Colle£tcs-de- 
l'Empire,  ci- devant  accordées  ,  foient  recouvrés,  &  que 


chaque 
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V  Empire  y  les  faire  percevoir  dans  les  Villes-de- 
dépôt  ordinaires  par  les  Officiers  pour  ce  prépofés 
par  les  Cercles ,  &  avoir  foin  que  les  arrérages  des 
ColleBes-de-t  Empire  ci-devant  accordés  foient 
recouvrés ,  &  que  chaque fois  y  lorfquil  ne  s* agira 
point  d'impôts  accordés  à  la  libre  difpofition  d'an 
Empereur  Romain  ,  il  en  (bit  9  par  le  Receveur 
général  de  -  l'Empire ,  en  la  première  Diete-de- 
l'Empire  fubféquente ,  rendu  un  compte  ex  ail  à 
l'Empire ,  ou  bien  à  celui  que  l'Empire  nommera 
lors  de  Voïïroi ,  pour  l'examen  de  ce  compte  : 

c  auflî  n'employer  les  Colle&es  &  fecours  accordés  par  les 
Etars-de -l'Empire,  à  aucune  autre  fin  qu'à  ce  pourquoi  ils  ont 
été  accordés. d 

Ne  permettre  &       fabulons  auffl  ne  point  permettre  qu'un  Etat  qui  a 

lxwïl>o™cunc  voix  &  féancc  dans  les  Affemblées  de  l'Empire, 
s'exime  par  forme-de-franchife ,  ou  bien  foit  eximé 
par  des  Etrangers  de  tels  Jècours-&  impôt s-de-l' Em- 
pire ,  fous  quelque  prétexte  que  cela  puiffe  arriver  : 
f  i  voulons  Nous  aujfi  nous-mêmes  n'accorder  au- 
cunes exemptions  ou  modération  des  Taxes  & 
matricide  ,  fans  le  pré-ffà  &  le  confentement 

e  après  ces  mots ,  &  non  autrement ,  fous  la  lettre  b.  ci-deflus ,  pag.  r 6.  lif.  iTe.  Cap» 
harm.  &  particulièrement  ne  fropofer  ou  convoquer  aucune  Diete-dc-l' Empire ,  hors  de 
l'Empire  de  la  nation  Allemande ,  m  plutôt  &  avant  que  Sous  n'ayons  fur  et  follicités  It 
confentement  Ô"  l'agrément  des  fipt  Elefleurs  par  un  envoi  particulier ,  &  que  Nout  ne 
nous  foyoni  accordés  avec  eux,  tant  fur  le  tenu  que  fur  le  lieu-cfajftmblée,  ou  bien  qu'iceua 
d'eux-mêmes ,  pour  l'intérêt  de  l'Empire  ,  ne  Sous  en  ayent  tres-humblement  fuppliés  & 
avertit  ;  aufli  n  employer ,  8cc. 

d  aj.  1".  Cap.  harm.  &  à  l'acquit  d'autres  Charges  de  l'Empire ,  ni  modérer  ou  di- 
minuer à  perfonne  fa  dut  cite-part  dans  les  fccours-dc-l 'Empire  accordés,  encore  moins 
permettre  qu'un  état  de  l'Empire  fait  tximépar  des  Etrangers,  (  ici  finit  l'art,  xv  i.  de  la 
»re.  Ct^ituidtion  harmonique.  ) 

fa 
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chaquefois ,  lorfqu'il  ne  s'agira  point  d'impôts  accordés  à  la 
libre  difpofition  d'un  Empereur  Romain ,  il  en  foit  »  par  le 
Receveur  général-de  l'Empire,  en  la  première  Diete-de-l'Em- 
pire  fubféquenre ,  rendu  un  compte  exaft  à  l'Empire ,  ou  bien 
à  celui  que  l'Empire  nommera  lors  de  l'oâroi  pour  recevoir 
ce  compte  :  aulft  n'employer  les  CollcQes  fie  fecours  accordés 
par  les  Etats  de  l'Empire  à  aucune  autre  fin,  qu'à  ce  pourquoi 
ils  ont  été  accordés. 


Veut  âulïî  ne  point  permettre  qu'un  Etat  qui  a  voix  fie  féan-  Ne  permettre  Se 
ce  dans  les  Affemblées-de-l'Empire ,  s'éxime  par  forme  de  E^mptSiST"1* 

franchife.  de  tels  fecours  fie  impôts-de-l'Em- 

pire ,  fous  quelque  prétexte  que  cela  puifle  arriver.  Si  veut- 
il  audi  lui-même  n'accorder  aucunes  exemptions  ou  modéra* 
tions  des  Taxes  fie  matricule ,  fans  le  pré-fçû  fie  le  confente* 
ment  des  Eleâeurs ,  Princes  fie  Etats  de  l'Empire ,  mais  plu- 
tôt tenir  la  main  à  ce  que, . 


U.  Partie. 
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des  ElcHeurs  ,  Princes  &  Etats  de  l'Empire; 
mais  plutôt  tenir  la  main  à  ce  que  le  point  de  la 
rédintégration  des  Cercles ,  modération  de  la  ma- 
tricule &  péréquation ,  foit  équitablement  &  au 
plutôt,  entrepris  &  décidé  dans  une  Diète  géné- 
rale de  F  Empire ,  ou  dans  une  Diète  particulier 
de  modération  >  quaujji  au  rejle ,  chaque  Etat  foit 
tenu  à  la  pre/lation  de  fon  dû9  &  qu'il  foit  procédé 
contre  les  contumaces  en  vertu  du  Règlement- 
^exécution. 


Article  VI. 

Ne  faire  aucune  (X.)Nous  devons  ôc  voulons  auffi ,  de  nous  -  mêmes 

alliance  lins  le  _  _  ,at»«- 

conicmement  de  comme  élu  hmpereur  Romain  ,  dans  les  affaires  de 
l'Empire»  * 

l'Empire  >  ne  faire  aucune  alliance  ou  union  avec    d  autres 

dans  OU  hors  l'Empire  ,  à  -  moins  que  Nous  n'ayons 
précédemment  fur  ce  obtenu  le  confenrement  des  Electeurs, 

oD  bien  dans  un  prmees  &  Etats  dans  une  Diète  de  l'Empire  :  mais  fi 

tus  prefiant,  avec  1 

celui  des  Klec-  le  falut  ôc  l'utilité  publique  réqu droit  une  plus  grande  célérité, 

tcurs,  en  atten-  *         *  . 

danKiu'iife  tien-  alors  devons  &  voulons  Nous ,  en  ceci  comme  d'ailleurs  en 

ne  une  Diète  de  ' 

l'Empire.  toutes  les  autres  chofes  concernant  la  sûreté  de  l'Empire  > 
obtenir  le  contentement  unanime  de  tOUS  les  Electeurs  en 
tems  Ôc  lieu  commode ,  ôc  ce  dans  une  Aflemblée  Collégiale 
&  non  par  des  déclarations  particulières ,  jufqu'à  ce  qu'on 
puifle  en  venir  à  une  AiTemblée  générale  de  l'Empire. 


*  Hf.  in.  Cap.  harm.  Roi  des  R$nu!ns. 

»  UC  i".  Cap.  harm.  avec  itt  Naticut  étrangères 


si 
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chaque  Etat  foit  tenu  à  la  preftation  de  fon  dû,  &  qu'il  foie 
procédé  contre  les  contumaces  en  vertu  du  Règlement- 
d'éxécution. 


Arti  CLE  VL 

■ 

Empereur  Romain  régnant  doit  6c  veut  aufO 9  de  lui-   Ne  faire  aucune 

t  a'liance  Cir.s  le 

même  comme  élû  Empereur  Romain ,  dans  les  affaires  de  confentemem  de 

.  .  ,  l'Empire. 

l'Empire ,  ne  faire  aucune  alliance  ou  union  avec  d'autres  dans 
ou  hors  l'Empire  >  à-moins  qu'il  n'ait  précédemment  fur  ce 
obtenu  le  confentement  des  Electeurs ,  Princes  &  Etats  dans 
une  Diète  de  l'Empire.  


Gîj  Et 
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de^bfpropreîpa«     Si  Nous  auffi ,  dans  la  fuite ,  venions  à  faire  quelque  allian- 
guïpufffeétîe^rï  ce  *  caufe  de  nos  propres  pays ,  cela  ne  doit  point  fe  faire 
p!rc!iablea  1  Em"  autrement ,  que  fans  préjudice  de  l'Empire,  6c  fuivant  le  con- 
tenu de  rinftrument  de  paix, 
cher  les  Et«Td  u"     Mais  Pour  ce  4ui  concerne  les  Etats  de-l'Empire  en  géné- 
owdëfdred«aU  ra*  >  ^s  doivent  tous  &  chacun  refter  libres  dans  le  droit  dm 
&*avcc  f«  Etran-  *à*re  alliance  entre  eux  &  avec  les  Etrangers ,  pour  leur  sûreté 
fe"e  E^poim  ^  profpérité ,  de  façon  néanmoins  qu'une  telle  alliance  ne  foit 
re^r'contrcE"  Pomt  contre  l'Empereur  Romain  régnant  &  l'Empire  , 
EoTxV*  Sma'     contre  la  Paix-publique  générale  &  le  Traité-de-paix  de 
i"  de  rK»pire.   Munfter  &  Oftiabrtick  y  6c  que  le  tout  fe  faffe  fuivant  la 
teneur  d'icelui ,  6c  fans  blefTer  le  ferment  par  lequel  chaque 
Etat  eft  lié  à  l'Empereur  Romain  régnant  6c  au  Saint  Em- 
pire Romain  ;  aulfi  que  le  fecours  demandé  aux  Puiûances 
Etrangères,  foit  demandé  ainfi  6c  non  autrement ,  6c  qu'il  n'ait 
fon  effet  qu'autant  que  par- là  il  n'en  pourra  naître  aucun  dan- 
ger pour  l'Empire. 


Article  VII. 

«:TvlrrK  C*IX-)De plus*  Nous  devons  6c  voulons  maintenir 
KTJfiîre  :&uî  les  Règlements  de  Police ,  tels  qu'ils  font  ôc  feront  encore 
monopole».       efl  outfe  concjus  en  ja  £)jctc  dc  l'Empire ,  6c  favorifer  autant 

qu'il  eft  poflible  les  Commerces  de  l'Empire  :  abolir  pareille- 
ment auffi  totalement  avec  le  Confeil  des  Electeurs  ,  Princes 
ôc  autres  Etats,  (ainfi  qu'il  a  été  ci-devant  auffi  délibéré  6c 
projetté  comment  on  pourvoit  y  remédier ,  mais  que  rien  n'a 

>  JiC  i".  Cap.  hatjn.  Nom  àtvtnt  &  voulant  ficc. 

été 
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Et  s'il  vcnoit  aufli  dans  la  fuite  à  faire  quelque  alliance  à-  d?r«froPr«™* 
caufe  de  fes  propres  pays ,  cela  ne  doit  point  fe  faire  autrement  ™- J1^ 
que  fans  préjudice  de  l'Empire,  ôc  fuivant  le  contenu  de  Hj«"Weaiï-.m- 
rinftrument  de  paix. 

Mais  pour  ce  qui  concerne  les  Etats-de-l'Empire  en  géné-  Ne  point  empê- 
ral ,  ils  doivent  tous  6c  chacun  refter  libres  dans  le  droit  de  aTdudmS  qî'iu 
faire  alliance  entre  eux  &  avec  les  Ettangers ,  pour  leur  sûreté  S«î«  mw^cÏx 
&  profpériré,  de  façon  néanmoins  qu'une  telle  alliance  ne  foit  gen^oi^^ïê 
point  contre  l'Empereur  Romain  régnant  fie  l'Empire,  ni  con-  contre  ^rEmpI?- 
tre  la  paix  publique  générale  &  le  Traité-de-paix  de  Munf-  £re',C  «TconlreS 
ter  6c  Ofnabruck ,  ôc  que  le  tout  fe  fàfle  fuivant  la  teneur  d'ice-  ludeTt^ïn.*' 
lui ,  6c  fans  blefler  le  ferment  par  lequel  chaque  Etat  eft  lié  à 
l'Empereur  Romain  régnant  6c  au  Saint  Empire  Romain  


Article  VII. 

X)  E  plus,  doit  6c  veut  l'Empereur  Romain  régnant ,  main-  Maintenir  l?Po?i- 

tenir  les  Règlements  de  Police  6c  favorifer  ZnmZT'ïbl- 

•  les  Commerces  de  l'Empire ,  &  fuivant  monopole».  C* 

le  contenu  du  Règlement  de  Police,  punir  avec 
févérité  Se  procéder  contre  ceux ,  qui  par  ufures,  pré- 
achats 6c  monopoles  illicites,  caufent  à  l'Empire  6c  à  fes  ha- 
bitants des  préjudices,  dommages  ôc  vexations  confi- 

G  iij  dérables 
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été  terminé)  les  grandes  compagnies  Ôc  gens  de  trafic  ôc 
négoce,  &  autres,  qui  jufqu a-cette-heure  fe  font  par  leur 
argent  rendus  les  maîtres  du  Commerce ,  ont  négocié  à  leur 
fantaifie,  ôc  par  ufures,  pré-achats  ôc  monopoles  illicites  caufé 
plufieurs  incommodités  à  l'Empire  &  à  fes  habitants  ôc  fu- 
jets,  des  préjudices,  dommages  ôc  véxations  confidérables ,  ôc 
en  introduifent  Ôc  enfantent  encore  tous  les  jours  :  n'accorder 
même  en  aucune  manière  à  perfonne  aucuns  privilèges  fur 

monopoles ,  [foit  que  cela  arrivât  pour  négoce ,  ma- 
nufactures y  arts  &  autres  chofes  qui  influent  fur 
le  fait  de  la  Police  s  ou  d 'ailleurs ,  fous  quelque 

nom  que  Ce  puijfe  être  ;  )  mais  b  en  cas  que  de  pareils  p ri- 
yiléges  euflent  été  obtenus ,  iceux  cafTer  ôc  abolir  comme  con- 
traires aux  Conftitutions c  de  l'Empire  : d  que  fi  dans  les  pays 
voifins  le  paflage  ou  l'entrée  0*  le  débit  des  Manufactures 
<£T  des  bonnes  ôc  loyables  marchandifes  fabriquées  dans  l'Em- 
pire ,  étoient  défendus ,  ou  venoient  à  être  défendus , 

attendu-que  cela  eft  contraire  à  la  liberté  des  Commerces ,  fi 
devons  &  voulons  Nous  employer  nos  foins  pour  que 
cela  foit  aboli  :  faute  de  ce ,  prendre  des  mefures  pour  e  quV# 
revanche,  il  ne  foit  pareillement  point  permis  d'apporter 
dans  l'Empire  d' autres  marchandifes  de f dits  pays. 

I>  aj.  i".  Cap.  harm.  plutôt. 

«  aj.  i".  Cap.  harm.  &  Règlements. 

o  lif.  ire.  Cap.  harm.  que  s'il  advenoit  auflî ,  qu'en  quelques  tayt-voifins ,  on  vint  à 
interdire  le  paflage  ou  l'entrée  aux  ManufaQuret  de  bonnes  &  loyales  marchandifes  fabri- 
quées dans  l'Empire ,  attendu ,  &c.  vojrez  pag.  67. 

e  liC  1 re.  Cap.  harm.  pour  qu'il  ne  fois  point  auflt  pareillement  permit  d'apporter  dans 
P  Empire  les  manufatlnres  &  marthandifes  de  (ts  mimes  pays* 
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dérables  n'accorder 

même  en  aucune  manière  à  perfonne ,  aucuns  privilèges  fur 

monopoles  mais  en  cas  que  de 

pareils  privilèges  cuflcnt  été  obtenus ,  iceux  caffcr  ôc  abolir 
comme  contraires  aux  Conftitutions  de  l'Empire  :  que  fi  dans 
les  pays  voifins  l'entrée  ôc  le  débit  des  manufac- 
tures &  marchandifes  fabriquées  dans  l'Empire , 

éroient  défendus,  ou  venoient  à  être  défendus,  

Si  doit  &  veut  l'Empereur  Romain  élu  employer  fes  foins 
pour  que  cela  foit  aboli  :  faute  de  ce ,  prendre  des  mefures 
pour  qu'en  revanche ,  il  ne  foit  pareillement  point  permis 
d'apporter  dans  l'Empire  d'autres  marchandifes  defdits  pays. 


Article 
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Article  VII I. 

N'accorder  aucun  (XX.)  N  Ou  s  devons  &  voulons  auflï  particulièrement, 
ii\ h  laiflerrehiiui-  attclldu  que  la  nation  Allemande  6c  le  Saint  Empire  Romain 

1er  ou  proroger  1  r 

k^co^ciîwmcn!  en * ont  ^  extrêmement  grevés  par  terre  &  par  eau ,  nac- 
tTu«m&i'Sns!jCue  cor£^er  ^onc  à-l'avenir,  (toutefois  fans  préjudice  des  concef- 
ukr'ayent'^tê  **lons  '  Pror°gati°ns  f  &  perpétuations  de  péage  confenties  h 

«tendu*.       avant  la  rédaUion  de  la  préfente  Capitulation 
avec  lobfervation  des  formalités  requifes  en  ce 

tefflS-lh  ,  àc  accordées  par  nos  prédéceflfeurs  Empereurs  Ro- 
mains, particulièrement  aux  Eleveurs  de  l'Empire,  &  paj- 
fâs  en  obfervance  *  )  °  aucun  nouveau  péage ,  ni  laiiTer 
rehauffer  ou  proroger  aucun  des  anciens,  n'eji  établir  aufli, 
rehaulTer  ou  proroger  aucun  pour  nous  -  mêmes ,  à  -  moins 

qu' d  il  ne  fait  procédé  en  ce  point  non  feulement 

avec  le  feu  &  la  volonté  ,  la  permiflion  &  le  Confcil* 
Collégial  de  tous  &  chacun  les  Electeurs  par  une  conclufion 
unanime,  de  façon  qu'il  n'y  ait  contradiction  ou  diverfité- 


»  lif.  i '«.  Cap.  harm.  ont  été  extrêmement  grevés  de  péage/ par  terre  &  par  eau , < 
è-V avenir  y  [  toutefois  y  &c. 

>>  liC  i".  Cap.  hvcm.confenties  ci-devant  par  la  plut  grande  partie  du  Collège  Eledoral, 
&  at cordées ,  &c 

*  Nota,  paffees  en  obfervance  :  lat.  in  obferrantiam  duâx ,  c'eft-à-dire  ,  confirmée/ 
par  un  ancien  Ufage. 

c  lif.  i re.  Cap.  harm*  ne  donner  de  nouveau  aucun  péage  ni ,  &c. 

*  lif.  i".  Cap.  harm.  à-moins  que  les  Esat/voifins  &  interejfés ,  &  leurs  avis  demandés 
tr  dûtment  confidérés ,  n'ayens  été  précédemment  fur  ce  entendus ,  &  qu'enfuis*  Itfçâ,  la 
volonté ,  la  permiffton  &  le  Confeii  Collégial  de  tous  &  chacun  les  fepi  Electeurs  par  une 
coHclufion  unanime  n'ait  précédé  en  ce  point ,  ainfi,  Ô"  de  fat  on  qu'ils  n'y  ait  à  rencontre 
contradiction  &  diverlîté  d'avis  d'aucun  Eletieur,mais  que  tous  Cf  chacun  foiens  unanimes 
en  leurs  voix  Collégiales,  d'autant  que  Nous,  en  ce  cas-la  devons  &  voulons  ne  point  avoir 
égard  aux  majora  ,  &  ne  rien  ftatuir  fans  les  précédents  unanimia ,  &  renvoyer  &  rejet- 
ter  totalement  les  fupplianu  avec  leur  requête ,  comme  aufft ,  &c  V.  i".  Capitul.  harm. 

d  avis 
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Article  VIII. 

'Empereur  Romain  régnant  doit  &  veut  aufli  particu- 


T 

—      -------        0  §  nouveau  pcagc,& 

liérement,  attendu  que  la  nation  Allemande  &  le  Saint  Em-  p'eniaifferreW- 


N'accorder  aucun 
nouveau  peat 


Cet  ou  proroger 

pire  Romain  en  ont  été  extrêmement  grevés  par  terre  &  par  «>«"  "£^te™£J 
eau  ,  ne  donner  donc  à-l'avenir  (  toutefois  fans  préjudice  des  unanime  deshicc- 

*  .  v  *     '  teurj,  8i  uns  que 

concédions ,  -  prorogations-  &  perpétuations-de  péage  confen-  J« J oi,  "^"jj 
ties  avant  la  réda£lion  de  la  préfente  Capitulation ,  avec  lob-  entendu*. 

fervation  des  formalités  requifes  en  ce  tems-là  ) 

aucun  nouveau  péage,  ni  laifler  rehaufler  ou  proroger  aucun 
des  anciens ,  n'en  établir  aufli ,  rehaufler  ou  proroger  aucun 
pour  lui-même ,  à-moins  qu'il  ne  foit  procédé  en  ce  point  9 
non  feulement  avec  le  fçû  &  la  volonté ,  la  permiffion  ôc  le 
Confeil-Collégiâl  de  tous  6c  chacun  les  Electeurs  par  une  ré* 
folution  unanime ,  de  façon  qu'il  n'y  ait  contradiction  ou  di- 
verfité  d'avis  d'aucun  Electeur ,  &  enfotte  que  tous  &  chacun 
fbient  unanimes  en  leurs  voix  Collégiales,attendu  qu'en  ce  cas- 
là  on  ne  doit  point  avoir  égard  à  la  pluralité  des  voix>  (a  que 
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d'avis  d'aucun  EleÛeur,  &  en-forte-que  rous  &  chacun 
foient  unanimes  en  leurs  voix-Collégiales,attendu  qu'en  ce  cas- 
là  on  ne  doit  point  avoir  égard  à  la  pluralité  des  voix  Ôc  que 
fans  l'unanimité  des  voix  rien  ne  peut  être  ftatué,  mais 

aujfi  que  les  voifms  intéreffés  &  le  Cercle  dans  lequel 
on  voudra  établir  le  nouveau  péage ,  ou-bien  en  re~ 
haujjer ,  proroger  ou  perpétuer  un  ancien,  n'ayent 
été  fur  ce  entendus  :  que  les  conjtdérations  &  griefs 
qu  'ils  aur oient  h  y  opposer  riayent  été  dûement 
pefés  9  &  qu'on  ri  y  ait  eu  égard  fuivant  quil  fe 
trouvera  être  de  V équité. 
Ne  «Tonner  s*.    (  xx.  &  XXII.  )  e  Pareillement  voulons  &  devons 

cune   lettre  de 

recommandation  Nous  aufli,  à  tous  ceux  qui  folliciteront  de  nouveaux  péa- 

pourlesEleâeurs,  _  .  *  •  ..  . 

touchant  rétablir-  ges  ,  foit  que  ce  fort  pat  eau  ou  bien  par  terre  y  ou -bien  le 

lêment  d'un  nou-      ,  t  .  ,  .  ,    ,  ... 

veau  péage ,  &  rehauflement  des  anciens  ,  ou  bien  aufli  la  prorogation  d  un 
tel  étabiiTemem"  tel  rehauflement ,  ne  donner  ni  lailTer  émaner  aucune  efpé> 
te  préjudice  a  per-  rance  ou  Lettres-promotoriales  pour  les  Eleâeurs  ,  .f  mais 
absolument  les  avertir  d'attendre  une  Affemblée  -  Collé- 
giale des  Eleïïeu  fS  ,  &  chaque/ois  porter  nos  attentions  , 
conjointement  avec  le  Collège  Ele&oral ,  à-ce-que ,  par  les 
nouveaux  péages  &  concédions  qui  feroienr  accordés ,  les 
autres  Electeurs  >  Princes  6c  Etats  n'ayent  à  fouffrir  aucune 
diminution  ,  préjudice  ou  dommage  en  leurs  revenus  -  de- 


•  HC  ife.  Cap.  harm.  art.  xxu.  pag.  7f.  &  fi  quelqu'un  venait  à  fupplier  &  filliciter 
près  de  Nout  four  de  nouveaux  cClrois  de  péages ,  ou  bien  four  le  rehauflement  de  péages  an- 
ciens &  précédemment  obtenus  %fi  devons  &  voulons  Sous  ne  lui  donner  ni  laijjtr  émaner 
ehcime  efpérance  ou  lettres  fromotoriales pour  les  Eletteurs. 

f  lif.  i  Cap.  ham.  art.  xx.  pag.  <  y.  après  ce  qui  le  trouve  fou»  la  lettre  d.  ci-deffus, 
comme  aujfi  avertir  tous  ceux  qui  folliciteront  de  nouveaux  péage  t  ^Joit  que  ce  foit  par  eau 
eu  tien  par  terre  ,  ou  bien  le  rthaufliment  des  anciens ,  ou  bien  aujfi  la  prorogation  d'un  tel 
rtkaufftmensfatttndrtmtAjfemblét  Coltepalc,  &  chaquefois ,  &c 

péage 
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fans  l'unanimité  des  voix  rien  ne  peut  être  ftatué  :  mais  aufli  que 
les  voifinsintéreffés,6clc  Cercle  dans  lequel  on  voudra  établit 
le  nouveau  péage ,  ou-bien  en  rebaufler,  proroger  ou  perpétuer 
un  ancien ,  n'ayent  éré  fur  ce  entendus ,  que  les  confidérations 
6c  griefs  qu'ils  auroient  à  y  oppofer ,  n'ayent  été  dùement  pé- 
fés ,  6c  qu'on  n'y  ait  eu  égard  fuivant  qu'il  fe  trouvera  être  de 
l'équité. 


Pareillement  doit  6c  veut-il  aufli ,  à  tous  ceux  qui  follici-  cuJ^c  fcJJJ*  aJ£ 
teront  de  nouveaux  péages ,  foit  que  ce  foit  par  eau  ou-bien  ^"^"^^ 
par  terre,  ou-bien  le  rehanflement  des  anciens,  ou-bien  aufli  femenïïun'î.ou- 
la  prorogation  d'un  tel  rehauiïementne  donner  ou  laifler  éma-  JJJJ  fSe  * 
ner  aucune  efpérance  ou  Lettres-promotoriales  pour  les  Elec-  "iîîSi^nëp^r! 
teurs,  mais  absolument  les  avertir  d'attendre  une  Aflemblée-  g£2udiccai,c'" 
Collégiale  des  Electeurs ,  &  chaque  fois  porter  fes  attentions 
conjointement  avec  le  Collège  Ele&oral  à-ce-que  ,  par  les 
nouveaux  péages  6c  concertions  qui  feraient  accordés  ,  les 
autres  Electeurs ,  Princes  ôc  Erats  n'ayent  à  fouffirir  aucune 
diminution ,  préjudice  ou  dommage  en  leurs  revenus-de-péage 
(Se  droits  qu'ils  avoient  auparavant. 
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péage      droits  qu'ils  avoient  auparavant.  * 
Ne  rien  permet-     (  XXII.  )  Aulfi  n'accorder  ou  permettre ,  ni  fur  le  Rhin ,  ni 

tre  qui  puifle  in- 

terrompreouem-  d'ailleurs  fur  aucune  rivière  navigable  dans  le  Saint  Empire  , 

pécher  le  com- 
merce en  aucune  aucunes  Paraches  armées  ,  Licentes ,  ni  autres  exa&ions  inufi- 


tées  y  ou  bien  ce  qui  d'ailleurs  tendroit  à  l'interruption  &  em- 
pêchement des  Commerces ,  mais  principalement  à  préjudice 
&  diminution  aux  Electeurs ,  Princes  &  Etats  du  Rhin; 
&  autres  en  leurs  droits  hauts-Régaliens ,  &  autres  droits 
&  Ufdges.  Pour  raifon  de  quoi ,  Nous  ne  voulons  donc 
point  a'ufli  permettre  que ,  dans  le  cas  où  Ton  pourroit  ou  vou- 
droit  rendre  navigable  plus  loin  une  rivière  qui  fe  jette  dans 
le  Rhin ,  cela  foit  empêché  par  quelque  bâtiment  de  l'un  ou 
l'autre  des  Etats  y  fitués  >  nuifible  &  entrepris  dans  la  vue  d'un 
intérêt  particulier  :  mais  de  tels  bâtiments  doivent  être  difpo- 
fés  pour  l'avancement  du  bien  public  ,  au  moins  de  façon  que 
les  bateaux  puiflent  monter  ôc  defeendre  fans  empêchement, 
ôc  qu'ainfi  les  Etats  puiflent  jouir  pas  moins  Pun  que  l'autre  ■ 
de  l'excellente  commodité  que  le  Seigneur  nous  a  départie  , 
ôc  du  bénéfice  de  la  nature  même  fuivant  la  juftice  &  l'équité. 
Ne  poînt  permet-     (XX.)  En  cas  auflj  qu'un  ouplufieurs,  de  quelque  état 

tre  q a  on  établi  ffe  *  *  *  * 

ci"? éaf £>hÏ C]"  ou  con^t*on  9U  à  ou  ils  foient ,  euffent  établi  &  impofé 
ctabiifiements  de  quelques  nouveaux  péages  «  ou-bien  le  rehauflement  ou  la 

pcoges  qui  ne  (è-  *       1  . 

roiem pas revétui  prorogation  d'un  ancien,  dans  leurs  Eleclotars  ôc  Principau- 
tés fbrnuluç«re-  r       °  ,  * 
quiic»,            tés ,  Comtés  ôc  Seigneuries  &  jurifdi&ions ,  par  eau  Ôc  par 

terre,  en  montant  6c  defeendant  de  leur  chef ,  fans  le  con- 

fentement g  des  précédents  Empereurs  Romains 

»  la  iT«.  Cap.  ham.  continue  :  mais  comme  il  arrive ,  &c.  V.  ci-apres ,  pag.  37. 
t  lit  1".  Cap, htaa.de  nés  frédtfejjeurs  à  l'Empire Rom*i»,&  du,  &c. 
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Aufli  n'accorder  ou  permettre ,  ni  fur  le  Rhin ,  ni  d'ailleurs  Ne  tien  P*™1."- 

*  tre  qui  puifle  in- 

fur  aucune  rivière  navigable  dans  le  Saint  Empire ,  aucunes  &ComI 
Pataches  armées ,  Licentes ,  ni  autres  exactions  inufuées ,  ou  mer«  en  aucune 
bien  ce  qui  d'ailleurs  tendroit  à  l'interruption  ôc  empêche- 
ment des  Commerces ,  mais  principalement  à  préjudice  ôc 
diminution  aux  Electeurs ,  Princes  ôc  Etats ,  du  Rhin  ôc  au  . 
très  en  leurs  droits  hauts-Régaliens  ôc  autres  droits  Ôc  Ufages. 


En  cas  auffi  qu'un  ou  plufieurs ,  de  quelque  état  ou  con-  N<r point  permet- 
dition  qu'il  ou  ils  foienr,  euflent  établi  ôc  impofé  quelques  £^^^'1^ 

/  1  •      1       1      rr  t  ■     •       c^e'  :  abolir  les 

nouveaux  péages  ,  ou-bien  le  rehauflemenr  ou  la  prorogation  «abiirtvincnts  de 
d'un  ancien  dans  leurs  Elc&orats  ôc  Principautés ,  Comtés  ôc  ïoiegn?p\q"revc!us 
Seigneuries  ôc  Jurifdi&ions,  par  eau  Ôc  par  terre,  en  montant  quif«.rmaiius re" 
Ôc  defeendant ,  de  leur  chef  fans  le  confentement  des  précé- 
dents Empereurs  Romains  ôc  du  Collège  Electoral  >  ôc  fans 
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&  du  Collège  EleSoral ,  &  fans  les formalités  alors  re- 

qiltfes  >  ou-bicn  qu'ils  viruTentdans  la  fuite  à  en  établir  &  im- 

pofer h  autrement  qu'en  la  manière  fufdite  :  ou-  bien 
aujji en  cas  que  quelqu'un  eût,  fans  le  consentement 
des  Electeurs  &  Vobfervation  des  dîtes  formalités 
requifes ,  fait  dans  la  fuite  étendre  &  proroger  à 
d'autres  héritiers  Jes  conce (fions  de  péages  qu'il  au- 
roit obtenues  d'un  Empereur  Romain  &  des  Elec- 
teurs pour  foi  &  les  héritiers  defon  ^r/^Nousaufli- 

tôtque  nous  en  aurons  connohTance  par  nous-mêmes ,  ou-bien 
que  cela  nous  aura  été  dénoncé  par  d'autres ,  voulons  icelui  ou 
iceux  réprimer  par  mandata  sine  clausula,&  autres  moyens 
de  droit  convenables  &  néceffaires ,  &  d'ailleurs  par  toutes 
autres  voyes  poflibles,&  abolir  &  cafler  totalement  ce  qui 
auroit  été  ainfi  entrepris ,  aufli  ne  point  permettre  que  doré- 
navant perfonne  puilîe  impofer  de  facto  ôc  de  fon  autorité 
privée ,  de  nouveaux  péages  ,  les  rehauiTer  de  fon  chef,  ou 
bien  s'en  fervir  &  fe  les  arroger. 

im$f  riï$£   (XXI.  )  Que  même  fi  quelques-uns yfoitqii  ils  f oient 
fournis  à  t Empire  immédiatement  ou  médiate- 

ment  ont  ofé>  &  ofoient  encore ,  fous  leurs  portes  ,  ou 
d'ailleurs  en  d'autres  lieux ,  dans  &  devant  les  Villes ,  grever 
les  marchandifes ,  bleds ,  vins  ,  fels ,  beftiaux  &  autres,  en- 
trants, fortants  &  paiTants ,  par  de  certains  impôts  fous  le  nom 
d'accife,  droit- fur-les-vins ,  eftable,  droits-d'étalage  ôc-de-mar- 
ché,-de  portes,  de  ponts, -de  chemins,  -  de  douane  ,  fur 

*  lif.  i".  Cap.  harm.  pag.71.  à  en  établir  ou  impofer  ainfijans  avofr  obtenu  noir  t  agré- 
ment  &  le  fitfiit  unanime  confentement  Collégial  de  tout  &  chacun  la  feft  Metteur/ , 
NoMiauflî-tit ,  &c. 

les 
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les  formalités  alors  requifes ,  ou-bien  qu'ils  viniïcnt  dans  la 
fuite  à  en  établir  6c  impofer  autrement  qu'en  la  manière  fuf- 
dite  :  ou-bien aufli  en  cas  que  quelqu'un  eût,  fans  le  confente- 
ment  des  Electeurs ,  &  l'obfervation  des  dues  formalités  requi- 
fes, fait  dans  la  fuite  étendre  6c  prorogera  d'autres  héritiers, les 

concédions  qu'il  auroit  obtenues  d'une  Majefté 

Romaine  Impériale ,  &  des  Ele&eurs  pour  foi  Ôc  les  héritiers 
de  fon  corps  ;  l'Empereur  Romain ,  aulïi-tôt  qu'il  en  aura 
connoiflandÉpar  lui-même ,  ou-bien  que  cela  lui  fera  dénoncé 
par  d'autres ,  veut  icelui  ou  iceux  réprimer  par  mandata  sine 
clausula  ,  ôc  autres  moyens  de  droit  convenables  ôc  néceflai- 
res,  fie  d'ailleurs  par  toutes  autres  voyes  poflîbles ,  &  abolir 
&  cafter  totalement  ce  qui  auroit  étéainfi  entrepris,  aufli  ne 
point  permettre  que  dorénavant  perfonne  puhTe  impofer  de 
facto  &  de  fon  autorité  privée ,  de  nouveaux  péages ,  les  re- 
haufTer  de  fon  chef,  ou  bien  s'en  fervir  ôc  fe  les  arroger. 


Que  même,  (î  quelques-uns,  foit  qu'ils  foient  fournis  à  iJ^^fj^fo 
l'Empire  immédiatement  ou  médiatemenr,  ont  ofé  &  ofoient  me** 
encore,  fous  leurs  porres  ou  d'ailleurs  en  d'autres  lieux,  dans 
ôc  devant  les  Villes,  grever  les  marchandifes ,  bteds,  vins  , 
fels,  beftiaux  6c  aurres,  entrants,  forrantsôc  paflants,  par  de 
certains  impôts  fous  le  nom  d'accife,  droit  fur  les  vins,  eftable, 
droits  d'éralage  6c  de  marché,  -  de  portes ,  -  de  ponts,  -  de  che- 
mins, -  de  douane >  -  fur  les  voyageurs  à  cheval,  - de  pavé , 


de 


Digitized  by  Google 


3j    Article  VIII.  CapituL  de  Charles  VI. 

les  voyageurs  à  cheval,  -  dépavé,  de  charriage  de  pier- 
res ,  &  d'un  certain  nombre  de  deniers  pour  cent ,  de  mou- 
lage, collectes  ,  &  autres  pareils  impôts,  toutes  lefquelJes 
chofes  néanmoins,  par  rapport  à  l'effet  &  aux  fuites  ,  doivent 
être  cojifidérées  comme  un  nouveau  péage  &  non  autrement , 
fouvent  môme  comme  quelque  chofe  de  bien  plus  onéreux ,  & 
tendent  à  caufer  un  dommage  &  une  incommodité  qui  n'eft 
pas  médiocre  aux  Elefteurs,  Princes  &  Etats  voifins ,  à  leurs 
pays  3  Vaflaux  &  Sujets ,  8c  à  tous  les  Marchands  &  Trafi- 
quants ,  font  aufli  diamétralement  oppofëes  à  la  liberté  des 
Commerces  &  du  trafic  &  négoce  par  eau  &  par  terre  :  fi 
devons  &  voulons  Nous,  aufli-tôt  que  nous  ferons  entrés 
en  notre  Régence ,  faire  faire  fur  cela  une  information  certaine, 
aufli  nous  faire  inftruire  par  les  Eleveurs ,  Princes  ôc  Etats 
voifins  ,  de  ce  en  quoi  confident  de  telles  véxations  6c  abus 
intolérables ,  ôc  enfuite ,  fans  délai ,  les  abolir  &  ànnuller  en  tous 

lieux ,  comme  aujfî  les  péages  &  licentes  dénoncés  y 
nouvellement  &  indiiement  établis  &  rehaujTes 
devant  &  pendant  la  durée  de  la  guerre  d*  Alle- 
magne de  trente  années ,  fur  le  Rhin  &  autres 
courants  navigables ,  ainji  que  les  droits  defauf- 
çonduimndûs  contraires  à  VU f âge  &  aux  ancien- 
nes &  nouvelles  conventions  ;  aufli  faire  punir  les  con- 
trevenants avec  la  fèvérité  convenable  :  pareillement  enjoin- 
dre à  notre  Fifcal  Impérial ,  fur  la  fufdire  information  que 
nous  aurons  fait  faire ,  ou  fur  la  dénonciation  de  ce ,  faite  par 
l'un  ou  l'autre,  de  procéder  au  plutôt  contre  eux,  avec  ou 

fans 
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de  charriages-de -pierres ,  &  d'un  certain  nombre  de  deniers 
pour  cent ,  -  de  moulage ,  collettes  fie  autres  pareils  impôts , 
toutes  lefquelles  chofes  néanmoins ,  par  rapport  à  l'effet  ôc 
aux  fuites ,  doivent  être  confidérées  comme  un  nouveau  péa- 
ge &  non  autrement ,  fouvent  même  comme  quelque  chofe 
de  bien  plus  onéreux ,  &  tendent  à  caufer  un  dommage  ôc  une 
incommodité  qui  neft  pas  médiocre  aux  Electeurs  ,  Princes 
•ôc  Etats  voifins ,  à  leurs  pays ,  Vaffaux ,  Ôc  Sujets ,  ôc  à  tous 
les  Marchands  ôc  Trafiquants ,  font  aulfi  diamétralement  op- 
pofées  à  la  liberté  des  Commerces  ôc  du  trafic  Ôc  négoce  par 
eau  ôc  par  terre  :  Si  doit  ôc  veut  l'Empereur  Romain ,  auffi-tôc 
qu'il  fera  entré  en  fa  Régence ,  faire  faire  fur  cela  une  informa- 
tion certaine,  aufli  fe  faiçe  inflruire  par  les  Electeurs  >  Princes 
&  Etats  voifins ,  de  ce  en  quoi  confident  de  telles  vexations 
ôc  abus  intolérables ,  Ôc  enfuite  fans  délai ,  les  abolir  ôç.an- 
nuller  en  tous  lieux  :  comme  aufli  les  péages  ôc  licentes  dé- 
noncés ,  nouvellement  Ôc  indûement  établis  ôc  rehaufTés  de- 
Tant  ôc  pendant  la  durée  de  la  guerre  d'Allemagne  de  trente 
années ,  fur  le  Rhin  ôc  autres  courants  navigables  >  ainlî  que 
les  droits  de  fauf-conduit  indus ,  contraires  à  l'ufage  ôc  aux  an- 
ciennes ôc  nouvelles  conventions  :  aufli  faire  punir  les  contre- 
venants avec  la  févérité  convenable  :  pareillement  enjoindre 

à  fon  Fifcal  Impérial.  , .  de  procéder 

contre  eux  


//.  Partie* 


I  D'autant 


36    Article  VITE.  Capitul.  de  Charles  Vt. 
fans  la  participation  du  Dénonciateur.  * 

io!!îïrJr  pTagw  D'autant  qu'auffi  chaque  Electeur,  Prince  ou 
abuûv«.  Etat  qui  abtije  du  droit  de  péage  qu'il  a ,  &  qui , 
davantage  y  ou  plus  loin  qu'il  nen  a  le  droit  ,/V- 
tend  ou  le  rehauffe,  ou  bien  encore  déformais  &  à~' 
V avenir  le  rehaufferoit  ou  tét  endroit,  doit  en  être 
de  plein  droit ,  à-moins  qu'il  né  fe  déporte  férieu- 
fement  d'un  tel  excès  après  les  averti/Jements 
préalablement  faits  par  les  Princes- Dire&eurs- 
de-Cercle  ,  réellement  déchû  &  privé un  tel  Elec- 
teur ou  Etat  tant  qu'il fer  oit  en  vie ,  &  une  Corn-  ' 
munauté pour  trente  ans,  &  qu'à  cet  effet  il  doit 
être  auffi-tot  procédé  ad  declarationem  a 
co  mpétente  judice  :  quauffi  tout  ce  que  deffus 
doit  être  pris  dans  le  même  Jens  &  fgnification, 
quand  même  le  Contrevenant  ne  feroit  point  un 
Etat  immédiat ,  mais  un  Etat  provincial  mé- 
diat, avec  cette  plus  ample  explication ,  que  fi  un 
des  Princes-DireHetirs-de-Cercle  éïoit  lui-même 
intéreffé dans  l'abus  des  concevions  de  péage,  t au- 
tre Prince  Co-direUeur  fera  chargé  de  t avertiffe- 
ment,  mais  en  cas  que  tous  les  deux  y  fujfént  in- 
téreffé s,  ou  qu'ils  négligeaient  de  faire  en  cela  le 
devoir  de  leur  Charge,  un  tel  avertiffement  doit 
appartenir  aux  autres  Etats  du  Cercle  : 

f^iï?Vd-     k  Et  doit  en  outre  à  chaque  Elefleur,  Prince  &  Etat, 

même  de  tel*  péa- 
ges illégitime».        1  Vif.  la  i**.  Cap.  harm.  continue ,  &  doit  en  outre,  Sic  V.  ci-apre» ,  même  page. 

*  Ceci  le  trouve  dans  la  tre.  Capitul.  harm.  immédiatement  après  ce»  mots  de  1* 
pag.  3 &  36,  ci-dejTus ,  avtt  ou  font  la  participation  du  Dénondattur. 

(y  eomgris 
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D'autant  qu'aufli  chaque  Ele&eur ,  Prince  fie  Etat  qui  abufe  Punir  les  enten- 
du droit- de-péage  qu'il  a,  ôc  qui ,  davantage  &  plus  loin  qu'il  Sves!  P"SeS 
n'en  a  le  droit ,  l'étend  ou  le  rehauffe ,  ou  bien  encore  défor- 
mais &  à  l'avenir  le  rehaufferoit  oul'étendroit,  doit  en  être  de 
plein  droit ,  à-moins  qu'il  ne  fe  dépotte  férieufement  d'un  tel 
excès  après  les  avertiffements  préalablement  faits  par  les  Prin- 
ces-Dire£teurs  -  de  -Cercle,  réellement  déchu  6c  privé,  un 
tel  Eleveur ,  Prince  ou  Etat  tant  qu'il  fetoit  en  vie ,  6c  une 
Communauté  pour  trente  ans,  fie  qu'à  cet  effet  il  doit  être 
aufli  tôt  procédé  ad  declarationem  a  compétente  ju- 
DICE  :  qu'auffi  tout  ce  que  deflus  doit  être  pris  dans  le  mê- 
me  fens  6c  fignification ,  quand  même  le  Contrevenant  ne 
feroit  point  un  Etat  immédiat ,  mais  un  Etat  provincial  mé- 
diat, avec  cette  plus  ample  explication,  que  Ci  un  des  Princes- 
Direfteurs-de-Cercle  étoit  lui-même  intéreffé  dans  l'abus  des 
conceflions-de  péage ,  l'autre  Prince  Co-dire&eur  fera  chargé 
de  l'avertiflement ,  mais  en  cas  que  tous  les  deux  y  fuffent 

irftéreffés  ,  un  tel  avertiffement  doit 

appattenir  aux  autres  Etats  du  Cercle  qui  les  fuivent  im- 
médiatement en  la  voix  &  fe'ance  : 


Et  doit  en  outre  à  chaque  Electeur  »  Prince  6c  Etat  •  Chaque  Etat  peu* 

1  s'affranchir   lui  - 

Rit  me  Ae  tels  pea* 
ges  illégitimes. 

I  ij  pareillcmeni; 
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(  y  compris  1  la  NobleiTe  libre  de  l'Empire,  )  être  permis, 
comme  H  a  déjà  été  dit ,  *  de  fe  libérer  &  affranchir  lui-même 
ôc  les  fiens ,  du  mieux  qu'il  peut ,  de  telles  vexations.  m 
Abolir  tous  péa-     (XX.)  Mais  comme  il  arrive*  qu'à-la-vériré  quelquefois' 

ges   abufifs  fous       v         '  . 

jueiquenom  «ju*-  on  ne  fe  fert  point  du  nom  de  péage ,  mais  que  fous  l'abus  ôc 

ils  foicnt  établis  y  r  * 

&  n'en  concéder  prétexte  de  déchargement ,  licentes ,  droit-d'eftaple  ou  autre- 

■  aucun  lins  le  con-  r 

femementduCol-  ment,  il  eft  le vé  tout  autant  fur  les  bateaux  6c  marchandifes 
montants  fie  descendants  que  fi  c'étoit  un  véritable  péage , 
qu'auffi  par  indus  6c  forcés  chargements  6c  déchargements , 
débarquements  6c  verfements  des  bleds  6c  autres  biens ,  il  eft 
apporté  ôc  caufé  grande  6c  notable  incommodité  6c  empê- 
chement au  négoce  6c  navigation  :  Si  doivent  toutes  6c  chacu- 
ne pareilles  entreprifes ,  fans  diftin£Uon,  qu'on  fe  feroit  arrogé 
nouvellement,  tant  durant  la  guerre  que  devant n  £r  après  y 
fur  toutes  les  rivières  ôc  eaux  navigables  de  L'Empire ,  ÔC  °  en 

un  mot  toutes  les  conctiïions-de-péage  impétrées  fans 
les  requisita  nécejfaires  en  ce  tems-là»  &  qui 
dorénavant  fer  oient  impétrées  fans  le  confemement 
formel  £r  unanime  du  Collège  Elettoral ,  auffi  fans  les 
fufdits  requisita  fiatués  de  nouveau ,  ou  bien 

d'ailleurs  les  ufurpations  de  tels  impôts  entreprifes  de  fon 
chef  en  l'un  ou  l'autre  endroit  dès  maintenant  &  h-ïa- 
venir ,  fous  quelque  couleur  ôc  nom  qu'icelles  aufli  ayent 

'  au  lieu  de , y  compris ,  lif.  in.  Cap.  harm.  pareillement  à  la  NoMetfe ,  &c 
*  aj.  i".  Capitul.  harm.  en  l'article  xx.  de  je,  &c 

"  l'article  xxi.  de  la  i".  Capitul.  harm.  finit  ainfi ,  toutefois  fins  empêchement  au» 
villes  de  l'Empire  immédiates  de  mettre  fur  la  Bourgeoijie  a  eues  appartenante  ,  four  rai- 
fort des  confondrions ,  quelques  importions ,  pourvu  qu  elles  ne  touchent  point  aux  Etran- 
gers ,  &  ne  leur  fajfent  tort  ni  dommage  :  auffi  fans  préjudice  de  ce  que  les  Villes  ont  tu  , 
avant  les  années  de  guerre ,  en  légitime  exercice  &  Vfage. 

"  liC  i,e.  Cap.  harm.  que  devant  icelle. 

9  kA  ire.  Cap.  har.  Ç  Ut  concevons  ainfi  impétrées fatUytcc.  V.  ci-aprcs,  rnemepaee. 

été 
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pareillement  à  la  Noblefle  libre  de  l'Empire ,  être  permis, 
comme  il  a  déjà  été  dit,  de  fe  libérer  8c  affranchir  lui-même 
6c  les  fiens/  du  mieux  qu'il  peut,  de  telles  vexations. 

Mais  comme  il  arrive ,  qu  a-la- vérité  quelquefois  on  ne  fe  g«babufifs°/ 
fert  point  du  nom  de  péage,  mais  que  fous  l'abus  6c  prétexte  ?isfiieMé°tîbh$.f. 
de  déchargement ,  licentes,  droit-d'eftaple  ou  autrement ,  il  •••.»••»••»•• 
eft  levé  tout  autant  fur  les  bateaux  &  marchandifes  montants 
&  defeendants  que  fi  c'étoitun  véritable  péage,  qu'auflipar 
indus  &  forcés  chargements  fie  déchargements  ,  débarque- 
ments 6c  verfements  des  bleds  6c  autres  biens ,  il  eft  apporté 
6c  caufé  grande  6c  notable  incommodité  6c  empêchement  au 
négoce  6c  navigation  :  Si  doivent  toutes  6c  chacune  pareilles 
entreprifes ,  fans  diftinftion  qu'on  ft  feroit  arrogé  .nouvelle- 
ment ,  tant  durant  la  guerre  que  devant  6c  après  fur  toutes  les 
rivières  ôceaux  navigables  de  l'Empire,  6c  en-un-mot  toutes 
les  concédions  de  péages  impétrées  fans  les  requisita  né" 
ceflâires  en  ce  tems-là  ,  6c  qui  dorénavant  feroient  impétrées 
fans  le  confentement  formel  6c  unanime  du  Collége-Eletroral, 
aufli  fans  les  fufdits  requisita  ftatués  de  nouveau,  ou  bien 
d'ailleurs  les  ufurpations  de  tels  impôts  entreprifes  de  fon  chef 
en  l'un  ou  l'autre  endroit,  dès  maintenant  6c  à  l'avenir,  fous 
quelque  couleur  6c  nom  qu'icelles  aufli  ayent  été  obtenues  , 
pu  qu'on  ait  pû  chercher  à  les  foutenir  de  propre  autorité  6c 


I  il]  volonté"? 


Digitized  by  Google 


.  Article  VIII.  Capitul.  de  Charles  VI. 

été  obtenues,  ou  qu'on  ait  pû  chercher  à  les  foutenir  de  pro- 
pre autorité  Ôc  volonté,  être  nulles  ôc  de  nulle  valeur  :  n'en 
être  point  aufli  accordé  de  pareilles  par  Nous  à  perfonne  de 
quelque  dignité  ou  état  qu'ils  ou  ils  foient  fans  le  confente- 
ment  ôc  l'agrément  du  fufdit  Collège-Electoral  :  &  doit  aufli 
être  libre  &  permis  à  chaque  Electeur ,  Prince  &  Etat 
du  Saint  Empire  qui  s'en  trouve  grevé ,  de  fe  fouftraire  lui- 
même  à  une  telle  charge ,  le  mieux  qu'il  lui  eft  poflible. 
Toutefois  main»     Toutefois  ne  doit,  par  ceci,  être  en  rien  préjudicié  ou  dé- 

tenir  les  péages  ^  _ 

de»  Etats ,  iégiti-  rogé  aux  privilèges  que  les  Eleveurs  ,  Princes  6c  Etats  de 

mement  obtenus,  /  • 

ou  confirmés  par  l'Empire  (  y  compris  p  la  Noblefle  libre  de  l'Empire ,  )  au- 

un  ancien  XJCngc. 

ront  ci-devant  légitimement  obtenus  des  précédents  Rois  & 
Empereurs  Romains,  dans  le  tems  que  le  confentement  des 
Eleveurs  ,  n'étoit  point  ainft ,  per  pacta  et  Capitulatio- 
nés  introduit  ou  néceflaîre ,  ou-bien  qu'ils  auront  d'ailleurs 
acquis  par  un  paifible  Ufage  :  mais  ils  doivent  êtreq ,  fur  due  re- 
quête confirmés  parles  Empereurs  Romains  &  les  Etats 
y  être  confervés  fans  que  qui-que-ce-foit  puifle  les  y  troubler  : 
mais  tous  péages ,  eftaple,  &  déchargements  illégitimes ,  tant 

Jiir  terre  que  fur  les  rivières  ,  ou  bien  les  abus  d'i- 

ceux,  fi  aucuns  y  avoit,  être  incontinent  cafTés  &  annullés ,  ÔC 
à  l'avenir  ne  plus  être  accordé  du  tout  aucuns  privilè- 
ges fur  droit-d'e flapie  ,  à-moins  que  ce  foit  en  la  ma- 
nière cideiTus  mentionnée ,  avec  leconfeilôc  confentement 
Collégial  ôc  unanime  de  *  tOUS-géneralement les  Electeurs. 

p  lif.  i".  Cap.  harm.  enfcmble. 

*  lif.  j".  Cap.  harm.  mais  ils  doivent  fur  dût  requête ,  conformément  &  en  vertu  du 
troijiéme  article  ci-dtjfus  tpar  Sous éire  confirmés,  G"  les  Etats,  &c.  ci-deflus. 
'lif.  i".  Cap.  harm.  &  à  l'avenir  n'en  are  plus  accordé  aucun ,  a  moins ,  &c. 
?  lit.  jrr.  Cap.  harm,  des  fep  EltOeurt. 

(XXIV.) 
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volonté  ,  être  nulles  &  de  nulle  valeur  

&  doit  aufli  être  libre  &  permis  à  chaque  Elefteur ,  Prince  fie 
Etat  du  Saint  Empire  qui  s'en  trouve  grevé ,  de  fe  fouftraire 
lui-même  à  une  telle  charge ,  le  mieux  qu'il  lui  eft  poflïble. 


Toutefois  ne  doit  par  ceci  être  en  rien  préjudicié  ou  dérogé  TWoi,  m,r«- 
aax  privilèges  que  les  Eleaeurs,  Princes  &  Etats  de  l'Empire,  ITfJ" 
enfemble  la  NoblelTe  libre  de  l'Empire ,  auront  ci-devant  XSS1^ 
légitimement  obtenus  des  précédents  Rois  ôc  Empereurs  Ro-  un  ancicn 
mains,  dans  le  tems  que  le  confenteraent  des  Eleûeurs,  n'é- 
toit  point  ainfi  ,  per  pacta  et  Capitulationes  introduit  ou 
néceOaire,ou  bien  qu'Us  auront  d'ailleurs  acquis  parunpaifible 
Ufage  :  mais  ils  doivent  être ,  fur  dûe  requête ,  confirmés  par 
les  Empereurs  Romains,  &  les  Etats  y  être  confervés  fans  que 
qui-que-ce  foit  puifle  les  y  troubler  :  néanmoins  tous  péages, 
eftaple  6c  déchargements  illégitimes ,  tant  fur  terre  que  fur  les 
rivières  ,  ou  bien  les  abus  d'iceux,  fi  aucuns  y  avoir,  être  in- 
continent caffés  &  annuités  ,  &  à  l'avenir  ne  plus  être  accord* 
4u  tout  aucuns  privilèges  fur  droit  d'eftaple  :  
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N'accorder  ancu-     (  XXIV.  )  Et  attendu  que  ci-devant  les  Elefteurs  Prifl- 

rte  exemption-de- 

péage;  ce  S  &  Etats  ont  été,  par  plufieurs  ôc  confidérables  affran- 

chiflements  de  péage,  nonobftant  leurs  privilèges  Ôc  Ufage, 
fouvent  par  Lettres- promotoriales ,  aufli  par  ordres-d'exemp- 
tion  &  par  privilèges  concédés  au  préjudice  des  droits- de- 
péage  des  Elcfteuts*  Princes  &  Etats,  ôc  en  d'autres 
manières,  follicités  6c  grevés  dans  les  péages  qu'ils  ont  fur  les 
rivières  navigables  &  ailleurs  :  Si  devons  ôc  voulons  Nous 
abolir  cela  comme  intolérable  ,  le  prévenir,  6c  fur-tout  ne 
point  fbuffrir  ni  permettre  que  déformais  cela  foit  pratiqué  ÔC 
advienne,  aufli  ne  plus  accorder  aucuns  privilèges- d'exemp- 
tion ,  ôc  ceux  qui  dans  les  guerres  précédentes  auroient  été 
accordés  au  contraire  fans  le  confentement  du  CollégeElec^ 
toral ,  doivent  être  cafîés  ôc  annullés. 

Moindre  i«E-     (XXII.)  f  Au(R  devons  &  voulons  Nous  ,  quant  à 

tatsoui  ont  droit  M 

de : péage,  Mo-  ceux  des  Etats  aufquels  par  nos prédécefleurs Empereurs  Ro- 
vers enver» les E-  mains  avec  le  confentement  des  Electeurs  de  l'Empire,  ou- 

lecteurs,  de  ne  les 

point  grever  eux  bien  il  a  été  accordé  de  nouveaux  péages ,  ou-bien  d'anciens 

&  les  gens  qui  leur  i     r  jr 

appaniennent,par  ont  été  rehaufles  ou  prorogés ,  avec  cette  claufe  ôc  réfervô 

de  tels  péages ,  &  *  ° 

ne  plus  accorder  qu'ils  ne  grèvent  point  par  de  tels  péages  nouvellement  accor* 

à- l'avenir  aucun  *  »  s» 

péage  avant  que  dés ,  rehaufles  ou  prorogés  les  fouvent-mentionnés  Eleveurs  ; 

de  tels  revers  aient  •  * 

Été  délivres.  leur  Ambafladeurs  ôc  Confeillers  Ôc  leurs  veuves  ôc  héritiers 
à  leur  entrée  ôc  fortie ,  comme  aufli  leurs  fujets ,  gens  leur  ap* 
partenants ,  ôc  autres  perfonnes  privilégiées ,  aufli  leurs  biens 
ôc  effets ,  mais  qu'en  tous  ôc  chaque  endroits  de  leurs  Princi» 
pauté  6c  pays  ils  les  laiflent  pafler ,  aller  &  venir  francs  dç 

t  l'article  xxii.  de  la  ite.  Cap.  harm.  commence  ainfi,  fartillcment  vtuhtu  Stuf 
»ujft,  quant  à  ctftx ,  &c, 

péages 
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Et  attendu  que  ci-devant  les  Electeurs Princes  6c  Etats  ,  N'accorder  aur- 
ont été  par  plufieurs  ôc  confidérables  afrranchiflements  de  ;ipU0frde" 
péage ,  nonobftant  leurs  Privilèges  &  Ufage ,  fouvent  par 
Lettres  promotoriales ,  auffi  par  ordres-d'exemption,  &  par 
privilèges  concédés  au  préjudice  des  droits  de  péage  des 
Electeurs,  Princes  ôc  Etats ,  ôc  en  d'autres  manières,  follicirés 
ôc  grevés  dans  les  péages  qu'ils  ont  fur  les  rivières  naviga- 
bles &  ailleurs  :  Si  doit  6c  veut  l'Empereur  Romain  abolir 
cela  comme  intolérable ,  le  prévenir ,  ôc  fur-tout  ne  point 
fouffrir  ni  permettre  que  déformais  cela  foit  pratiqué  ôc  ad- 
vienne, auflî  ne  plus  accorder  aucuns  privilèges  d'exemption, 
6c  ceux  qui  dans  les  guerres  précédentes  auroient  été  accor- 
dés au  contraire  fans  le  confentement  du  Collège-Electoral , 

doivent  être  caiTés  Ôc  annullés.  

*«*••«»*....... 
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péages  avec  leurs  marchandifes  &  biens,  &  qui  doivent  auflî 
d'ailleurs  fe  gouverner  à  l'égard  d'un  tel  rehauflfement  de  péage 
en  la  manière  expreflfément  prefcrite  ,  &  s'y  obliger  efficace- 
ment envers  les  Electeurs  par  le  moyen  d'un  revers  particu- 
lier dont  on  fera  convenu ,  mais  qui  n'ont  point  encore  déli- 
vré de  tels  revers  :  les  exhorter  &  atteindre  avec  toute  févéri- 
té,  même  fous  perte  du  privilège  concédé ,  de  fe  conformer 
en  cela  au  devoir ,  &  délivrer  fans  plus  long  délai  le  fufdit 
revers,  6c  de  le  remettre  aux  Ele£reurs  >  mais  à  ceux  qui  ob- 
tiendront à-l'avcnir  en  la  manière  fufdite  de  nouveaux  péages, 
ou  bien  le  rehaulTement  ou  la  prorogation  des  anciens,  vou- 
lons Nous  ,  en  aucune  manière ,  ne  laifler  accorder  ni  expé- 
diet  nos  concédions  Impériales ,  ayant  que  tels  revêts  ayent 

été  délivrés. 

Se  faire  informer     -Afin  qu'on  puifle  auffi ,  fur  les  nouveaux  péages  introduits 
droit /dï" cha-  &  &  &  dans  l'Empire  par  eau  &  par  terre ,  &  le  rehaulTement 
ÎÏSeSenr*voUir  des  anciens  ;  enfemble  les  autres  impôts  &  charges,  avoir  in- 
duit de  peage.    formation  &  avis  d'autant  plus  certain ,  fi  &  combien  chaque 
prétendant  y  eft  fondé-en-droit  :  fi  devons  &  voulons  Nous, 
nous  en  faire  informer  par  les  Princes  Directeurs  de  chaque 
Cercle,  Nous  faire  auffi  donner  fur  cela  une  fpécification': 

comme  pas-moins  y  en  cas  que  les  Princes-Direc- 
teurs des  Cercles  agijfent  peut-être  eux-mêmes 
contre  ce  Règlement  de  péages,  demander  <&  re- 
cevoir une  telle  fpécification  &  information  de 
P affaire  par  les  Etats  voifins  £?  grevés  >  &  fur  ce 

*  K,1'/  .Ç?P*  *Jarm:  continue  ttrfurcc  communiquer  avec  le  Collège  Elefloral  ton- 

procéder 
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Afin  qu'on  puUDs  aulfi ,  fur  les  nouveaux  péages  Introduits  J^^^m^' 
ça  Ôc  là  dans  l'Empire  par  eau  &  par  terre,  &  le rehaullement  J™" Jed^xcha: 
des  anciens  ;  enfemble  les  autres  impôts  &  charges,  avoir  in-  5£*nddcc"a  avoic 
formation  ôc  avis  d'autant  plus  certain,  fi  fie  combien  chaque 
prétendant  y  eft*  fondé-en- droit ,  fi  doit  Ôc  veut  l'Empereur 
s'en  faire  informer  par  les  Princes- Directeurs  de  chaque  Cer- 
cle, fe  faire  aulfi  donner  fur  cela  une  fpé*cification  

;  ôc  fur  ce  procéder  réellement  c$mme  il  eft  dit 

^i-defius  pour  raifon  de  l'aboUtlon^c  réduction* 
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procéder  réellement ,  comme  il  efl  dit  cidejfus  , 

pour  raifon  de  l'abolition  &  ré*du£tion. 

Prendre  réei-     Comme  auffl  l'équité  demande  que  les  Elec- 

Icmcnt  des  me-  _    .    ^  ?     _  ,  _         .  « 

furcs  pour  jeteurs,  Princes  &  Etats  ,  &  les  Mimltres 

tous  les  Etati  ou  .  /•/'  »->•  # 

leurs  AmbaiTa-  par  eux  de'putés  qui  le  trouvent  aux  Dietes-de- 

deurs  foient  con-  *u  _        .        •*    _       /  .  •/  .        .  ,  .  ,  . 

fervcs  francs-de-  /  Empire ,  -  Collégiale y  -  de  -  députatwn  ,  &-de- 

P^ges  lors  de  la  _       /  .  .       ô    .     ,  .  r  -/r»         r  • 

S?ueJ,,?tJAftm-  Cercles  9  ou  bien  qui  s  y  rendent ,  put  lent  taire 

blcct  de  l'Empire.        „        ,  7  mi 

payer  y  &  respective  repa/fer  leurs  mobilia  et 
consumptibilia  ,  comme  vin  ,  lierre ,  bled, 
•  beftiauXy  &  autres  néceffité s  qu  'ils  envoyent  au 
lieu  défigné pour  V  afjemblée  y  francs  de  péage ,  ga- 
belle ,  impôts  y  ou  tel  autre  pareil  débourf/ y  quelque 
nom  qu'il  puiffe  avoir  yfrir  l'exhibition  d'un  aïïe 
authentique ,  &  muni  de  la  fignature  &  du  cachet 
de  [dit  s  EleUeurSy  Princes  &  Etats  y  ou  des  Mi- 
nijlres  par  eux  députés  :  pareillement ,  fi  quel- 
qu'un d'eux  venoit  à  décéder  9  qu'on  laijfe  revenir 
& pajfer  de  même  lefdits  mobilia  de  leurs  héri- 
tiers &  fuccejfeurs ,  fans  péage  9  gabelle ,  impôt  ni 
autre  débourfé  :  fi  devons  &  voulons  Nous  pren  - 
dre réellement  des  mefures pour  que  tout  cela  foit 
obfervéy  qu  aucun  ElcUeur  y  Prince  ou  Etat  y  ni 
les  Minijlres  poreux  députés  ne  foient  grevés  à~ 
V encontre  en  aucune  manière. 
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Comme  aufli  l'équité  demande  que  les  Electeurs,  Princes    Prendre  t(eu 

_  ,  ,  *  .    Icmcnt   des  me- 

&  Etats  ôc  leurs  Ambafladcurs ,  qui  le  trouvent  aux  Diètes  de  Turcs  pour  que 

tous  les  Ktats  ou 

l'Empire,- Collégiales, -de  dépuration  ,  ôc-de-Cercles ,  ou-  leurs  Ambafe- 

deurs  foient  con- 

bienqui  s'y  rendent,  puinent  faire  pafler  ôc  respective  re~  fer»cs  francs  de 

...       péages  lors  de  la 

palier  leurs  mobilia  et  consumptibilia  ,  comme  vin,  bier-  tenue  des  Aflcm- 

blécidcl'ttnpire. 

re ,  bled ,  beftiaux,  ôc  autres  néceflités  qu'ils  envoyent  au  lieu 
défigné  pour  l'aflembléc ,  francs  de  péages ,  gabelle ,  impôts, 
ou  tel  autre  pareil  débourfé  quelque  nom  qu'il  puifle  avoir  , 
fur  l'exhibition  d'un  acte  authentique,  Ôc  muni  de  la  fignature  ôc 
du  cachet  defdits  Electeurs ,  Princes  ôc  Etats,  ou  des  Miniftres 
par  eux  députés;  pareillement,  fi  quelqu'un  d'eux  venoit  à 
décéder,  qu'on  laifle  revenir  Ôc  pafler  de  môme  lefdits  mo- 
bilia de  leurs  héritiers  ôc  lue  ce  fleurs  fans  péage ,  gabelle,  im- 
pôt ,  ni  autre  débourfé  :  Si  doit  ôc  veut  l'Empereur  Romain 
prendre  réellement  des  mefures  pour  que  tout  cela  foit  ob- 
fervè ,  Ôc  qu'aucun  Electeur ,  Prince  ou  Etat,  ni  les  Miniflres 
par  eux  députés  ne  foient  grevés  à  l'encontre  en  aucune  ma- 
rucre. 
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Article  IX. 

Fai«  ceffer  1m  (  XXXII.  )  a  N  O  US  devons  &  voulons  remédier  touf 
"S^uTfuryieiï  au-plûtôt  avec  le  Confeil  des  Eleveurs  ,  Princes  &  Etats  de 

fa  mon^yc!11  dc  l'Empire ,  aux  griefs  ôc  défauts  qui  furviennent  chaque 

fois  fur  le  fait  de  la  monnoye ,  6c  employer  tout  le  foin  poflï- 
blc  pour  la  mettre  dans  un  ordre  &  état  permanent  :  auffi  pour 
cette  fin  obferver  exactement  les  moyens  fur  lefquels  les  Elec- 
teurs ,  Princes  6c  Etats  de  l'Empire ,  ont  délibéré  en  commun 
dans  le  Recès- de  l'Empire  de  l'année  1770.  touchant  l'éta- 
bliflement  de  trois  ou  quatre  Villes-de-monnoye  en  chaque 
Cercle  ;  item  touchant  la  conformité  de  monnoye ,  tant  dans 
tout  l'Empire  Romain ,  qu'auffi  avec  les  voifins  ,  agréée  en 
Tannée  1603.  Ôc  dans  les  Dietes-de-l'Empire  précédentes  ôc 
fubféquentes ,  ôc  particulièrement  touchant  la  punition  des 
contrevenants,  commife  aux  Directoires  des  Cercles,  &  l'aboi 
•  lition  très-néceflaire  des  fabriques  de  monnoye  clandeftines  9 

qui  en  réfultet  oit  :  6c  fur-tout  ne  rien  négliger  de  ce  qui  pour- 

roit  de  plus,  dans b  les  Diète  s-de-V  Empire  à  -  venir 

être  agréé  d'avantageux  pour  détourner  c  toutes  pareilles 
irrégularités. 

Ne  point  donner     (XXXIII.)  Nous  devons  ôc  voulons  auffi  déformais  ,  ne 

le  droit  de  mon-  . 

noyé  ian$  le  con-  point  octroyer  de  privilèges  de  monnoye  ou  fabriques  de 

lentement  des  E-  - 
lecteurs. 

»  l'article  xtxiï.  de  la  ir*.  Cap.  harm.  commence  ainfi ,  &  attendu  que  dans  /'Em- 
pire plufieurs  griefs  &  défauts  ont  éiéjufqu'ici ,  &  font  encore  fur  le  fait  de  la  monnoye  , 
Nom  voulons  y  remédier  auplûtit  avti  le  Confeil  des  Electeurs,  Princes  &  Etats  de  l'En, 
pire ,  &  employer  tout  le  foin ,  &c 

*  lif.  ire.  Cap.  harm.  dans  la  Diete-de-l' Empire  qui  dure  encore, 

c  lif.  1".  Cap.  barm.  de  telles  irrégularités  depuu  fi  long-tenu  réprouvées. 

monnoye; 
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1  1  ■ 

Art  1  cle  IX. 

D  O  1  t  &  veut  l'Empereur  RomaûVélû ,  remédier  tout  au-    Faire  ce(Terie« 

plûtôr,avec  le  Confeil  des  Elc£teurs,Princes  &  E  tatS  de  1  Em*  griefs  qui  fiirvien- 

ncnt  fur  le  fait  de 

pire ,  aux  griefs  6c  défauts  qui  furviennent  chaque  fois  fur  le  Umonnoye, 
fait  de  la  monnoye ,  6c  employer  tout  le  foin  pofUble  pour  la 
mettre  dans  un  ordre  &  état  permanent  ;  aufG  pour  cette  fin 
obferver  exactement  les  moyens  fur  lefquels  les  Electeurs  , 
Princes  6c  Etats  de  l'Empire  ont  délibéré  en  commun.  ...... 

 t  en  la  Diète  de  l'année 

160 3.  6c  autres  Diètes  précédentes  de  l'Empire  

•  6c  fur-tout  ne  rien  négliger  de  ce  qui 

pourroitde  plus,  dans  les  Diétes-de  l'Empire  à-venir,  être 
agréé  d'avantageux  pour  détourner  toutes  pareilles  irrégula- 
rités. 


L'Empereur  Romain  doit  6c  veut  suffi  déformais  ne  point  Ne  point  donner 

r         le  droit  de  mon- 

ib&royer  de  privilèges  de  monnoye  ou  fabriques-de-monnoye,  »°y«  fanst,(1ee^0£" 

Icclcur», 


ni 
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monnoyc ,  ni  en  gratifier  perfonne  de  quelque  état  ou  condi- 
tion qu  ilfoit ,  fans  ie  pré-fçû  &  le  confentement  fpécial d  des 

Electeurs,  &  fans  entendre,  aujji  avoir  égard  équi- 
tablement  h  lavis  du  Cercle  dans  lequel  le  nou- 
r.!SrroSqui  vdEtat-de-monnoyeferoitfttué:  en  cas  aufli  que 

Nous  découvrions  avec  certitude,  que  les  Etats  aufquels  un 
tel  droit  Régalien  &  privilège  a  été  accordé ,  en  abufent  à- 
ienconrre  de  l'Edir-des-monnoyes  &  autres  Conftirutions-de- 
TEmpire  fubféquenrcs.pour  fon  amélioration,  ou-bien  qu'ils 
permettent  à  d'autres  d'en  abufer,  &  qu'ils  fe  font  mis  ainfi 
dans  le  cas  d'être  déchus  de  leur  droit  de  monnoye  fans  plus 
ample  difeuflion  ,  Nous  devons  &  voulons  non  feulement  leur 
interdire  ce  droit ,  ainfi  qu'à  ceux  qui  n'ont  point  obtenu  lé- 
gitimement un  tel  droit  Régalien ,  e  ou  qui  n'y  font  point 
d'ailleurs  autorifés  par  un  Ufage  f  confiant ,  Ôc  faire  procéder 
dûement  contre  eux  par  les  Cercles ,  *mais  aufli  ne  point  ré- 

tablir  un  tel  Etat  ainfi  privé ,  hJî  ce  nejl  dans  une  Ajjem- 
blée générale  de  ï  Empire  &  du  confentement  des 
Etats  :  comme  Nous  donc  aujji  devons  &  vou- 
lons procéder  contre  ceux ,  qui,  en  la  manière  jitfi 
dite  y  ont  abnfëy  contre  les  Conjlitutions  de  f  Em- 
pire y  du  droit  Régalien  de  monnoye  à  eux  appar- 
tenante, ou  qui  ont  permis  à  d'autres  d'enabujer  : 
outre  la  privation  de  leur  dit  droit  Régalien  >  aujji 

*  au  lieu  de  ces  mot!  ,  &  le  confentement  fpécial,  lif.  T*.  Cap.  harm.  &  fpécial  «c» 
quiefctmtnt  &  confentement  dttftpt  Elettettrt.  En  au  aufli ,  Sec. 

«  lif.  iTe.  Cap.  harm.  qui  n'ont  point  obtenu  un  tel  droit  Régalien  avec  U  confentement 
de  not  ■prédécejfeurj  Empereurs  Romaint  &  det  Elt Heurt,  ou  qui ,  ficc 
f  lif.  tfï.  Cap.  harm.  légitime  &  confiant. 

*  aj.  irc.  Cap.  harm.  ou  autrement,  mais ,  Sec, 

J>  l£  ife.  Cap.  hvm.  fant  lepré-fcâ  &  confentement  iet  EleQettrt,  Mail  fi ,  8cc 

pat, 
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ni  en  gratifier  perfonne  de  quelque  Etat  ou  condition  qu'il 
Toit,  fans  le  pré- fçû  de  le  confentement  fpécial  des  Electeur* 
&  fans  entendre ,  auffi  avoir  égard  équitablement  à  l'avis  du 
Cercle ,  dans  lequel  le  nouvel  Etatde-monnoyeferoitfitué  : 
en  cas  auffi  qu'il  découvre  avec  certitude  que  les  Etats  auf-  Et  punir  «ux  qui 

en  abulèroicnt. 

quels  un  tel  droit  Régalien  6c  privilège  a  été  accordé ,  en  abu- 
fent  à  lencontre  de  l'Edit-des-monnoyes ,  6c  autres  conftitu- 
tions -de- l'Empire  fubféquentes  pour  fon  amélioration ,  ou- 
bien  qu'ils  permettent  à  d'autres  d'en  abufer,  6c  qu'ils  fefont 
mis  ainfi  dans  le  cas  d'être  déchus  de  leur  droit-  de-monnoye 
fans  plus,  ample  difcuflîon,  non  feulement  leur  interdire  ce 
droit,  ainfi  qu'à  ceux  qui  n'ont  point  obtenu  légitimement  un 
tel  droit  Régalien,  ou  qui  n'y  font  point  d'ailleurs  autorifés 
par  un  Ufage  confiant ,  6c  taire  procéder  dûement  contre  eux 
par  les  Cercles ,  mais  auffi  ne  point  reftiruer  un  tel  état  ainfi 
privé ,  fi-ce-n'eft  dans  une  Aflemblée  générale  de  l'Empire  ôc 

du  confëntement  des  Etats. .............  

...... ......... 
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par fufpenfwn  de  voix  & féance<(toutefois  en  la  fa- 
çon &  manière  >  ainfi  qu'il  efi  contenu  dans  le  pre- 
mier article  de  cette  Capitulation  )  &  pareille- 
ment ne  point  faire  reflituer  un  tel  Etat  fufpendu, 
autrement  mie  dans  une  Diète  générale  de  l'Em- 
pire après  jatisfaBion  donnée.  Mais  fi  pareilles  cho- 

fes  fe  rencontroient  en  des  Erats  médiats ,  &  autres  qui  ne  font 
point  fournis  immédiatement  à  l'Empire  ,  mais  aux  Electeurs  , 
Princes  6c  autres  Etats  de  l'Empire ,  alors  il  doit  être  procédé 
contre  eux ,  ainfi  qu'il  convient  par  leurs  Princes  &  Seigneurs* 
Territoriaux ,  ôc  un  tel  droit-de-monnoye  leur  être  entière- 
ment fupprimé ,  caflTé,  &  ne  leur  plus  être  accordé  :  comme 
donc  auffi  Nous  voulons  ne  point  favori  fer  des  Etats  médiats 
par  de  pareils  &  1  autres  plus  hauts  Privilèges  >  fans  le  co- 
confentement  des  Electeurs ,  k  &  fans  entendre  ,  auffl 

avoir  égard  équitablement  a  l'avis  du  Cercle ,  com- 
me ileftditci-deffus,&des  co-intérejfés  »  encore 

moins  au  préjudice  d'iccux. 

>  au  lieu  de,  &  liC  iT«.  Cap.  harm.  ou. 

k  lil.  ire.  Cap.  harm.  encore  moins  au  préjudice  eu  détriment  det privilèges  fient»  om 
des  Etats.  (  ainû  finit  l'article  xixm.  i".  Cap.  harm.  ) 


A  R  T  I  C  L  E  X. 

Ne  rien  aliéner  de  (XII.)  En  OUtre  a  &  particulièrement  devons  ÔC  vou- 
i\$m$îT™£  lons  Nous,  non  feulement  ne  céder ,  obliger ,  hipothéquer, 

travailler  au  «on-  . 

rr.tire  avec  foin  à  engager .  ni  en  aucune  autre  manière  aliéner  ou  charger  rien 
in  :orPor«uSfqu1  du  Saint  Empire  Romain  &  de  fes  dépendances ,  fans  le  fcû, 

en  a  été  détache,  ; 

*  au  lieu  de ,  en  entre,  ti£  in.  Cap.  harm.  De  flus% 
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  Mais  fi  pareilles  cho: 

fes  fe  rencontroiem  en  des  Erats  médiats ,  &  autres  qui  ne  font 
point  fournis  immédiatement  à  l'Empire ,  mais  aux  Electeurs, 
Princes  ôc  autres  Etats  de  l'Empire ,  alors  il  doit  être  procédé 
contre  eux,  ainfi  qu'il  convient  parleurs  Princes  &  Seigneurs 
Territoriaux  ,  ôc  un  tel  droit-dc-monnoye  leur  être  entière- 
ment fupprimé  ,  caffé  >  .Ôc  ne  leur  plus  être  accordé  :  comme 
donc  auflt ,  l'Empereur  ne  veut  point  favorifer  des  Etats  mé- 
diats par  de  pareils  Ôc  autres  plus  hauts  Privilèges  fans  le  ce-, 
confentement  des  Electeurs ,  ôc  fans  entendre  ,  aufli  avoir 
égard  équitablement  à  lavis  du  Cercle»  comme  il  eft  dit  ci- 
defTus ,  ôc  des  co  -  intéreffés  ,  encore'  moins  au  préjudice 
d'iceux. 


1 . 


Article  X. 

E  N  outre.  doit  Ôc  veut  l'Empereur  Romain  »  non  Ne  rien  aliéner  Je 

/.    i         .  >  ,  '  •  ce  oui  appartient 

feulement  ne  céder ,  obliger ,  hiporhéquer ,  engager  >  ni  en  aui  *  l'Empire ,  n»i$ 

.  travailler  au  con- 

cune  autre  manière  aliéner  ou  charger  rien  du  Saint  Empire  ******  avec  foin  i 

T>         •  ira        j  iV  ^"rC  r^un,r  & 

ftomam  oc  de  fes  dépendances  ;  fans  le  feu,  la  volohté  ôc  la  Jnro£°«r  cy" 

Llj  permUfion 
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la  volonté  6c  la  permiflion  de  tousgénéralement  les  b  Elec- 
teurs, Princes  &  Etats,  mais  nous  abjlenir  aujjî 
de  tout  ce  qui  pourroit  peut  -  être,  donner  lieu  à 
quelque  exemption  &  démembrement  de  VEm- 
»  pire ,  fur-tout  des  immunités  &  privilèges  exhor~ 

bitantS  y  mais  bien  plutôt  travailler  très  -  fortement  ,  Ce 
employer  toute  la  diligence  &  la  févérité  poflibles  pour  y 
faire  au  plutôt  réunir ,  approprier  ôc  incorporer  ce  qui  en  a  été 
détaché ,  comme  Principautés ,  Seigneuries ,  pays  enga~ 
gés  6c  démembrés  de  l'Empire  *  aufli  des  biens  confidéra- 
bles  conHfqués  6c  non  confifqués,  qui,  en  partie,  font  tom- 
bés d'une  manière  indûe  entre  les  mains  d'autres  Nations 
Errangeres  :  c  principalement  aufli ,  attendu  qu'il  eft  revenu  , 
que  quelques  Seigneuries  6c  Fiefs  confidérables  appartenants 
à  l'Empire,  en  Italie  6c  ailleurs,  auroient  été  aliénés,  faire 
faire  fur  cela  une  recherche  particulière  des  tenants  6c  abou- 
tiflants  de  ces  fortes  d'aliénations ,  6c  dans  l'année ,  à  comp- 
ter du  jour  que  Nous  ferons  entrés  en  notre  Régence  Royale, 
envoyer  fans  faute ,  les  informations  qui  en  amont  été  faites  à 
la  Chancellerie  Electorale  de  Mayence,  pour  en  donner  con- 
noiflance  aux  autres  Electeurs  Princes  4?  Etats  :  aufli 
en  toutes  ces  chofes  6c  autres  fufdites,  avec  le  confeil,  l'aide 
6c  l'afllftance  de  tOUS  d  les  Electeurs  feulement ,  ou  bien  aufli, 

fuivant  la  fituation  des  affaires,  avec  celui  des  Princes  6c  Etats , 

•  .»  *  >  ,   ■ 

exécuter  toujours  ce  qui  entre  Nous  6c  eux  aura  été  convenu 
&  jugé  bon ,  utile  6c  expédient. 

* 

*  lif.  ife.  Cap.  hinh.  lefdiu  Eledeurt ,  maît  travailler,  &c.  V.pag.  fuiv. 

*  a|.  i".  Cap.  harm.  tus  moins  procurer  La  réintégration  &  reihjkation  dt  $out  lu  dis 
Cm  Ut  &  Matricule,  de  l  Empire  ;  Principalement ,  Sec 

*  ti£  4™.  Cap.  bwffl,  iu  ftft  £Je(fatri{e»lrmtntf  ou  tien  ,  &c 

Comme 
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permiflion  de  tous- généralement  lefditS  Eleveurs  ,  Princes 
ôc  Etats  ,  mais  s'abftenir  aufli  de  tout  ce  qui  pourroit  peut-être 
donner  lieu  à  quelque  exemption  de  démembrement  de  l'Em- 
pire ,  fur  tout  des  immunités  &  privilèges  exhorbitans ,  mais 
bien  plutôt  travailler  très-fortement ,  ôc  employer  toute  la  di- 
ligence &  la  févérité  poflibles  pour  y  faire  au  plutôt  réu- 
nir ,  approprier  ôc  incorporer  ce  qui  en  a  été  détaché  com- 
toie  Principautés,  Seigneuries,  pays  engagés  ôc  tombés  en 
commife  f  aufli  des  biens  confidérables  confifqués  ôc  non-con- 
fifqués,  qui,  en  partie,  font  accrus  d'une  manière  indûe  è$ 
mains  d'autres  Nations  Etrangères,  aufli  pour  cette  fin  ,  à 
l'égard  des  Fiefs  ôc  biens  appartenants  à  l'Empire  aliénés 
&  engagés  particulièrement  en  Italie  &  en  Suiffe  , 

faire  faire  une  recherche  particulière  des  tenants  Ôc 

aboutiflants  de  ces  fortes  d'aliénations ,  ÔC  dans  l'année  à  comp- 
ter du  jour  qu'il  fera  entré  en  fa  Régence  Impériale  ,  en- 
voyer fans  faute  les  informations  qui  en  auront  été  faites  à  la 
Chancellerie  Electorale  de  Mayence ,  pour  en  donner  con- 
noiflance  aux  autres  Eleûeurs ,  Princes  ôc  Etats  :  aufli  en  tou- 
tes ces  chofes  ôc  autres  fufdites,  avec  le  confeil,  l'aide  ÔC 

l'afliftance  des  Eleâeurs.  Princes  ôc 

Etats,  exécuter  toujours  ce  qui  entre  lui  Ôc  eux  aura  été  con- 
venu ôc  jugé  bon ,  utile  Ôc  expédient. 


L  iij  Comme 
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Procurer  par  des 
movcns  amiable 
à  ï  Ordre  de  Mal 


ns^iabies     Comme  auflî  des  biens  confidérables dans  &  hors  l'Empire, 


chê ,  u  reft«u-  ont  été  enlevés ,  &  jufqu'ici  retenus,  particulièrement  pen- 
\™}nt*  éïreX1  dant  les  précédentes  quatre-vingt  années  de  guerre  des  Pays- 
perrSrp.y"  bas  >  à  ^Ordre  des  Chevaliers  de  Saint  Jean ,  fans  qu'il  lait  en 
crncÏÏm5Siu'dê  "en  mérité :  Si  voulons  Nous  employer  tous  nos  foins  pour 
pV.wè*  ^tc^  des  cn  procurer  la  reftitution  par  des  moyens  amiables,  toutefois 

dri  d  u„  cha-y^wx  déroger  à  la  paix  de  lFeflphalie  ,  &  fans 
F.t  reftituer  lui-  préjudice  de  s  droits  d'un  chacun  :  &  fi  Nous-mêmes 

pàSeîouUpoi"t  ou  les  nôtres  poffédions  quelque  chofe  qui  appartînt  au  Saint 
a  uuc  icgmmc   £mpjre  Romam  f  &  qUj  ne  ftt  ou  ne  fetoit  point  concédé  ni 

acquis  à  titre  légitime ,  Nous  devons  &  voulons  en  vertu  du 
ferment  que  nous  devons  &  avons  prêté  audit  Empire  ,  le 
reftituer  fans  délai  fur  les  inftances  des  Electeurs. 

Fie^derEmpL"  (XXX- )  En  toutes  manières  devons  &  voulons  Nous 
«n  bon  état ,  &  employer  tous  nos  foins  pour  maintenir  en  bon  état  tous  les 

avoir  loin  quils       *     '  #  4 

nouTeîSri,&re"  ^C^S  ^ droits  appartenants  à  l'Empire  Romain*  dans  & 

hors  V Allemagne  ,  particulièrement  en  Italie , 

&  à  cet  effet  pourvoir  à  ce  que ,  les  cas  arrivants ,  ils  foient 
dûement  repris  &  renouvellés  ,  auffi  que  les  Fiefs  ôc 
Feudataires  foient  protégés  &  maintenus  contre  toute  for- 
ce injulte  :  &  fi  nous  trouvons  un  ou  plufieurs  de  ces  Fiefs 
qui  nous  regardent,  fi  voulons  Nous , f  faire  fans  refus  la  re- 
prife  d'icelui  ou  d'iceux ,  ou*bien  fi  cela  ne  fe  pouvoit  pas 
faire  commodément ,  donner  s  à  [Empire  pour  sûreté  de 
ce ,  un  revers  6c  reconnoiflânee  convenable.    Pas  moins 

e  UC  ire.  Cap.  harm.  Jituét  dans  &  hors  d'icelui ,  &  à  en  effet ,  &c. 
f  au  lieu  de  tJi voulant  Sous ,  lif.  i".  Cap.  harm.  Nous  devons  &  voulant ,  4c. 
«  lif.  i".  Cap  harm.  donner  à  cefujet  aux  Seigneurs  LleClcurs pour  la  sûreté  de  P Em- 
pire, un  revers  &  recomoiJJ'amcc  convenable.  (  fan  de  l'an.  xxx.  de  la  i".  Cap.  harm.  ) 

devons 
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Comme  auffi  des  biens  confidérables  dans  &  hors  TEmpi-  Aider  i  l'Ordre 

*     Teutonique  &  i 

re,  ont  été  enlevés,  &  jufqu'ici  retenus,  l'Ordre  de  Makhe 

'  .  a  rentrerdans  les 

;   à  1  Ordre  Teutonique  ou  à  celui  de  Saint  wen»  qui  leur  ont 

*  *■  cte  enlevés  :  (ans 

Jean  Si  doit  Ce  veut-il  employer  préjudice  ncan- 

*  moins  de  la  paix 

avec  attention  tous  fes  foins  pour  en  procurer  la  reflitu-  <je  Weftphaiiç  & 

*  J  des   droit*  dun. 

tion.  toutefois  fans  déroger  à  la  paix  de  Weft-  chaCBn  : 

phalie,  &  fans  préjudice  des  droits  d'un  chacun  :  &  fi  lui-mê-  J^ftcïuqcur.il,uni; 
me  ou  les  fiens  poiTédoient  quelque  chofe  qui  appartînt  au  J^j^Ji^"* 
Saint  Empire  Romain ,  ôc  qui  ne  fût  ou  ne  feroit  point  con- 
cédé ni  acquis  à  titre  légitime f  il  veut  le  reftituer. 

fans  délai  


En  toutes  manières  doit  &  veut  l'Empereur  employer  tous  Maintenir  le* 
fes  foins  pour  maintenir  en  bon  état  tous  les  Fiefs  &  droits  en1LnC  é«!T& 
appartenants  à  l'Empire  Romain ,  dans  &  hors  l'Allemagne ,  io^repris&rt' 

.     1./  *   v      •   »  tr  ^  •   y  nouvelles. 

particulièrement  en  Italie,  oc  a  cet  effet  pourvoir  a  ce  que , 
les  cas  arrivants ,  ils  foient  dûement  repris  ôc  renouvel  lés,  auffi 
que  les  Fiefs  &  Feudataires  foient  protégés  Ôc  maintenus  con- 
tre route  force  injufte  :  &  fi  l'Empereur  Romain  trouve  un  ou 
plufieurs  de  ces  Fiefs  qui  le  regardent ,  fi  veut- il  faire  fans  re- 
fus  la  reprife  d'icelui  ou  d'iceux ,  ou  bien  fi  cela  ne  fe  pouvoir 
pas  faire  commodément ,  donner  à  l'Empire  pour  sûreté  de  ce, 
un  revers  6c  reconnoiflance  convenable  


Article 
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devons  &  voulons  Nous ,  dans  &  hors  l'Empire 
ne  laiffer  grever  perfonne  par  contributions  plus 
qu'il  ne  convient. 


Article  XI. 

Accorder  tôV  (  XXXVIII.  )aN  Ou  s  devons  6c  voulons  auffi  laiflcr  ad  ve- 

jours  aux  htatslef       .  -  . 

i  iefs  &  Lettres-  mr  \ans  empêchement  aux  Ele&curs ,  Princes  &  Etats 

d'inveftiturc ,  lui-       J  f  .  .  . 

vantiaprécwen-     [Empire  (  y  compris  laNobleflc  immédiate  de 

te  teneur ,  &  um  i  ,        \  /  i  -  _ 

difficulté.  l'Empire)  er         Vajjaux  de  l  Empire ,  les  Fieft 

&  Lettres-d'inveftiture,  chaque  fois  ,  fuivant  la  précédente 
teneur,  fans  refus  &  /tfTLT  aucunes  contradictions  ,  (  lef- 
qu  elles  doivent  être  renvoyées  à  une  décifion  juridique  :  )  ne  les 
y  point  aufli  molefterbfur  l'édition  des  anciens  Paftes  de  famille, 
encore  moins  retarder  l'inveftiture-de-rEmpire  pour  raifon  de 
ladite  édition  des  Pa£tes  de  famille  anciens  ou  nouveaux  (  aux- 
quels toutefois  y  s*  Us  font  établis fuivant  les  Loix 
fondamentales  de  t Empire  ,  auffi  fuivant  des 
Privilèges  Impériaux  qu'ils  auroient  &  qui  fe- 
roient  pareillement  conformes  aux  Conflitutions 
de  l  Empire,  il  ne  doit,  par  de  pareilles  invefli- 
tures,  être  en  rien  dérogé  à  leur  validité  &  force 

•  l'art,  xxxviii.  de  la  i".  Cap.  harm.  commence  ainlî  :  Nout  voulons  &  devons  aujp 
éceorder  en  tout  tenu  prompte  audience  &  expédition  à  tout  let  Electeurs  &  Etats  du  Satru 
Empire ,  auffi- bien  qu'à  leurs  Ambaffadenrt  &  Envoyés ,  y  comprit  ceux  de  la  NobJefff  de 
l'Empire  :  laiffer  advenir  à  iceux  Ù"  à  la  Sobleffe  de  l'Empire  la  confirmation  de  leurs 
privilèges,  auffi  leurt  Fiefs  &  Lettres  iinvtjliture ,  fuivant  la  précédente  teneur  ,  fans 
refus  ty  nonobhant  toutes  contradictions ,  (  le/quelles ,  Sec. 

*>  UC  i  Cap.  harm.  ni  fur  l'édition  des  anciens  parles  de  famille ,  ni  fur  l'exhibition  de 
nouveaux  concernants  /W  ou  l'autre  maifon ,  &  n'ayant  aucun  rapport  à  U  mouvance 
féodale  ;  encore  moins  retarder  lu  btveJHmrtt  de,  «ce, 

obligatoire  f) 
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Article  XL 


L 


/Empereur  Romain  doit  &  veut  aufli  laifler  advenir.  .  Accorder  tou- 

jour»  aux  Etats  1er 

«  aux  Ele&eurs  ,  Princes  &  Etars  de  l'Empire  ,  Ficfi  &  L«tr«- 

/T»N  „*  d'invcftiturc ,  fui^ 

aulil  a  la  Noblefle  de  l'Empire  ,  &  autres  Vahaux  vantla  précède».; 

te  teneur  >  &  lam 

de  l'Empire,  les  Fiefs  6c  Lettres-d'inveftiture ,  chaque  fois  aucune  difficulté, 
fuivant  la  précédente  teneur  ,  fans  refus  &  nonobftant 
toute  contradiction  ; 


lie  les  y  point  aufli  molefter  fur  l'édition  des  anciens  Pa£tes 
de  famille  *  encore  moins  retarder  l'invettiture-de-l'Empire 
pour  raifon  de  ladite  édition  des  Pattes  de  famille  anciens 
ou  nouveaux  ,  


P.  Partie,  M  ....ûi 
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obligatoire*}  ni  à  caufe  des  Taxes-de-Fief  illi- 
quides &  contentieufes ,  ni  en  étendre  en  même- 
tems  a  notre  Maifon  les  devoirs  féodaux  dûs  à 
l'Empire. 

Ne  point  obliger  Et  fi  un  EleUeur,  Prince ,  ou  autre  Etat  im- 
rcprifedwFieflt  médiat  &  Feudataire  de  l'Empire,  vient  à  dé- 
cela  de  nouveaux  céder  ,  &  laiffe  après  lui  des  héritiers  féodaux 
hauraététhpï  mineurs  sive  pubères  sive  impubères,  alors 
le  Tuteur  ou  les  Tuteurs  ,  après  être  entrés  réelle- 
ment en  V adminiftration  de  la  Tutelle  ou  Cura- 
telle, doivent  demander  réellement  dans  Van  & 
jour,  les  droits  Régaliens  &  Fiefs  que  lefdits  mi* 
neurs  tiennent  de  l  Empire,  &  dans  l'invefliture 
qui  s'enfuivra ,  prêter  le  ferment- de-fidélité  ac- 
coutumé, &  payer  les  droits;  par  laquelle  reprife 
&  preflation  de ferment-de-fidélité  par  le  Tuteur, 
les  mineurs  eux-mêmes,  après  avoir  atteint  Vâge 
de  puberté  &  respective*  de  majorité,  doivent 
être  également  obligés ,  comme  fi  eux  mineurs , 
après  avoir  pris  en  main  la  Régence ,  avoient 
eux-mêmes  repris  lefdits  droits  Régaliens  & 
Fiefs ,  &  prêté  le  ferment  de  fidélité  :  d'autre 
part  devons  &  voulons  Nous ,  lorfque  lefdits 
mineurs  auront  atteint  l'âge  de  puberté  ou  de  ma- 
jorité,  ne  les  point  aflreindre  à  nouvelle  reprife 
dejdits  Fiefs  &  droits  Régaliens ,  ni  auffi  à  fer- 
ment-de-fidélité ultérieur,  bien-moins  à  un  dou- 
ble ou  plus  ample  payement  de  Taxe -de -Fief, 

mais 
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 ni  à  caufe  des  Taxes -de-Fief  illiquides  6c 

contentieufes,  ni  en  arroger  en  même-tems  à  fa  Maifon  les 
devoirs  féodaux  dûs  à  l'Empire. 

Etfi  un  Elefteur,  Prince  ou  autre  Etat  immédiat  Ôc  Feu-  Ne  point  obliger 

les  mineurt  a  u 

dataire  de  l'Empire  vient  à  décéder ,  &.  laifle  après  lui  des  n?«fc  d«  Fiefi, 

1  1  &  i  payer  pour 

héritiers  féodaux  mineurs  SIVE  PUBERES  sive  impubères,  «d» de  nouveaux 

droits,  lorfquc  ce- 

alors  le  Tuteur  ou  les  Tuteurs ,  après  être  entrés  réellement  jj  aura  été  fait  par 
en  l'adminidration  de  la  Tutelle  ou  Curatelle ,  doivent  de- 
mander réellement  dans  l'an  6c  jour ,  les  droits  Régaliens  & 
Fiefs  que  lefdits  mineurs  tiennent  de  l'Empire ,  ôc  dans  l'in- 
veftiturequi  s'enfuivra,  prêter  le  ferment  de  fidélité  accou- 
tumé ,  &  payer  les  droits  ;  par  laquelle  réception  d'inverti- 
ture  6c  preftarion  de  ferment  de  fidélité  par  le  Tuteur  ,  les 
mineurs  eux-mêmes ,  après  avoir  atteint  l'âge  de  puberté  ôc 
respective'  de  majorité ,  doivent  être  également  obligés  , 
comme  fi  eux  mineurs ,  après  avoir  pris  en  main  la  Régence, 
avoient  eux-mêmes  repris  lefdits  droits  Régaliens  &  Fiefs,  6c 
prêté  le  ferment  de  fidélité  :  au  contraire ,  doit  6c  veut  l'Em- 
pereur Romain  y  lorfque  lefdits  mineurs  auront  atteint  l'âge 
de  puberté  ou  de  majorité  ,  ne  point  les  aftreindre  à  nouvelle 
reprife  defdits  Fiefs  ôc  droits  Régaliens ,  ni  auffi  à  ferment- 
de-fidélité  ultérieur ,  bien  moins  à  un  double  ou  plus  ample 
payement  de  Taxe-de-Fief ,  mais  les  laiffer  jouir  en  tous  points, 
des  fufdites  premières  inveftitures  accordées  aux  Tuteurs  , 
ce  qui  doit  auflî  avoir  lieu  à  l'égard  des  Fiefs  que  les  Vicaires 
de  l'Empire  peuvent  concéder  en  vertu  de  là  Bulle  d'Or. 

Mij  Et 
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mais  les  laijfer  jouir  en  tous  points  des  fuf dites 
premières  invejtitures  accordées  aux  Tuteurs. 
Ce  qui  doit  donc  aujji  avoir  lieu  à  t égard  des 
Fiefs  que  les  Vicaires-de-t  Empire  peuvent  con- 
céder en  vertu  de  la  Bulle  d'Or. 

u!  L«trS?aw  (  XXIX.  )  Et  doivent  auffi  les  Lettres-cTmvemtures  &  ex- 
ï cwïcric'dê  pettatives  fur  les  Fieft  appartenants  au  Saint  Empire ,  «être1 
l'Empire.  à  l'avenir  données  &  expédiées  par  aucune  autre  que  par  la 
te^fiôï^abufiTes  Chancellerie  de  l'Empire  r c  de  plus  celles,  qui,  au  pré- 

judice  des  expectatives  accordées  &  confirmées 
par  les  précédents  Empereurs ,  &  des  Païïes  hé- 
réditaires faits  en  conféquence  &  confirmés,  font 
étendus  à  d'autres  qui  ne  font point  compris  dans 
les  anciennes  Lettres-d'inveftiture.,  doivent  être 
entièrement  nulles  &  de  nulle  valeur. 

Ne  point  concé-     Lorfqu'auflî  a-t  avenir  des  Fieft  d'un  revenu  confidéra* 
i"Fief,Sde-bIe>comme  Eleïïorat'S  ,  Principautés, Comtés,  Set- 
l'Empire"!"!  \t  gneuries ,  Villes  &  autres  pareils,  feront  ouverts,  6c  par 
conièntemcnc  de,  vacancc ,  par  mort  ou  par  commïfe  dévolus  ï  l'Empire ,  * 
ïceux  devons  &  voulons  Nous  ne  plus  concéder  »perfonne/ 

fçavoir  les  Eleïïorats,  fans  le  pré-fcû e  &  le  consen- 
tement du  Collége-Eleïïoral ,  &  les  Principautés 
Comtés  &  Seigneuries,  Villes  &  autres  pareils , 
fans  le  pré-fçû  Se  le  confentement  des  Collèges 

•  L'art.  TxirL  dé  la  irt.  Cap.  harm.  pag:  84.  finit  ainfi  :  Si  doivent  aufliles  Lettret- 
tTinvtjliiure  &  expectatives  fur  des  Fuji  appartenants  mu  Saint  Empire ,  qui  fourruient 
être  à-ï avenir  données  à"  expédiées  far  une  autre  que  par  la  Chtncellerie-dt-l'Emgire ,  & 
fans  le  pré-fçû  det  Seigneurs  Ehclturs ,  être  nulles  &  de  nulle  valeur. 

*  ai.  1 r*.  Cap.  harm.  &  à  Sous,  pendant  le  tems  dt  notre  Régence ,  teeux ,  &C 
«  Jjf.  i1*.  Cap.  harm.  desftpt  ElcGturs ,  «u§  ne  donner ,  &c.  V .  png.  luiv. 

des, 
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Et  doivent  auffi  les  Lettres-d'irrveftiture  ôc  expedatives  fur  Ne  faire  expédier 

t     r?   e  c  •  -  t?      •         y  h.     l  i>        •   J        1«  Lettres -d  in- 

les  r  îefs  appartenants  au  oaint  Empire ,  n  être  a-1  avenir  don'  veftirure  que  dans 

,  ,  n    •    »    la  Chancellerie  de 

nées  Ôc  expédiées  par  aucune  autre^ue  par  la  Chancellerie  de  l'Empire. 
l'Empire  :  de  plus ,  celles  qui ,  au  préjudice  des  expectatives  Annuiicr  les  ex- 

"  tenfions  abufives 

accordées  &  confirmées  par  les  précédents  Empereurs,  &  des anci«incsL«- 

_  _      ,  ,  , ..   .       „.  -,  „  ues-d'invcltiture. 

des  Pa£les  héréditaires  faits  en  conféquence  &  confirmés , 
font  étendues  à  d'autres  qui  ne  font  point  compris  dans  les 
anciennes  Lettres-d'inveftiture,  doivent  être  entièrement  nul- 
les ôc  de  nulle  valeur. 


Lorfqu'aufli  à  l'avenir  des  Fiers  d'un  revenu  confidérable ,  Ne  point  coneé- 

,  .  ,       _  ,        der  de  nouveau 

comme  Elcctorats  ,  Principautés  ,  Comtés  ,  Seigneuries,  des  Fiefs  con/îdé- 

,t      _  rables  ouverts  à 

Villes  &  autres  pareils ,  feront  ouverts  Ôc  par  vacance,  par  l'Empire,  lànsie 
mort  ou  par  commife  dévolus  à  l'Empire ,  iceux  doit  6c  veut  Etats. 
l'Empereur  Romain  ne  plus  concéder  à  perfonne ,  fçavoir  les 
Eleâorats  fans  le  pré-içû.  6c  le  confentement  du  Collège  Elec- 
toral y  ôc  les  Principautés ,  Comtés  6c  Seigneuries,  Villes  & 
autres  pareils ,  fans  le  pré-ffâ  &  le  confentement  des  Collèges 
des  Ele&eurs  6c  Princes  r  r. 


M  iij    . . .  aufli 
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des  EleBeurs ,  des  Princes ,  aujfides  Pailles ,  (  lors- 
qu'il s  agira  dune  Ville  de  V Empire >  )  aufli  ne  don- 
ner à  perfonne  aucune  expe&avive  ou  ïurvivance  Fur  iceux  ; 
mais  les  retenir,  retirer  &  incorporer  pour  l'entretien  de  l'EniT 
pire,  de  Nous,  6c  des  Rois  6c  Empereurs  nos  fuccefleurs  : 
toutefois  fans  préjudicier  à  Nous  au  regard  de  nos  pays  héré- 
ditaires ,  &  d'ailleurs  à  un  chacun  en  fes  droits  6c  privilèges, 

ni  aujji  aux  expeUatifves  fur  des  Fief s-de-ï Em- 
pire qui  v acquêt oient  à-î avenir,  accordées  aux 
Etats  propter  bene  mérita  par  nos  prédé- 
ceffeurs  à  l'Empire >  &  conformes  aux  Conflitu- 
tions  d'Empire  y  lefquelles  doivent  demeurer  en 
leur  vigueur  &  force  obligatoire. 

Maintenir  let  (  XXXI.  )  Mais  en  cas  que  dans  la  fuite  des  EleïïoratS» 
ieu%7wi"ïpS  Principautés,  Comtés , Seigneuries ,  Fiefs  6c  arriere-Fiefs ,  en- 
gagements ôc  autres  biens  obligés  au  Saint  Empire  Romain  , 
par  fervitudes ,  impôts  d'Empire ,  colle&es  6c  autrement , 
fournis  6c  affectés  à  fa  jurifdiclion ,  viennent  après  la  mort  des 
poffefTeurs,  par  fucceflions  ou  autres  voyes,  à  Nous  écheoir 
ou  accroître,  6c  que  Nous  les  retenions  en  nos  mains,  ou- 
bien  que  nous  leslahTons  advenir  à  d'autres ,  ftavoir  les  E- 
lectoratS  avec  le  pré-feu  6c  le  confentement  des  Electeurs , 

&  les  Principautés  y  Comtés  &  Seigneuries ,  avec 
le  pré-ffû  &  le  confentement  des  Collèges  des  Elec- 
teurs &  des  Princes ,  comme  aujji  des  Villes,  (  /?, 
comme  il  a  été  dit  ci-deffus ,  il  sagiffoit  d'une  Vil- 

U-de-t Empire  )  ou  -  bien  que  nous  en  euflions  déjà  de 

pareils  en  nos  mains  :  doivent  les  droits  ôc  autres  devoirs 

d'iceux 


Digitized  by  Google 
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- .  - 

;  aulfi  ne  don- 
ner à  perfonne  aucune  expectative  ou  furvivance  fur  iceux  > 
mais  les  retenir ,  retirer  &  incorporer  pour  l'entretien  de  l'Em- 
pire, de  lui ,  ôc  des  Rois  6c  Empereurs  fes  fuccefleurs  :  toute- 
fois fans  préjudicier  à  lui  au  regard  de  fes  pays  héréditaires  » 
6c  d'ailleurs  à  un  chacun  en  fes  droits  6c  privilèges  i 

;  


Mais  en  cas  que  dans  là  fuite  des  Ele&orars ,  Principautés,    Maintenir  Jet 
Comtés,  Seigneuries,  riefscc  arnere-riefs ,  engagements  oc  leurs  droits  &  pré- 
autres  biens  obligés  au  Saint  Empire  Romain  par  fervitudes ,  '°gau 
impôts-d'Empite ,  colleûes  6fcautrement ,  fournis  6c  affectés 
à  fa  jurifdittion ,  viennent  après  la  mort  des  polTefleurs ,  par 
fucceflions  ou  autres  voyes  à  lui  écheoir  ou  accroître ,  6c  qu'il 
les  retienne  en  fes  mains ,  ou  bien  qu'il  les  lauTe  advenir  à 
d'autres ,  ff avoir  les  Elettorats ,  avec  le  pré-fcû  6c  le  confen- 
tement  des  Electeurs ,  Ôc  les  Principautés ,  Comtés  6c  Sei- 
gneuries ,  avec  le  pré-feu  6c  le  confentement  des  Collèges 
des  Electeurs  6c  des  Princes  ; 


t  «.   ou  -  bien  aufli  qu'il  en  aye  déjà  de 

pareils  en  fes  mains  ,  doivent  les  droits  6c  autres  devoirs 

d'iceux 


i 
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$1  Article  XL  Capitul.  de  Charles  VI. 
d'iceux  envers  le  Saint  Empire,  ainfi  qu'il  eil  fur  ce  ufiré* 
lui  être  payés ,  acquittés  ôc  rendus  dans  le  Cercle ,  auquel  ils 
ont  précédemment  appartenus ,  nonobftant  toutes  prétendues 
exemptions  :  Ôc  de  tels  pays  6c  biens  être  laiffés  ,  maintenus  ôc 
protégés  conformément  à  l'Inftrument  de  paix ,  en  leurs  Pri- 
vilèges ,  droits  6c  prérogatives  dans  les  affaires  Eccléûaftiques 
6c  Séculières.  f 

Faire  rentrer  à  (XXVIII.)  *  Nous  devons  6c  voulons  aufifi  faire, entre? 
l^Ym^riïïei  autres ,  rentrer  à  l'Empire  &  appliquer  à  fion  profit  , 
u«  «venus*  *"  les  collettes  Impériales  des  Villes  ôc  autres  revenus  qui  * 
pourroietlt  être  tombés  Ôc  hipothéqués  entre  les  mains  de 
quelques  particuliers  ;  auffi  dans  *  le  cours  de  tannée  9 
après  que  nous  ferons  réellement  entrés  en  notre  Régence 
Impériale  ,  envoyer  k  une  défignation  certaine  de  Vêtat 

dans  lequel  fieront  chaque  fois  lefdirs  revenus  &  col* 

leaes,  à  la  Chancellerie  -  de  -  l'Empire  -  Electorale  •  de  • 

Mayence ,  'pour  en  être  eqfiuite  donné  communica* 

tion  aux  Etats ,  ôc  ne  point  permettre  qu'ils  foient  , 
contre  droit  6c  toute  juftice ,  fouftraits  à  l'Empire  ôc  à  l'utilité 
publique ,  à-moins  que  cela  ne  fut  arrivé  avec  le  confenter 
ment  Collégial  formel  de  tous  les 1  Electeurs.  Cependant 

*  V.  irt.  Cap.  harm.  pag.  87.  &  88.  la  fin  de  fart.  xxxi.  qui  ne  Ce  troure  point 
dans  la  Capitulation  de  Charles  VL  &  qui  attribue  à  la  Chambre-Impériale  la  con« 
noiffance  des  démêles  entre  lei  Etats  de  l'Empire  &  la  Maifon  d'Autriche,  au  fujet 
des  colleâcs,  impôts,  &c 

6  l'article  xxviii.  de  (a*  1".  Cap.  harm.  commence  ainfi.  Et  d'autant  que  le  Saint 
Empire  Romain  tfl  beaucoup  grandement  parvenu  en  déférifement  &  décadence  ,fi  devtnt 
e>  voulops  Haut ,  faire ,  entre-autres ,  rentrer  à  f  Empire  les  collettes ,  &c 

*  lit  irc.  Cap.  harm.  qui  font  accrus,  &c. 

*  lif.  1".  Cap.  harm.  dans  les  fis  mois ,  immédiatement  après  que ,  &c 

*  lif  la  \Jt.  Cap.  harm.  envoyer  en  la  Chancellerie  Eleâoralede  Mayence  une  déjignj- 
tion  certaine,  en  quelles  mains  font  présentement  téfiits  revenus  &  collettes,  &  m  point, 
permettre  que  cela  feit ,  Stc. 

f  »lif.  1".  Cap.  harm,  de  tout  les  feps  Electeurs 

i'f  avenir 
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d'iceux  envers  le  Saint  Empire ,  ainfi  qu'il  eft  fur  çe  ufité  lui 
être  payés,  acquittés  &  rendus  dans  le  Cercle  auquel  ils  ont 
précédemment  appartenus ,  nonobftant  toutes  prétendues 
exemptions  :  &  de  tels  pays  &  biens  être  biffés ,  maintenus 
&  protégés  conformément  à  l'Inftrument-de-paix  ;  en  leurs 
privilèges ,  droits  Ôc  prérogatives  dans  les  affaires  EccléfiafUr 
ques  &  Séculières. 

L'Empereur  Romain  régnant  doit  ôc  veut  aulfi  faire ,  entre- 
autres  ,  rentrer  à  l'Empire  ôc  appliquer  à  fon  profit ,  les  col- 
lettes Impériales  des  Villes  ôc  autres  revenus  qui  pourroientêtre 
accrus  ôc  hypotéqués  ès  mains  de  quelques  particuliers  ;  aulfi 
dans  les  cinq  mois  après  qu'il  fera  entré  réellement  en  fa 
Régence  Impériale,  envoyer  une  défignation  certaine  de  l'é- 
tat ,  dans  lequel  feront  chaque  fois  lefdits  revenus  ôc  collec- 
tes à  la  Chancellerie-dc  l'Empirc-Ele£lorale-de-Mayence,pour 
en  être  enfuite  donné  communication  aux  Etats ,  ôc  ne  point 
permettre  qu'ils  foient  contre  droit  ôc  toute  jufticefouftraits  à 
PEmpire  ôc  à  l'utilité  publique,  à-moins  que  cela  ne  fut  arrivé 

avec  le  confentement  formel  des  ,. . .  i 

JEleaeurs. . . , . .  , . . .  Princes  ôc  Etats. 


II.  Partie. 


H  Article 


Article  XII.  Capital,  de  Charles  Vh 

à-l'avenir  de  pareilles  concevions  doivent  être 
faites  par  les  Electeurs  >  Princes  &  Etats. 

Prendre  leCon-     (XXXVIII.)  Nous  devons  &  voulons  auflï  dans  les  affai- 

fci\  Acs  Eleveurs  i»  • 

dans  les  affaire»  res  importantes  qui  concernent  1  Empire ,  qui  font  d'un  nota- 
i'Emplïc^aifficï  D^e  préjudice  &  qui  peuvent  avoir  de  grandes  fuites ,  entendre 
Emm^ÎÏÏÎTict  auflï-tôt,  &  dès  le  commencement  les  avis  des  Electeurs  com- 
occurrcnce».      me nQS  confcjners  jes       intimes,  aufli  fuivant  la  firuation 

des  affaires  nous  fervir  du  confeil  ôc  avis  des  Princes  &  Etats  > 
&  ne  rien  entreprendre  en  ce  fans  eux. 


Article  XII. 

Procurer  la  rédin-  (XII.)  A  US  S y  I  devons  &  voulons  Nous  procurer  la 
Sfr^rEmpirr  rédintégration  des  Cercles  de  l'Empire ,  *  (i  cependant  fait 

n'a  été  y  &  à  cette 'fin  prêter  réellement  la  main 
aux  Princes-Direïïeurs-de-Cercles ,  &  fi  la  né- 
teffité  le  requiert*  aux  autres  grands  Officier s-de^ 
Cercles  :  auffine  point  empêcher,  mais  plutôt  avoir 
foin  que ,  fuivant  la  teneur  de  llnflrument  de 
paix  &  des  Conftitutions  de  F  Empire ,  ils /oient 
mis  en  état,  &  qu'ils  y  foient  maintenus  conflam- 
ment,  &  que  tout  ce  qui  eft  réglé  dans  l'Ordon- 
nance -  d'exécution  &  V  amélioriSement  (Eicelle 
foit  dûement  olfervé,  comme  auffi  Nous  ne  vou- 
lons rien  changer  dans  l'Ordonnance  d'exécution 
&  des  Cercles -de -l'Empire  ,  fi  ce  ri  eft  ce  qui 

•  V.  i".  Cap.  fcarm.  pag.  44.  &  4J,  l'art,  xxi.  juife  rapporte  pour  tout  le  refte  i 
l'ait,  x.  ci-deflui  de  Cbarlei  VI. 

fmrroit 
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Article  XII. 

A.Uss  i  doit  fie  veut  l'Empereur  Romain  régnant  procurer  Procurer  la  tIïuù 
la  réintégration  des  Cercles-de-l'Empire ,  fi  cependant  fait  d^dc°rEm?ire. 
n'a  été ,  fie  à  cette  fin  prêter  réellement  la  main  aux  Princes- 
Dire&curs-de-Cercle ,  fie  fi  la  nécefiité  le  requiert ,  aux  autres 
'  grands  Officiers-de-Cercles  :  aulfi  ne  point  empêcher,  mais 
plutôt  avoir  foin  que^fuivant  la  teneur  de  iïnitrument-de-paix 
&  des  Conftirutions-dc  l'Empire,  ilsfoient  mis  en  bon  état, 
fie  qu'ils  y  foient  maintenus  conftamment,  fie  que  *out  ce  qui 
eft  réglé  dans  l'Ordonnance- d'exécution,  fie  l'arnéfiorifle- 
ment  d'icelle ,  foit  dûement  obfervé;  comme  aufli  ne  veut-il 
rien  changer  dans  l'Ordonnance  d'exécution  fic-dcs-CercIes- 
de -l'Empire ,  fi  ce  n'eft  ce  qui  pourroit  être  agréé  fie  conclu 
au  fujet  de  ladite  Ordonnance-d'exécution,  par  tous  les  Etats, 
dans  une  Diète  générale  de  l'Empire, 

'     '    "  H'ij  Veul 
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pourroit  être  agréé  &  conclu  au fujet  de  ladite  Or~ 
donnance  d'exécution  ,  par  tous  les  Etats  dans 
une  Diète  générale  de  V Empire. 
Ne  rien  changaà     foulons  pareillement  laifTcr  la  députation-or- 

la  dcputation-or-      >  j  t  JJ  1 

dmairc  de  îEm-  dinaire-de-i Empire  immuablement  dans  [on  état, 
&  ri  y  rien  changer  ni  aux  personnes  députées ,  ni 
aux  droits  y  attribués ,  ni  en  autres  chofes ,  à- 
moins  que  cela  ne  fe  faffe  pareillement  dans  def 
Diètes  générales  de  l'Empire  par  tous-générale* 
ment  les  EleUeurs  >  Princes  &  Etats  ijauf  tou- 
tefois V  autorité  qui  appartient  en  vertu  des  Cônf- 
titutions-de-l Empire ,  aux  Empereurs  Romains 
en  de  pareilles  Ajfemblées  -  de  -  Députation  9  & 
moyennant  l'accord  préalable  des  Commiffaires 
Impériaux  avec  les  Etats ,  d'autant  que  cela  ejt 
pratiqué  &  d'Ufage  dans  }es  Diètes  -de-  l'Em- 
pire. 


Article  XIII.  . 

si  h  Dicte-dc-  (XVI.  *i a  E  N  outre  devons  &  voulons  Nous  ,(îlesAf- 

l'Empirc  qui  lê  \^  ^  .  ,  ,      **  ,J 

venoft* ï fe'SpT  fem^es  venoient  un pur  à  cejfer ,  tenir  >  au  moins 
«r,  en  tenir  une.  tous  les  dix  ans  y  ù1  £  ailleurs  au  ffi  Couvent  aue  la, 

au  moins  tous  les  .       _  #  JJ   ./  7  . 

ituv"stfifeiapeft  suret^  &  *a  fituatton  de  l'Empire  ou  les  befoins 

necedaire  pour  le 

bien  de  l'Empire.  *f  l«f.  tftr  Cip.  harm.  pag.  f  Et  particulièrement  neprefofer  ou  com'oquer  aucune 
Diete-de-l'Emptre ,  hors  de  l'Emfire  de  la  nation  Allemande.:  ni  plutôt  &  avant  que  nous 
n'ayons  fur  ce  follieiti  le  consentement  &  l'agrément  des  fept  Electeurs  ,  par  un  envoi  par" 
•  ticulier  >  6"  que  Nous  ne  nous  foyons  accordés  avec  eux ,  tant  fur  le  terni  que  fur  le  lieu- 
d'ajfcnblée  ;  ou-bien  qu'iceux,  d'eux-mêmes ,  pour  C intérêt  de  l'Empire  ne  nous  en  ayent 
très-htmUemtwfupprtétà'ax'ertis. 
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Veut  pareillement  laifler  la  Députarion-ordinaire-de  l'Em-  Ne  rien  change  à 
J>ire  immuablement  dans  fon  état ,  &  n'y  rien  changer  >  ni  aux  dfauin  dH'Em- 
perfonnes  députées  9  ni  aux  droits  y  attribués  >  ni  en  autres  p  "% 
chofes ,  à-moins  que  cela  ne  ie  fafle  pareillement  dans  des 
Diètes  générales  de  l'Empire ,  par  tous  généralement  les  Elec* 
teurs,  Princes  6c  Etats: . . . ,  •  


* 


Article  XIII. 

En  outre  doit  &  veut  l'Empereur  Romain  élû  ;   Tenir  une  Dîeto 

^»   .  a  .    j  <  •  f  »•«  de  l'Kmpire  au 

i-tot  dans  la  première  année  quil  en-  moi™  tous  les  dix 

trera  dans  fa..  Régence ,  &  enfiaite  au  moins  tous  les  vent  fi  cela  cft  né- 

dix  ans,  &  d'ailleurs  aufli  fouyent  que  la  sûreté  &  la  fituation  bien  de  rEm^ire* 


N  iij  de 
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de  quelque  Cercle  le  demandent ,  une  Diète  générale 

de  l'Empire  dans  l'Empire  de  la  nation  Allemande,  avec  le 
confentement  des  Electeurs,  ou  bien  lorfque  les  Elec- 
teursnous  le  demandent  &  nous  enavertiûent*,  &  ainfi 
chaque  fois  avant  la  convocation  nous  accorder  avec 

eux  tant  fur  le  tems  que  fur  le  lieu  -  d'aflembJée  convena- 
bles :  comparoître  aujji  dans  le  terme  préfixe  h  de 
telles  Diètes -de -l'Empire,  ou  en perfonne ,  oh 
par  Commiffaires ,  &  enfuite  aup  -tôt  après  le 
terme  écoulé  faire  faire  la  proposition,  ou  bien, 
tout  au  plus ,  ne  pas  différer  plus  de  quatorze 
.  jours  :  auffi  d ailleurs ,  autant  qùil  efl  en  Nous  , 
avoir  foin  que  les  délibérations  &  réfultats  ne 
[oient  point  empêchés  mais  accélérés  le  plus  qùil 
efl  poffible,  (?  que  les  matières  contenues  dans 
ladite  propofition ,  comme  aufjî  celles  que  Nous  • 
pourrions  peut-être  encore  en  outre  propofer  pen- 
dant la  durée  de  la  Diète  de  V Empire  d'ail- 
leurs celles  quife  préfenteront  chaque  foisypuif- 
fent  être  propofées  par  le  Direïïoire-de-  tEm-* 
pire  EleUoral-de-Mayence  ,  &  amenées  à  une 
décifion  convenable.  Comme  Nous  donc  pas-moins 
voulons  accorder  très  -promptement  nos  déclara* 
tions  ir  décrets  fur  les  arrêtés  qui'  nous  feront 
convenablement  adrejfïs  par  t  Empire. 
\Î*Z™1£™    (XLL)  Si-bien  que  Nous  donc  b  auffi  voulons  n<* 

*lif.  i,e.  C.  har.pag.  107. 108.  Ne  doit  aufli  être  apporté  aucun  empêchement  i  ce  que 
wrefufiit  cher  Neveu  l'EleCleur  de  M*jence ,  porte ,  propofe  &  mette  en  iélibiranon 

mettre 
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Article  XIII.  Capital,  perpétuelle.  y  4 
de  l'Empire  où  les  befoins  de  quelque  Cercle  le  demandent , 
une  Diète  générale  de  l'Empire  dans  l'Empire  de  la  nation 
Allemande  ,  avec  le  confentement  des  Electeurs ,  oubien 
lorfque  les  Electeurs  le  lui  demandent  &  l'en  averriflent ,  ôc 
ainfi  chaque  fois  avant  la  convocation ,  s'accorder  avec  eux 
tant  fur  le  tems  que  fur  le  lieu-d'aflemblée  convenables  :  com- 
paraître aufli  dans  le  terme  préfixe  à  de  telles  Dietes-de*l'Em~ 
pire  ,  ou  en  perfonne ,  ou  par  Commiltaires ,  6c  enfuite  aufli- 
tôt  après  le  terme  écoulé,  faire  faire  la  propofition,  ou-bien 
tout  au  plus  ne  pas  différer  plus  de  quatorze  jours  :  aufli  d'ail- 
leurs, autant  qu'il  eft  en  lui,  avoir  foin  que  les  délibérations 
6c  réfultats  ne  foient  point  empêchés  mais  accélérés  le  plus 
.  qu'il  eft  poflible,  6c  que  les  matières  contenues  dans  ladite 
propofition ,  comme  aufli  celles  qui ,  par  lui  Empereur ,  pour- 
voient peut-être  encore  en  outre  être  propofées  pendant  la 
durée  de  la  Diete-de-l'Empire,  ôc  d'ailleurs  celles  qui  fe  pré- 
senteront chaque  fois,  puiflent  être  f ropofées  par  le  Direc- 
toire de  l'Empire  Electoral-de-Mayence  >  6c  amenées  à  une 
décifion  convenable  •  

r 

«  •  


Si  bien  que  lui  donc  aufli  veut  &  doit  Jie  mettre  aucun  La;^ri -tteSeuf 

deAlaycncee*ei- 
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Article  XIII.  Capital,  de  Charles  VI. 
cer,  fans  aucun  mettre  aucun  empêchement  à  ce  que  ledit  Electeur  de  Mayence 

f  A?ch!-cSiia-  en  conféquence  de  la  proportion  Impériale  &  pour 

[iucdcrEmpfrc.  le  bien  de  l' Empire  y  po!te,  propofe  &  mette  en  dé- 
libération dans  le  Collège  Electoral  ou  dans  tous  les  Col" 
/^g^f-de-l'Empire ,  les  unes  &  les  autres  affaires ,  comme 
ailffi  les  griefs  des  Etats  plaignants ,  quand  bien  même 
iceux  par  leur  nature  regarderoient  les  Confeillers  de  notre 

Alaijon,  ceux  du  Confeil-  Aulique  &  autres  Confeil- 
lers &  Officiers  ,  ni  d'ailleurs  preferire  aucune  borne  ni 
mefure  à  l'Archi-Cancellariat  <iT  Directoire  -  de  -  l'Empiro 

EleBoral-de-Mayence ,  ni  mettre  objlacle.  à- ce- 
que  les  Mémoires  préfentés  en  de  pareilles  affai- 
res y  pourvu  qu'ils  Jbient  d ailleurs  conçus  en 
termes  mefurés  ainfi  qu'il  convient ,  puiffent  être 
portés  à  la  Diïïature  >  &  communiqués  par  cette 
voye  aux  Etats. 

Ne  point  empe-  (  VI.  )  II  doit  aulfi  èttt  libre  aux  e  Etats  de  l'Empire  &  des* 
bices  Circulaires  Cercles ,  de  s'afTembler  un  chacun ,  dans  if  hors  les 

ouCollcgiiksdcs    _.  .  ■ 

tt«ï.         Diètes  de  l  Empire ,  ou  Orculariter  ,  ou  Colle- 

gialiter  OU  autrement  fans  empêchement  de  qui  que  cq 
foir  y  aufli  fouvent  que  la  néceffité  &  leurs  intérêts  le  requit 
rent ,  &  de  veiller  au  bien  de  leurs  affaires, 

dans  le  Collége-Elettoral,  tu-bien  en  général  dans  le*  Confeils-de-PEmpire ,  fuivant  leur 
nature  &  fratrie  té ,  let  unes  &  les  autres  affaires  des  Etats  plaignants ,  quand  tném$ 
icelles  regarder  tient  nos  Ctnfeillers-privés  &  du  Confeil- Aulique ,  ni  d'ailleurs  lui  êtrt, 
freferit  au.une  korne  &  mefure  en  fon  Archi-Camtllariat  ou  DtrtCkire  de  l'Empire.  ■ 

e  aj.  i".  Cap.  harm.  autres. 

*  au  lieu  de,  ou,  lj£  i".  Cap.  harm.  pag.  34,  &% 
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Article  XIII.  Capital,  perpétuelle.'  'ff 
empêchement  à  ce  que  ledit  Eleveur  de  Mayence ,  en  con»  cet,  ûm  «eu* 
féqnence  de  la  propofition  Impériale  &  pour  le  bien  de  l'Em-  ÎaSS». 
pire ,  porte  ,  propofe  &  mette  en  délibération  dans  le  Collé-  j£ei  n£jg; 
ge  Electoral ,  ou  dans  tous  les  Collèges  de  l'Empire ,  les  unes  ? 
&  les  autres  affaires,  comme  auifi  les  griefs  des  Etats  plai- 
gnants ,  quand  bien  même  iceux  par  leur  nature  regarderaient 
les  Confeillers  de  la  Manon  de  l'Empereur  régnant ,  ceux  du 
Confeil-Aulique  ,  fle  autres  Confeillers  &  Officiers  >  ni  d'ailr  1  * 

leurs  preferire  aucune  borne  ni  mefure  à  rArchi-Cancella- 
«at  ôc  Direaoire.de.rEmDire  Electoral  de  Mayence. 


Il  doit  au/B  être  libre  aux  Etats  de  l'Empire  fie  des  Cercles,  Ne  point  «mpc- 
Je  s'aflêmbler  un  chacun,  dans  &  hors  les  Diètes  de  l'Em.  w£«  ïifâÊEï 
pire  ou  Circulariter  on  Collegialiter  ou  autrement ,  £j^^^a'c"'e* 
fans  empêchement  auffi  fouvent  que  la  néceffité  &  leur  in* 
térêc  le  requièrent,  &  de  veiller  au  bien  de  leurs  afiâires. 
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.  !.  ÂRTIC  L  E  XIV. 

^  -  }       *  -"II.       .  *  .  S*  »... 

Fmpïofef  tôwfcf  (XVIIÏ.)  Noés  devons  &  roulons  auffi  èmpîoyer  touf 

foins  prcsduraçc,  N  '  1  ' 

?eUfo?te  er^'ricn  n*,n* pouvoirauprès i  rff/ *Sàiht Përe le  Pape  Ôc  du  Siège  de 
ConcS»  de  u  ^ome>  ^  °e  °tuePar  h"  *1  ne  f°*e en  aucune  manière ,  con-» 
natiott  Gcnnani-  trc  |es  Concordat  a  Principim  ôc  les  conventions  établie» 

entre  rBgîife, ft  Sainteté  IcPïipe  bu  lé Sfcge-dcftomé ôc  la 
nanon*  A^emande  j'ctirmnëitàiïftdnire  KS  privilèges  pârticu* 
Kers  6c  Statuts  -fie  Coutumes  IëgitSnemcnr  Ufités  d'un  chacun 
Archevêque  Ôc  Evêque  ou  des  grands-Chapitres ',  par  grâces 
informes  ,  rcfcrits,  provifions,  annates,  multiplication  des 
Bénéfices ,  &  rehauflemenr  des  Offices  en  la  Cour  de  Rome> 
auffi  rèfervations ,  difpenfations  ,  &  particulièrement  réfigna- 
fions ,  enfuite  fur  ce  collations  ,  entreprifes  de  routes  telles 
Prébendes,  Prélatures ,  Dignités  ôc  Offices,  (lefquels  d'ail- 
leurs ne  font  point  dévolus  par  mort  à  la  Cour  de  Rome ,  mais 
qui  toujours ,  en  quelques  mois  qu'ils  viennent  à  vacquer j 
font  dévolus  aux  Archevêques  fie  Evêques ,  auffi  aux  Chapi- 
très  fie  autres  Collatcurs:  )  comme  pas  moins  par  coadjuroreries 
de  Prélatures  électives  fie  Prébendes,  jugemenr  fur  l'érar  de  No-* 
fclefle,  ou  par  autres  voyes ,  au  détriment  des  Chapitres,  du 
Clergé ,  Ôc  d'ailleurs  contre  les  privilèges  donnés  fit  droits  ac- 
quis ,  de  plus  au  préjudice  du  droit  de  Parronar,  Ôc  des  Sei- 
gneurs-de-Fief  ;  ni  auffi  que  les  Archevêques  &  Evêques  dans 
l'Empire ,  en  cas  que  par  les  Ecclèfiaftiques  ou  Séculiers  à 
eux  fournis  quelque  plainte  eût  peut-être  été  contre  eux  ren~ 


■  au  Keu  du  nptx  duy\i£.  ire.  Cap.  tarai .  pag.  6z,  de  votre* 
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Article  XIV. 

. .     . .       >  »•  •  ■ 

Î3  O  it  &  veut  auffi  l'Empereur  Romain-  employer  tout  Ton  Employer  totufei 

foins  près  du  Pape» 

pouvoir  auprès  du  Saint  Pere  le  Pape  ôc"  du  Siège-  de  Rome  *  pourquepariuiu 

■  1  .  .  ne  foit  en  rien 

à  ce  que  par  lui  il  ne  foit  agi  en  aucune  manière ,  contre  contrevenu  aux 

11  Concordats  de  U 

les  Concordat  a  Principum  ôc  les  conventions  établies  en-  nation  Gernuni- 
tre  l'Eglife,  fa  Sainteté  le  Pape  ou  le  Siège  de  Rome  ,  6c  la 
nation  Allemande,  comme  auffi  contre  les  privilèges  parti- 
culiers ,  6c  Statuts  ôc  Coutumes  légitimement  Ufités  d'un  cha- 
cun Archevêque  6c  Evêqueou  des  grànds-Chapirres  ,  par 
grâces  informes ,  referits ,  provifions ,  annates ,  multiplication 
des  Bénéfices,  6c  rehaufTement  des  Offices  en  la  Cour  de 
Rome,  auffi  réfervations ,  difpenfations ,  6c  particulièrement 
réfignations ,  enfuite  fur  collations ,  entreprifes  de  routes  rel- 
ies Prébendes ,  Prélatures  ,  Dignités  6c  Offices  ;  (  lefquels 
d'ailleurs  ne  font  point  dévolus  par  mort  à  la  Cour  de  Rome  , 
mais  qui  toujours ,  en  quelque  mois  qu'ils  viennent  à  vacquer, 
font  dévolus  aux  Archevêques  6c  Evêques,  auffi  aux  Chapi- 
tres ôc  autres  Collareurs  :  )  comme  pas  moins  par  coadjutoreries 
de  Prélatures  électives  ôc  Prébendes,  jugement  fur  l'état  de  la 
NoblefTe ,  ou  par  autres  voyes,  aii  dérriment  des  Chapitres 
du  Clergé ,  6c  d'ailleurs  contre  les  privilèges  donnés  6c  droits 
acquis ,  de  plus  au  préjudice  du  droir  de  Parronat  ôc  des  Sei- 
gneurs de  Fief:  ni  auffi  que  les  Archevêques  6c  Evêques  dans 
l'Empire,  en  cas  que  par  les  Eccléfiaffiquesou  Séculiérs  à 
çux  fournis  quelque  plainte  eût  peut-être  été  ccuttre^ux  ren*1 

•  •        •   r         .   »  ■ 

...      •        .    '  < 
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'57   Article  XIV.  Capital,  de  Charles  VI 
due  >  puiiTem  être  furpris  ou  grevés  par  moratoires ,  interdits  } 
&  comminations  ou  déclarations  de  Cenfures ,  fans  préalable 
Ôcfuffifante  information  des  circonftances  &  dépendances  des 
affaires ,  (laquelle ,  afin  qu'aucune  fubreption  ôc  obreption  ne 
puifle  trouver  place  contre  la  vérité  du  fait,  doit  être  faite  fut 
les  lieu i,)  aufli  fans  avoir  entendu  les  défenfes  del'accufé,  fur* 
toutlorfqu'icelui ,  pour  l'amélioration  ôc  augmentation  du  fer- 
vice  divin,  aufli  pour  la  confervation  ôc  plus  grand  accroifle- 
ment  de  l'Eglife  auroit ,  en  vertu  de  l'autorité  Paftorale ,  agi 
contre  les  (Economes  mauvais  ôc  défobéiflants  :  mais  voulons 
avec  le  Confeil  des  Electeurs ,  Princes  ôc  autres  Etats ,  dé- 
tourner ôc  prévenir  très-efficacement  toutes  ces  chofes,ôc  met- 
tre tout  en  œuvre  pour  que  les  fufdits  Concordata  Princi-; 
pum  ôc  conventions  établies,  aufli  les  Privilèges ,  Statuts  6t 
Libertés ,  foient  confervés  ôc  maintenus ,  Ôc  qu'ils  foient  fuir 
vis  Ôc  obfervés  fermement  :  toutefois  quant  aux  griefs  qui  s'y 
font  trouvés,  qu'iceux,  en  vertu  de  ce  qui  a  été  traité  à  Aug* 
(bourg  dans  la  Dietc-de-l'Empire ,  tenue  en  Tannée  1530. 
foient  redreflés ,  Ôc  que  dorénavant  pareilles  chofes  ne  foient 
plus  permifes  fans  le  confentement  des  Eleveurs. 
Empêcher  9ue    Pareillement  voulons  Nous ,  fi  peut-être  il  arrivoit  que  les 
ibi^n^vofluJelde  cau^cs  civiles  fuiTent  évoquées  de  leur  Jurifdiûion  ordinaire- 
orLaL^f&^oî  dans  lc  Saint  Em?*c>  *  P°rt<ks  hors  d'icelui  devant  les  Non- 
Nrnce«%noflo£  ces  Apoftoliques,  ôc  même  à  la  Cour  de  Rome,  cafler ,  an- 
?"cV«f d^Tmc!  nuIl€r  »  &  «^fendre  férieufement  de  telles  chofes  ;  aufli  ordon-: 
ner  à  notre  Fifcal-Impérial,  tant  à  notre  Confeil- Aulique  qu'à 
IgL  Chambre-Impériale ,  de  procéder  d'Office  par  dûe  dénon- 
ciation contre  ceux,  tant  Parties,  qu'Avocats,  Procureurs  ôc 
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due  ,  puiffcnt  êrre  fui  pris  ou  grevés  par  moratoires ,  interdits  , 
fie  comminations-  ou  déclarations  de  Cenfures  ,  fans  préalable 
fie  fuffifante  information  des  circonftanccs  fie  dépendances  des 
affaires ,  (  laquelle  ,  afin  qu'aucune  fubreption  &  obreption  ne 
puiffe  trouver  place  contre  la  vérité  du  fait ,  doit  être  faite  fur 
les  lieux*  )  auffi  fans  avoir  entendu  les  défenfes  de  l'accufé  *  fur- 
tout  lorfqu'icelui  ,  pour  l'amélioration  fie  augmentation  du 
1er  vice  divin ,  auffi  pour  la  confervation  fie  plus  grand  accroif- 
fement  de  l'Eglife ,  auroit ,  en  vertu  de  l'autorité  Paftorale  , 
agi  contre  les  (Economes  mauvais  fie  défobéillânts  :  mais  veut, 
avec  le  Confeil  des  Elcûeurs ,  Princes  fie  autres  Etats,  dé- 
tourner fie  prévenir  très-efficacement  toutes  ces  chofes ,  ôc 
mettre  tout  en  oeuvre ,  pour  que  les  fufdits  Concordata 
Principum  fie  conventions  établies,  auffi  les  Privilèges, 
Statuts  fie  Libertés ,  foient  confervés1  fie  maintenus ,  ôc  qu'ils 
foientfuivis  fie  obfervés  fermement  :  toutefois  quant  aux  griefs 
qui  s'y  font  trouvés,  qu'iceux,  en  vertu  de  ce  qui  a  été  traité 
à  Augffiourg  dans  la  Diete-de-l'Empire ,  tenue  en  Tannée  1  $  30. 
foîent  redreffés ,  fie  que  dorénavant  pareilles  chofes  ne  foient 
plus  permifes ,  fans  le  confentement  des  Electeurs. 

Pareillement  veut-il ,  fi  peut-être  il  arrivoit  que  les  caufes  Empêcher  yt« 
civiles  fuffent  évoquées  de  leur  Jurifdi&ion  ordinaire  dans  foient évoquées dtf 
le  Saint  Empire ,  ôc  portées  hors  d'icelui  devant  les  Non-  ordin  J"",1*^" 
ces  Apoftoliques,  fie  même  à  la  Cour  de  Rome,  cafler,  an-  NonceÎÂpoftoli* 
nuller,  fie  défendre  férieufement  de  telles  chofes  :  auffi  or-  ffcoufarRomel 
donner  à  fon  FifcaMmpérial ,  tant  à  fon  Confeil- Aulique  qu'à  9 
la  Chambre-Impériale,  de  procéder  d'Office  par  due  dénon- 
ciation contre  ceux,  tant  Parties ,  qu'Avocats ,  Procureurs  fie 
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38    Article  XIV.  Capital,  de  Charles  VI. 
Notaires ,  qui  s  ingéreroient  déformais  de  pareilles  chofes ,  6c 
qui  prêteroient  en  ce  leur  miniftere  en  aucune  façon ,  afin  que 
les  contrevenants  puiffent  être  au  plutôt  dûement  recherchés 
&  punis. 

Faire  faire  une     j?t  attendn  qu'à  l'égard  dcfdires  affaires  civiles  des  contefta- 

«iilunction  juridi-  ^  ° 

?uc,      aft  "r"  tions  &  conflits  fréquents  fe  font  élevés  entre  les  Tribunaux 

)•  cckliaftitjues  &  * 

SS"cnirCtoût?oï-  *"premes-de-Nous-6c-de  l'Empire,  &  les  Nonciatures  Apofto- 

tion  dC  ji,rifdiC"  ,iclues  >  fur  ce  c*ucn  1  un  &  l'autre  endroit  des  appellations  du 
jugement  desOffiçiaux  auroient  été  reçues,  des  procédures 
admifes  ,  6c  qu'on  auroit  même  eflayé  de  les  foutenir  par  tou- 
tes fortes  de  Mandements  rigoureux ,  au  très-grand  dérange- 
ment &  incommodité  des  parties  :  pour  prévenir  donc  ces 
chofes,  &  que  tout  conflit-de  Jurifdiftion  puiffe  être  empêché, 
fi  voulous  Nous  pourvoir  àce-que  les  caufes  Séculières  foient 
juridiquement  diftinguées  des  caufes  Eccléfiaftiques ,  auflï  que 
les  cas  douteux  qui  s'y  pré fenteront  foient  décidés  par  un  traité 
6c  accord  à  l'amiable ,  qui  fera  entrepris  avec  le  Siège  Papal  » 
enforte-que  les  Jurifdiclions  Eccléfiaftique  &  Séculière  foient 
laiffées  chacune  en  leur  droit  ôc  judicature  fans  y  être  trou- 
blées. 

te  tout  néan-     Toutefois  pour  ce  qui  concerne  cet  article ,  fans  faire  tort , 

moins  fans  prëiu-  a    r         .       v        r,  .  0  , 

dicicr  aux  Pro-  6c  lans  tirer  a  contequence ,  m  caujer  préjudice  oc  dommage  y 

TfS:denîpaaïî  ainfi  qu'il  a  été  dit  ci-defTus,  »>  aux  Eleveurs  attachés  à 

îïne  &Twért-  la  CotlfcJJion  d'Ausbourg,  ôtàceuxquifontprofeffion 
V'4**  de  leur  Religion ,  Princes  6c  Etats ,  {y  compris  c  la  No- 

•         bleflc  immédiate  de  l'Empire)  6c  leurs  fujets  refpedtifs,  6t 


»  lif.  irt.  Cap.  harm.  à  nos  chers  Oncles  &  Eletleurs  de  Saxe  &  «le  Brandebourg, 
f  ?u  lieu  de ,  >  emprù,  lif.  irc.  Cap.  harm.  partillemns  a  la ,  &c. 

parmi 
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Article  XIV.  Capital,  perpétuelle,  ^8 
Notaires  qui  s'ingéreioient  déformais  de  pareilles  chofes ,  Ôc 
qui  prêteraient  en  ce  leur  miniftere  en  aucune  façon ,  afin  que 
les  contrevenants  puiffent  être  au  plutôt  duement  recherchés 
&  punis.  •  ,  '  1  ■  '. 

Et  attendu  qu'à  l'égard  defdites  affaires  civiles ,  des  contefla-  ^^J***™ 
tions  &  conflits  fréquents,  fe  font  élévés  entre  les  Tribunaux  S.uc, ,2e* 

•  •      hcclcfiaftiqucs  & 

fuprêmes  de  lui  ôc  de  l'Empire,  ôc  les  Nonciatures  A poftoli-  Séculières,  peur 

1  *  1  prévenir  tout  cor.» 

ques ,  fur  ce  qu'en  l'un  &  l'autre  endroit  des  appellations  du  Jjn^«  iwhU«- 
jugement  des  Officiaux  auroient  été  reçues ,  des  procédures 
admifes,  ôc  qu'on  auroit  même  efiayé  de  les  foutenir  par 
toutes  fortes  de  Mandements  rigoureux  au  très-grand  déran- 
gement ôc  incommodité  des  parties  :  pour  prévenir  donc  ces 
chofes ,  Ôc  que  tout  conflit  de  Jurifdiclion  puifle  être  em- 
pêché ;  fi  veut  il  pourvoir  à-ce-que  les  caufes  Séculières 
foient  juridiquement  diftinguées  des  caufes  Ecclefiaftiques  T 
aufli  que  les  cas  douteux  qui  s'y  prefenteront  foient  décidés 
par  un  traité  ôc  accord  à-l'amiable,  qui  fera  entrepris  avec  le 
Siège  Papal ,  qu'enfuitc  les  Jurifdi£Uons  Eccléfiaftique  ôc  Sé- 
culière ,  foient  lailTées  chacune  en  leur  droit  &  judicature  fans 
y  être  troublées. 

Toutefois  pour  ce  qui  concerne  cet  article ,  fans  faire  tort     te  V011t  nfMa 

11  itiojiis  Innspriju- 

*c  fans  tirer  à  conféquence  ,  ni  caufer  préjudice  Ôc  dommage ,  S",/"^  r™~ 
ainfi  qu'il  a  été  dit  ci-defTus ,  aux  Electeurs  attachés  à  la  Con-  Jra»jf-.^-?akc 

'  ce  Religion,  pro- 

feflion  d'Auglbourg ,  Ôc  à  ceux  qui  font  profeflion  de  leur  Re-  ^JJJ^*  a«  Woû* 
ligion ,  Princes  Ôc  Etats  ;  pareillement  à  la  Noblcfle  im- 
jaaédiare  de  l'Empire  ôc  leurs  fujets  refpefUfs  ,  ôc  parmi  ceux 


Digitized  by  Google 


jMatntenir  lafùpé- 
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5p     Article  XV.  Capital,  de  Charles  VI. 

-  parmi  ceux  qui  fuivent  la  Confcflion  d'Augfbourg ,  (  y 
compris  les  Réformés,)  qui  habitent  fous  la  Jurifdi£tion  Ec- 
cléfiaftique  ou  Séculière  des  Catholiques ,  ou  qui  en  font 
Landfafles  :  ni  à  la  paix  de  Religion  &  Profane ,  ainfi  qu'au 
Traité-de-paix  conclu  à  Munfter  &  Ofnabruck  ,  ôc  ce  qui  en 
dépend. 

*  lif.  i".  Cap.  harm.  &  i  ceux  qui,  «ce 

- 

ARTICLE  XV. 

I  (TU.)  JV  0  US  voulons  avoir  fous  notre protec- 
lîcipoinîeximfr  ù°n  Impériale  les  fujets  médiats- de -V Empire 
înnSÎ"*1'?"  te-Provinciaux-des-Etats ,  &  les  aftreindre  à 
due  obéijfance  envers  leurs  Seigneurs  Terr  'uo^ 

riaux  :  comme  aujfi,  -  ni  fous  le  prétexte  de  mouvance» 
ni  fous  aucune  autre  couleur ,  n'eximer  ouaflranchir  les  Land* 
Mes  d'aucun  Eleéleur ,  Prince  &  Etat,  (  y  compris  la  Np- 
blefle  immédiate  de  l'Empire,)  fujets  à  eux  fournis  médiate* 
ment  ou  immédiatement ,  &  liés  par  le  ferment  dû  au  Prin- 
ce Territorial ,  ôc  autres  ferments  de  fidélité ,  domiciliés  6c 
appartenants  au  pays,  de  leur  obéuTance  &  Jurifdi&ion,  ou- 
bien  auffi  des  respective'  collèges,  dîmes,  $c  autres  com- 
munes charges  &  redevances ,  pour  raifon  de  la  haute-fupé- 
riorité  de- Prince  Territorial,  &  d'ailleurs  légitimement  Ufi- 
Nc  point  permet-  tées ,  ni  permettre  que  cela  foit  fait  far  d'autres  :  auffi  ne  point 
»Vxogenc  'priva-  approuver  ni  permette,  que  les  Etara  Provinciaux  attirent  % 

•  V.  l'amde  m.  de  la  iM.  Cap.  hua.  pag.  15.  &  fuir, 

tua 
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Article  XV.  Capitu}.  Perpétuelle: 1  y$ 

<|uî  fuîvcnt  laConfeffion  d'Auglbourg,  (  y  compris  les  Ré- 
formés ,  )  qui  habitent  fous  la  Jurifdi&ion  Eccléfiaftique  ou 
Séculière  des  Catholiques ,  ou  qui  e?i  font  Landfafles  ;  ni  à  la 
paix  de  Religion  fit  Profane ,  amfi  qu'au  Traité-de-paix  conclu 
à  Munfter  ôc  Ofnabnick  ,  Ôc  ce  qui  en  dépend. 


Article  XV. 

L'E  m  p  ereur  Romain  régnant  veut  avoir  fous  fa  protec-  Maintenir  iafupé- 
tion  Impériale  les  fujets  médiats  de  l'Empire  ôc  Provinciaux 

le  des  Etats  ,  & 

des  Etats &  les  altreindre  à  due  obéiflance  envers  leurs  Sci-  l^Sin'cuB 

gneurs  Territoriaux,  comme  auffi.  ni  fous  le  pré-  f^*^  &  lu" 

texte  de  mouvance  >  ni  fous  aucune  autre  couleur,  n'eximer 
ou  affranchir  les  Landfafles  d'aucun  Electeur ,  Prince  Ôc  Etat, 
{  y  compris  la  Noblefle  immédiate  de  l'Empire ,  )  fujets  à  eux 
fournis  médiatement  ou  immédiatement,  fie  liés  par  le  ferment 
dû  au  Prince  Territorial  6c  autres  ferments-de-fidélité  domici- 
liés Ôc  appartenants  tu  pays,  de  leur  obéiflance  fie  jurifdiÛion  , 
ou-bien  aufli  des  colleûes,  dîmes,  fie  autres  commu- 
nes charges  fie  redevances,  pourraifon  de  la  haute-fupériorité- 
de-Prince-Territorial ,  ôc  d'ailleurs  légitimement  Ufltées,  ni 
permettre  que  cela  feit  fait  par  d'autres 


*  Ce  qui  eû  ici  dam  la  Capitulation  de  Charles  VI.  depuiî  cet  mot«,  ' suffi  ne  feint 
mfprouvrr. . . . ,  julqu'à  ceux-ci  :  dti  Prinai  Xcrrinriêiu  K  fc  UQWtt  ci-apres  dan*  ta 
Capitulation  perpétuelle ,  an,  xix» 

IL  Partie.  £  Veu* 
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60      Article  XV.  Capital,  de  Charles  VI. 
tîmttem  «j  Sci-  eux  &  pardevant  eux  privative',  à  l'exclufion  du  Seigneur 
fa,lSoîn"n°d«  Territorial,  ladifpofition  des  colledes-Provinciales ,  de  leur 
dies ifi^u  "1$  recette,  dépenfe  6t  reddition  de  compte ,  ou  qu'en  pareilles  & 
fimbS àfon in-  autres  affaires ,  ils  indiquent  &  tiennent  des  Affemblées  fans 
lontementf°>nCOn"  Ie  pré  fç,û  &  le  confentement  des  Princes  Territoriaux,  ou- 
Ni  .  qu'il*  Ce  dé-  bien  qu'à  l'encontre  de  la  difpofition  expreûe  du  dernier  recès 
fid«g&  wnuibu-  de  l'Empire ,  ils  fe  déchargent  indûement  des  fubfides  par 
lefquelsles  Landfaffes  &  fujets  de  chaque  Ele&eur,  Prince 
&  Etat,  font  tenus  de  contribuer  à  munir  &  entrerenir  les 
forterefles ,  places  &  garnifons  néceflaires ,  appartenantes  à 
l'un  ou  l'autre  des  Etats-de-l'Empite  ,  comme  aufli  à  la  fub- 
fiftance  de  la  Chambre-Impériale-  de-Nous-ôc-du-Saint-Em- 
pîre. 

cicSSnUcï  pTafî"  En  OTS  aufl[î  C1UC  q«el<lu'un  des  Etats  Provinciaux  ou  fujets/ût 
nMdcprovindJux  rcnt^  ^e  ProP°^er  ou  rechercher  quelque  chofe  près  de  Nous» 
contre  leur»  Sei-  ou-bien  de  nos  Confeil  -  Aulique ,  ou  ci-deflus  mentionnée 

gneurs  Termo-  ^ 

fiiMIX»  Chambre-Impériale ,  à  l'encontre  de  ceci  ou  autres  chofes  fuf- 

dites,  Nous  voulons  avoir  foin  ôc  tenir  la  main  à  ce  qu'un  tel 
Etat- Provincial  ou  fujet  ne  foit  point  facilement  écouté ,  mais 
qu'il  foit  renvoyé  a  limine  judicii  ,  ôc  à  dûe  paririon  par* 
devant  Ton  Prince  ôc  Seigneur  Territorial  :  fi  bien  que  Nous 
aufli  devons  Ôc  voulons  ,  tous  ôc  chacun  les  privilèges  6c 
exemptions  ci-devant  obtenus  fubrepticement  ôc  obreptice- 
ment  à- l'encontre ,  ôc  d'ailleurs  contre  le  droit  d'un  tiers  ,  ôc 
ayant  qu'ioelui  ait  été  fur  ce  entendu  ;  enfemble  routes  les 
claufes  ,  déclarations  ôc  confirmations  d'iceux ,  comme  aufli 
toutes  procédures ,.  mandats  &  décrets  accordés  fur  ce  6c  à- 
l'encontre  des  Con/Urutions-dc-rEmpire  par  notre  Confeil- 

Aulique 
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6l    Article  XW  Capitul.  de  Charles  VI, 
Auliquc  ou  Chambre- Impériale  contre  les  Princes  ôc  Sei- 
gneurs Territoriaux ,  fans  leur  avis  préalablement  demandé 
par  écrit  &  entendu  ;  prjevia  summaria  OAUSiE  cognitione* 
déclarer  nuls  &  de  nulle  valeur ,  ôc  iceux  cafler  ôc  abolir. 
Réprimer  tontes     (VII.  )  No  us  voulons  b  abolir  routes  indécentes  &  odieufe? 

les  entrepn(es  des 

t&^^itin*  %ues'  complots  ôc  aflemblées  des  c  fujets  de  quelque  état  ou 
bîeft  ™é4iate  ^S"^  f°icnt>PareiNement  I e$  foulévcments  Ôc  rebellions 
&  violences  qui  *  font peut-être  entreprifes ,  ôc  déformais 
pourroient  être  entreprifes  contre  les  Electeurs ,  Princes 
ôc  Etats  y  (  y  compris  la  Nobleflê  immédiate  de  l'Empire ,  ) 
ôc  avec  le  confeil  ôc  l'alfiltance  defdits  Electeurs ,  Princes 
ôc  c  Etats,  avoir  foin  que  de  telles  chofes  foient  à-l'avenir  dé- 
fendues ôc  prévenues,  ainfi  qu'il  eft  convenable  Ôc  équitable  , 
mais  qu'en  aucune  manière  cela  ne  foit  occafionné  en  décer- 
nant des  procédures  >  commilBons ,  referipts  prématurés ,  ôc 
par  autres  pareilles  précipitations,  comme  donc  auffi  il 
doit  être  loifible  ôc  permis  aux  Eleveurs ,  Princes  ôc  Etats  > 

(y  compris  la  NobleJJe  libre  immédiate  de  V Em- 
pire y  )  de  fe  maintenir  eux-mêmes ,  ôc  avec  l'afliftance  des 
Etats  voifinSi  contre  leurs  fujets,  en  leurs  droirs  de-Principauté- 

& 'Seigneurie-Territoriale  Ufités ,  ôc  dont  ils  font  em 

pofTeffion ,  fuivant  la  difpofition  des  Conftitutions  de  l'Em- 
pire ,  ôc  de  les  ramener  à  lobéifTance ,  toutefois fans  C  au- 

jer  dommage  &  préjudice  à  d'autres  Etats  voifins 

b  YiC  i'*.  Cap.  harm.  Kous  devons  &  voulons,  Sec. 

«lif.  itr.  Cap.  harm.  des  Landfajfes,  fujets,  menu  peuple,  &  autres  de  quelque 
Etat,  ttc. 

«»  lif:  i ,e.  Cap.  harm.  quTftroitnt  entreprifes,  &  qui  fourraient  déformais  arriver  cen- 
prt  les  EletUurt ,  Trincet  &  autres ,  y  cemp  is ,  &ç. 
c  JiU  ire,  Cap.  harm.  &  autres  Etats 
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Veut  1  Empereur  Romain  abolir. .  : . .  toutes  indécentes  6c  Réprimer  toute» 

les  entreprîtes  des 

odieufes  ligues,  complots  &  aflemblées  des fujets  de  quelque  j^e™  contre  les 
état  ou  dignité  qu'ils  foient,  pareillement  les  foulé vements  ces,  Etats' &  No- 

blefTe  imaicdiatc» 

Ôc  rebellions  Ôc  violences  ,  qui  font  peut-être  entreprifes ,  ôc 
déformais  pourroient  être  entreprifes  contre  les  Ele£teurs, 
Princes  Ôc  Etats,  (  y  compris  la  NoblefTe  immédiate  de  l'Em- 
pire ,  )  &  avec  le  confeil  ôc  l'atfiftance  defdits  Electeurs , 
Princes  ôc  Etats ,  avoir  foin  que  de  telles  chofes  foient  à- 
L'avenir  défendues  &  prévenues ,  ainfi  qu'il  cft  convenable  & 
équitable,  mais  qu'en  aucune  manière  cela  ne  (bit  occafionné 
en  décernant  des  procédures,  commiflions,  referipts  préma- 
turés ôc  par  autres  pareilles  précipitations  :  comme  donc  aufli  il 
doit  être  loifiblc  ôc  permis  aux  Eleveurs,  Princes  ôc  Etats  f 


defe  maintenir  eux-mêmes ,  ôc  avec  Taffiftance  des 
Etats  voifins,  contre  leurs  fujets  en  leurs  droits  de  Principauté- 
ôc  Seigneurie-Territoriale  Ufités,  ôc  dont  ils  fonten  pofTeiïion, 
fiiivant  la  difpofition  des  Conftitutions-de-l'Empire ,  ôc  de  les 
ramener  à  l'obduTance  ;  toutefois  fans  eau  fer  dommage  ôc 
préjudice  à  d'autres  Etats  voifins  ou  d'ailleurs  intéreffés  :  mais- 


Piij  fi 


\ 
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62     Article  XVI.  Capittd.  de  Charles  VL 

OU  d'ailleurs  intéreffes.  Mais  fi  le  Juge  compétant  étoit 
faifi  des  conteftations ,  elles  doivent  être  au  plutôt  vuidées  ôc 
décidées. 


Article  XVI. 

(I.)  7v  OU  S  devons  &  voulons  *  cultiver  la  paix  & 
«hn«rtmpire;  la  runion  dans  le  Saint  Empire  Komain  ,  y  établir  les  Loix 

l>3ix,l  umon  &  la  1  ' 

jutoce.  &  la  juftice,  &  faire  enforte  qu'elle  puifTe  acquérir ,  avoir  ÔC 

conferver  fon  cours  convenable  pour  le  pauvre  comme  pour 
le  riche,  fans  diftin£tion  de  perfonnes,  d'état,  dignité,  ÔC 
Religions ,  même  dans  les  afiâixes  qui  nous  regarderoient ,  ôc 
les  propres  intérêts  de  Nous  &  de  notre  Maifon ,  &  qu'elle 
puiïïc  être  adminiftrée  fuivant  les  Ordonnances ,  immunités  * 
anciens  &  louables  Ufages  dudit  Empire. 
S  Couf       dé     ( XVII.  )  b  Nous  devons  &  voulons  aufli  ne  citer  ni  àjour- 
Vv^Vàtuil  ner  Mi™*1  E>tat  OU  fujet  de  l'Empire,  hors  de  t  Em- 
tiw  Allemand,  p'ire  delà  nation  Allemande  pour fe  défendre  en  pifti- 

ce  y  ni  auffi  demander  qu'il  y  vienne  pour  rece- 
voir linvejliture  des  Fiefs  y  mais  les  laifler  tous  ôc 

chacun  avoir  audience  ,  principalement  au  -  dedans 
dudit  Empire  y  fou  tenir  &  faire  juger  leurs  droits 

conformément  à  la  Bulle  d'Or,  au  Réglement-de-la-Chambre-. 
Impériale ,  6c  autres  Loix  de  l' Empire» 

*  HC  i".  Cap.  harm.  art.  1.  pag.  19.  en  outre  particulièrement  lultiver ,  établir  dan* 
te  Saint  Empire  la  paix ,  la  juftice  &  l'union ,  &  faire  enforte ,  Sic. 

l'art,  xvn.  de  la  1".  Cap.  harm.  commence  ainh  :  Aujft  devons  &  veulont  Sont 
lté  point  attirer ,  appel! tr  &  citer ,  hors  de  la  nation  Allemande,  &  de  leurs  Juges  ordi- 
naires ,  par  ajournements  judiciaires  ou  amiables ,  les  Eletleurs ,  Princes ,  Prélats ,  Com- 
tes,  Seigneurs  (jr  autres  Etats  de  l'Emfire ,  pareillement  la  Noblejfe  immédiate  de  l'Em- 

jsfous 
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Article  XVI.  Capitul  perpétuelle.  6% 
fi  le  Juge  compétant  étoit  faifi  des  conteftations  ,  elles  doivent 
êrre  au-plûtôt  vuidées  &  décidées. 


Article  XVI. 

L'Empereur  Romain  régnant  doit  &  veut  cultiver  la  Etablir  &  cultiver 

°  dans  l'Empire,  la 

paixôc  rqnion  dans  le  Saint  Empire  Romain ,  y  établir  les  P^çl'umoo&1* 
Loix  &  la  juftice ,  &  faire  enforre  qu'elle  puiffe  acquérir , 
avoir  6c  conferver  fon  cours  convenable  pour  le  pauvre  corn* 
me  pour  le  riche,  fans  diftin&ion  de  perfonnes  ,  d'érat,  di- 
gnité &  Religions ,  même  dans  les  affaires  qu^le  regarderoient 
&  les  propres  intérêts  de  fa  Maifon ,  &  qu'elle  puiffe  être  ad- 
miniftrée  fuivant  les  Ordonnances,  immunités ,  anciens  & 
louables  Ufages  dudit  Empire. 

Veut  &  dôirauffi  l'Empereur  Romain  ne  citer  ni  ajourner  N>cit«  aucun  E- 
aucun  Etat  ou  fujet  de  l'Empire ,  hors  de  l'Empire  de  la  nation  [îLïr/ hSi  il 
Allemande  pour  fe  défendre  en  juftice ,  ni  aulfi  demander  AUcMinlle!' 
qu'il  y  vienne  pour  recevoir  l'inveftiture  des  Fiefs  y  mais  les 
faiffer  tous  ôc  chacun  avoir  audience,  principalement  au-de- 
dans  dudit  Empire ,  y  foutenir  &  faire  juger  leurs  droits ,  con- 
formément à  la  Bulle  d'Or ,  au  Réglement-de-la-Chambte- 
Impériale  >  &  autres  Loix  de  l'Empire, 


Doit 


4  » 
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6$    Article  XVI.  Capital  de  Charles  Vf. 
changement  ou  Nous  devons  &  voulons  aujjine  changer  aucun 

nouvelle  création  •       rr>  •/  t     t      V  r>     ^  *  *  fil' 

jeTribunauxdans  ancien  tribunal  de  l  Empire ,  ni  en  établir  un 
iinSernent'  Je  nouveau ,  à-moins  que  Nous ,  avec  les  Electeurs, 
lousiesttau.    pr'inces  &  £tats ,  ne  l  eufjions  trouvé  à-propos , 

dans  une  Diète  générale  de  V Empire. 
■vlÛZ*Znv™!*     Nous  voulons  faire  adminifirer  la jufiice  fans 
iiutàuxViprcîies  Part^tité  parla  Chambre-Impériale  &  le  Confeil- 
4e  Empire.     A  uli  que- Impérial, fuivant  le  contenu  de  ïlnflru- 
Prendre  des  me-  ment-de-paix, au fli faire  mettre  ordre  à-ce  que, dans 

furcs  pour  empe-  l  JJ  J  .     _  .  t  1     i  i 

cher  les  vovcï  de  ies  affaires  pendantes  en jujtice  &  pendant  la  du- 
rée de  la  Litifpendence ,  aucun  Etat  n  en  grève  uu 
autre  par  repréf ailles ,  arrêts  &  autres  voy es-de- 
fait  contraires  aux  Règlements  &  Confiitutions 
de  l Empire  ,  &  oppofees  au  Tr ait  é- de-paix géné- 

Maintenir  ics  Ré-  ra[e     en  ce  maintenir  fermement  les  Règlements- 

glcments  prelents  J  #    o  m 

^htmbri-irîpj!  ^e    Chambre- Impériale ,  >-du  Confcil-  Atdique- 
âAuiitCon*  Impérial,  &-d 'exécution ,  déjà  établis  &  amélio- 
rés, ou  qui  pourr  oient  être  encore  établis  &  amé- 
liorés :  îaiffer  le  cours  ordinaire  à  la  procédure  de 
Fmpcchcrqu^es  ces  Tribunaux-de-l 'Empire  :  auffi ine  point  Iaiffer 

Tribunaux  n'em-  .  ,  ru  •    /  i  \ 

pictent  run  fur  empiéter  l  un  fur  l  autre,  m  évoquer  les  procès: 

l'autre, fcpanicu-        1  .      J.    .  m  ^      ri.      A    i>  T 

licremcntiecon-  encore  moins  laitier  notre  Confeil-Aulique-lm- 

lcil  -  Aulitjue  fur      ,  .    .  t  r  t  /  r  • 

la  chambre-  im-  pénal  prendre ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  Joit, 
..  connoi  lance  des  Sentences  &  judicata  came- 

Ne  point  troubler  M 

ça  Tribunaux  Rj£  ;  Voulons  n'apporter  aucun  obfiacle  aux 

dans  leurs  fonc-  il  y 

»Qn*>         .  Confeil-Aulique  &  Chambre  -  Impériale ,  m  per* 


fire  &  Iturt  fujett  refpetlifi  dam  PEm^irt^  nuàt  ht  laijftr  tout  &  chacun, 
fr'mtyaltmcnt  fans  l  Empire  f  confermemmt  ,8lc, 

tneme 
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Doit  &  veut  auflî  l'Empereur  Romain  ne  changer  aucun    Ne  faire  aucun 

m  11    i.T*      •  •         /  \     changement  ou 

ancien  Tribunal  de  1  Empire,  ni  en  érablir  un  nouveau ,  a-  nouvelle  création 
moins  qu'avec  les  Ele&eurs ,  Princes  &  Etats,  il  ne  l'eût  trou-  r>:  mpire,  fans  le 
yé  à  propos  dans  une  Dietc  générale  de  l'Empire.  »u«ïï SSÎ  6 

Veut  f  Empereur  Romain  élu  faire  adminiftrer  la  juflice   F.ire  rendre  la 

,  _      T       /  •  i     a    t     t~\     /*  *i  a    i*  jufticelanspartia- 

lans  partialité  par  la  Chambre-Impériale  oc  le  Conieil-Auh-  lice  dans  les  Tri- 

,  j    i>t  a  i         •  bunaux  fupremes 

que-Impérial,  fuivant  le  contenu  de  1  lnftrument-de-p  aix. . . .  de  l'Empire. 


 &  en  ce,  maintenir  fermement  les  Règlements- de  la  Maintenu- les  rc. 

Chambre-Impériale , -du  Confeil-Aulique-Impérial ,  &-d  exé-  £hamb"-imPé- 

r  ^  *  A       riile  &  du  Con- 

cution ,  déjà  établis  ôc  améliorés ,  ou  qui  pourront  encore  être  fcii-Aui^ue. 
établis  ou  améliorés ,  laiffer  le  cours  ordinaire  à  la  procédure 
de  ces  Tribunaux-  de-l'Empire  


»»»*••••   oC  D 3p*  jjepoint troublée 

porter  aucun  obftacle  aux  Confeil-Aulique-Impérial  &  Cham- 

brc-Impériale ,  ni  permettre  que  cela  anive  par  d'autres  dans 


1 1.  Partie.  Q  l'Empire 
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« 

mettre  que  cela  arrive  par  d'autres  dans  l'Em- 
pire directement  ou  indireBement,  mais principa- 
ChSe!nimp]?  kMMt  protéger ,  foutenir  &  maintenir  contre  un 
droftsf" tortt  fw  chacun  en  toutes  manières  ,  ladite  Chambre-lm- 
'  périale  en  fes  droits ,  jurifditlion  &  form$  établie 
conformément  aux  Conftitutions  de  l'Empire. 

N'agir  en  aucune     (XXXVII.  )  Au  fil  ne  laifler  émaner ,  ni  permettre  qu'il  ad- 

xnaniere    contre  . 

h*  Loix  fonda-  vienne  en  aucune  manière ,  ni  par  aucune  voye ,  aucun  referipr, 

Tucr.talcderEm-  r  1  \ 

pire.  mandat  ou  commiflion ,  ou  quelque  autre  choie  d  onéreux  a- 

lencontre  de  cette  notre  prome0e,de  la  Bulle  d'Or,  du  Règle- 
ment- c  du  Confeil-Aidique-Impérial  &  de  la  Cham- 
bre-Impériale 9  tel  au  il  eft  à-prcfent,ou-bien  comme  il  pour- 
roit  être  à  l'avenir  changé  &  amélioré,  delà  fufdite  paix  dans 
les  affaires  de  Religion  &  profanes ,  &  de  la  paix-publique ,  * 
enfemble  le  maintien  d*icelle ,  comme  aulfi  contre  le  plu- 
fieurs-fbis  mentionné  Traité  -  de  »  paix  -  de-  Munfter  -  &-Ofna- 
bruck ,  &  le  Recès-d'exécution  dreflTé  à  Nurenberg  en  Tannée 
i6$o.  6c  autresLoixÔc  Règlements  qui  font  faits  actuelle- 
ment, &  i  qui  pourroient  être  faits  à  l'avenir  avec  le  confeii 
&  l'afliftance  des  Electeurs ,  Princes  &  e  Etats. 

Rechcrrher  ic$  étendu  que  des  plaintes  ont  aujji  été portée  s 9 
fuu»sravauntR"gic-  comme  fi  quelques  contraventions  étoient  furve- 
Auiiqu^&p'eS  nues  contre  le fufdit  Règlement  du  Confeil-Auli- 
&  y  remédié         impérial*  fi  devons  &  voulons  Nous,  lorfifu? 

nous  ferons  entrés  en  notre  Régence  en  faire  faire 

■ 

*  lin  i".  Cap.  harm.  -de-FEmpirt  ,  tel  qu'il  cjl,  &c. 

*  au  Heu  de,  & ,  lif.  i".  Cap.narm.  ou. 

*  lif.  i,e.  Cap.  barm.  &  mru  Etw  it  l'Elire. 

là 
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l'Empire  directement  ou  indire&emcnt ,  ....,% 


Aulfi  ne  laifler  émaner ,  ni  permettre  qu'il  advienne  en  au-  N'agir  en  aucune 

-   .  .  manière  contre 

cune  manière ,  m  far  aucune  voye,  aucun  relcript,  mandat  ou  i«  Loix  fbnda- 
corhmifTîon ,  ou  quelque  autre  chofe  d'onéreux  ,  à-4'encontre  ^™talc*delEm' 
de  cette  Henné  promette ,  de  la  Bulle  d'Or ,  du  Règlement  du 
Confeil-Aulique-Impérial  6c  de  la  Chambre-Impériale,**/  qu'il 
efi  à-préfent ,  ou-bien  comme  il  pourroit  être  à-l'avenir  changé 
&  amélioré ,  de  la  fufdite  paix  dans  les  amures  de  Religion  & 
profanes ,  &  de  la  paix-publique,  enfemble  le  maintien  d'icel- 
le  1  comme  aufii  contre  le  plufieurs-fois  mentionné  Traité-de- 
paix-dc-Munfter  Ôc  Ofhabruck,  &  le  Recès- d'exécution  dreffé  à 
Nurenberg  en  l'année  \6$o.  flc  autres  Loix  &  Règlements  qui 
font  faits  actuellement,  &  qui  pourroient  être  faits  à-l'avenir, 
avec  le  confeil  &  l'afliilance  des  Eleaeurs,  Princes  &  Etats. 


! 


Qij  PareUlement 
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la  recherche ,  &y  faire  remédier  fuivant  la  con~ 
venance  légitime  des  affaires. 

S En  oum  devons  &  voulons  NOUS  t  aufll  ne  rien 
^«^uXreîS  ohtenit  de  P^fonne  P°™  nous-mêmes,  à-l'encontre  de  * 
moutmenï?"  la [uflite  Bulle  d'Or  &  de  la  liberté  de  l'Empire  ,  de  la 
Lolx°nfondafcn-  Paix  c*ans  lcs  affilires  de  Religion  &  profanes ,  auffi  du  Traité- 
&  de  l-Empt  dc_Paix  de  Munfter  &  Ofnabruck ,  6c  de  la  paix-publique ,  en- 
M#  femble  le  maintien  d'icelle ,  &  fi  quelque  chofe  de  pareil  ï» 

étoit  donné  de  propre  mouvement ,  à  Nous  OU  à  nOQTe 
Alaifon,  n'en  point  faire  ufage ,  'l  mais  fi  quelque  chofe  de 
contraire  à  ceci,  &  autres  articles  6c  points  k  contenus  Ctl 
cette  Capitulation  y  venoit  à  être  obtenu  ou  publié  ,  le 
tout  doit  être  fans  force ,  éteint  &  fupprimé ,  ainfî  que  Nous 
dès-à-préfent  comme  dès-lors ,  ôc  dès-lors,  comme  dès-à-pré- 
fent  le  calfons,  éteignons  6c  fupprimons  par  ces  préfentes,  6c 
voulons  i  être  tenus  de  donner  ôc  lahTer  advenir,  ft  befoin 
eft  ,  aux  parties  grevées ,  tous  Diplômes  6c  Lettres  patentes 
à  ce  ndcelTaires ,  ledol  ôc  la  fraude  en  étant  écartés. 
Ne poim  fouffi-ir  "(XLI.)  m  Nous  Voulons  aufR  ne  point  fourTnr,permettr9 

Sî  ?  m$rt ou  confentir,  que  d'autres  nos  Confeillers  &  M- 
niflres ,  quelque  nom  qu'ils  puipnt  avoir ,  en 

les  affaires  qui  ap- 
partiennent au 

Confeil.  Aulique  Cap.  harm.  art.  xxxtit.  pae.  99.  (  après  ces  mots,  &  autre:  Etats  de 

Impérial,  f Empire ,  fous  la  note  c.  ci-deifiis  )  pareillement  aujfi  ne  rien  obtenir,  &c 

•  lif.  1".  Cap.  harm.  de  cette  Bulle  d'Or,  &c. 

*  liH  1 re.  Cap.  harm.  Nous  avait  été  ou  venoit  à  Nous  itre  donné ,  &c. 
1  lif.  1".  Cap.  harm.  n'en  faire  ufage  en  aucune  manière,  nuit,  &c. 

"        k  lif.      Cap.  harm.  &  points  fufdits  venoit ,  cVc. 
»  au  lieu  de ,  vouions ,  Uf.  ite.  Cap.  harm  devons , 

"V  l'an.  xxt.  de  la  i,e.  Cap.  har.  commence  ainfi  :  Aufji  devons  &  voulons  Nous  nt 
mut  ofpofer  en  aucune  manière  à-ce-que  le  Cenfeil-Aulique-lmpérial  fort  vifisé  par  l'Elec 
teurde  Maytnce,  conformément  au  Traité-de-paix  :  ceci  It  trouve  ci-après ,  article  xxiv. 
auff  ne  point  fouffrir permettre  ou  confentir ,  que  notre  Collège  du  Confeil-privé ,  eonjoin- 
ttmtntoufef4retntntKs'anoge,&c.yff3gA\ùyt 

<     '  général 
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Pareillement  aufli  ne  rien  obtenir  de  perfonne  pour  ^2f?e*"îî 
lui-même,  à-l'encontre  delà  fufdite  Bulle  d'Or  &  de  lali-  ^eaqSfiS 
'  bert**  de  l'Empire ,  de  la  paix  dans  les  affaires  de  Religion  &  ^00nun;ciieenf  r*pfi 
profanes,  aufli  du  Traité- de-paix  de  Munfter  ôc  Ofnabruck  &  J^Xndafên- 
de  la  paix  publique,  cnfemblcle  maintien  d'icelle ,  &  fi  quel-       ^ *i*EœpîI 
que  chofe  de  pareil  étoit  donné  de  propre  mouvement  à  lui  re* 
ou  à  fa  Maifon ,  n'en  point  faire  ufage  :  mais  fi  quelque  chofe 
de  contraire  à  ceci,  &  autres  articles  6c  points  contenus  en 
cette  Capitulation ,  venoit  à  être  obtenu  ou  publié,  le  tout 
doit  être  fans  force,  éteint  &  fup primé, ainfi  que  l'Empereur 
Romain  dès-à-préfent  comme  dès-lors ,  &  dès-lors  comme 
dès-à-préfent ,  le  calfe  ,  éteint  &  fupprime  par  ces  préfentes  , 
&  veut  être  tenu  de  donner  &  laitier  advenir ,  fi  befoin  eft  , 
aux  parties  grevées ,  tous  Diplômes  &  Lettres-patentes  à  ce 
péceflaires ,  le  dol  &  la  fraude  en  étant  écartés.  *  , 

Veut  aufli  l'Empereur  Romain  ne  point  fouffrir,  permet-  Ne  point  fonflur 
tre  ou  confentir  que  d'autres  fes  Confeillers  &  Mmiftres  ,  ?e«  &*  Min'ttrel 
Quelque  nom  qu'ils  puiffent  avoir,  en  général  ni  aucun  d'eux  îïmSemf°S 

]«  affaires  <jui  ap- 
•         partienr.ent  au 

Confcil  -  4ulkue 
Impérial, 
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zénèral  ni  aucun  Jeux  en  particulier,  s'immifcenr 

dans  les  affaires  de  rEmpire  qui  font  de  la  compétence  du  Cor.- 
•    feil-Auliqoe-Impëtial,ouqu,iljempiéte«r  en  Ce  fut  lui  en 
aucunemaoiete.encoremoinsqu'U.rle  trouble»/ oumoleftenr  % 

par  ordres  ou  doctets  »  m  bien  qu'Us  lui  prefcrivent 
aucune  borne  ni  mefure  in  ^ognoscendo  vel 
judicando,  ni  d'ailletm  en  aucune  manière, 
■  ni  au  ft  qu'aucunes  procédures ,  Mandats ,  Dé- 
crets,  Jurement s  &  Règlements,  de  quelque  nom 
èr  forme  qu'ils puiffènt  être,  fiient  refolus  ail- 
leurs que  dans  le  Confeil-Aulique-Impérid ,  ni 
qu'ils  fiient  expédiés  à  fin  inffù.       .  ;  -  M 
t«*~—     Et  (iS-t encontre  de  tout  ^t,ftoit<i-Vave- 
JtSfK  nir  entrepris,  ou  s'ilfurvenott quelqut yhojedop 
h?r£Z  pofé,celadoit  êtreenfoi-mèmenuW  de  nulUva 
rr^Eiur,&le  Confeib-Auliaue-Impérial  en  général 

'  des  représentations  convenables ,  que  Nous  donc 
aufli  devons  &  voulons  écouter  très-gYacuuJe- 
ment,'&  les  protéger  efficacement  contre  les  ini- 
mitiés d'un  chacun,  en  abolifant promptement  & 
fans  Mai  les  usurpations  &  grief  s  dénoncés,  & 

■  maintenir férieufement  & efficacement  tout  le  Col- 
lège du  Confeil-Aulique-lmpérial ,  en  l  autorité 
qui  lui  appartient ,  contre  les  autres  nos  Conjeiuers 
Ù"  Minières. 

aptil,pa$.  «7.  Dans 
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en  particulier,  s  immifcem  dans  les  affaires  de  l'Empire,  qui  font 
de  la  compétence  du  Confeil-Aulique-Impérial,  ou  qu'ils  em- 
piètent en  ce  fur  le  Confeil-Aulique-Impérial  en  au- 
cune maniere,encore  moins  qu'ils  le  troublent  ou  moleftentpar 
ordres  ou  décrets,  ou-bien  qu'ils  lui  preferivent  aucune  borne  ni 
mefure,iN  cognoscendo  vel  judicando  ,  ni  d'ailleurs  en 
aucune  manière,  ni  aufli  qu'aucunes  procédures ,  Mandats, 
Décrets  ,  Jugements  ôc  Règlements,  de  quelque  nom  6c 
forme  qu'ils  puiffent  être,  foient  réfolus  ailleurs  que  dans  le 
Confcil-Aulique-Impérial,ni  qu'ils  foient  expédiés  à  fon  infçû. 


Et  fi  à-l'encontre  de  tout  ceci  il  étoit  à-l'avenir  entrepris ,  Jenirpotr  nui  & 
bu  s'il  furvenoit  quelque  chofe  d'oppofé ,  cela  doit  être  en  foi-  qui  feroit  entre-» 
même  nul  6c  de  nulle  valeur ,  6c  le  Confeil-Aulique-Impérial  droit  à-ivncontre 
en  général  6c  en  particulier,  doit  6c  cft  obligé  de  faire  à  ce  fujet  fas ,  &  remédier 
des  repréfentations  convenables ,  que  lui  donc  aufli  doit  6c  griefs  fur  ce  de- 
.veut  écouter  très-gracieufement  ôc  le  protéger  en-Empe-  " 
reur  contre  les  inimitiés  d'un  chacun  ,  en  aboliflant  promp- 
tement  6c  fans  délai  les  ufurpations  6c  griefs  dénoncés,  6c 
maintenir  férieufement  6c  efficacement  tout  le  Collège  du 
Confeil-AuliqueJmpèrial ,  en  l'autorité  qui  lui  appartient ,  * 
contre  les  autres  fes  Confeillers  6c  Minières. 


Dans 


Digitized  by  Google 


6y     Article  XVI.  Capital  de  Charles  VI 

4po«rdesf*îSa!-  Dans  le  cas  aujji  ou  quelque  votum  ou  PLA- 
ponlni"!11"  "°"  £HViA9enaffaires-de-juftice  importantes  ,  fer  oit 
rédigé  dans  le  Confeïl-Aulique- Impérial  >  &  de- 
vront être  à  Nous  référé,  Nous  voulons  nous  en 
faire  faire  le  rapport  en  préfence  du  Préfident  du 
Confeil-Aidique- Impérial r&  du  Fice-Chancelier- 
de-ï Empire  >  avec  la jontlion  des  Référendaires 
&  co- Référendaires  &  autres  Confeillers  du  Con- 
feil-Aulique-Impérial  des  deux  Religions ,  prin- 
cipalement fi  V affaire  regarde  des  perfonnes  des 
deux  Religions  :fur  ce  délibérer  avec  eux ,  &  ne 
rien  réfoudre  dans  aucun  autre  Confeil. 

wnSoiKiK? niZ  (  XLÎ '  )  Cc  a  auffi  ^  une/ois  terminé  &  conclu  dans  la 
nouveau  des  affw-  forme  ordinaire .  par  un  jugement  contradictoire  avecdûecon* 

rcs  jugées  dans  les  *  *  '  o 

Tribunaux  fupré^  noiiTance  de  caufe,dans  notre  ci-dcffus  mentionné  Confeil-Au* 

mes  de  1  hmpire  ,  * 

îoyes" t£Zi"s  ^que-Impérial OU  Chambre- Impériale ,doit  avant  toute* 
*  reçues.         chofes ,  refter  immuable  en  tous  points ,  èc  n'en  doit  être  pris 
connoiflance  de  nouveau  nulle  part  ailleurs ,  *  fi  ce  n'eft  par  la 
voye  ordinaire  de  la  révision  OU  fupplication  agréée  dans 
le  fouvent  mentionné  Traité-de-paix ,  °  &  qui  doit  être 

difpofée fuivant  [article  j.d'icelui  $.  quoad  pro-» 

"  CESSUM  JUDICIARIUM. 
Ne  point  évoquer     JVIais  les  affaires  pendantes  à  la  Chambre-Impériale  &  en* 

les  aftaires  pen-  *  •  r 

tîwtcïàiaCiiaœ-  core  indécifes  y  ne  doivent  point  en  être  évoquées  &  portées 

•  la  ife.  Cap-  harm.  aj.  ici ,  ni  fon  exécution  être  emp{chée,Ji  ce  n'eft ,  &c.  (  Sota  cet 
mots  fe  trouvent  ci-apres  pag.  éS.  art.  xvu. 


0  lif.  i™.  Cap.  harm.  pag.  108.  laquelle ,  quoad  proce«sum  ,  doit  être  faite  chaque 
fois ,  fuivant  la  teneur  dufufdit  Traité-de-paix ,  par  det  Confillers-du-Confeil-AfHqu* 
Impérial  impartiaux,  qui  n'ajent  point  affilié  à  la  rédâtlion  du  jugement  précèdent ,  encore 
•Wôint  qui  ajm  été  Référendêiret  ou  co-Réfcrtndairat.  Mais  let  affaira  pendantes ,  &c. 

à  notre 
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Dans  le  cas  auffi  ou  quelque  votum  ou  placitum  en  afïài-  se  faire  faire  le 
....  importantes ,  feroit  rédigé  dans  le  Confeil- Aulique-  Simportanî^1" 
Impérial ,  &  devroit  être  à  lui  référé,  il  veut  s'en  faire  faire  le 
rapport  en  préfence  du  Préûdent  du  Confeil-Aulique-Impérial 
&  du  Vice- Chancelier  de  l'Empire,  avec  la  jonction  des  Ré- 
férendaires &  co-Référendaires  &  autres  Confeillers  du  Con- 
feil-Aulique-Impérial  des  deux  Religions  :  . . . ,  


 ,  i   lur  ce  délibérer 

avec  eux ,  &  ne  rien  réfoudre  dans  aucun  autre  Confeil. 

Çe  qui  a  auiïi  été  une  fois  terminé  &  conclu  dans  la  forme  Ne  point  prendre 

...  .  .  JA  connoifianec  de 

ordinaire  par  un  jugement  contradictoire,  avec  dueconnoil-  nouveau d« affiu- 
fance  decaufe ,  dans  fon  ci-demis  mentionné  Confeil- Aulique-  TriEaux  fupre- 
Impérial  ou  Chambre-ImpériaIe,doit  avant  toutes  chofes,refter  fi  ce  n'eft  par  les 
immuable  en  tous  points,  ôc  n'en  être  pris  connoifTance  nulle  ïTreçue»!  maUC, 
part  ailleurs  ,  fi  ce  n'eft  par  la  voye  ordinaire  de  la  révifion 
ou  fupplication  agréée  dans  le  fouvent  mentionné  Traité-de- 
paix  ,  &  qui  doit  être  difpofée  fuivant  l'article  $.  §•  quoao 

PROCESSUM  JUDICIARIUM. 

Mais  les  affaires  pendantes  à  la  Chambre-Impériale ,  &  en-  Ne  point  é>oqnee 
ÇQtç  indécifes ,  ne  doivent  point  en  être  évoquées  &  portées  J^tc^ia  g£££ 
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bre-  impériale,  à  notre  Confeil- Aulique -Impérial »  ni  par  Nous  êtrcfufpen- 
EmuSSSSvm  dues,  &  donné  à-Tencontre  des  inhibitions  ou  d'ailleurs  des 
refcripts  en  aucune  autre  manière ,  &  ce  qui  à-V  avenir  fc- 
roit  entrepris  à-i'enconrre  de  ce ,  doit  être  regardé  par  la  Chan> 
bre- Impériale  comme  nul  &  fans  force. 

Procurer Famé-       AulR  deVOtlS  &  VOuloHS  NOUS  9  dès  que  ftOUS 

Iiomtion  ou  Ré-    _  JJ  '  * 

giement  ia  Con-  ferons  entrés  en  notre  Régence  demander  per 

icil-Auli<jue-Im-./  .  .  «=> 

ptoA  decretum  #  l  Empire  un  placitum- four  la- 
mélioration  du  Règlement  de  notre  Confeil-  Auli- 
que-Impérial  r  &  en  outre  procurer ,  autant  qu  il 
ejl pojfible,  cette  amélioration,  &  enfuit  c faire  met- 
tre ce  Règlement  en  l'état  ou  il  doit  être. 


Article  XVII. 

Ne  point  r«fPeB.  (XXV.  & XLI.  )S  I  donc  dans  le  Confeil- Aulique 
des jugements  des  Impérial  ou  la  Chambre-  Impériale  un  jugement 
I«TeTI^  définitif  a  été  prononcé  y  &  qiùcelui ait  acquis for- 
cedechofe  jugée ,  alors  devons  &  voulons  Nous  ne a  re- 
tarder ou  empêcher  fon  exécution  en  aucune  manière 
ni  par  aucune  voye ,  encore  moins  l'amplier,  mais 
procéder  fimplement  en  cela ,  fuivant  le  Règle- 
ment-du  -  Confeil  -  Aulique  -  Impérial  ou  -de-  la- 

*  liC  i**.  Cap.  narra,  ut  point  tmfichtr ,  évoquer ,  &c.  (  MM  l'article  xxr.  &  Tait, 
xn.  delà  ite.  Cap.  harm.  font  mention  de  lapromeffe  que  l'Empereur  fait  de  ne 
peint  empêcher  l'exécution  des  jugements  des  Tribunaux  de  l'Empire  Mais  comme 
cette  matière  y  eft  traitée  tout  différemment ,  il  auroit  été  impofliblc  de  faire  ici  une 
concordance  de  mors.  V.  l'an.  xxv.  delà  i".  Cap.  harm.  pag.  79.  &  pour  l'art  xli. 
île  la  1".  Cap.  harm.  V.  l'anicle  précédent  de  Charles  Vl  pag-  77.  ci-deflïis ,  &  1» 
note  fou*  ce  figne  % 

Chambre* 
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à  fon  Confeil-Aulique-Impérial,  ni  par  lui  êtrefufpendues ,  Ôt  ^  _  impériale , 
donné  à-lencontre  des  inhibitions ,  ou  d'ailleurs  des  referipts  SV/iLïSi^ 
en  aucune  autre  manière  :  6c  ce  qui  à-l'avenir  feroh  entrepris  Im*CIMU 
à-l'cncontre  de  ce  »  doit  être  regardé  par  la  Chambre-Impériale 

comme  nui  6x  fans  force. . •«  ,.«........., 

••••••••••••••a 


Article  XVII. 

* 

S I  donc  dans  le  Confeil-Aulique-Impérial  ou  la  Chambre-  Ne  point  fufpen- 

_  .         .  !»/•••/•/#  ê  ».    «  .  ^re  l'exécution 

Impériale  un  jugement  définitif  a  été  prononcé,  ôc  quicelui  de*  jugements  de« 

.    _  »      ,    /.  •      /       «        i  .    -  Tribunaux  fuprê- 

ait  acquis  force  de  chofe  jugée ,  alors  doit  &  veut  1  Empereur  mc«  de  l'Eœpj». 
Romain  ne  retarder  ou  empêcher  fon  exécution  en  aucune 
manière ,  ni  far  aucune  voyc  *  encore  moins  l'amplier ,  mais 
procéder  Amplement  en  cela  fuivant  le  Règlement  du  Confeil- 
Aulique-Impérial  ou-de  la  Chambre-Impériale  6c-d'exécution> 
fans  aucun  délai,  6c  fans  avok  égard  à  aucune  exception  non 


Rîj  admiffiblcî 
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Chambre- Impériale  &  d'exécution,  fatts  aucun 
délai,  &  fans  avoir  égard  à  aucune  exception 
non-admifjible  ,fuivant  les  Loix ,  contre  t exécu- 
tion ,  &  lui faire for  tir fon  plein  &  entier  effet,  & 
en  cette  manière  aider  un  chacun, fans  acception  de 
perfonnes,  à  entrer  au  -  plutôt  en  poffeffion'  des 
droits  qui  lui  font  adjugés. 


Prendre dcsmefu-  Mais  quoique ,  comme  on  senefl  expliqué  ci- 
jSiceTe'St1*  de/Jus,  le  bénéfice  de  la  révifion  &  fupplication 

point  retardée  par     »    #•        i         î»  r->        •  S  A  l 

Us  revifiont  &  ait  Lieu  dans  l  Empire ,  cependant  afin  que  des 
fuppUcauow.  affaiTés  jugées  &  expédiées  ne  foient  pas  remifes 
fur  le  tapis ,  &  que  les  procès  pendants  à  la  Cham- 
bre-Impériale ou  au  Confeil-Aulique- Impérial  ne 
puiffent  pas  être  éternifés,  ou-bien  la  jujlice  ren- 
due fans  force  ;  fi  voulons  Nous,  nonjeulement 
accélérer  &  procurer,  autant  quilefl  pofjible,  de 
telles  révi fions ,  &  exhorter  à  ce  les  Révifeurs 
auffi  fouventque  cela  fera  néceffaire  par  des  man- 
dements convenables  ,  mais  auffi  pour  abréger 
d'autant-plus  ces  révifwns  de  notre  Chambre- Im- 
périale ,  obferver  exactement  le  Règlement  agréé 
dans  le  Recès-de-l Empire  de  Vannée  i6<^.&  qui 
pourroit  encore  en  outre  être  agréé,  &  n  attribuer 
ni  permettre  aufdites  Révifîons  aucun  effet  fuf- 
penfif:  quant  à  la  fupplication  ufitée  dans  le  Con- 
feil-Aulique-Impérial en  la  place  de  la  révifion , 
procéder  auffi  en  tous  points  fuivant  le  contenu 
de  rinflrument-de-paix  art.  5.  §.  quoad  pro- 
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admifllble  fuivant  les  Loix ,  contre  l'exécution ,  ôc  lui  faire 
fortir  fon  plein  ôc  entier  effet,  6c  en  cette  manière  aider  un- 
chacun,  fans  acception  deperfonnes,  à  entrer  au-plûtôt  en 
poffeflion  des  droits  qui  lui  font  adjugés. 


Mais  quoique,  comme  on  s'en  eft  expliqué  ci-deffus.,  le  Prendre  des  mefa- 

«  .  res  pour  <jue  la 

bénéfice  de  la  révifion  ôc  fupplication  ait  lieu  dans  l'Empire ,  juftice  ne  tbh 

point  retardée  par* 

cependant  afin  que  des  affaires  jugées  ôc  expédiées  ne  foient  ï«  révifions  & 

Applications, 

pas  remifes  fur  le  tapis ,  Ôc  que  les  procès  pendants  à  la  Cham- 
bre-Impériale ou  au  Confeil-Aulique-Impérial ,  ne  puiffent 
pas  être  étemifés ,  ou-bien  la  juftice  rendue  fans  force ,  fi  veut 
l'Empereur  Romain ,  non  feulement  accélérer  ôc  procurer,  au- 
tant qu'il  eft  poflible ,  de  telles  révifions ,  ôc  exhorter  à  ce  les 
Révifeurs  auffi  fouvent  que  cela  fera  néceffaire  par  des  man- 
dements convenables ,  mais  aufli  pour  abréger  d'autant-plus  ces 
lévifions  de  la  Chambre-Impériale ,  obferver  exactement  le 
Règlement  agréé  dans  le  Recès-de  l'Empire  de  l'année  itff4. 
•Ôc  qui  pourroit  encore  en  outre  être  agréé ,  ôc  n'attribuer  ni 
permettre  aufdites  Révifions  aucun  effet  fufpenfif  :  quant  à  la 
fupplication  ufitèe  dans  le  Confeil-Aulique-Impérial  en  la 
place  de  la  révifion,  procéder  aufli  en  tous  points ,  fuivant  le 
contenu  de  l'Inftrument-de-paix ,  art.  j.  §.  quoad  procès- 
sum  judiciarium  ,  ôc  fuivant  le  Règlement  du  Confeil-Auli- 
que-Impérial, ôc  veiller  à  ce  quiceluifoit  ponctuellement  exé- 
cuté ,  ôc  qu'on  ne  puiffe  agir  à  l'encontre  en  aucune  manière. 

Riij  II 
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cessum  jvDiciAKiuNi,irfuivant  le  Règlement 
du  ConfeiU  Aulique  -  Impérial  >  &  veiller  à  ce 
qu'iceluifoit  ponctuellement  exécuté >  &  quon  ne 
puiffè  agir  à-rencontre  en  aucune  manière. 

Ne  grever  aucun  (XLI.  )  Comme  donc  auflî  aucun  Etat  de  l'Empire  , 
l tV  deTeu  dans  les  affaires  qui  requièrent  connoiflance-de-caufe  préala- 
teîSSî  ble  ,  ne  doit  être  molefté  par  décrets  Impériaux  émanés  »». 
Z^ZOT  de  notre  Ccmfeil-privé ,  ni  iceux  être  allégués  en  jugement. 

^Maintenir  les  ju» 

Nous  devons  aujji  foutenir  &  maintenir  efficace- 
jrSpirïïo"  ment  res  jUDiCATAslMPERiicon/n?  toute  force 
£»ge£ forcc  c"  étrangère  y  &  file  cas  arrivoit  que  quelque  Potentat 
'     ou  République  vînt  à  traverjer  V exécution  ordi- 
naire de  V Empire ,  à  s  y  immifeer ,  ou  à  s'y  oppo- 
fer,  détourner  de  telles  chofes  fuivant  la  teneur 
de  llnftrument-de-paix  ou  du  Règlement  d'exé- 
cution <y  des  Conflitutions  de  l'Empire ,  &  em- 
ployer à4 'encontre  tous  moyens  convenables. 
Ne  permettre     j\jous  voulons  ne  grever  ni  laiffer  grever  per- 
faux  deVF.mpiïe  fonne  enCes  Tribunaux  fuprèmes  par  deniers  de 

aucune»  autres  ta-  J    .  ...  •  n  •         ?  ju#  

xes^ue  cciies  qui  Chancellerie  ou  tmpojition-de-taxes ,  cr  ne  per- 
y£m$Z es  par  mettre  quon fe  ferve  ^aucunes  autres  taxes-de- 
Chancellerie  ou  autres  y  que  de  celles  qui  ont  été 
agréées  &  convenues  par  tous -généralement  les 
Electeurs,  Princes  &  Etats  de  l'Empire  en  une 
Diete-générale-de-ÏEmpire ,  &  ne  les  point  hauf 
fer  ni  laiffer  haujfer  par  £  autres  fans  le  pré-ftà 
(£r  le  consentement  des  Etats. 

I»  lif.  i".  Cap.  haro,  émantt  du  Cnfiit-privé ,  , 
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II  doit  aufli  foutenir  &  maintenir  efficacement  REs  judica-  m*»*™  i« 

gemerus  rendu* 

Ïas  Imperii  contre  toute  force  étrangère *  &  0  le  cas  arrivoit  p»  l'Empire  «m- 

°      '         -  tre  toute  force  e- 

que  quelque  Potentat  ou  République  vînt  à  traverfer  l'exëcu- 
tion  ordinaire  de  l'Empire ,  à  s'y  immifeer,  ou  à  s'y  opppfer  > 
détourner  de  telles  chofes  fuivant  la  teneur  de  l'Inftrument- 
de-paix,  ou  du  Réglemeflfc-dWcution  &  des  Conftitutions- 
de-l'Empire ,  &  employer  à-l'encontre  tous  moyens  conve- 
nables. 

Veut  f  Empereur  ne  grever  ni  laifler  grever  perfonne  en  ces  jan^îef  erTr".8 
Tribunaux  fuprêmes,  par  deniers-de-ChanceUeric  ou  impofi-  ^cwamtrest* 
tion-de  taxes,  &  ne  permettre  qu'on  fe  ferve  d'aucunes  autres  "nsts°acg  Jjj 
taxes-de-ChanceUerie  ou  autres ,  que  de  celles  qui  onr  été  rEœPire' 
agréées  ôt  convenues  par  tous-généralement  les  Electeurs, 
Princes  &  Etats  de  l'Empire ,  en  une  Diere  générale  de  l'Em- 
pire, fie  ne  les  point  hauiTer  ni  laifler  haufler  par  d'autres  fans 
le  pré-fcû  6c  le  conXcntement  dç&Etatj» 


Mais 
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no  joint  rehaut  Mais  à  l'égard  de  la  taxe-de-Fief y  Nous  vou- 
Ficf.  Ions  nous  en  tenir  à  ce  qui  ejl  ordonné  par  la  Bulle 

dOr  y  en  vertu  de  laquelle  on  ne  doit  payer  qu'une 
fimple  taxe  pour  une  investiture  ,  quand  même 
elle  feroit  donnée  pour  différents  Fiefs ,  &  n'allé- 
guer aucun  Ufage  au  contraire ,  ni  laiffer  aucun 
rehaujfement  s'introduire  fans  le  confentement 
des  Etats  9  encore  moins  grever  ni  laiffer  grever 
les  Eleveurs  y  Princes  &  Etats  par  des  droits 
de  relief  9  pour  raifon  des  Fiefs  dont  ils  ont  déjà 
été  ethinveflis  ,  ni  bailleurs  par  £  autres  exac- 
tions nouvelles  &  inu/îtéesf 


Article  XVIII. 

.SÇÏÏJïïS:  NOUS  devons  &  voulons  auffine  point  per- 
%Z^Tit  mettre  à4 'avenir  à  aucun  Etat  de  l Empire ,  qui 


pire ,  a  moins  <jue 
cette  excm  " 


>puôâ  na  point  précédemment  obtenu  des  Empereurs 
ne  roit  fondée  f«r  Romains  p  exemption  de  fa  Jurifdiftion  de  V  Em- 


«les  privilèges  < 

Sn^pef-  pire  »  foit  par  conventions  avec  l'Empire  Ro- 
fion  ;  main ,  foit  par  privilèges  ou  autres  titres  légiti- 

mes 9  &  qui  n'en  efl  point  trouvé  en  poffeflion , 
de  s'eximer  &  fouflraire  des  Tribunaux  Juprè- 
Maintenu  roeonj  mes  fa  $  Empire  :  du  contraire,  permettre  h-Vave- 
vrïviicgei  &  u  nir  l'exemption  &  foulbraUion  des  Tribunaux 
m*,  Juprêmes  de  F  Empire  aux  Etats  y  qui  ont  obtenu 

précédemment  des  Empereurs  Romains  l'exempt 

fit* 
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Mais  à-l'dgard  de  la  taxe-de-Fief ,  il  veut  s'en  tenir  à  ce  Ne  point  reliavf. 
iqui  eft  ordonné  par  la  Bulle  d'Or,  en  vertu  de  laquelle  on  ne  Fief"  taxe**fi" 
•doit  payer  qu'une  (impie  taxe  pour  une  inveftiture quand 
même  elle  feroit  donnée  pour  différents  Fiefs ,  &  n'alléguer 
aucun  Ufage  au  contraire ,  ni  laifler  aucun  rehauffement  s'in- 
troduire iàns  le  confentement  des  Etats ,  encore  moins  gre- 
ver ni  laifler  grever  les  Eleveurs,  Princes  6c  Etats  par  des 
<lroits-de-relief,  pour  raifon  des  Fiefs  dont  ils  ont  déjà  été 
,  co- invertis,  ni  d'ailleurs  par  d'autres  exactions  nouvelles  6c 
inulitées. 


Article  XVIII. 

L'E  mpereur  Romain  doit  &  veut  aufli  ne  point  per-  Ne  point  permet- 

tre  qu'aucun  Etat 

mettre  à  l'avenir  à  aucun  Etat  de  l'Empire ,  qui  n'a  point  pré-  >'eume<ieu  jurit 
. ,  ,    _  .  .  de  v*Lm~ 

cedemment  obtenu  des  Empereurs  Romains  1  exemption  de  pire, à  moin* que 

_  _  _  cette  exemption 

la  Jurifdi£lion  de  l'Empire  ,  fou  par  conventions  avec  l'Em-  ne  foit  fondée  for 

.  _  ,  ...       L  ,        ....  des  privilèges  ob- 

pire  Romain,  foit  par  privilèges  ou  autres  titres  légitimes,  &  tenus,  ou  iUr  une 

ancienne  poflet 

qui  n'en  eft  point  trouvé  en  poflefTion ,  de  s'eximer  &  fouf-  fion. 

traire  des  Tribunaux  ûiprômes  de  l'Empire  :  au  contraire  •  per-  Maintenir  au  con- 

1  k  r       traire  lur  ce  les 

mettre  à -l'avenir  l'exemption  &  fouftraction  des  Tribunaux  JJj^gJjJj  £ 
fuprômes  de  l'Empire,  aux  Etats  qui  ont  obtenu  précédera-  *  " 
ment  des  Empereurs  Romains  l'exemption  de  la  Jurifdictioa 
de  l'Empire ,  foit  par  conventions  avec  l'Empire  Romain , 
foit  par  privilèges  ou  autres  titres  légitimes ,  &  qui  en  feront 
//.  Partie.  S  trouvés 


Digitized  by  Google 


ji    Article  XVIII.  CapituL  de  Otaries  VI. 

tion  de  la  JurifdiBion  de  l'Empire  ff oit  par  con- 
ventions avec  l'Empire  Romain,  foit  par  privi- 
lèges ou  autres  titres  légitimes ,  &  qui  en  feront 
trouvés  en  pojfejjion,  Ërlesy  protéger  &  mainte- 
nirfuivant  la  teneur  du  Règlement  de  la  Cham- 
bre-Impériale ,  partie  féconde  ,  titre  27.  &  de 
V  Injlrument-de-paix ,  article  8. 

Ne  point  citer  les  (  XVII.  )  Nous  voulons  auflî  ne  point  attirer  >  appelle? 
immédiate  hors  de  OU  citer  hors  *  de  leurs  Jujlices  ordinaires  par  ajourne* 
ieu«jiifticaordi  ment  ^^^3  ^  amiable  les  Electeurs >  Princes  ,  Prélats  9 

Comtes  ,  Seigneurs  6t  autres  Etats  de  l'Empire  ,  (  y  com- 
prisb  la  Nobleffe  immédiate  de  l'Empire)  &  leurs  Sujets 
leSmméSé  *d?cQ3&      l'Empire  ;  mais  c  laifler  demeurer  un  chacun 
icjnvilcgG*.     cn  fon  imm^dtateté  ,  privilèges  de  non  appellando  et 

evocando  ,  tant  dans  les  affaires  civiles  que  dans 

les  criminelles  ,Electionis  fori  ,  droit  «FAuftregues  , 

tant  légaux  que  conventionnels  ou  de-famille  en 

première  inftance,  oc  devant  leurs  Juges  immédiats 


AnnaUw  rootct  res,  abrogeant  &  annullant  tontes  contraventions  advenues  # 

Contraventions         -   .         ......  •        »  *.-/■>•• 

advenues  i-Ten-  refcripts  ,  inhibitions  &  juflions  émanés peut-Cti'eynqp  ici 
à  l'encontre  de  cc,fous  quelque  couleur  &  prétexte  que  ce  puif- 
fc  être,  &  en  ce  ne  lahTer  grever  OU  empiéter  fur  per  forme 
par  Commiflions,  Mandats  &  autres  Ordonnances,  ni  aufli 
y  laifler  empiéter  par  le  Confeil-Aulique-  Impérial  ôc  la 

*  fif.  iw.  Cap.  harra.  hors  de  la  nation  Jtiltnumdt  &  de  leurs  Juges  ordinaires  fit 
ajournement!  juàiciairtt  ou  amiable  t  If/j&C 
b  liC  **.  Cap  harra.  pareillement  la ,  Sic 

•lif.  ir«.  Cap  hzrm.  Mari  les  lai  fer  nus  &  chacun  demeurer  principalement  dans 
FEmpire ,  conformément  à  U  Bulle  dOr  ,  comme  aufli  le  portent  le  Règlement  du  Sains 
M^fire  &  dt  U  {Jtmbrs-Imperiale  &  etssrts  Loi»  yfur-mt  aufli  fhatun  enfin  irnmidu- 
tsst,  &c 

Chambre* 
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trouvés  en  pofleflion ,  &  les  y  protéger  fie  maintenir  fuivant 
la  teneur  du  Règlement  de  la  Chambre  Impériale,  partie  fé- 
conde ,  titre  27.  ôc  de  l'Initrunient-de-paix ,  article  8. 


Il  veut  auffi  ne  point  attirer,  appeller  ou  citer  hors  de  leurs  Ne  point  cher  le* 
Juftices  ordinaires,  par  ajournement  judiciaire  ou  amiable,  immédiate  hors  de 

1  leurs  juftices  ordi- 

les  Electeurs ,  Princes ,  Prélats ,  Comtes ,  Seigneurs  &  autres  nairej. 

Etats  de  l'Empire ,  pareillement  la  Nobleffe  immédiate 

de  l'Empire ,  fie  leurs  Sujets  refpedifè  dans  l'Empire ,  mais 

laifler  demeurer  un  chacun  en  fon  immédiateté,  privilèges  Leslaiffcriouirde 

leur  immediatetc 

DE  NON  APPELLANDO  ET  EVOCANDO  ,  tant  dans  les  afiâires  &  privilège*. 

civiles  que  dans  les  criminelles  ,  electionis  fori  ,  droit 

d'Auftregues ,   : 

•  en 

première  inftance  ôc  devant  leuts  Juges  immédiats  ordinaires , 

abrogeant  ôc  annullant  toutes  contraventions  advenues ,  ref-  Annu,Icr .toutet 

0  *  contraventions 

cripts,  inhibitions  fie  juflïons  émanés  peut-être  jufquici  à- 
lencontre  de  ce , fous  quelque  couleur  fie  prétexte  que  ce 
puifle  être ,  &  en  ce  ne  laifler  grever  ou  empiéter  fur  per- 
fonne  par  Commiflions,  Mandats,  fie  autres  Ordonnances  , 
ni  aulïï  y  laifler  empiéter  par  le  Confeil-AuliqueJmpérial  fie 
la  Chambre-Impériale  ou  autrement  « 


Sij  Mais 
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7  j    Article  XVIII.  Capitul.  de  Chartes  VI* 
Chambre-Impériale  d  ou  autrement  :  mais  fjpècialement  ,  en 
décernant  les  commiflions ,  faire  obferver  exactement  la  dtf- 
pofition  de  rinftrument- de-paix,  article  $,§.  51.  in  conven- 

T1BUS  DEPUTATORUM. 

N-acwrjer  qu'a-     Mais  en  accordant  les  privilèges  ci-deljus  men- 

veç,  beaucoup  de     .  I  o  .// 

précautions  les  tlOYWlés  DE  NON  APPELLANDO  «  NON  EVOCANDO, 

pn  vdcgei  de  non  ... 

AMtLLASDo&c  electionis  fori  ,  &  autres  pareils  qui  peuvent 
tendre  h  Vexclufion  &  refiriUion  de  la  Jurif- 
diïïion  du  Saint-Empire  y  ou  des  privilèges  plus 
anciens  des  Etats ou  a" ailleurs  au  préjudice  d'un 
tiers  9  Nous  devons  &  voulons  obferver  pater- 
nellement V exigence  des  cas  >  &  fuivant  le  con- 
tenu du  Recès-de-t  Empire  de  ï  année  1654.  être 
à-ï  avenir  très-ré fervés  en  la  conceffion  des  pri- 
vilèges de  première  inflanee  ou  £Au(lregues par- 
ticuliers ,  à  ceux  qui,  jufquici ,  ne  les  ont  point 
eus,  ou  dont  la  pojfeffion  rieft  point  fondée  fur 
tUfage. 

Remédier  aux  a-     (  XVII.  )  Comme  aufli  toutes  fortes  de  griefs  confidéra* 

bu»  commis  pat 

les  Tribunaux  de  bles  ,  tant  contre  le  Tribunal- Aulique-Impérial  de  Rothveil> 

RotUK-ejl,  Wein-  * 

f  .\rie  Si  amrcsTri-  que  contre  celui  de  \7eingarte,ôc  autres  Tribunaux-Pro  vinciaux 

bunaux  de  Suube.    1  # 

en  Suabe,  ont  déjà  depuis  long-tems  été  proposés  >  portés  & 
dénoncés  à  diverfes  Aflemblées  précédentes  de  l'Empire  par 
les  Eleveurs  f  Princes  &  Etats  :  qu'auffi  pour  cette  raifonil  a 
déjà  été  tait  mention  dans  le  Traité-de-paix  de  leur  abolition  ; 
lî  voulons  Nous,  en  attendant  qu'on  ait  remédié  réeUemenr 
&  foncièrement  à  ces  griefs  des  Erats  ,  &  qu'on  ait  ftatué 

*  au  lieu  de ,  m  autrement ,  tff.  ire.  Cap.  haxm,  ni  Saillturt  tu  façon  quelconque. 

quelque 
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Mais  en  accordant  les  privilèges  ci-deflus  mentionnés ,  N'accorder  qufa> 

vec  beaucoup  der 

DE  NON  APPELLANDO  >  NON  EVOCANDO,  ELECTIONIS  FORT,  précautions  les 

&  autres  pareils  qui  peuvent  tendre  à  Pexclufron  ôc  reftriÉlion  ^peIÎandoN&ç! 

de  la  Jurifdi&ion  du  Saint-Empire ,  ou  des  privilèges  plus 

anciens  des  Etats,  ou  d'ailleurs  au  préjudice  d'un  tiers  >  doit 

ôc  veut  l'Empereur  Romain  obferver  paternellement  l'ext- 

gence  des  cas,  ôc  fuivanrle  contenu  du  Recès-de -l'Empire  de 

l'année  16$*.  être  à-l'avenir  très-réfervè  en  la  concCflion  de* 

privilèges  de  première  inltanee>  ou  d'Auftregues  particuliers 

à  ceux  qui ,  jufqu'ici  ne  les  ont  point  eus ,  ou  dont  la  poflef- 

1km  n'eft  point  fondée  fur  l'Ufage.  .*..,............... 

m.  w  •  •  •  •  •  •  « 
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74  Article  XVIII.  Capital,  de  Charles  VI 
quelque  chofe  de  fixe  dans  la  c  Diète  de  l'Empire  au  fujet 
de  l'abolition  des  fufdits  Tribunaux  Auliques  6c  Provinciaux, 
fndtirdcesXcansfiré-  immanquablement  avoir  foin  que  les  cas-réfervés  étendus  de- 
tuiîaux* Ce*  PU^  quelque  tems  contre  l'ancien  Règlement  des  Tribunaux 
Auliques  6c  Provinciaux,  foient  abolis,  6c  qu'il  foit  incefla tri- 
ment remédié  aux  excès  Ôc  abus  qui  fe  trouveront  à  ce  fujet , 
(pour  la  recherche  defquels,  Nou6  voulons  députer  au-plûtôt 
des  Etats-de- l'Empire  défintéreffés,  &  en  donner  notificarion 
à  la  Chancellerie  Electorale  de  Mayence  ,  afin  que  de-là  il 
puiiïe  en  être  donné  avis  aux  autres  Electeurs  >  Princes  ÔC 
Etats  du  Saint- Empire-Romain ,  )  mais  particulièrement  que 
les  Electeurs,  Princes  6c  Etats  foient  maintenus  en  leurs  pri- 
vilèges d'exemption  obtenus  contre  lefdits  Tribunaux,  nonobs- 
tant qu'il  pût  être  prétexté  que  ces  privilèges  font  caffés  :  6c 
avec  cela  il  doit  aufli  être  libre  à  chaque  perfonne  grevée , 
d'appeller  des  plu  fleurs  fois-mentionnés  Tribunaux- Auliques 
fie-Provinciaux  ,  ou  ad  Aulam  C^saream  ,  ou  bien  à  la 

Chambre-Impériale  de  NoilS  6c  de  l'Empire ,  fans  aucune 
oppofition  ou  empêchement  de  notre  part ,  mais  en  toutes  ma- 

Maintenir  aux  E-  "ieres  voulons  Nous  maintenir  en  fa  force  l'exemption  du 
!.on  ^ûS'tE  fofdit  Tribunal  de  Rothweil  &  autres  Tribunaux,  dont  ont 
bunaux.  jgpujs  long-tems  les  Ele&eurs,  leurs  Sujets  6c  autres  >  6c 

ne  les  point  lailTcr  à-l'encontre  troubler  ni  molefter. 

*  lif  irc.  Cap.harm.  dam  hfréftiue  Djftt  de  l'Empire^ 
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Article  XIX. 

Avoir  foin  que  ce  (XI.  )  Ç)  U  a  n  T  à  ce  qui  a  été  depuis  quelque  tems  enlevé 

<)ui  a  été  enlevé  1  1         '  1 

EtiîSrfottîe?  °U  extorclu^  »niuftement  6c  avec  violence  à  quelque  Elec- 
citué ,  teur ,  Prince ,  Prélat ,  Comte ,  Seigneur ,  à  la  Noble([e-de- 

V Empire ,  6c  autres ,  ou  à  leurs  ancêtres  &  prédécefTeurt 

Procurer  les  refti-  ~     ,.r  A.  a     f  i_«  /i  s 

tutions  ordonnées  iicclefiaftiques  ou  Séculiers  ;  ou-bien  ce  qui  relie  encore  * 
^eftphaifc^i'E-  reftituer ,  fuivant  le  contenu  de  la  paix  de  Munfter  &  Ofna- 
&c.&non encore  bruck ,  del'Edit  d'exécution,  arctioris  modi  exequendi, 
&  du  Recès  -  d'exécution  de  Nurenberg,  6c  qui  eft  encore 
retenu  :  Nous  devons  6c  voulons *afliftcr  à  Cet  effet  un  cha- 
cun y  fuivant  l'équité  envers  6c  contre  tous ,  fans  diftinâioti 
Faire  lui -même  rje  Religion  :  auffi  reftituer  pleinement»  fans  aucun  refus,  6c 

celles  dont  jl  eft  r 

wiuij  &  inceflamment  à  un  chacun,  ce  que  nous-mêmes  femmes 

tenus  de  reftituer ,  en  vertu  du  fufdit  Traité- de-paix ,  6c  des 
Edits  et  arctioris  «MOD  i  exequend  i ,  rendus  fur  ce  à  Nu* 
renberg  ôc  ailleurs  :  protéger  6c  défendre  auffi  un  chacun  ert 
de  telles  chofes,  autant  que  b  Nous  en  avons  le  droit  : 

auffi  dans  les  respective'  Royaumes  &  Pays 
héréditaires  de  Nous  &  des  autres  Electeurs  , 
Princes  &  Etats  ,  faire  adminiftrer  la  juftice 
fans  partialité  &  avec  égalité,  tant  aux  Etats* 
immédiats  domiciliés  qu'aux  naturels  defdits 

pays  >  fans  aucun  empêchement  6c  retardement. 
(f^pSâ     (XXV.)  Et  en  cas  auffi  que  quelque  Electeur,  Prince 

*  lif.  ire.  Cap.  harm.  les  affiflcr  fuivant  l 'équité ,  contre,  &c. 
b  lif.  i,e.  Cap.  baxnu  autant  qu'il  malt  drott ,  fans  aucun  empêchement ,  retardement 
a*  délai, 

OU 
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Article  XIX. 

QUant  à  ce  qui  a  été  depuis  quelque  tems  enlevé  ou  Avoir  foinq«« 
*  *         ^       »  qui  a  cte  enlève 

extorqué  injuftement  ôc  avec  violence  à  quelque  Electeur ,  £^1™"^^ 
Prince ,  Prélat ,  Comte ,  Seigneur ,  à  la  Noblefle  de  l'Em-  "tu** 
pire  fie  autres  ,  ou-bien  à  leurs  ancêtres  &  prédécefleurs  Ec- 
çléfiaftiques  ou  Séculiers ,  ou-bien  ce  qui  refte  encore  à  refti-  prociireri„  refti. 
tuer ,  fuivant  le  contenu  de  la  paix  de  Munfter  Ôc  Ofnabruck,  p°Z or^nxnéde' 
de l'Edit d'exécution,  a rcti or i s  modi  exequendi,  fie  du  ^teScVtiônE" 
Recès-d'exécution  de  Nurenberg,  ôc  qui  eft  encore  retenu  :  f^aoaWMn 
Doit  ôc  veut  l'Empereur  aflifter  à  cet  effet  un  chacun ,  fuivant 
l'équité  envers  fie  contre  tous ,  fans  diftin&ion  de  Religion  : 
aufli  reftituer  pleinement ,  fans  aucun  refus ,  fie  inceflamment  Faire  lui-même 

celles  dont  il  eft 

a  un  chacun,  ce  que  lui-même  eft  tenu  de  reftituer  en  vertu  tenu: 
du  fufdit  Traité-de-paix  fie  des  Edits  et  arctio&is  modi  exe- 
quendi  ,  rendus  fur  ce  à  Nurenberg  fie  ailleurs  :  protéger  Ôc 
défendre  aufli  un  chacun  en  de  telles  chofes ,  autant  qu'il  en  a 
le  droit  :  aufli  dans  les  respective'  Royaumes  fie  Pays  héré- 
ditaires de  lui  fie  des  autres  Electeurs ,  Princes  ôc  Etats ,  faire 
adminiftrer  la  juftice  fans  partialité  fie  avec  égalité ,  tant  aux 
Etats  immédiats  y  domiciliés  qu'aux  naturels  defdits  pays,  fans 
aucun  empêchement  ôc  retardement. 


Et  en  cas  aulfî  que  quelque  Electeur  >  Prinee  ou  autre  Etat,  Ne  point  empô- 

C*ÎCX  y  plutôt 


//.  Partie,  T    y  compris 
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j6    Article  XIX.  Capital,  de  Charles  VI. 
ccéiérer  la  déd-  ou  autre  Etat  (  y  compris  la  Nobleffe  libre  immédiate  de  l'Êm- 
owi« Etats voo^  P^c)  pour  raifon  de  fes  droits  Régaliens,  immédiateté,  im- 
jJnîce1  PiïgiC/eC"  munités ,  droits  &  privilèges  qui  lui  auroient  été  affoiblis ,  di- 
fe?«droîtfsRégï  minués,  ôtés,  enlevés,  gênés  °  &  reflraintS ,  voulût  ve- 
liens,  &c.        njf  en  juftjcer^gi^eaVec  fonantagonifte  &  partie  adverfe,  &Py 
faire  aflïgner  d  Nous  devons  &  voulons  ne  mettre  à  ce  aucun 
empêchement,  ainfi  qu'à  toutes  autres  expéditions  de  procès 
pendants  en  la  Juftice  ordinaire ,  c  mais  bien  plutôt  le  fa- 
vori fer  &  en  accélérer  la  conclu fwn,  aujji  ne  dé- 
cerner aucunes  procédures  ou  mandats  pour  le 
foutien  de  péages  &  impôts  entrepris  nouvelle- 
ment fans  le  confentement  des  Eleâeurs ,  Princes 
&  Etats,  &  autres  attentats  contraires  à  (arti- 
cle 8.  ci-deffùs. 
p™ïd!?*E*£   (XVII.)  f  Lorfqtiaufii  des  Etats  Provinciaux 
[Vl^mSiscC-  &  fujets  portent  plainte  contre  leur  Seigneur,  fi 
wu77oit1ESt  devons  &  voulons  Nous,  particulièrement  lorfque 

^^uâ  cela  regarde  la  fupériorité-de-i>içw^r-Territorial  &  les 
fa"tc de l£fc,npcri  ^oiw Régaliens ,  comme  fpécialement  jura  collectarum, 

ïne^ofntK  armature,  sequelje  ,  droits  de  défendre  le  pays , 
n"ntasuqXuiSn  munir  les  forterejfes ,  &  entretenir  les  garnirons 

•  au  lieu  de,  &  reflraintt,  lif.  !".  Cap.  hann.  ou  trouble/. 

à  lif.  i".  Cap.  hann.  Cela  devons  &  voulons  ne  foim  empêcher ,  évoquer  ou  défendre  t 
■tomme  aujp  toutes  autres ,  Sic. 

«  aj.  i".  Cap.  hann.  ou  bien  les  jugements  fur  ce  rendus  en  la  Chambre-Impériale,  & 
les  exécutions  d'iceux ,  mais  laijfer  à  la  juftice  fon  libre  court  dans  toute  fa  force. 

f  liC  ir*.  Cap.  harm.  pag.  61.  Et  d'autant  qu'il  efl  auffi  revenu ,  qu'en  affaires  de 
hatue-fupériorité-de-Prince-Territorial  &  de  droits  Régaliens ,  connue  fpeciahment  jvkis 
coliectarum  ,  sequelk  ,  &  autres  pareilles  des  mandata  cum  et  sinf.  ciau- 
sula  ont  été  donnés  à  différente!  fois  ad  nvdam  instantiam  subditorum  avant 
que  let  EleCleurt  ayent  été  fur  ce  dûement  entendut  :  Si  voulons  Sous  mettre  ordre  à  ce 
qu'en  de  telles  affaires ,  conformément  au  dernier  Rec'et  de  l'Empire ,  les  EleClturt ,  Princes 
tr  Etats  huér  effet  foient précédemment  écoutés,  m  ait  en-cas  £ omijjion  de  ce,  qu'il  Uur  foie 
libre  &  permis  de  ne  rendre  aucune  obéiffanct  a  de  tels  Mandements 

.  fit  ivant 
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y  compris  la  Noblefle  libre  immédiate  de  l'Empire ,  pour  rai-  ^on^dtl  Métrés 
fon  de  fes  droits  Régaliens,  immédiateté,  immunités,  droits  J£l«  pSeï°£ 
&  jurifdiaions,quiluiauroientétéaffoibiis,  diminués ,  ôtés,  ^ „$nie ^ 
enlevés,  gênés  &  reftraints ,  voulût  venir  en  Juftice  réglée  avec  jJJJ       Kég  x~ 
fon  antagonifte  &  partie  adverfe,  &  l'y  faire  afligner ,  doit  fie 
veut  l'Empereur  Romain  ne  mettre  à  ce  aucun  empêchement , 
ainfi  qu'à  toutes  autres  expéditions  de  procès  pendants  en  la 
Juftice  ordinaire ,  mais  bien  plutôt  le  fàvorifer  6c  en  accélé- 
rer la  conclu/ion  :  aufli  ne  décerner  aucunes  procédures  ou 
mandats  pour  le  foutien  de  péages  ôc  impôts  entrepris  nou- 
vellement fans  le  confentement  des  Eleveurs,  Princes  6c 
Etats ,  ôc  autres  attentats  contraires  à  l'article  8.  ci-deflus. 


Lorfqu  auflj  des  Etats-Provinciaux  6c  fujets  portent  plainte  Lorf^ueicsEtats- 

*  41  Provinciaux  &  lu- 

contre  leur  Seigneur,  Ci  doit  6c  veut  l'Empereur  Romain,  par-  jets  portent  piaïn- 

*  te  contre  leur  Sci- 

ticuliérement  lorfque  cela  regarde  la  fupériorité-de-Seigneur-  gneur ,  i  EmFe- 

*  "  •  w  reur  doit  avant 

Territorial  ôc  les  droits  Régaliens,  comme  fpécialement  jura  ">«"  entendre  le 

**  1  Seigneur  accule 

collectarum ,  armature,  sequeue  ,  droits  de  défendre  enle«< 
le  pays ,  munir  les  forrereûes  6c  entretenir  les  garnifons ,  fui- 
vant  le  contenu  du  Recès-  de  -l'Empire  de  l'année  itfj*. 


Tij   §.  180. 
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fuivant  le  contenu  du  Recès-de-t Empire  de  tan- 
née 1654.  $.  180.  &  comme,  &c.  &  autres  pa- 
reils droits  n'accorder  aucuns  mandata  ni  pro- 

• 

TECTORIA  AD  NUDAM  INSTANTIAM  SUBDITORUM  ,  maiS 

fuivant  le  contenu  du  Recès  de  V Empire  ci-defjus 
mentionné*  §.  10  j.  En  outre  doivent  les  Juges 
de  la  Chambre ,  &c.  &  §.  168.  Ce  qu'alors  les 
Electeurs,  Princes  Se  Etats,  avant  toutes  chofes 
avoir  égard  aux  Auflregues  :  mais  dans  le  cas 
où  la  Jurifdi&ion  feroit  fondée  entendre  néan- 
moins le  Seigneur  aceufé  en  fes  Mémoires  &  répli- 
ques avant  qpe  les  Mandements  émanent ,  (atten- 

dtl-que  en  cas  d'omiflion  de  ce  il  doit  lui  être  libre  & 
permis  de  ne  rendre  aucune  obeiflance  à  de  tels  mandements,) 

&  s'il  fe  trouvoit  alors  que  les  fujets  eujfent  rai- 
fon  légitime  de  fe  plaindre ,  faire  décider  promp- 
tement  le  procès ,  toutefois  avec  obfervation  des 
substantialium  * ,  &  cependant  toujours  faire 
fentir  aux  fujets  l'obéiffance  qu'ils  doivent  à  leur 
Seigneur. 

îrrSnpîômîmê     Dans  les  cas  d 'amende ,  Nous  devons  &vou- 
iLlctmmiïiïcl  l°ns  auffi  ne  r*en  promettre  de  ladite  amende  à 
ceux  qui  connoîtront  de  l'affaire ,  ou  bien  à  ceux  à 
qui  la  commijfion  en  aura  été  déférée ,  ni  leur  don- 
ner fur  ce  la  moindre  efpérance. 

*  âvtc  obfervation  de*  substantialium.  «  C'eA-à-dire,  que  la  promptitude  avec 
*>  laquelle  on  jugera  le  procès  entre  le  Seigneur  &  fes  Sujets ,  n'empechera  pas  néan- 
n  moins  qu'on  obferve  les  formalités  de  la  procédure.  Ces  formalités  fe  divifent  en 
»  substanti  ALi  a  ,  &  accident  au  a.  »  V.  Sruvii  Jurifprudenua  Rtm.  Ctrm.furtwfu. 
Titre  8.  Livre  4.  $•  4  pag.  <oi.  9 l.  édition  ,1704. 
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$.  180.  &  comme  ,  &c.  &  autres  pareils  droits ,  n'accorder 
aucuns  mandata  ni  protectoria  ad  nudam  instantiam 
subditorum  ,  mais  fuivant  le  contenu  du  Recès-de-l'Empire 
ci  -  délais  mentionné ,  §.  10;.  En  outre  doivent  les  Juges  de 
la  Chambre y  &c.  Ôc  $.  16S.  ce  qu'alors  les  Electeurs  ,  Princes 
&  Etats  y  &c.  avant  toutes  chofes  avoir  égard  aux  Auftregues, 
mais  dans  4e  cas  où  la  Jurifdi£Uon  feroit  fondée ,  entendre 
néanmoins  le  Seigneur  accufé  en  fes  Mémoires  &  répliques , 

avant  que  les  Mandements  émanent,  (  .) 

&  s'il  fe  trouvoit  alors  que  les  fujets  euflent  raifon  légitime  de 
fe  plaindre ,  faire  décider  promptement  le  procès ,  toutefois 
avecobfervation  des  substantialium  ,  Ôc  cependant  toujours 
faire  fentiraux  fujets  l'obéilTance  qu'ils  doivent  à  leur  Seigneur. 

L'Empereur  Romain  doit  &  veût  auffi  ne  point.  Ne  point  Pcrm«- 

permettre ,  que  les  Etats-Provinciaux  attirent  a  eux  Provinciaux  sa> 

j  \  o  rr»       rogent  privative- 

oc  pardevant  eux  privative  a  1  exclu fion  du  Seigneur  Ter-  ment  au  Seigneur 

.  tt  11       •     •  i         ji  Territorial  la  dii- 

ritonal  ,  la  difpofition  des  Collectes  Provinciales ,  de  leur  re-  poiîtion  des  Cou 

lectes  Provincia- 

ectte ,  dépenfe  oc  reddition  de  compte,  ou  qu  en  pareilles  &  les,  ni  qu'ils  tien- 
autres  affaires,  ils. . .  t  •  -  •  tiennent  des  Aflemblées  fans  le  pré-  blécs  à  fon  infijii 

,  &  fans  fbn  con- 

fcû  des  Seigneurs-Ter ritoriaux.  fentement ,  * 

Dans  les  cas  d'amende  doit  &  veut  l'Empereur  Rb-  Dans  le  cas  d 

«  mendc  ,  ne  rien 

main ,  ne  rien  promettre  de  ladite  amende  à  ceux  qui  connoî-  ?T.omet"e  de  la- 

1  »  dite  amende  aux 

tront  de  l'affaire ,  ou-bien  à  ceux  à  qui  la  commifïion  en  aura  Conumflaires, 
été  déférée ,  ni  leur  donner  fur  ce ,  la  moindre  cfpérance. 


*  Ceci  ce  trouve  ei-deflus  dans  la  Capitulation  de  Charles  VI.  art.  xv.  pag.  f$. 
•f  lif.  Cap.  de  Charles  VI.  ne  foint  approuver  ni  permettre ,  &c 
î  lil*.  Cap.  de  Charte»  Vi.  itt  indiquent  &  tiennent,  &c. 
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Article  XX. 

Se  conformer  à  ce  (  XXVII.  )  N  O  u  s  devons  &  voulons  aulfi  a  dans  le  S 

Tint    ^ernS  affaires  de  Ban  &  haut- Ban  nous  conformer  en 

Kcccs-de-lNmpi-    M  •  \  •  1     1>  7  fl 

rcviurujctJuBan-  tous  points ,  a  ce- qui,  en  vertu  de  l  Injtrument- 
de-paix,  a  été  convenu  &  ftatité  dans  h  dernier 
Recès-de-l  Empire ,  d'autant  auflî  que  dans  le 
Traité-de-paix  de  Munfter  &  Ofnabruck  ,  &c. 
mais  aujji très-particuliérement  tenir  la  main  à-ce- 

Ne  îaifler  mettre  que  déformais  perfonne  de  haut  ou  bas-Etat,  Eledeur ,  Prince, 

«erl'onneau  Ban-  _ 

de  -  ïLmprc  fan$  ou  Etat,  ou  autre,  ne  foit  fans  légitime  &  fufhfante  raifon, 
lie  tous  les  fcuts,  auflî  fans  être  oui  ,^6c  fans  le  pré-fçû ,  Confeil  6c  confentement 
des  Eleveurs,  Prince  S  &  Etats  du  Saint  Empire  b  mis, 
condamné  &  déclaré  au  Ban  OU  c  haut  -  Ban  :  mais  d  dans 

les  cas  à-venir  dans  lefquels ,  fuivant  la  nature 
du  délit ,  il  fera  queftion  d'agir  juridiquement , 
&  de  procéder  au  Ban  ou  privation  ,foit  par  le 
miniftere  du  Fifcal  Impérial ,  ou  bien  fur  la  re- 
quête de  la  partie léz>ée  &  plaignante,  &  que  fur 
ce'  Nous  ferons  fuppliés  &  implorés  pour  admi-  ' 
niflration  de  Juflice ,  foit  au  ConfeiUAulique* 

■  lif.  iTe.  Cap.  harm.  empêcher  &  nt  permettre  en  aucune  manière  que  déformait  >  &c. 
»>  aj.  ire.  Cap.  harm.  qui  ne  fe  font  point  rendut  participants  du  fait ,  fut  mit ,  &c 
e  au  lieu  de ,  ou,  lif.  i".  Cap.  harm.  &  , 

*  1.1  i".  Cap.  harm.  Mait  qu  en  ce ,  la  procédure  ordinaire  foit  obfervée ,  &  fortiffe  fom 
plein  &  entier  effet,  ainfi qu'il  convient,  futvant  la  teneur  des  Conjlitutiont  du  Saint  Empire 
ci-devant  établies,  &  du  Règlement  de  la  Chambre-Impériale  réformé  en  P  année  i  fff . 
anfft  des  Reccs-de-l' Empire  qui  t'en  font  enfuhiit,  &dece  quipourroit  en  outre  à  ce  fujety 
ainfi  qu'il  en  a  été  fait réftrve ,  être  convenu  de  modo  et  ordine  dans  let  Dietes-de- 
l'Empirt  à-venir ,  entre  let  EletUurt ,  Princes  &  Etait.  Mait  iil  arrivoit ,  &Ç,  (  Voyez 
le  relie  de  l'article  de  U  ir*.  Cap.  harm.  pag.  81.  ) 
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Article  XX. 

D  0 1  t  &  veut  aufli  l'Empereur  Romain,  dans  les  affaires  Se  conformera  ce 
de  Ban  &  haut-Ban,  fe  conformer  en  tous  points,  à  ce  qui ,  3™*  ïe  °aer"i« 
en  vertu  de  rinftrument-de-paix,  a  été  convenu  6c  ftatué  rê'SfûjetduBil- 

dans  le  .  '*  Recès  de  l'Empire  §.  d'autant  aujji  que  dans  ie~lEmvuc' 

le  Traité-de-paix  de  Munjîer  &  Ofnabruck ,  &c  


"  V.  ci-après  le*  additions  à  la  Capitulation  perpétuelle  :  Conftîtution  III. 
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Impérial  ou  -  bien  à  la  Chambre- Impériale  de 
Nous  &  de  V Empire  y  Nous  devons  &  voulons 
avant  toutes  chofes  ,  en  décernant &  laijfant  éma- 
ner les  ajournements  mandements  requis  à  fin 
de  Ban-de-l'  Empire  ou  privation,  enfuite  dans 
tout  le  cours  des  affaires  jufqu'à  la  conclufion  , 
obferver  exactement  (7  foigneufement  les  Loixde 

/'Empire  compofées xi- devant  à  ce  jujet  &  le  Règlement 

de  la  Chambre-Impériale ,  afin  qu'il  ne  foit  rien  préci- 
pité contre  l'accufé,  mais  qu'il  foit  entendu  en  fes 
défenfes  légitimes  fuivant  l'exigence  des  cas  : 
quand  donc  on  en  viendra  à  la  conclu/ion  de 
l'affaire ,  alors  doivent  les  ailes  produits  être  por- 
tés à  la  Diète  générale  de  V  Empire ,  être  exami- 
nés &  difcutés  par  certains  Etats*  de  [quels  on 
aura  pris  à  cet  effet  un  ferment  particulier»  tirés 
des  trois  Collèges  de  l'Empire  {y  compris  tordre 
des  Prélats  &  des  Comtes  )  en  nombre  égal  des 
Religions  ;  leurs  arrêtés  être  référés  à  tous- 
généralement  les  Eleïïeurs ,  Princes  &  Etats , 
par  lefquels  fera  rédigée  la  conclufion  finale  :  & 
le  jugement  ainfi  convenu,  après  qu'il  aura  été 
pareillement  approuvé  par  Nous  ou  notre  Com- 
miffaire ,  être  publié  en  notre  nom  :  auffi  l'exécu- 
tion, en  ces  cas-a,  ainji  qu'en  autres  cas,  n'être 
point  entreprife  &  terminée  autrement ,  que ,  fui- 
vant  le  contenu  du  Règlement  d' exécution ,  par  le 
Cercle  dans  lequel  le  Banni  efl  domicilié, i?  auquel 
il  appartient.  Or 
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F^ruVoiE  Or  ce  qui  fera  bti  à  celui  qui  aura  été  ainfi 
b  inni,mais  lalail-  déclaré  au  Ban  y  Nous  devons  &  voulons  ne  point 

à î«i ii appartient.  /  approprier  a  Nous  <a  a  notre  mat] on;  mais  ce- 
la  doit  demeurer  à  l Empire  :  mais  avant  toutes 
chofes  ,  fatisfaBion  doit  en  être  faite  à  la  partie 
UzJe ,  toutefois  pour  ce  qui  concerne  les  Fiefs 
particuliers  qui  ne  relèvent  pas  immédiatement 
de  Nous  &  de  l'Empire  ,  mais  d'autres  ,  fans  pré- 
judice du  Seigneur -de -Fief,  aujfî  dy  ailleurs  du 
Règlement  de  la  Chambre-  Impériale  ,  &  d'un 
chacun  en  fes  droits  &  privilèges;  attendu  que 
dans  le  Saint-Empire-Romain,  quant  aux  biens 
du  Banni  tombés  en  commife ,  fon  crime  ne  doit 
point  aujji  prejudicier  aux  agnats  &  à  tous  au- 
tres qui  y  ont  expectative  &  droit ,  &  qui  ne  fe 
font  point  de  fait  rendus  participants  du  crime , 
en  leur  droit  de  fuccéder  au  Fief  &  biens-de  fa- 
mille :  mais  le  principe ,  que  les  agnats  innocents 
doivent  auffi ,  pour  la  félonie  dû  Banni ,  être 
privés  du  Fief  if  autres  biens  tombés  par- là  en 
commife,  ne  doit  avoir  lieu  en  aucune  manière  ; 
Sî  «5?    t  Et  fi  celui  qui  aétédépojfédéirfpolié  par  des  voies 
piïwyîSfSt  violentes,  pendente  processu  Banni,  folli- 
5îi?pToccduredc  choit  auffi  pour  être  inceffamment  refiitué ,  alors 
devons  &  voulons  Nous  avoir  foin  que  le  plai- 
gnant ,  fuivant  les  occurences  ,fans  délai  &  fans 
attendre  liffue  du  Procès  fait  &  pendant  à  fin 
de  peine  de  Ban  ,foit afjiflé  cum  pleno  effectu 

•  i  par 
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par  des  moyens  fuffifants ,  conformément  au  Rè- 
glement de  la  Chambre- Impériale  &  autres  Cons- 
titutions Impériales ,  pour  obtenir  fa  prompte 
rédintégration.  • 
>*™n\?"o£     Et  fi  on  ne  procédoit  pas  aujfi fuivant  la  régie  , 
Jïïsîw     S  forme  &  manière  Jufdïte,  de  point-en-point ,  ainfe 
iomahut  fcrdi-  yU>ji  gjj.  ordonné  aiors  \a  déclaration- de -Ban 

prononcée  ,  &  l'exécution  doivent  être  tenues  ipso 
jure  ,  pour  nulles  &  de  nulle  valeur;  &  pour  ce 
ui  concerne  le  Ban  de  Contumace,  Nous  vou- 
lons V  abroger  totalement  comme  un  moyen  infuffi- 
fant  pour  plu fieurs  confidérations  ,&  in  civili- 
bus  ca  usis,  nous  contenter  des  civilibus  coer- 

CENDI  ET  COMPELLENDI  MEDIIS. 

Fam ;  faire  one  Nous  devons  &  voulons  aufjiy  dès  que  Nous 
ce  in  mutation*  1er  ont  entrés  en  notre  Régence,  faire  rechercher 

arrivée»  dans  le»J        ^  f      -  r  » 

*iefjdei'En.pire.  exactement  quels  changements Jont  arrivés  en  l  un 
ou  Vautre  endroit ,  dans  les  Terres-de-V  Empire  & 
Fiefs  tombés  en  commife ,  &  avec  la  jontJion ,  le 
Confeil  &  l' Approbation  du  Collège- Electoral ,y 
faire  pourvoir,  ainji  que  t  exigent  '&  F  indiquent 
les  précédentes  Capitulations ,  les  Conflitutions  de 
t  Empire  &  la  Juflice. 
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Article  XXI. 

Laiflèr  aux  Etats  (  XXVI.  )  N  Ous  donnons  parole ,  Ce  promettons aufli , 
d«'Srconfi£  que  nous  laiflerons  les  Eleéteurs ,  Princes  &  Etats  de  TEm- 
XÔïsujSs.  "  pire*  (jy  compris  a  la  Noblefle  libre  de  l'Empire,  )  jouir 
&  difpofer  à  leur  gré  des  Fiefs  qu'ils  tiennent  en  quelque  en- 
droit qu'ils  foient  fitués ,  lorfque  leurs  Vaflaux  ou  Sujets ,  pouc 
crime  de  lèze-Majefté  ou  les  auroient  com- 

mis ,  ou  viendroient  encore  à  les  commettre ,  mais  qu'en  au- 
cune manière  n'appliquerons  icetIX  au  Fifc  Impérial ,  ni 
ne  forceront  lefdits  Etats  à  recevoir  les  précédents  popjfeurs 
ou  autres  pour  Vaflaux  ;  aufli  quant  aux  biens  allodiaux ,  qui  9 
pour  crime  de  lèze-Majefté  ou  autrement ,  font  en  la  manière 
fufdite  tombés  en  commife ,  ou  qui  pourroient  venir  à  tom-  * 
ber  d  en  COtïlUlifc ,  ne  les  ôterons  point  aux  Electeurs ,  Prin- 
ces &  Etats  fous  la  fupériorité  &  jurifdi&ion  defquels  ils  font 
fitués,  6c  qui  font  inveflis  des  droits  de  Fifc,  ou-bien  qui 
d'ailleurs  en  font  en  pofleflion  par  un  Ufage  confiant  :  mais 
lai(Terons  les  Seigneurs-Territoriaux  ou  Dominos  Territo- 
rii  dijpojcf  à  leur  gré  de  la  confifeation  de  ces  biens. 
Ne  Ce  permettre     (XIV.  ) f  Devons  6c  voulons  aufli  ne  faire  nous-mêmes  , 

à  lui  -  meme  n»  i       v  '  ' 

d  awres ,  aucune»  ne  conc0urir  à  ce  qu'il  foit  fait ,  ni  permettre  à  d'autres  de 

*  Nota.  J'ai  changé  ici  la  parenthefè  par  le  confeil  des  Jurifconfultes ,  &  fuivant 
la  note  que  M.  le  Baron  de  Zech  fait  fur  cet  endroit  dans  fon  ouvrage ,  qui  a  poux 
litre  :  Gegenwartige  Verfa^ung^  &c. 

*  au  lieu  de,  y  compris,  lif.  ire.  Cap.  harm.  pareillement, 

•»  au  lieu  de,  ou  autrement ,  lif  i".  Cap.  harm.  ou  d'ailleurs  pour  délit  > 
c  au  lieu  de  ,  ictux ,  lif.  i re.  Cip.  harm.  ces  mimes  biens , 

*  lif.  i".  Cap.  harm.  ou  qui  pourroient  venir  à  y  tomber ,  nt  les,  8tc. 
'  au  lieu  de ,  difpofer ,  lif  i".  Cap.  harm.  ufer  , 

t  \]f.  i,c.  Cap.  harm,  Nour  dtvm  Çr  venions , 

faire 
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Article  XXL  ^ 

('Empereur  donne  parole ,  ôc  promet  auffi ,  qu'il  laiffera  Laîfler amt  Etat» 

T-i  t»  1-1   nr      .  Ml  la  libre  jouiflànc» 

les  Eleveurs,  Princes  &  Etats  de  1  Empire,  pareillement  <Je»  bien*  confip 

crues  fur  leur*  Vti^ 

la  Nobleffe  libre  de  l'Empire ,  jouir  &  difpofer  à  leur  gré  des  îaux  ou  Sujet». 
Fiefs  qui  leur  appartiennent ,  en  quelque  endroit  qu'ils  foient 
firués ,  lorfque  leurs  Vaffaux  ou  Sujets ,  pour  crime  de  lèze- 
Majefté,  ou  autrement,  les  auroient  commis,  ou  viendroient 
encore  à  les  commettre ,  mais  qu'en  aucune  manière  n'appli- 
quera iceux  au  Fifc  Impérial ,  ni  ne  forcera  lefdits  Etats  à 
lecevoir  les  précédents  pojfejfeurs  ou  autres  pour  Va/Taux  ;  auffi 
quant  aux  biens  allodiaux ,  qui ,  pour  crime  de  lèze-Majefté  9 
ou  autrement,  font  en  la  manière  fufdite  tombés  en  commife, 
ou  qui  pourroient  venir  à  tomber  en  commife,  ne  les  ôters 
point  aux  Ele£teurs,  Princes  6c  Etats  fous  la  fupériorité  ôc 
jurifdi&ion  defquels  ils  font  fitués ,  ôc  qui  font  invertis  des 
droits  de  Fifc  ,  ou-bien  qui  d'ailleurs  en  font  en  polTeflion 
par  un  Ufage  confiant,  mais  laiflera  les  Seigneurs-Territoriaux 
ou  Dominos  Territorii  ,  difpofer  à  leur  gré  de  la  confif- 
cation  de  ces  biens. 

Doit  ôc  veut  auffi  ne  faire  lui-même,  ne  concourir  à  ce  qu'il  Ne  te  pe.-me tire 
foit  fait ,  ni  permettre  à  d'autres  de  faire  aucune  violence  aux  die^aucuatî 


Electeurs, 
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violences  ou  voles  faire  aucune  violence  aux  Electeurs ,  Princes ,  Prélats,  Corn- 
t^deYEmpie!  tes,  Seigneurs  &  autres  Etats  de  l'Empire ,  ( y  compris  8 

la  Noblefle  immédiate  de  l'Empire,  )  dans  Us  cas fîifditS 

&  autres  cas  ,  fous  couleur  de  droit  &  de  juftice  : 

Porter  en  juflice  Mais  en  cas  que  Nous  ou  quelque  autre  eulfions  quelque  pré- 
réglée les  contel-  1  * 

tations  qui  pour-  tcnrion ,  ou-bien  quelque  action  à  intenter  contre  eux  tous» 

loient    Survenir  t      t  ^ 

entre  lui  ou  quel-  ou  contre  l'un  d'eux  en  particulier,  iceux  Voulons  Mous, 

que  autre ,  &  les  1  .  , 

ttats.  p0ur  prévenir  la  fédition ,  la  diviuon  &  autres  méfaits  dans 

le  Saint  Empire  Romain  ,  aufli  pour  entretenir  la  paix  6c 
l'union ,  laiiïer ,  félon  la  teneur  des  Recès-de  l'Empire ,  des 
Règlements  de  la  Chambre-Impériale  ,  ôc  d'exécution,  du 
Traité-de-paix  dreffé  à  Munfter  6c  Ofnabruck,  ôc  des  Edits 
de  Nurenberg  qui  s'en  font  enfuivis  »  conjointement  ôc  Séparé- 
ment venir  &  comparoître  devant  les  Tribunaux  ordinaires 
pour^  avoir  audience  6c  juftice  convenable ,  aîljji  y  faire 

procéder  tant  m  cognoscendojwexequendo, 
fuivant  les  Confiitutions  de  [Empire  &  Traité- 

de -paix  fÙfditSyàL*  ne  fouflfrir  nullement ,  que  dans  ce 
où  on  peut  agir  contre  eux  par  les  voies  de  la  Juftice  ordinaire, 
&  où  ils  font  offrants  de  s'y  foumettre ,  ils  foient  par  fpolia- 
tions ,  déprédations ,  incendies ,  faifies ,  défis ,  guerres ,  nou- 
velles exactions  ôc  impôts,  ou  en  quelque  autre» manière,  en- 
dommagés ,  attaqués ,  opprimés  ôc  moleftés  ; 

■  li£       Cap.  harm.  farciUemtnt  à  la,  &e. 
h  au  lieu  de ,  voulons,  liC  irc.  Cap.  harm.  devant , 

>  lil.  j,c.  Cap.  harm  &  dant  les  unes  &  let  autres  affaires ,  dam  lefquellet  on  peut 
agir  contre  eux  par  les  vojes  de  la  jujlice  ordinaire  ,  &  où  tlt  font  offrants  de  t'y  foumettret 
ne  jbuffrir  nullement,  qu'ils  foient ,  fout  quelque  couleur  tf  fout  quelque  nom  que  eel4 
putfe  arriver,  par  Jpolùfiotutbç. 
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Elefleurs  ,  Princes,  Prélats  ,  Comtes  ,  Seigneurs  6c  autres 
Etats  de  l'Empire,  pareillement  à  la Nobleffe  immédiate 
de  l'Empire  ,  dans  les  cas  fufdits  &  autres  cas ,  fous  couleur 
de  droit  ôc  de  juftice  :  mais  en  cas  que  lui  ou  quelque  autre  Porter  en  juftice 

_.  ,  .       .  t  £\«       \  •  réglée  les  contef- 

euilent  quelque  prétention ,  ou-bien  quelque  action  a  inten-  rations  qui  pocr- 

roiem  furvenir 

ter  contre  eux  tous ,  ou  contre  1  un  a  eux  en  particulier ,  iceux  entre  lui  ou  quel- 
veut-il ,  pour  prévenir  la  fédition ,  la  divifion  ôc  autres  méfaits  tu«.UUC  '  &  lcs 
dans  le  Saint  Empire  Romain ,  auffi  pour  entretenir  la  paix  Ôc 
l'union ,  laifler ,  félon  la  teneur  des  Recès-de-l'Empire ,  des 
Règlements  delà  Chambre -Impériale,  &  d'exécution  du 
Traité-de-paix  drelTé  à  Munfter  ôc  Ofnabruck ,  ôc  des  Edits 
deNurenbergquis'en  font  enfuivis ,  conjointement  ôc  féparé- 
ment  venir  ôc  comparaître  devant  les  Tribunaux  ordinaires  > 
pour  y  avoir  audience  ôc  juftice  convenable,  aufli  y  faire  pro- 
céder tant  in  cognoscendo  qu'EXEQUENDO  ,  fuivant  les 
Conftitutions  de  l'Empire  Ôc  Traité  -  de  -  paix  fufdits ,  ôc  ne 
fournir  nullement,  que  dans  ce  ou  on  peut  agir  contre  eux 
par  les  voies  de  la  Juftice  ordinaire  ,  Ôc  où  ils  font  offrants 
de  s'y  foumettre,  ils  foient  par  fpoliations ,  déprédations, 
incendies,  faifies,  défis ,  guerres  ,  nouvelles  exactions  ôc  im- 
pôts, ou  en  quelque  autre  manière  endommagés,  attaqués, 
opprimés  ôc  moleftés  ; 


IL  Partie.  X   ou  bien 
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ques  voies  de  fait     Ou-bien  en  cas  que  par  lui k  de  pareilles  vio- 
^c5CKn!tlprS"ê  lences  eujfent  été  ou  vinjjent  à  être  entreprifes 
res  pour  que  le  COtltre  l'un  ou  Vautre  des  Etats  de  ï Empire,  fi 
i°^gclQltzém  devons  &  voulons  Nous  prendre  aujfi-tôt  les 
mefures  les  plus  sûres ,  pour  que  les  Etats  offenfés 
foient  reftitués  fans  délai  9  &  que  le  dommage 
eau  fi  J oit réparé  félon  l'équité,  &  fuivantla  dé- 
ci/ton  impartiale  d'arbitres  nommés  par  les  deux 
parties  ,  ou-bien  dans  une  Diète  générale  de 
l'Empire. 

k  far  /«#.  Nota.  Ces  mots  paroifient  faire  ici  un  contre/en» ,  &  on  ne  fijait  i  quoi  ilt 
fe  rapportent.  Quelques  Commentateurs  de  cette  Capitulation  croyent  qu'il  faut  lire 
ici ,  far  Nous.  Le  Leâeur  en  pourra  juger  en  jettant  les  yeux  fur  la  Capitulation  per- 
pétuelle >  d'où  on  voit  que  ce  paffage  a  été  tiré  mot  poux  mou 


Article  XXII. 

Ne  conférer  les  di-  (XLIII.  ) a  D  A  n  s  la  Collation  des  dignités  b  de  Prince  » 

gnités  de  Prince,  f  0 

de  Comte  &  au-  de  Comte  &  autres ,  Nous  devons  &  voulons ,  durant  nô- 
tres qu'à  gens  d'un  x 

mérite  dfltingué ,  tre  Régence  Royale  6c  Impériale ,  pourvoir  à  ce  qu'a-/  ave- 

&  qui  foient  en  *■ 

aatdesyfoutenir  nir  en  tous  les  cas  elles  ne  foient  accordées  par  Nous  qua 

\..'nvtnablemeni. 

ceux,  qui  par  un  mérite  diftingué  s'en  font  rendus  dignes ,  qui 


■  Iif.  iT*.  Cap.  harm.  pag  1 14.  Tartilltment  voulom  Nom  dans  U  collation ,  &c. 
b  Jif.  ire.  Cap.  harrn,  &  Precdktu  de,  Sec 

font 
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Ou  bien  en  cas  que  par  lui  de  pareilles  violences  euffent  ques^csTf'lè 
été  ou  vinffent  à  être  entreprifes  contre  l'un  ou  l'autre  des  étc??TnZ 
Etats  de  l'Empire,  fi  doit  &  vcutil  prendre  aufli-tôt  les  me-  c^j^Til 


fures  les  plus  sûres,  pour  que  les  Etats  offenfés  foient  refti-  p^tmagc  fouri" 
tués  fans  délai ,  &  que  le  dommage  caufé  foit  réparé  félon 
l'équité ,  &  fuivant  la  décifion  impattiale  d'Arbitres  nommés 
par  les  deux  parties,  ou -bien  dans  une  Diète  générale  de 
l'Empire. 


Article  XXII. 

D  Ans  la  Collation  des  dignités  de  Prince ,  de  Comte  &  Ne  conférer  les  di. 

gnités  de  Prince, 

autres,  doit  &  veut  l'Empereur  durant  fa  Régence  Royale  &  3e  ^omte  &  au- 

T      j  •  1  •    *  «  i»         •  1  if      tre*qu'à  gens  d  ru 

Impériale,  pourvoir  a  ce  qua-i  avenir  en  tous  les  cas  elles  mente  Mingué, 
ne  foient  accordées  par  lui  qu'à  ceux ,  qui  par  un  mérite  diftin-  ctatdcs'vfbutemt 
gué  s'en  font  rendus  dignes ,  qui  font  domiciliés  dans  l'Empire,  wnvcaablcmtnt« 
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font  domiciliés  dans  l'Empire ,  &  qui  ont  le  moyen  de  fou- 
tenit  pro  d i  gnita te  l'état  auquel  ils  afpirent;  mais  î 
ri  appuyer  aucun  de  ceux  qui  feront  nouvellement  élevés 
à  l'état  de  Prince,  de  Comte  &  de  Seigneur  par  décret  S  & 

autrement ,  pour  parvenir  à  la  feflïon  &  voix  dans  le 

Et  ne  leur  point  Confèil  des  Princes  ou  Collège!  des  Comtes  :  aulfi  ne  gra- 

accorder  de  nou-         ■'  *% 

reaux  titres  qui  tificr  aucun  d *eux  9  d  quel  qu'il  foit,  par  de  nouveaux  prce- 

puiûent  prcjudi-  *  .      *  1  * 

cier  à  quelque  an-  dicats ,  titres  plus  relevés  ou  brevets  d'armoiries ,  au  préju- 
dice  ou  détriment  de  quelque  e  ancienne  Maifon  ou  Ra- 
ce ,  Ôc  de  la  Dignité ,  Etat  6c  Titres  accoutumés  d'icelle. 

Nepointauffiprc-     Doit  aufli  par  (  utie  pareille  élévation  à  un  plus  haut 

jiuiicier  par  ces  1  * 

citvaiiom-d'Etat,  £tat ,  d'un  ou  d'autre  domicilié  ,  ôc  poffédant  des  biens  fous 

aux  droits  des  Sei-  .  r 

g^ur*  Territo-  Jurifdiftion  des  Elcfteuts ,  Princes  ôc  Etats  de  l'Empire, 
n'être  porté  aucun  préjudice  juri  Territoriali  ,  ôcles  biens 
à  lui  appartenants  6c  fitués  en  de  tels  pays ,  doivent  en  l'une  Ôc 
l'autre  manière  demeurer  fous  la  précédente  Jurifdi£Uonde- 

Prince -Territorial.  Comme  aitjji ,  dans  le-  cas  oh  l'un 
ou  Vautre  Etat  viendroit  à  prouver  démonftra- 
tivement  qu'il  a  été  jufqu  ici  grevé  à  cet  égard* 

c  lif.  i".  Cap.  liarm.  mais  n'introduire  ad  sessiokf.m  f.T  votum  dans  le  Collège 
des  Prineet ,  foit  fur  leurs  bancs  ou  bien  fur  ceux  des  Comtes ,  par  force  &  contre  leur  vo- 
lonté, aucun  des  Princes  ,  Comtes  &  Seigneurs  nouvellement  promus ,  [à-moins  qu'ils  ne 
fe  foient  doue  auparavant  pour  ce  fuffkfamment  qualifiés  avec  des  biens  d'Empire  conve- 
nable: à  des  Princes  &  à  des  Comtes ,  &  qu'ils  ne  fe  foient  engagés  &  obligés  dans  un  cer- 
tain cercle  à  une  collede  digne  de  leur  état,  &  par-dejfus  tous  cela,  qu'avec  le  Collège 
EleOoral ,  le  Collège  &  banc ,  dans  lequel  ils  devront  être  admis ,  n'ait  auffi  auparavant  été 
fitffifamment  entendu  :  ]  voulons  auffi,  au  préjudice  ou  détriment  d'un  haut  Etat  d'une  an- 
cienne Maifon  ou  Race ,  tf  de  leur  dignité ,  état  &  titre  accoutumés ,  ne  gratifier  perfonne 
quel  qu'il  fois  par  d*  nouveaux  Prvedicats ,  titres  plus  relevés  ou  bien  égaux  ,  ou  brevets 
d'armoiries ,  afin  qu'en  ce  les  Etats  inférieurs  ne  viennent  point  à  être  mis  de  pair  avec  les 
hauts-Etats.  (  biotm.  Ce  que  j'ai  mis  ici  entre  des  crochets  le  trouve  dan*  Charlet  VI. 
art.  t.  ci-defTus,  pag.  7.) 

<•  au  lieu  de,  aucun  11  eux,  lif.  ir«.  Cap.  harm.  perfonne. 

«  au  lieu  de,  de  quelque,  lif.  1".  Cap.  harm.  d'unt* 

t  1".  Cap.  harm.  l'élévation  à,  ace,  r 

& 
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&  qui  ont  le  moyen  de  foutenir  pro  dignitate  >  l'état  au* 
quel  ils  afpirent  :  niais  n'appuyer  aucun  des  Princes ,  Comte» 
ou  Seigneurs  nouvellement  promûs ,  par  décrets  &  autrement, 
pour  parvenir  à  la  feflion  &  voix  dans  le  Confeil  des  Princes 
ou  Collèges  des  Comtes  :  auflî  ne  gratifier  aucun  d'eux  quel   Etneicur point 
qu'il  foit  par  de  nouveaux  proedicats ,  titres  plus  relevés  ou  veaux^thfes™"] 
brevets  d'armoiries ,  au  préjudice  ou  détriment  de  quelque  aer^udqïewî- 
ancienne  Maifon  ou  Race,  &  de  la  dignité ,  état  &  titre  accou-  clcnncAlaUon  » 
Cumés  d'icelle. 

Doit  aufli  par  une  pareille  élévation  à  un  plus  haut  état,  Ne  point  auflî  prf- 
d'un  ou  d'autre  domicilié,  ôc  polTédant  des  biens  fous  la  Jmif-  élévation sP"'Hat 
dMon  des  Elefteurs,  Princes  &  Etats  de  l'Empire,  n'être  P^tSS 
porté  aucun  préjudice  juri  Territoriali  ,  6c  les  biens  à  lui  naux' 
appartenants  &  fitués  en  de  tels  pays,  doivent  en  Tune  &  l'au- 
tre manière  demeurer  fous  la  précédente  Jurifdi&ion-  de- 
Prince-Territorial  
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&  qu'il  a  fouffert  quelque  préjudice  en  [es  droits 
par  ces  nouvelles  élévations  -  d'état ,  icelui  doit 
être  fuffifamment  entendu  dans  fis  griefs ,  &  ce 
qui  aura  été  précédemment  fait  d'inju/le ,  être 
changé  &  aboli. 

Faire  expédier  en     Devons  ôc  voulons  auflî  prendre  un  foin  très  particulier ,  & 

la  Chancellerie  de     >  r  r 

rtmpire  feule-  /aire  enforte  que  toutes  les  expéditions  foît  de  grâces  Ôc  autres 

ment,  tous  les  Di-  r      r  1    i  1 

p!om«  pour  £ra-  chofes  [cmblables ,  mais  particulièrement  les  Diplômes  fur 

ces  8c  autres ,  ious  J  1 

peine  de  nullité,   l'état  de  Prince,  Comte  &  Seigneur,  auffi  les  annoblifTe- 

ments ,  Palatinats,  [fur  l'abus  de J quels  il faut  avoir 
une  attention  particulière,  &  punir  rigoureufe- 
ment  ceux  qui  en  abu feront,  )  &  titres-de-Confeiller- 

Impérial ,  cnfcmble  les  autres  immunités  ôc  privilèges  S  que 
Nous  accorderons  fous  le  h  nom  de  Roi-des-Romains  ou 
d'Empereur ,  ne  foient  faites  dans  aucune  autre  Chancellerie 
que  celle  de  l'Empire ,  ainfi  que  cela  eft  Ufité  d'ancienneté  , 
qu'il  convient  aufli  à  notre  dignité*  Ôc  à  celle  »  de  l'Empire: 
comme  donc  en  vertu  de  ceci ,  tous  les  Diplômes  qui  feront 
expédiés  durant  le  tems  de  notre  Régence  Impériale  dans 
une  autre  Chancellerie  que  celle  de  l'Empire ,  fous  le  titre  ôc 
nom  Impérial ,  par-là  doivent  être  nuls  ôc  de  nulle  valeur,  ôc 
les  Impétrants ,  avant  qu'ils  ayent  été  confirmés  ôc  légitimés 
en  la  Chancellerie  de  l'Empire ,  moyennant  le  payement  de 
la  taxe  convenable  ,  n'être  point  pour  ce  reconnus  dans  l'Em- 
pire, ni  à  eux  être  donné  le  prordicat  ou  titre. 
u«  Ch^fSri«     Mais  quelques  Lettres-de-graces  >  élévations-  d'Etat  ôc  autres 

*  aj.  iTf.  Cap.  harm.  d'Empire ,  que  Nous,  Scç. 

haj.  irc.  Cap.  harm.  Titre  &  nom  de,  6cc. 

1 1U".  ir*.  Cap.  harm.  &  à  celle  du  Saint  Empire  Ronutfa , 

privilèges, 


* 
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Doit  ôc  veut  aufli  prendre  un  foin  très-particulier ,  ôc  faire  £§^£5; 
enforte  que  toutes  les  expéditions ,  foit  de  grâces  Ôc  autres  l^^^Sî 
chofesfemblables,  mais  particulièrement  les  Diplômes  fur  J^TX"'^ 
l'état  de  Prince,  Comte  ôc  Seigneur,  auffi  les  annoblifle-  P««e de  nuD»£c , 
ments ,  Palatinats ,  (  

•  •••••  •••••  •  «•»•«•  •  « 

 )  ôc  titrçs  de  Confeiller- 

Impérial,  enfemble  les  autres  immunités  ôc  privilèges  qu'il 
accordera  fous  le  nom  de  Roi  des  Romains  ou  d'Empereur, 
ne  foient  faites  dans  aucune  autre  Chancellerie  que  celle  de 
l'Empire ,  ainfi  que  cela  cft  Ufité  d'ancienneté ,  qu'il  convient  • 
aufli  à  fa  dignité  6c  à  celle  de  l'Empire  :  comme  donc ,  en 
vertu  de  ceci ,  tous  les  Diplômes  qui  feront  expédiés  durant 
fa  Régence  Impériale ,  dans  une  autre  Chancellerie  que  celle 
de  l'Empire,  fous  le  titre  &  nom  Impérial ,  par-là  doivent  être 
nuls  ôc  de  nulle  valeur ,  ôc  les  Impétrants,  avant  qu'ils  ayent 
été  confirmés  ôc  légitimés  en  la  Chancellerie  de  l'Empire , 
moyennant  le  payement  de  la  taxe  convenable ,  n'être  point 
pour  ce  reconnus  dans  l'Empire  ,  ni  à  eux  être  donné  le  prœ- 
dicat  ou  titre. 

Mais  quelques  Lettres-de-graces,  élé  vations-d'Etat  ôc  autres  Et  doivent  re$  au* 

trej  Chancellerie* 


privilèges, 
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imfmïïo^'iet  privilèges ,  qui  foient  expédiées  en  notre  Chancellerie-de- 
^Slîaïï:  l'Empire ,  &  de-là  intimés  à  nos  k  autres  Chancelleries ,  icel- 
ccUene  de  lEm-  jeg  doivent  être  en  ce  obligées,  1  non  feulement  de  recevoir 
lefdites  intimations ,  fans  aucun  débourfé  ou  exaction  de  nou- 
velle taxe  ou  droits  de- Chancellerie ,  quelque  nom  qu'ils  puif- 
fcnt  avoir,  mais  aufli  dans  les  expéditions  ,  d'y  donner  fans  au- 
cune difficulté  aux  Impétrants  le  proedicat  6c  titre  accordé,con- 
formément  à  l'état  &  privilège     ils  auront  obtenu,  &de  n'eu 
rien  retrancher  pour  éviter  m  les  peines  y  portées. 
Ne  f.urc  aucune     (  XLIV.  )  Comme  aufli  "  la  remife  ôc  modération  des  taxes> 

rcnulc  dus  droits 

Je  LhanccUcrie.  de  plus ,  0  de  ce  que  fur  les  Concédions  Impériales  de  privi-» 
léges ,  élévarions-d'Etat  6c  autres  grâces ,  les  Diplômes  ac- 
coutumés ne  font  point  dûemcnt  rédimés , p  tend  a  une 

très-grande  diminution  &  faute  de  ce  qui  ejl  né- 

ce/faire  à  l'Office^e-Taxation-de-la-Chancellerie-de-l'Em- 
pire,  Ôc  autres  Officiers  pour  leur  entretien, fi  devons 
&  voulons  Nous,  pour  prévenir  cela  dans  la  fuite,  avoir 
foin  conjointement  avec  l'Eleéleur  de  Mayence,  comme 
Archi  -  Chancelier  ,  &  tenir  la  main  à  ce  que  par  lui  i 

*  lif.  i'\  Cap.  lurra.  aux  aura  Chancellerie! ,  &  d'ailleurs  en  quelque  endroit  que  ce 
foit ,  icellet  y  Stc 

J  ai.  i".  Cap.  harm.  &  tenues, 

m  lif.  ire.  Cap.  harm./ew/ les  peines  y  portées.  (V .  enfuieepag.  113.  8c  114.  de  la 
irt.  Cap.  harm.  un  partage  qui  avoit  été  ajouté  dans  la  Capitulation  de  Jofeph  ,  &  qui 
à  été  omis  dans  celle  de  Charles  VI.  concernant  les  Diplômes  que  l'Empereur  iera 
expédier  comme  Archiduc-d'Autriche,  &  l'accommodement  des  différends  fur  ce 
advenus  entre  les  Chancelleries  de  l'Empire  &-d'Autriche.  ) 

n  lif.  1 f e.  Cap.  harm.  par  la  remife ,  &c.  ♦ 

0  HC  ir*.  Cap.  harm.  de  plus  parce  que ,  8cc 

p  lif.  1".  Cap.  harm.  l'Office  de  Taxation  de  la  Chancellerie  de  ÎEmpire  &  Pentretien 
de  fes  Officier* ,  eft  tombé  en  grande  diminution  &  ruine ,  &  par-là  dant  un  profond  ahime 
de  dettes ,  fi  voulons  Nous ,  pour  prévenir  cela  dam  la  fuite ,  conjointement  avec  fa  dilec- 
tim  le  Seigneur  Elefleur  de  Mayence,  qui  fcul ,  comme  Archi-Ciiancelier ,  eft  en  droit  de 
faire  en  ce  cat-là,  remife  &  modération  ,  avoir  foin  &  tenir  la  min  à  et  qu'il  ne  foit 
flut  rien  remit,  &«. 

qui 
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privilèges ,  qui  foient  expédiées  en  fa  Chancelleric-de-rEm-  recevoir  gratii  1» 
«pire,  &  de  là  intimées  à fes autres  Chancelleries,  icelles  doi-  diMDi?fi£eiî£ 
tvent  être  en  êc  obligées  >  non  feulement  de  recevoir  lefdites  ^uïrie  5e  rtnln 
intimations ,  fans  aucun  débourfé  ou  exaction  de  nouvelle  p,re* 
taxc-ou  droits-de-Chancellerie ,  quelque  nom  qu'ils  puiffent 
avoir,  mais  auflî  dans  les  expéditions ,  d'y  donner  (ans  diffi- 
culté aux  Impétrants  le  prœdicat  6c  titre  accordé  ,  confor- 
mément à  l'état  &  privilège  qu'ils  auront  obtenu ,  ÔC  de  n'en 
jrien  retrancher  pour  éviter  les  peines  y  portées. 

Comme  aufli  la  remife  6c  modération  des  taxes ,  de  plus  ^  Ne  (aire  aucune 
de  ce  que  fur  les  Concédions  Impériales  de  privilèges,  é\é-  <Je  Chancellerie» 
varions- d'Etat ,  &  autres  grâces  ,  les  Diplômes  accoutumés 
ne  font  point  dûeraent  rédimés ,  tend  aune  très-grande  dimi- 
nution ,  ôc  faute  <Je  ce  qui  eft  néceflaire  à  l'Office-de-Taxation- 
de-la-Chancellerie-de  l'Empire,  6c  autres  Officiers  pour  leuc 
«entretien ,  fi  doit  ôc  veut-il ,  pour  prévenir  cela  dans  la  fuite  9 
avoir  foin  conjointement  avec  l'Ele£teur  de  Mayence ,  com- 
me Ârchi  •  Chancellier ,  6c  tenir  la  main ,  à  ce  que  par  lui , 
•qui  feul,  comme  Atchi-ChaaceUw  de  l'Empire  ,eJft  en  droit 


//.  Partie. 
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qui  feul ,  comme  Archi-Chancelier  de  l'Empire ,  eft  en 
droit  de  faire  la  remife  6c  modération ,  il  ne  foit  plus  rien  remis 
&  modéré  ès  droits  &  taxes  ufitées  en  la  Chancellerie  de 

l'Empire ,  pour  les  fufdites  Conceffions  Impériales 
de  privilèges  ,  élévations -a"  Etat  ,  &  autres 
grâces. 

Et  ne  point     Nous  q  devons  &  voulons  auiïi ,  qua  ceux  qui  obtien- 

fbuftr:rque  IcsDi- 

i  lûmes  obtenui  dront  de  Nous  à-l'avenir  de  pareilles  gratifications ,  &  qui  dans 

Jôicntpluf  de  trois  t  "         j  t 

mois  fans  ître  re-  l'efpace  de  trois  mois  après  P  obtention,  n'auront  point,  fur  ce 

tirés  &  redîmes  Ae  y 

la  ChaaceMerie ,  rédime  &  levé  leuts  Diplômes  a  la  Chancellerie-ce  l'Empire, 
fous  peine  de  nul-    .       t  r  '  .  *  «    r  * 

lue.  il  ne  Joit  en  aucune  manière  permis  ou  fouffert  de  le  pré- 

valoir des  grâces  &  conceffions  accordées,  ou-bien  d'en  faire 
réellement  ufage  :  mais  *  les  grâces  Impériales  doivent 
au  contraire  en  pareil  cas  être  y  après  ledit  terme,  ipso 
facto  ,  éteintes ,  cafTées  &  annullées ,  &  nos  Fifcaux  Impé- 
riaux 1  (ne  obligés  &  tenus  de  procéder u  contre  tous  ceux 

qui , x  fans  en  avoir  le  droit,  fc  prévalent  ainfi  de 

tels  élévations-d'Etat,  Annobliflements ,  titres  de  Confeiller, 

ou  ConceJJions  de  nom  &  d'armes ,  &  autres  pa- 
reilles, &  f  après  t  information  préalable  des  affai- 
res ,  de  conclurre  contre  eux  à  due  punition,  fuivant  la 
qualité  du  délit  ôc  des  perfonnes. 

*  liC  i".  Cap.  harm.  Nom  promettons  aufjp ,  &c 

r  liC  ite.  Cap.  harm.  Une  fer*  par  Nom  permis  ou  fouffert  en  auctme  manière  de  ,  4cc. 

*  lif.  i^.Cap.  harm.  mais  en  pareil  cas  nos  grâces  Impériales  feront  au  contraire* 
afrès ,  &c. 

'  lif.  i".  Cap.  harm.  doivent  erre ,  &c 
u  aj.  i     Cap.  harm.  dûtment. 
_  *  lif.  i,c.  Cap.  harm.  quiy  fans  notre  contentement  Impérial  y  ou  bien  ceint  det  PaLa- 
nnt  par  Nous  établis  ,fe  prévalent  d'aucunes  élévations  £  états ,  annoblijftments ,  Titres»  de- 
Confeiller  ou  pradkats  &  dénominations ,  ou-bien  qui  fe  forment  eux-mêmes  des  armoiries 
•vet  cafques  ouverts  tu  fermés  ,&  dt  conduire  *  &c. 
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de  faire  la  rcmife  ôc  modération ,  il  ne  foit  plus  rien  remis  6c 
modéré  ès  droits  6c  taxes  ufitées  en  la  Chancellerie  de  l'Em- 
pire pour  les  fufdires  Conceflions  Impériales  de  privilèges, 
élévations-d'Etat ,  6c  autres  grâces. 


Doit  8c  veut  aufli  l'Empereur  Romain  élû ,  qu'à  ceux  qui  r      ne  point 

1  41  fouflnrquelesDi- 

©btiendront  à  -  l'avenir  de  lui  de  pareilles  grâces ,  6c  qui  pi?me«  obtenu» 

*  1      foient  plut  de  trois 

dans  lefpace  de  trois  mois,  après  f  obtention  t  n'auront  point  moui*™  étrerc- 

r  .     »         »  ,  .  tires*  redîmes  de 

fur  ce  rédimé  ôc  levé  leurs  Diplômes  a  la  Chancellerie  de  **  Chancellerie  , 

fous  peine  de  nul» 

l'Empire*  il  ne  foit  en  aucune  maniete  permis  ou  fouffert  de 
fe  prévaloir  des  grâces  6c  concédions  accordées ,  ou-bien  d'en 
faire  réellement  ufage  ;  mais  les  grâces  Impériales  doivent  au 
contraire  en  pareil  cas  être,  après  ledit  terme,  ipso  facto, 
éteintes ,  caffées ,  6c  annullées ,  6c  fes  Fifcaux  Impériaux  être 
obligés  6c  tenus  de  procéder  contre  tous  ceux  qui,  fans  en 
avoir  le  droit ,  fe  prévalent  ainfi  de  tels  élévations-d'Etat, 
Annobliflements ,  titres-de-Confeiller ,  ou  Conceflions  de  nom 

6c  armes ,  6c  autres  pareilles ,  6c  

•  ;  

 de  conclurre  contre  eux  à  dûe  punition ,  fuiyant  la 

qualité  du  délit  6c  des  perfonnes. 
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Article  XXIIT. 

Tenir  continuel-  /  OU  S  devons  &  voulons  *  avoir  6t 

lemcntfaréfiden-  v     .  / 

ce  «iant  J'Empire  tenir  continuellement  notre  réfidence ,  préfence  &  Cour' 

de  la  nation  Alle- 
mande ,  Royale  &  Impériale  dans  le  Saint  Empire  Romain  de  la  na- 
tion Allemande,  pour  l'utilité,  l'honneur  &  le  bien  de  tous 
les  Membres ,  Etats  6c  Sujets  d'icelui ,  à  -  moins  que  les  cir- 
conftances  des  tems  ne  l'exigent  autrement  : 

Accorder  promte     (  XXXVIII.  )  Accorder  en  tout  tems  prompte  audience  & 

audience  &  expé-  .    *  * 

dition  aux  Etats-  expédition  à  tous  les  Eleveurs Princes  &  Etats  du  Saint 

de-l  empire  &  à  * 

leurr  Ambafia-  Empire,  aufli  bien  qu'à  leurs  AmbalTadeurs  &  Envoyés, 

dcurs&  Envoyés,  i 

^T.lïk  No"  ^ y  comPris  les  Députés  b  delaNoblcffe  libre  de  l'Empire,) 

bjetre.  fa  ne  \es  point  mole  (1er  par  aucuns  voyages-de- 

fuite  ,  ni  retenir  en  différant  la  réponfe. 

Ne  permettre  dans  (XLII.)  Auffi  d  ans  les  écrits  6c  actes  de  l'Empire ,  ne  per- 
les écrits  &  acîes      N  '  r-     '  r 

de  l'Empire  Tuik-  mettre  qu'on  fe  ferve  à  notre  Cour  Impériale  d'aucune 

ge  d  aucune  autre  •  c 

y Afiemandee&  de  autre  lan§ue  nt  Idiome  >  <iue  de  l'Allemande  &  de  la  Latine, 
l«  Latine.         à-moins  que  ce  ne  fut  en  des  lieux  hors  de  l'Empire  ,  où  une 
autre  langue  feroit  communément  en  vogue  &  en  ufage  exif- 
tant ,  toutefois  en  toutes  manières  fans  préjudice  des  langues 
Allemande  &  Latine  en  notre  Confeil-  Aulique-Impériai. d 
Ne  nommer  aux     (XXXIX.)  Devons  &  voulons  auffi  à  l'avenir,  lor£ 

Omces  de  1  Em- 
pire &  delà  Cour  que  Nous  entrerons  en  notre  Régence  Impériale , e  ne  remplir 

*  lif.  i".  Cap.  harm.  auffi  avoir  & ,  &c.  (  V.  le  commencement  de  l'art,  xxxvi.  d« 
la  1™.  Cap.  harm.  pag.  96.  &  517.  &  dans  les  notes ,  les  différences  quife  trouvent 
dans  les  Capitulations  des  predecefleurs  de  Joleph.  ) 

b  lif.  ir*.  C»p.  harm.  y  compris  ceux  de  U  ,  &c 

c  au  lieu  de  ni ,  lif.  1".  Cap.  harm.  ou. 

d  a].  1".  Cap.  harm.  &  Chambre-Impériale, 

'  Les  premiers  mots  fe  trouvent  au  commencement  de  l'art,  xxxix.  delà  ire  Capi 
harm,  pag.  101.  enfuiie  UT,  pag.  içi, pareillement  auffi  neremplir,  ficç. 
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Article  XXIII. 

r*E M pereur  régnant  doit  &  veut  avoir  &  tenir  conti-  Tenir  eominuei- 
nuellement  fa  réfidence ,  préfence  6c  Cour  Royale  6c  Impé-  crt^vim^'e 
riale  dans  le  Saint-Empire-Romain  de  la  nation  Allemande ,  ^d^tl0n  Alle" 
pour  l'utilité ,  l'honneur  6c  le  bien  de  tous  les  Membres ,  Etats 
&  Sujets  d'ieclui ,  à- moins  que  les  circonfiances  des  tems  ne 
l'exigent  autrement  : 

Accorder  en  tout  tems  prompfe  audience  6c  expédition  à  Accorder  promte 

.  audience  Se  expé- 

tous  les  Electeurs,  Princes  6c  Etats  du  Saint-Empire ,  aufli-  dition  aux  v.mt 

_  r  .  de  l'Empire  &  à  la 

wen  qu  a  leurs  Ambafiadeurs  oc  Envoyés,  y  compris  ceux  Nobieffc  ,  ainfi 
de  la  Nobleffe  libre  de  l'Empire ,  Ôc  ne  les  point  molefter  par  TStew?**  "tn- 
aucuns  voyages-de  fuite ,  ni  retenir  en  différant  la  réponfe. 

Aufli  dans  les  écrits  6c  actes  de  l'Empire ,  rre  permettre  Ne  permettre  danr 
qu  on  le  lerve  a  la  Cour  Impériale  a  aucune  autre  langue  n|  de  l'Empire  l'utà* 
Idiome ,  que  de  l'Allemande  6c  de  la  Latine ,  à  -  moins  que  fangue  que  "de 
ce  ne  fût  en  des  lieux  hors  de  l'Empire,  où  une  autre  langue  iaLafac^  & ^ 
feroit  communément  en  vogue  ôc  en  ufage  exiftant  toutefois 
en  toutes  manières ,  fans  préjudice  de  la  langue  Allemande  6c 
Latine  en  fon  Confeil-Aulique-ImpériaK 

Doit  6c  veut  aufli  à-l'avcnir ,  lorfqu'il  entrera  en  fa  Régence  Ne  nommer  an*. 

t      l  •  i  !•«./••  _  — .  ~,       _         .  Offices  de  l'Fm- 

Impenale,  ne  remplir  6c  faire  exercer  fes  Offices  Impériaux  6c  pire*  de  la  Cour 
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Sriû  5fv3SÎ  &  fdire  cxercer  nos  °fficcs  Impériaux  &  de  l'Empire  à  I* 
<lcihmpire.       ^Qur  ^  &  ceux  aufqUCis  Nous  avons  d'ailleurs  à  nommer  ôc 

à  pourvoir  dans  6c  hors  l'Allemagne ,  tels  que  font  proteo 

tio  Germanie,  Ambaffades  ,  Offices  de  Grand- 
Maître-de-la-Cour ,  Grand-Chambellan ,  Mare- 
chal-de-la-Cour ,  Capitaine  desGardes-du-Corps 

iT  TrabantS ,  ôc  autres  pareils ,  par  aucune  autre  Nation 

que  par  des  Allemands  natifs,  ou-bien par  ceux  qui  tien- 
dront à  l'Empire  au  moins  par  vaffèlage  &  fer- 
ment de  fidélité  y  qui  feront  au  fait  de  la  Confli- 
tution  de  V  Empire*  &  qui  feront  par  Nous  jugés 

Utiles  à  l'Empire  9  qui  ne  feront  point  de  bas-état  ni  ex- 
traction ,  mais  des  perfonnes  de  nom  ,  £une  haute  con- 
fidération  >  &  tirées  la  plupart  des  Princes ,  Comtes ,  Sei- 
gneurs ôc  de  la  NoblefTe  de  l'Empire ,  ou-bien  d'ailleurs  de 
bonne  6c  valeureufe  Race  :  aufli  lailTei  les  fufdits  Offices  en 
leurs  honneurs,  dignités  ,  revenus ,  droits  6c  prérogatives,  fie 
pe  leur  en  rien  retrancher  ou  laaTer  retrancher. 
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de  l'Empire  à  la  Cour ,  &  ceux  aufquels  il  a  d'ailleurs  à  nom-  î2ft"fcvîS2 
mer  &  à  pourvoir  dans  &  hors  l'Allemagne ,  rels  que  fontPRo-  de  l  ?mi,,rc- 
tectio  GermanijEj  Ambaflades ,  Offices  de  Grand-Maître- de- 
la-Cour,  de  Grand-Chambellan ,  de  Maréchal- de-la-Cour,  de 
Capitaine  des  Gardes-du-Corps  &  Trabants  ,  ôt  autres  pareils , 
d'aucune  autre  nation  que  par  des  Allemands  natifs,  ou  bien  par 
ceux  qui  tiendront  à  l'Empire  au  moins  par  v attelage  6c  ferment 
de  fidélité,  qui  feront  au  fait  de  la  Conftitution  de  l'Empire, 
&  qui  feront  par  l'Empereur  Romain  jugés  utiles  à  l'Empire, 
qui  ne  feront  point  de  bas-état  ni  extraction  ,  mais  des  perfon- 
nés  de  nom  &  d'une  haute  confidération ,  &  tirés  la  plûpatt 
des  Princes ,  Comtes ,  .Seigneurs  &  de  la  Noblefledc  l'Em- 
pire ,  ou -bien  d'ailleurs  de  bonne  &  valeureufe  Race  :  aufli 
lailfer  les  fufdits  Offices  en  leurs  honneurs ,  dignités ,  revenu sr 
droits  &  prérogatives ,  &  ne  leur.en  rien  retrancher  ou  laifler  ' 
retrancher. 
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Article  XXIV. 


econ-  (XXXIX &*&XLu)a  P  AR E1LLEMENT  de- 


Compoferle^on-  ^  A  A  Al  A  6C  '  ÔC  A  Lu  )  "  JL    uTlJXU,  I  ±jl_jtïJVJ.  CiVI  «t> 
pcrial,  de  grinces,  VO)î S  &  voulons  Nous  compofer  notre  Confeil  -  Auliquer- 
non  pas  feulement  Impérial  de  Princes ,  Comtes,  Seigneurs,  deNoblefle  ôr.  ao- 
Vafl!"?c.Su'etS     très  honorables  perfonnes  des  deux  Religions  ,  confot- 
mément  à  l'Inflrument-de  paix ,  tirés  des  Cercles  de 
V  Empire  9  &  non  pas  feulement  de  nos  habitants ,  Sujets  fle 
Vaflaux,  mais  la  plupart,  de  ceux  qui  font  nés  &  ont  été  élèves 
en  d'autres  endroits  dans  l'Empire  de  la  nation  Allemande, 
fluiy  font  domiciliés  3  &  qui  y  poffédent  des  biens  convena^ 
blement  à  leur  état,  bien  verfés  dans  la  connoiflance  desConf- 
titutions  de  l'Empire ,  de  bon  renom  &  origine ,  atiffl  d'âgé 

compétant  &  de  capacité  requife  &  bien  Joittenw 
dans  V examen  >  de  même  qu'à  la  Chambre- Impé- 
riale y  auffî d'une  expérience  consommée,  &  qui  ne 

tiennent1»  à  perfonne  qu'à  Nous      à  l  Empire  ,  &  d'ailleurs 

*  Nota.  La  concordance  des  mots  dans  ce  panage  eft.fajte  fur  l'article  xxxix.  de  la 
Capitulation  harmonique.  On  trouve  dans  rarticle  xl.  (ùr  le  même  Uijet,  pag. 

iof.  &  106.  Sous  voulons  aujjt faire  obfervtr  ftrmtmtnt  le  Règlement  du  ilon^eil-Auïi- 
que-lmpérial ,  nouvellt  men  t  drtffé  &  approuvé  par  nos  prédéetffeurs  de  glorieufe  mémoire, 
m-moins  qu'autrement  ne foit  ordonné  en  la  Diète  de  l'Empire  :  mais  cependant,  outre  le 
fufdit  Fréfidenty  comme  auffi  le  Vite-Chancelier  de  l'Emfire  &  Vice  -Préjident  qui  dois 
être  mit  par  l'EleQeurde  Mayence ,  compofer  notre  Lonfeil-Aulique-lmpérial ,  futvans  l* 
teneur  du  fufdit  Règlement  du  Çonfeil-Aulique-  Impérial  &  Traité-de-paix  ,  de  Princes , 
.Comtes ,  Se tgneun ,  de  SobltJJè  y  ty  autres  gens  fçavantt ,  &  bien  au  fatt  des  Conflitutions 
de  l'Empire ,  en  la  manière  fufdU 
partie  de  gens  quifoient  nét  dans 
état  domiciliés  &  pojfédant  des  biens 

ligion  ,  dans  t '  Injhrument-de-paix ,  art.  5  $.  4.  ac  proinde  ,  &c. 

*lif.  iTï.  Cap.  harm.  art.  xxxix.  pag.  101.  Sous  voulons  auffi  à-l'avenir  ,  lorfque 
mous  entrerons  en  notre  Régence  Impériale  ,  remplir  &  compofer  notre  tonfeil-privé,  comme 
stujft  notre  Confeil- Aulique- Impérial  &  de  guerre  ,  en  cas  que  nout  foyons  engagés  en  une 
guerre  à-cauft  du  Saint-Empire ,  de  Princes ,  &c. 

*  Vil,  1".  Cap.  harm.  &  qui  ne  tiennent  par  ferments  de  fidélité particuliers  à  perfonne 
qu'à  Nous ,  &  d'ailleurs  à  aucun  Electeur,  Prince  ou  Etat  de  P  Empire  >  ni  à  des  Putffan,- 
jtes  étrangerts, 

à  aucun 
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Article  XXIV. 

Pareillement  doit  &  veut  il  compofer*  fon  Confeil-  CompofcrieCon- 

r»  •  ^>  e>  ^  fei!-Aulique-  Im- 

Aulijue-Impërial  de  Princes,  Comtes,  Seigneurs,  Gentils-  periai,  de  Princes 

Comtes  ,  &c.  & 

hommes  ,  &  autres  honorables  perfonnes  des  deux  Religions,  jon^as feulement 
conformément  à  l'Inftruraent-de-paix ,  tirés  des  Cercles  de  VaJDmx.  UJCIÎ 
l'Empire ,  &  non  pas  feulement  de  fes  habitants ,  Sujets  Ôc 
Vaflaux ,  mais  la  plupart ,  de  ceux  qui  font  nés ,  Ôc  ont  été 
élévës  en  d'autres  endroits  dans  l'Empire  de  la  nation  Alle- 
mande ,  qui  y  font  domiciliés ,  Ôc  qui  y  pofTédent  des  biens 
convenablement  à  leur  état ,  bien  verfés  dans  la  connoifTan-; 
ce  des  Conftitutions  de  l'Empire  ,  de  ton  renom  &  origine  , 
aufli  d'âge  compétant  ôc  de  capacité  requife  ôebien  foutenue 
dans  l'examen,  de  même  que  -cela  fe  pratique  à  la  Chambre* 
Impériale,  aufli  .d'une  expérience  confommée,  Ôc  qui  ne 
tiennent  à  perfonne  qu'à  lui  Ôc  à  l'Empire ,  Ôc  d'ailleurs  à  au- 
cun Electeur ,  Prince  ou  Etat  de  J'Empire ,  encore  moins  à 

*  Ce  mot  n'eft  point  dans  le  texte ,  &  a  été  obrois  apparemment  par  inadvertance.  , 
Il  en  eftfait  mention  dans  le»  monita  des  villes ,  (  ci-après.  )  j'ai  éje  obligé  de  l'aja»- 
xei  ici ,  parce  «juc  Guis  cela  il  n'y  aurait  poiju  <ic  iens, 
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à  aucun  Ele£teur ,  Prince  ou  Etat  de  l'Empire,  encore  moins 
à  des  PuuTances  étrangères,  par  ferments-de-fidélité  particu- 
liers, appointements  ou  penfions, 

^tqatlecln  ^  ^  ^uïï*1  devons  &  vou^ons  Nous  ne  nous  oppofer  err 
feii:A»iique-irn>-  aucune  manière  à  ce  que  le  Confeil  -  Aulique  -  Impérial  foir 

pénal  Iok  vilîte  ,  ■     r  '  •  i  • 

par  î  Eiedeur  d«  vifité,  au  moins  une  fois  tous  les  trots  ans ,  par  l'E- 

Alayence,  confor-  '  ./  ai-     s-i  f  • 

mtmçmauTraué  ^aeurde  Mayencer  comme  Archi  -  Chancelier  du 

Saint- Empire-Romain  ,  conformément  au  Traité  de- 
paix,  ér  en  y  obfervant  ce  que ,  fuivant  la  teneur 
<£r  difpofition  du  Traité-de-paix  ci-dejfits  men- 
tionné y  les  Etats  trouveront  bon  quifoit  obfervé 
dans  une  telle  vifite  :  mais  Nous  voulons  plutôt 
procurer  que  cette  vifite  du  Confeil- Aulique- Im- 
périal établie  dans  le  fufdit  Injfirument-de-paix, 
&  autres  Loix  fondamentales  de  l'Empire,  foit 
entreprije  tout-au-plûtot ,  &  que  les  défauts  & 
abus  qui  fe  trouveront  en  icelui  ,  foient  corrigés 
cum  effectua  qiienfuite  elle  foit,  en  la  manière 
fufdite  continuée  tous  les  trois  ans. 

Faire  enforte  que  (XXXIX.)  De  plus,  deVOnS  &  VOulonS  NOUS  mer- 
les Confeillen  du  %  * 

Gonfcii-Aulique-  tre  ordre  a  ce  que  dans  notre  Confeil-Aulique-ïmpérial,  furies 

Impérial  n'obfer-  ... 

vent  entre  -  eux  bancs  des  Nobles ,  il  ne  foir  fair,  fuivant  l'ancien  Ufage ,  au- 

que  l'ordre  de  leur  . 

réception, fan$ an-  cune  diftin£tion  dans  la  féance  dudit  Confeil,  entre  ceux  de  la 

cune  autre  dirtinc- 

tioji  pour  le  rang.  NoblelTe  qui  font  nés  pour  le  bouclier  &  le  cafque ,  capables 
d'entrer  dans  les  Chapitres  &  dans  les  Ordres  de  Chevalerie,  & 
lcsComtes  &Seigneurs  qui  n'ont  aucune  feffion  ou  voix  dans  les 
Collèges  del'Empire,  ou-bien  qui  ne  font  point  ifTusôc  nés  de? 

*  W.  i".  Cap.  barm.  de  ttllu  AUif™. 
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des  Puiflances  étrangères ,  par  ferments-de-fidélité  particuliers, 
appointements  oupenfions. 

Audi  doit  &  veut  l'Empereur  Romain  régnant  ne  s'oppofer  ,Ne  Poînt  *mP*- 

r  "  y  cher  que  le  Con- 

en  aucune  manière  à  ce  que  le  Confeil-Aulique-Impcrial  foit  fcii-Au'.i<jue-  im- 

*  11  pénal  (bit  vifité 

vifité,  au- moins  une  fois  tous  les  trois  ans,  par  TEledeur  de  P«*  l'Eiedeur  d« 

Mayencc,confor- 

May  ence,comme  Archi-Chancelier  du  Saint-Empire-Romain,  Jjf^1  au  Tra"* 
conformément  au  Traité-de-paix ,  ^6c  en  y  obfervant  ce  que* 
fuivant  la  teneur  6c  difpofition  du  Traité-de-paix  ,  ci-deffus 
mentionné ,  les  Etats  trouveront  bon  qui  foit  obfervé  dans 
une  telle  viftte.  • 


De  plus,  doit  &  veut  l'Empereur  Romain  mettre  ordre  à  Faire  enfotteqo* 
ce  que ,  dans  fon  Confeil-Aulique-Impérial ,  fur  les  bancs  des  Confèil-Aulique- 
Nobles ,  il  ne  foit  fait ,  fuivant  l'ancien  Ufage ,  aucune  dtfHnc-  ▼ent  entre  -  eux 

.       i       «    y».  j   j-  /->     /•  «i  j        _  j.     .  „   que  Tordre  de  leur 

non  dans  la  féance  dua/r  Confeil,  entre  ceux  de  la  rîoblcfle  réception,fan»  au- 

fit.  i        _  eune  autre  diftinc- 

quifont  nés  pour  le  boucher  6c  le  calque,  capables  d  entrer  tion  poux  le  rang, 
dans  les  Chapitres  6c  dans  les  Ordres  de  Chevalerie ,  6c  les 
Comtes  6c  Seigneurs  qui  n'ont  aucune  feffion  ou  voix  dans  les 
Collèges  de  l'Empire ,  ou-bien  qui  ne  font  point  ilTus  fie  nés  de 
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Maifons,  ayant  une  telle  feffion  dans  l Empire , 

mais  qu'un  chacun  fuive  l'ordre  de  fa  réception  en  l'Office  de* 
Confeiller ,  fans  rechercher  aucune  préférence  à  caufe  de  fon 
état: 

IciTconfcii!  (XL0  Mais  au  reflet  quant  à  la  préféance  &  au- 
p£iûuliT«fP2S  rcfPcft  d«»  à  la  place  de  Confeiller-  Aulique- Impérial , 
feméLfnfauRÏ  on  doit  fc  conformer  •  à  ce  qui,  en  pareil  cas  y  eft  or^ 
i&Auiiqt  Ci°mn:  donné  dans  le  *  Règlement  du  Confeil-Aulique-Impérial ,  & 
PcmL  qui  convient  à  leur  état. 

Ne  nommer  pour  (XXXIX.)  *  NOUS  devons  &  voulons  ailjfl  en  notre- 
PrcfidenrduCon-  fiifdit  Confeil- Aulique-Impétial ',  ne  nommer  h  perfonne  à  la 

fe'l-Aulique-Im- 

pcriai  qu  un  Prin-  placede  Préfident  ou  Vice-Préfident,  à-moinstiuece  ne  foitun- 

ce ,  Comte ,  &c. 

Allemand ,  Prince-de-PEmpire,  Comte  ou  Seigneur  ,  en  ice- 
lui  immédiatement  ou  médiatement  domicilié  &  poiTédant 

p^dtn^^t  des  biens,  &  fur  icelui  Préfident  de  notre  Confeil- 
Sui,uiaf  Julique -  Impérial,  devons  &  votdons  Nous  ne 
laiffer  empiéter  par  perfonne  y  quel  qù il  foit,en 
la  direUionm  judicialibus^/m  Confeil- Aidique- 
lmpérialà  lui appartenante ,  ni fouffrir  quun  au- 
tre s  arroge  cette  direUion.. 

*  li£  ite.  Cap.  harm.  auffi quant  à,  &c 

•  au  lieu  de ,  on  doit  fi  conformer ,  \ïC.  i re.  Cap.  harm.  voulour  qu'on  fi  tonfermi 
'  aj.  ire.  Cap.  hann.  dernier , 

■  lif.  i".  Cap.  harm.  pag.  1 04.  &  afin  que  déformais ,  à  notre  Cour  Royale  ou  Impé- 
riale ,  juflice  d  amant  plut  prompte  &  impartiale  puiffe  advenir  &  être  adminiflrée  au» 
Etau-de-fErmyire ,  &  autre/  perforant  dépendante t  de  FEmpire  ,  fi  voulont  Nous , 
trefufdit  Conjcil-Aulique-lmpérial ,  Sic  . 

fc  aj .  1    Cap.  harm.  on  dejliner. 
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Maifons  ,  ayant  une  telle  fcfllon  dans  l'Empire ,  mais  qu'un 
chacun  fuive  l'ordre  de  fa  réception  en  l'Office  de  Confeiller, 
ians  rechercher  aucune  préférence  à  caufe  de  fon  état. 

Mais  au  refte,  quant  à  la  préféance  6c  au  refpect  dûs  à  la  Faire  rendre  a  ît 

place  de  Confeil- 

place  de  Confeiller-Aulique-Impérial,  on  doit  fe  conformer  Îer-Auiique- im- 

f  ^  Pariai  le  refpcct 

à  ce  qui,  en  pareil  cas,  eft  ordonné  dans  le  Règlement  du  quiiuieûdù,con- 

fermement  au  Rc- 

Confeil-Aulique-Impérial ,  &  qui  convient  a  leur  état.  glanent  du  Con- 

n  r  n  leU-Auli^ue- Im- 

périal. 

L'Empereur  doit  &  veutaufli,  en  fon  fufdit  Confeil-Auli-  Ne  nommer  pour 

1  Prcfident  ou  V  icc- 

que-Impérial  •  ne  nommer  perfonne  à  la  place  de  Préfident  Préfident  du  Con- 

*  1  feu- Aulique-  'm- 

ou  Vice  -  Préfident  >  à-moins  que  ce  ne  foit  un  Allemand»  pénal  qu'un  Pnn- 

■  ce,  Comte,  &c 

Frince-de*rEmpire  y  Comte  ou  Seigneur,  en  icelui  immédia- 
tement ou  médiatement  domicilié ,  &  pofTédant  des  biens ,  &  ^  maintenir  ledit 

r  Préfident  en  la  di- 

fùr  icelui  Préfident  de  fon  Confeil-  Aulique- Impérial ,  doit  &  J&^M»  1«  aP- 
veut-il  ne  laifTer  empiéter  par  perfonne,  quel  quîil  foit ,  en  la 
direction  in  judicialibus  du  Confeil  -  Aulique  •  Impérial ,  à 
lui  appartenante,  ni  fournir  qu'un  autre  s'arroge  cette  direc- 
tion. . 
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Article  XXV. 

bierCrlî«5feur°de  (XXXIX.)  *En  la  nomination  &  érabliffement  des  Offi- 
ÎÎSon'esOifi-  ctets  ^e  b  Ici  Chancellerie  Aulique  de  l'Empire,  tant  du  Vicc- 
£ieCÀuuSïï!Cdë  Chanccliet-^////^«rde  rEmpire,quedesSècreraires  érPro- 
l  tmpirc.         rocolliftes,Ôc  de  toutes  autres  perfonnes  appartenantes  à  laChan- 
cellerie-Auliquede  l'Empire,  devons  &  voulons  Nous  9 
ne  point  empiéter  h-t  avenir  fur  PEle£teur  de  Mayence, 
comme  Arcm-Chancelier  en  Germanie ,  ni  lui  caufer  aucun 
délai  OU  empêchement,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit, 
en  la  difpofition  dtfdits  Offices,  qui  en  ce  cas-là  lui  appartient  à 
lui  feul ,  ni  en  ce ,  lui  pt eferire  aucune  borne  ou  mefure  ;  doit 
auflicequifeferoitpafTé,  &  pourroit  en  OUtYe  être  fait  ou 
ordonné  au  contraire ,  être  tenu  pour  non  valable.  Pareil- 
lement devons  &  voulons  Nous  ne  fouffrir  en  au- 
cune manière  ,  qu'à  V encontre  du  Règlement  du 
Confeil  &  Chancellerie- Aulique  de  l'Empire ,  il 
foit  empiété  fur  la  Chancellerie  de  V Empire  ,par 
qui ,  &  fous  quelque  prétexte  que  ce foit. 

Faire  payer  exac-     (XL.)  c  DevOfîS  &  voulons  aufli  donner  inceffam- 
timemi ïeïPBS!!  ment  des  ordres  précis  pour  que ,  tant  fur  notre  Chambre- 
Si^clmpériï  des-Financesquefurles  deniers  rentrants  à  l'Empire,  foient, 
avant  toute  autre  dépenfe ,  le  Préfident  aftuel ,  le  Vice-Chan- 
cclier-^M//^/£-de-rEmpire ,  comme  étant  en  même-tems  d 

•  lif.  i".  Cap.  harm.  pag.  103.  voulons  aujfî  en  la,  Sec. 
fc  lif.  1™.  Cap.  harm.  de  notre. 

e  lif.  t".  Cap.  harm.  pag.  lof.  fartilhmtnt  donner  ,  &c. 

*  lif.  1".  Cap.  hacm.  Vice-Préfident  aflutl  du  Conjal-jiuli<]ue-Impérial  &  autres,  8cc 
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Article  XXV. 

fi  N  la  nomination  &  établiffement  des  Officiers  de  la  Ne  point  trou- 

bler  l'hlefteur  d« 

Chancellerie- Aulique  de  1  Empire ,  tant  du  Vice-Chancelier-  Maycnc»  en  h  no- 

mination  des  Olfi- 

Auliquede  l'Empire  que  des  Secrétaires. ...  Protocolliftes ,  ces  de  U  Çhancci- 
&  de  toutes  autres  perfonnes  appartenantes  à  la  Chancellerie-  rEropke^116 
Aulique  de  l'Empire ,  doit  &  veut  l'Empereur  Romain ,  fous 
quelque  prétexte  que  ce  foit ,  ne  point  empiéter  à-l'avente  fut 
PEle&eur  de  Mayence,  comme  Archi  -  Chancelier  en  Ger- 
manie ,  ne  lui  caufer  aucun  délai  ou  empêchement ,  en  la  dif- 
pofition  iefdits  Offices  y  qui,  en  ce  cas  lui  appartient  à  lui  feul  y 
ni  en  ce ,  lui  prefcrire  aucune  borne  ou  mefure ;  doit  audi 
ce  qui  fe  feroit  pafTé ,  &  pourroit  en  outre  être  tait  ôc  ordonné 
au  contraire ,  être  tenu  pour  non  valable.  Pareillement  doit 
6c  veut-il  ne  fouffrir  en  aucune  manière  qu'à  Tehcontre  du 
Règlement  du  Confeil  &  Chancellerie  Aulique  de  l'Empire, 
il  foit  empiété  fur  la  Chancellerie-de  l'Empire ,  par  qui ,  ÔC 
fous  quelque  prétexte  que  ce  foit. 

Doitôc  veutauflî  donner  inteiTamment  des  ordres  précis,  Faire  payer  exac- 

.  tementlcsappoin- 

pour  que,rant  fur  fa  Chambre  des  Finances,  que  fur  les  deniers  tements  des  Offi- 

x  .  cieri  du  LonfeiU 

renrrants  a  1  Empire ,  foient,  avant  toute  autre  dépenfe,  le  Auli^uelmpcriai, 
Préfident  aftuel ,  le  Vice-Chancelier- Aulique  de  l'Empire  , 
comme  étant  en  même-tems  Confeiller  afluel  du  Confeilt 


Aulique^ 
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ConfeiLLer  a&vlzX  du  Confeil-AuUque-Impérial  ;  de  plus* 
le  Vice  Préfidcnt  ôc  autres  Conseillers  du  Çonfeil-Aulique- 
Impérial ,  payés  exa£tement ,  &  fans  diminution  de  leurs  ap- 
pointements du  Confeil-Aulique-Impérial  : 
Et  îcsmaîntenir  Comme  donc  suffi  j  quant  à  la  franchife  de  péages  ,<:olIe£tes 
&  unmunitS.hlfCS  &  autres  charges ,  ils  doivent  Être  traités  de  même  que  les  * 
Auefleurs  de  la  Chambre-Impériale  :  Ôc  tant  eux ,  qu,f  auffi 
Us  RéfldentS  &  Agents  des  Etats,  doivent  être  entière- 
ment exempts  g  de  notTé  /fo££Wf£-Provinciale  ÔC  autres 
Jurifdictions  ôc  Juftices,  Ôc  auiïi  pour  ce  qui  concerne  les 
fcellés,  fermetures,  confections  d'inventaires  ,  éditions  de 
teftaments  ,  foins  de  leurs  h  enfants  &  leurs  TuteleS  % 
Ôc  autres  chofes  fcmblables  ,  pas  moins  que  de  toutes  charges 
personnelles  :  &  ceux  qui ,  de  notre  Cour ,  veulent  fe  ren- 
dre ailleurs  ,  ne  doivent  en  aucune  ^manière  être  retenus ,  mais 
on  doit  les  laifferpa/Ter  francs ,  sûrement  ôc  jfans  empêchement, 
aufli  fans  droit  de  tranfmigration  6c  autres  débourfés ,  &  » 
arrêt  de  leurs  effets  &  biens,  ôc  leur  être  à  cette  fin  ac- 
cordé fuivant  leur  defir  des  pafleports  convenables, 

*  lif.  i".  Cap  harm.  no/. 

*  lif.  i**.  Cap.  harm.  que  ta  Agents  de/ "Emu. 

«  lif.  irc.  Cap.  harm.  de/  Juftices  &  Jurifditlions  Provinciales  &  autre/ ,  comme 
1 ,  8cc. 

UC       Cap.  harm.  de/  enfant/ &  autre/ ,  &C. 
,j  au  lieu  de ,  & ,  lif.  x".  Cap.  hann.  tu, 


Article 


Digitized  by  Google 


Article  XXV.  CapttuL  perpétuelle.  95 
Aulique-Impérial  ;  de  plus ,  le  Vice-Préiïdent  Ôc  autres  Con- 
fcillers  du  Confeil  Aulique-Impérial ,  payés  exaQement  ôc 
fans  diminution  de  leurs  appointements  du  Confeil- Aulique- 
Impérial; 

Comme  donc  aufli,  quant  à  la  rranchife  de  péages,  col-  Jf^^jjjfijfi 
lcclcs  &  autres  charges ,  ils  doivent  être  traités  de  même  que  ** 
les  Aflcfleurs  de  la  Chambre-Impériale  :  fie  tant  eux  ,  qu'auûl 
les  Réfîdents  &  Agents  des  Etats ,  doivent  être  entièrement 
exempts  de  fa  Régence  Provinciale  &  autres  Jurifdiâions  6c 
Juftices ,  comme  aufli  quant  à  ce  qui  concerne  les  fcellés ,  fer- 
metures •  conférions  d'inventaires,  éditions  de  teftaments  , 
foins  de  leurs  entants  6c  leurs  tuteles ,  ôc  autres  chofes  fem- 
blables,  pas  moins  que  de  toutes  charges  perfonnelles  :  6c 
ceux  qui  de  fa  Cour  veulent  fe  rendre  ailleurs ,  ne  doivent  en 
aucune  manière  être  retenus ,  mais  on  doit  les  laifler  pafler 
francs ,  sûrement  6c  fans  empêchement,  aufli  fans  droit  de 
tranfmigtation  6c  autres  débourfés  ,  6c  arrêt  de  leurs  effets  6c 
biens ,  6c  leur  être  à  cette  fin  accordé ,  fuivant  leur  dejGx  des 
paueports  convenables. 
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Article  XXVI. 

?avo"^«^Ccr-  (  IV.  )  M  A  i  s  particulièrement  devons  ôc  voulons  Nous 
tZVt^ral laiffcr  advenir  au  Duc  de  Savoye,  en  la  perfonnede  fon  Plé- 
Ç~r^é-"e.paix.le  niporentiaire  légitime ,  franchement  &  fans  condirion  ,  les 
inveititures  du  Montfèrrar  ôc  autres  promifes  dans  rinftrument- 
de'paix  dreffé  à  Munfter  &  Ofnabruck ,  §.  Cesarea  Ma- 
jestas  ,  Ôcc.  en  la  même  forme  &  manière  qu'elles  ont  été 
accordées  au  Duc  de  Savoye  Viftor  Amédée ,  par  feu  Sa  Ma- 
jefté  Romaine  Impériale  Ferdinand  II.  aufli-tôt  que  Nous, 
après  être  entrés  en  notre  Régence  Impériale y  en  ferons  dûe- 
ment  requis  &  fuppliés ,  &  ce  y  conformément  aux  Conftitu- 
riohs  de  l'Empire  ÔC  droits  féodaux ,  furtout  fans  addition 
d'aucune  claufe  inufitée ,  générale  ou  fpéciale,  réfervatoire  r 
fâlvatoire  ou  autres  pareilles ,  enfemble  toutes  les  autres  chofes 
qui  ont  de  plus  été  réglées  à-l'amiable*  ôc  promifes  à  la  Maifon 
de  Savoye  dans  le  (Ufdiflnftrument-de-paix ,  Ôc  dans  le  Traire* 
de  Cherafque  y  confirmé,  Ôc  l'aider  en  ce  executive'  par 
notre  Office  Impérial ,  aufli  n'en  différer  ou  retarder  aucune 
en  la  moindre  chofe ,  fous  quelque  couleur ,  raifon  ,  ou  pré- 
texte que  ce  foit  ,  fpécialement  aufli  l'inveftiture  du  Montfer- 
rat  à-caufe  des  ^p^ooo.  Couronnes  qui  étoient  dues  par 
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Article  XXVI. 

I)  Oit  &  veut  l'Empereur  Romain  élû,  pendant  le  tems  Entretenir  la  paix 

1  *  avec  les  puiflances 

de  fa  Régence,  entretenir  la  paix  avec  les  Puiffances  Chré*  ^tiennc*  voi* 
tiennes  voifines,  ne  donner  à  eux  tous  aucun  iujet  d'in&fpofi- 
tion  contre  l'Empire,  encore  moins  impliquer  l'Empire  en 
des  guerres  étrangères ,  mais  s  abfienir  totalement  de  toute 
afliftance,  d'où  il  poutroit  provenir  péril  &  dommage  à  l'Em- 
pire :  au(fi  ne  faire  aucune  querelle ,  déiï ,  guerre. . .  t  •  •••••  • 

ou  alliance  avec  les  fufdites  Pu iiTanccs ,  à-moins  que  cela  ne 
fe  fafle  avec  le  confentement  des  Electeurs ,  Princes  &  Etats 

dans  une  Diète  publique  de  l'Empire.   

t  Mais  particulièrement  doit  fie  veut-il  obferver  inviolable-  SSSfiîîSd} 
ment  ce  qui  a  été  traité  &  conclu  à  Munfter  &  Ofnabruck  t  Weftphaiie, 
entre  fes  prédécefleurs  à  l'Empire ,  le  Saint-Empire-Romain  > 
&  tous  généralement  les  Elefteurs ,-  Princes  &  Etats ,  d'une 
part ,  &  lesCouronnes  co'pacifcentcs,  de  l'autre  part  :  ne  rien 
entt éprendre  à-l'encontre  ni  par  lui-m*W,  ni  permettre  à  d'au* 
très  de  faire  pareille  chofe  par  où  cette  paix  générale,  toujours 
durable,  6c  vraiement  fincere  amitié  (oit  altérée ,  troublée  ou 
rompue.  1  . 

Et  comme  il  eft  bien  de  tems-en^tems  permis  aux'Puiffances  Prendre  de»  mefu- 

■  '» ,  re$  pour  ^uc  Ici 

t  lif.  Cap.  de  Charles  Vf.  pag.  z  i.  ci-deflus ,  défi  ni  guerre  dan:  &  hors  t  Empire 
it  la  fart  SU  tint,  fvm  aucune  font  de  f  retexte  quel  qu'il  fou ,  ni  faire  alliance ,  9tC. 
-  *  a).  Cap.  de  Charles  VI.  an.  it.  pag.  >j.  ci-ddTusioti  toi 


Llap.  de  Charles  V I .  art.  it.  par .  »  j .  ci-ddTu*  :<m  frit»  tu-noint  avec  le  fré- 
fçû,  confetl  &  consentement  de  tous  généralement  UiEllClttarj. 
-  (biot*.  Cet  article  xxti.  de  la  Capitulation  perpétuelle  ,  lè  rapporte  à  l'art,  it. 
de  la  Capitulation  de  Chutes  VI.  ai  mi  ^u'il  a  déjà  ctç  dit  ci-deflus ,  pag.  14.  fous  le 
d g  ne  *  dans  les  notes.  )  >-i. 
t  Voyez  Capitulation  de  Charles  VI.  ci-deaui ,  pag.  »4.  It  fuiv. 

Aaij  Etrangères 
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le  Roi  de  France  a  au  feu  Duc  de  Mantoue,  dont  le  §.  UT 
autem  omnium,  ôcc.  difpofe  &  décharge  entièrement  la 
Maifon  de  Savoye,  bafin  que  leplu/îeurs  fois  mentionné 
Duc  de  Savoye  puifle  jouir  dûement  &  paifiblement  de  fa  Ju- 
rifdi&ion  à  lui  appartenante  dans  le  Aîontf errât ,  comme 
Nous  donc  pas  moins  voulons  avoir  foin ,  fie ,  par  expédition 
de  Mandements  fous-claufe-pénale  ôc  rigoureufe,  mettre  or- 
à  ce  que  c  perfonne  n'ofe  à-l'avenir  en  la  moindre  chofe, 
par  quelque  voye  ,  ôc  f»  quelque  manière  que  ce  foit ,  contre- 
venir ôc  faire  rien  de  contraire  à  ce  qui  eft  contenu  dans  le 
Traité-de-paix  plufieurs  fois  cité  6c  dans  cette  notre  Capitula- 
tion ,  au  fujet  du  plufiéurs  fois  mentionné  Montferrat 
en  faveur  de  la  Maifon  de  Savoye. 
Et  le  maintenir    Si  agréons  Ôc  confirmons  Nous  aufli  en  tous  points  par  ces 

dans  les  droits  8i  •    A  *i  *  o      i  /    .  .  i 

pnviiégcs  qu'il  a  préfentes ,  ce  que  le  Collège  Electoral  écrivit  longtems  y  a 
ï"anmoinsP°S?ii  en  date  du  4.  Juin  de  l'année  i$$8. d  au  Duc  de  - 


Alan- 

dSsU1f^é$x  de  toue  d'alors  ,  au  fujet  de  fa  cafTation  ôc  abolition  du  Vi- 


cariat ôc  Généralat  de  l'Empereur  ôc  de  l'Empire  en  Italie; 
entrepris  au  préjudice  de  là  Maifon  de  Savoye ,  enforre  que 
Nous  voulons  obferver  fermement  la  teneur  de  cet  écrit ,  ôc 
dûement  protéger  ôc  maintenir  les  Ducs  de  Savoye  en  leui 

*  UC  i1*.  Cap.  barm.  au  Duc  de  Mantoue ,  &  non  encore  payéet ,  dont  le  §.  Sec. 

*  a).  1".  Cap.  hartn,  en  outre  employer  puijfammcnt  près  au  Roi  £Efpagne  notre  autorité 
impériale ,  afin  qu'icelui  reflitue  fans  délai,  pleinement  &  fans  récompense  au  Due  de 
Savoye  la  ville  de  Trino  s  mais  commander  au  plutôt  férieuÇement  de  par  notre  autorité  & 
put  fiance  Impériale ,  au  Duc  de  Mantoue ,  auffi  l'obliger  réellement  far  moyens  convenables^ 
a  ce  qu'il  ait,  en  un  terme  préfix ,  court  dr  peremptoirt ,  a  fe  dénfler  de  tout  exercice  de 
JurijdiClkm  *là&en  autres  endroiu fitués  dans  le  Montferrat ,  &  adjugés  à  la  AL  de  Sa* 
voye  par  les  Traités  de  l'Empire  &  Us  Traitc\-de-paix  précédents ,  afin  que  le  Duc  de  Sa- 
voye puijfe ,  &c. 

e-bi".  i".  Cap.  hanti,  pag.  30.  à  ce  ce  que  ni  lui ,  leDucde  Mantoue  &  fes  dépen- 
dants y  ni  aufft  aucun  autre  pour  foi ,  ou  kten  de  leur  part  ofe  à-l'avenir  ,  &c  (  comme 

Ci~dcfïuS.  j 

*  ïif.  A  Cap.  hara.  i  lui  Duc  de  Mantoue. 
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Etrangères  de  faire  leurs  recrues  dans  l'Empire ,  qu'au fli  dans  Jê*  foîw«Fp5« 
l'Inftrument-de-paix  fie  les  Conftitutions  de  l'Empire,  il  a#été  ÎS*^^ 
ci-devant  fuffifamment  pourvu  jufqu'à  quel  point  il  eft  per-  $J*J%£gl 
mis  à  un  Etat  de  l'Empire  ou  domicilié  dans  l'Empire,  de  JS^'aJE* 
s'engager  ou  entrer  au  fer  vice  de  guerre  chez  les  Etrangers  :  fi  «ro-Pa»  *«• 
doit  &  veut  l'Empereur  Romain ,  en  cas  que  peut-être  *  par 
lui  ou  autres ,  quelques  troupes  fuflent  levées  dans  l'Empire 
ou  dans  fes  f  propres  pays  ,  pour  le  fervice  de  PuhTances 
Etrangères ,  veiller,  avant  tout ,  à  ce  que  l'Empire  nefoit  point 
dégarni  d'hommes ,  aufli  prendre  des  mefures  pour  que  les 
Electeurs,  Princes  6c  Etats  de  l'Empire ,  enfemblc  tous  ceux 
qui  lui  appartiennent ,  ne  foient  point  grevés  à  l'occafion  def- 
dites  levées  de  troupes ,  par  ailemblées ,  routes  ,  quartiers  $ 
places  de  montre,  ni  d'ailleurs  en  aucune  autre  manière  >  con- 
tre les  Conftitutions  de  l'Empire  &  l'Inftrument-de-paix  :  ou- 
bien  pour  qu'il  n'y  foit  point  contrevenu. 

Et  comme  aufli  quelquefois,  diverfes  immédiates  Princi-  Empêcher  twane 
pautés,  Chapitres,  Comtés  fie  Seigneuries  reçoivent  fans  au-  ffe,!îïe1e»E°2ï 
cun  droit  ni  fondement  de  très-grandes  incommodités  des  p^i«  5ulmen& 
troupes  étrangères,  par  les  quartiers  &  autres  inconvénients  s 
delà  guerre ,  fie  que  par-là  ils  ne  peuvent  jouir  en  rien  du  Traité- 

t  V.  ti-deffuil>pag. »y.  de  la  Cap.  de  Chadei  VI.  ta  noie  fin  ce  mtt,  fit,  fou» 
la  lettre  ». 


Aaiij  de-paix 
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droit  de  Vicariat  de  privilèges  qu'ils  ont  en  Italie.  Toutes 
lefcyielles  chofes  »  néanmoins  n'auront  lieu  que  fous  cette 
condition ,  que  le  Duc  de  Savoye  fe  conduira  &  comportera 
conformément  aux  inhibitoriis  Ôc  avocatoriis  publiés  par 
Sa  Majefté  Impériale  de  la  part  de  l'Empire. 


Article  XXVII. 

tJ*  peint  accorder  (  VIII.)      Om  M  E  auffi  les  Lettres-de-garde-&-de-proteo 

aux  ruioances  E-  °  * 

trangeres  des  i  et-  tion  fur  des  Villes  &  Etats  immédiats  &  médiats ,  ancienne- 
tés de  protection 

fur  des  fctats-de-  ment  accordées,  par  feu  les  précédents  Rois  fie  Empereurs 

l'hmpire   imme-  11  1 

di.u$  ou  médiats ,  Romains ,  à  quelques  Princes  fie  Puiffances  Etrangères  eximés 

ne  point  confir-  *       *  ° 

mer  celles  qui  ont  de  la  Jurifdiaion  du  Saint  Empire  Romain  ,  ou -bien  par 

eteprecedemmeru 

accordées,  &  ti-  eux-mêmes acquifes  &  acceptées,  ou  d'ailleurs  ufurpées,  fie 

cher  même  de  le*  1  * 

annuiier.         dont  quelques-uns  même  fe  font  quelquefois  fervis  contre 

leurs  propres  Seigneurs-Territoriaux  dans  les  affaires  civiles  ôc 

de  juftice,  au  préjudice  des  Conftitutions  de  l'Empire  :  ont 

donné  occafion  à  des  difficultés  confidérables  &  infractions 

de  la  paix  publique  univerfelle  ;  qu'auffi  par  la ,  la  Jurifdi£tion> 

l'autorité 
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de-paix  fi  chèrement  acquis ,  &  qu'il  femble  plutôt  qu'on 
veuille  les  fouftrairë  à  l'Empire,  ôc  les  rendre  prefque  Etats 
médiats  :  fi  promet-il ,  non  feulement  d  en  favorifer  l'abolition 
par  une  zélée  interpofition  y  mais  aufïi  en  vertu  des  Conftitu- 
tions  de  l'Empire,  de  pourvoir  avec  les  plus  prochains  Etats-de* 
Cercles,  à  ce  que  les  fufdites  Principautés ,  Chapitres ,  Com- 
tés Ôc  Seigneuries  immédiates  foient  affiftés  puhTamment,  ôc 
qu'elles  foienr  laiffées  per  omnia  en  leur  immédiateté  à  elles 
appartenante  :  en  toutes  lefquclles  chofes  il  veut  protéger  r 
foutenir  ôc  maintenir  les  Electeurs,  Princes  ôc  Etats ,  pareille- 
ment la  Noblefle  libre  de  l'Empire  ,  enfemble  leurs  pays 
vaflaux  Ôc  fujets  refpettifs ,  fuivant  fon  pouvoir ,  Ôc  ne  les- 
laifler  à  rencontre  de  ce  molefter  en  aucune  manière. 


Article  XXVII. 

C  O  m  me  auffi  les  Letrres-dè  garde-ôc-de-prote£tion  fur  des  Ne  point  accorder 

Villes  ôc  Etats  immédiats  Ôt  médiats,  anciennement  accor-  trangerei «fcsLet- 

déesparfeu  les  précédents  Rois  Ôc  Empereurs  Romains,  à  fur  des  Etats  de- 

quelques Princes  Ôt  Puiffances  Etrangères,  non  fournis  à  la  So^mEfi 

Jurifdi£tion  du  Sainr  Empire  Romairi,ou-bien  par  eux-mêmes  mer  celle»  qui  ont 

acquifes  ôc  acceptées ,  ou  d'ailleurs ufurpées,  dont  quelques-  »ccordcet* 

uns  même  fe  font  quelquefois  fervis  contre  leurs  propres  Sei-  annuller. 

gneurs  Territoriaux  dans  les  affaires  civiles  Ôc  de  juflice,  au 

préjudice  des  Conftitutions de  l'Empire:  ont  donné occafion 

à  des  difficultés  confidét ables  ôc  infractions  de  la  paix  publique 

univerfelle;  qu'aulfi  par-là,  la  Jurifdi&ion,  l'autorité  ôc  la 

dignité 
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l'autorité  Ôc  la  dignité  du  Saint-Empire ,  ont  été  notablement 
affaiblies,  &  même  totalement  interverties  par  le  retranche- 
ment de  membres  confidérables  :  Si  devons  &  voulons  Nous, 
pour  empêcher  ce  fufdit  démembrement  6c  méfintelligence 
dangereux  6c  préjudiciable  à  la  tranquillité  publique  du  Saint- 
Empirc-Romain,  non  feulement  ne  point  accorder  de  pareil- 
les Lettres-de-garde-ôc-de-prote£tion  fur  les  Villes  6c  pays 
médiats  aux  Puiflances  6c  Potentats  qui ,  comme  il  a  été  dit 
ci-defïus ,  ne  font  point  fournis  à  l'obéiflance  6c  Jurifdi&ion  du 
Saint-Empire ,  ni  fournir  qu'ils  les  recherchent  6c  acceptent, 
ni  auiïi  confirmer  par  refcripts ,  ou  en  autres  manières  celles 
qui ,  peut-être  dans  une  autre  fituation  des  afFaires  6c  des  tems 
6c  pour  d'autres  confidéracions ,  ont  été  accordées  par  les  pré- 
cédents Empereurs  Romains ,  6c  acceptées  par  les  Etats  mé- 
diats :  mais  bien  plutôt  pour  que ,  moyennant  notre  interpofi- 
tion ,  ou  par  autres  moyens  6c  voyes  permifes ,  les  fuf  *  dite  S 
JLettreS-de-proteQ\on  déjà  données  par  les  précédents 
Empereurs  ou  acceptées ,  foient  déclarées  nulles  6c  abro- 
gées ,  ou  bien  au  moins  réduites  dans  les  bornes  de  leurs  pre- 
mières Concertions  Impériales  6c  Royales  >  fi  aucunes  y  a ,  fans 
aucune  plus  ample  extenfion  6c  augmentation  d'icelles  :  qu'ainfi 
un  chacun  foit  laiffé  dorénavant  fous  Tunique  proteâion  6c 
défenfedeNousôc  du  Saint- Empue-Romain  ,  6c  que  les 
Eleàeurs,  Princes  6c  Etats  du  Saint-Empire,  (y  compris 
e  la  Noblefle  immédiate  de  l'Empire ,  )  6c  les  fujets  à  eux  res- 
pectivement appartenants ,  fans  implorer  d'autre  alliance  6c 

*  UC  iie.  Cap.  harm.  lu  fuÇmttuionnéet  frottQioiu, 
k  liC  irt.  Cap.  harm.  a-dtvgnt  données , 

*  Ijf.  ire.  Cap.  turm,  tnftmUt  U ,  &c 

aflifiance 
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dignité  du  Saint-Empire ,  ont  été  notablement  affaiblies ,  ôc 
même  totalement  interverties  par  le  retranchement  de  mem- 
bres confidérables  :  Si  doit  &  veut-il  pour  empêcher  ce  fufdit 
démembrement  ôc  mésintelligence  dangereux  ôc  préjudiciable 
à  la  tranquillité  publique  du  Saint-Empire-Romain ,  non  feu- 
lement ne  point  accorder  de  pareilles  Lettres-de-garde-ôc-de- 
prote&ion  fur  les  Villes  ôc  pays  médiats  aux  Puiffances  &  Po- 
tentats, qui,  comme  il  a  été  dit  ci-deflus,  ne  font  point  fou- 
rnis à  Tobéiftance  ôc  Jurifdiûion  du  Saint-Empire,  ni  fouffrir 
qu'ils  les  recherchent  &  acceptent,  ni  aufli  confirmer  par  ref- 
cripts,  ou  en  autres  manières  celles  qui,  peut-être  dans  une  au- 
tre fituation  des  affaires  ôc  des  tems ,  ôc  pour  d'autres  confidé- 
rations,  ont  été  accordées  par  les  précédents  Empereurs  Ro- 
mains ,  &  acceptées  par  les  États  médiats  ;  mais  bien  plutôt 
employer  tous  fes  foins  pour  que ,  moyennant  fon  interpofi- 
tion  ou  par  autres  moyens  ôc  voyes  permifes ,  les  fufdites  Let- 
tres de- protection ,  ci-devant  données  par  les  précédents 
Empereurs  ou  acceptées ,  foient  déclarées  nulles  ôc  abrogées, 
on  bien  au  moins  réduites  dans  les  bornes  de  leurs  premières 
Concédions  Impériales  ôc  Royales ,  fi  aucunes  y  a,  fans  au- 
cune  plus  ample  extenfion  ôc  augmentation  d'icelles ,  qu'ainfi 
un  chacun  foit  laiffé  dorénavant  fous  Tunique  protection  ÔC 
défenfe  de  lui  Ôc  du  Saint-Empire-Romain,  ôc  que  les  Elec- 
teurs, Princes  ôc  Etats  du  Saint-Empire  ;  enfemble  la  No- 
bleffe  immédiate  de  l'Empire ,  Ôc  les  fujets  à  eux  refpective- 
ment  appartenants ,  fans  implorer  d'autre  alliance  Ôc  aûlAance 

IL  Partie,  Bb  domeftique 


ioo  Article  XXVT1.  CapituL  de  Charles  VT. 
affiftance  domeftique  ou  étrangère ,  foient  maintenus  fous  une 
même  protection  ôc  adminiftration  de  juftice  dans  les  affaires 
de  Religion  fie  profanes ,  conformément  aux  Conftitutions  de 
FEmpire  fie  Ordonnance  de  la  Chambre-Impériale ,  au  Traité- 
de-paix  de  Munfter  fie  Ofnabruck  ,  fie  à  l'Edit  d'exécution 
fondé  fur  icelui ,  arctiori  modo  exequendi  ,  fie  Recès- 
d'exécution  de  Nurenberg,  comme  auffi  au  dernier  précédent 
Recès  de  l'Empire  :  que  les  abus  commis  depuis  quelque  tems 
à  l'encontre  de  ce,  vu  que  très-fou  vent  des  procès  ont  été 
évoqués  de  leurs  Juges  ordinaires  de  l'Empire ,  6c  portés  en 
Hollande ,  Brabant ,  fie  chez,  d'autres  Puiflances  Etrangères ,  fie 
en  effet  fpéciakment  entre-autres,  les  procédures  d'évo- 
cation fondées  fur  des  extenfions  vicieufes  de  la  Bulle  d'Or  de 
Brabant,  au  préjudice  notable  de  divers  Electeurs ,  Princes  fie 
Etats,  foient  totalement  redreffés:  comme  auffi  que  l'arrêté 
convenu  en  l'année  îyp*.  dans  la  Diète- de-l'Empire  d'alors  > 
fortiffe  fon  plein  ôc  entier  effet ,  fit  que ,  fuivant  l'exigence  des 
ças,  les  Etats  grevés  par  la  fufdite  Bulle  d'Or  de  Brabant , 
foient  efficacement  afliftés  par  le  droit  de  repréfailles. 
Faire  reftitueri     De  plus  ,  d  les  dix  Villes  -  de  -  l'Empire  unies  en  Alface»- 

l'Empire  les  dix    »   •  ,  a       i  o  •  r- 

yiila  d'Alûce.  doivent  être  de  nouveau  re/tttuees  au  Saint -Empire- 
Romain,  &  incorporées  à  uellà,  de  môme  que  les  au* 
très  Etats  immédiats,  (toutefois  avec  la  referve  JVR1S 

PR^FECTURiE  provincialis  ,  appartenant  à  la 
Maifon  Archiducale  d*Autrichex  des  avant  l& 
Traité-de-paix  de  Mun/ier.. 


*lif.  ir*.  Cap.  harm.  De  f  lut ,  quelet  dix  Villet-de-PEmpire  unies  tn  Al  fut  y 
rem  en  vertu  de  l'injîrumtnt  de  faut ,  incorforéet  au  Saitt-Empire-Romam ,  de  m 


demeu- 
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domeftique  ou  étrangère ,  foient  maintenus  fous  une  même 
protection  ôc  adminiftration  de  juftice  dans  les  affaires  de  Re- 
ligion 6c  profanes  ,  conformément  aux  Conftitutions  de  l'Em- 
pire &  Ordonnance  de  la  Chambre-Impériale,  au  Traité-de- 
paix  de  Munfter  de  Ofnabruck ,  ôc  à  l'Edit  d'exécution  fondé 
furicelui,  arctïori  modo  exequendi,  ôc  Recès-d'exécu- 
'  tion  de  Nurenberg ,  comme  auffi  au  dernier  Recès  de  l'Em- 
pire ;  que  les  abus  commis  depuis  quelque  tems  à-l'encontrc 
de  ce,  vû  que  très-fouvent  des  procès  ont  été  évoqués  de 
leurs  Juges  ordinaires  de  l'Empire ,  Ôc  portés  en  Hollande  , 
Brabant.,  Ôt  chez  d'autres  Puiffances  Etrangères ,  6c  en  effet 
fpécialement  entre  autres ,  les  procédures  d'évocation  fondées 
fur  des  extenfions  vicieufes  de  la  Bulle  d'Or  de  Brabanr ,  au 
préjudice  notable  de  di vers  Ele&eurs,  Princes  ôc  Etats ,  foient 
totalement  redreffés  :  comme  auffi  que  l'arrêté  convenu  en 
l'année  i  jp4.  dans  la  Diere-de-l'Empire  d'alors ,  fortifie  fou 
plein  ôc  entier  effet,  6c  que,  fuivant  l'exigence  des  cas,  les 
.Etats  grevés  par  la  fufdite  Bulle  d'Or  de  Brabant ,  foient  effi- 
lacement  affiftés  par  le  droit  de  repréfailles. 

De  plus ,  les  dix  Villes  réunies  cTAlface ,  doivent  à  lex-  % 

CeptlOn  du  JURIS  PRAÎFECTURjE  PROVINCIALIS  d'AUâco. 

demeurer  en  vertu  du  fufdh  Traité -de -paix, 

incorporées  au  Saint-Empire-Romain  ,  de  même  que  les  au- 
tres Etats  immédiats. 
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Article  XXVIII. 

Ne  point  permet-  (  V.  ) a  iV  OU  S  devons  &  voulons  aufli ,  pour  prévenir 

tre  que  le»  Puif-  »  » 

fanée»  Etrangère»  toutes  fortes  d'inimitiés  cachées ,  6c  les  fuites  dangereufes  qui 

fe  mêlent  de»  af-  -  " 

faire»  de  l'Empire,  en  réfultent ,  ne  point  fournir  que  les  Put lances  h*tYCMr 
bàf?adeur«%riiî  YèS  OU  UuTS  Mirùflres  s'immifcent  fous  main  ou  bien 

fent  avec  une  gar-  J  . 

de  armée ,  à  la  ouvertement  dans  les  affaires  de  1  Empire ,  encore  mouis  per- 
îcmbiéejdcrEm-  mettre  que  le f dit  S  Ambafladeurs  ,  à  notre  Cour,  OU -bien 
pUe'  aux  Députations-de-  l'Empire  ou  autres  Aflemblées  publiques, 

puiflent  fe  montrer  ôc  paroître  dans  les  rues  6c  cumins  avec 

une  garde  armée  à  cheval  ou  à  pié. 

Mil*.  ir*.  Cap.  trarm.  pag.  3t.  Comme  Nous  donc  aufji,  pour  prévenir  tonttt  farta 
d'inimitiés  cachées ,  &  Us  fuites  dangereufes  qui  en  réfutent ,  ne  voulons  foins  fouffrir 
mue  les  Ambaffadturs  de  Rois  &  Républiques  Etrangères ,  ni  à  notre  Cour,  ni  aux  AfJ'em- 
llées-publiques-de-Députation-de-rEmpire  «  -Collégiales  ou  autres  y  puiffens  fe  montrer  & 
paroitre  dans  les  rues  &  chemins  avec  une  garde  armée  à  cheval  ou  i  pié  :  encore  moins 
permettre ,  qu'aucuns  Ambajfadeurs  étrangers  s'immifcent  fous  main  ou-bien  ouvertement 
dans  les  affaires  de  l'Empire,  qui  ne  retardent  point  leurs  Principaux ,  mais  dont  U  con- 
noijpince  Appartient  feulement  au»  Electeurs  &  Etats. 


Article  XXIX. 

Remédier  aux  (XXXIV.)  JjjT  attendu  que  des  plaintes  confidérables  ont 

griefs    propolés  *  * 

VEmphl ?ofte  de  éxé  ProPofôcs. contre  la  Poftc|érabIie  dans  le  Saint-Empire-Ro- 
main ,  qu'ils  ont  aufli ,  fuivant  la  difpofition  de  rinftrument  de 
paix ,  été  renvoyées  à  la  Diète  de  l'Empire  ;  fi  voulons  Nous  , 
ayant  égard  à  cette  dijpojition  ,  ne  foufrrir  en  aucune  manière  y 
que  dans  les  pays  Ôc  territoires  des  Electeurs  >  Princes  6c  Etats, 
où  de  pareils  Offices- de-Pofte-Impériale  exiftent  6c  font  en 

Ufage  y  des  pcrfonnei  qui  ne  font  point  Sujets  de  l'Empire  , 

6c 
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Article  XXVIII. 

L'E  M  P  e  R  E  u  R  Romain  doit  6c  veut  aufli ,  pour  prévenir  Ne  point  permet- 
toures  fortes  d'inimitiés  cachées  >  &  les  fuites  dangereufes  qui  ranc^Ecmzeret 

fe  oie  lent  de  F 

en  réfultent ,  ne  point  fournir  que  les  Puiflances  Etrangères  faircs  Je  l'Empire, 
ou  leurs  Miniftres,  s'immifeent  fous-main  ou -bien  OUVCrte-  baladeurs  caroU- 
ment  dans  les  affaires  de  l'Empire ,  encore  moins  permettre  dTSeT^ïâ 
que  lefdits  Ambafladeurs  à  fa  Cour,  ou-bienaux  Dépurations  femWé>idcÎEœ- 
de  l'Empire  ,  ou  autres  Aflemblées  publiques ,  puuTent  fe  mon-  purc* 
trer  &  paroître  dans  les  rues  6c  chemins  avec  une  garde  armée 
à  cheval  ou  à  pié. 


Article  XXIX. 

T/E  M  P  e  r  e  u  R  Romain  régnant  doit  &  veut 
aufli  ne  fouffrir  en  aucune  manière  qu'aux  Elec- 
teurs ,  Princes  &  Etats ,  comme  Seigneurs- &- 
Supérieurs  -  Territoriaux ,  foient  en  leurs  pays 
&  Territoires  ,  par  rOffice-de-général-hérédi- 
taire-des-Poftes-de-TEmpire  ,  intrufes  des  per- 
fonnes  qui  ne  font-point  Sujets  de  l'Empire,  Se 

de  la  fidélité ,  defquels  on  neft  point  affûré  : 

B  b  iij  ou-bien 
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&  de  la  fidélité  defquels  on  n'cft  point  affùré ,  foicnt  placés, 
ou-bien  qu'iceux  outre  raffranchilTement  perfonnel ,  foient 
encore  eximés  &  affranchis  de  la  contribution  aux  Charges 
réelles  communes.  Pas  moins  vôulons  Nous  aftreindre  le 
Maître-Général-des-Pottes-de-l'Empire  >  à  ce  qu'il  gamifle  fes 
Poftes  de  toutes  les  chofes  néceffaires  :  ôc  à  ce  que  moyennant 
un  port  raifonnable  qui  fera  toujours ,  pour  i'inftntcVion  d'un 
chacun  ,  imprimé  ôc  affiché  publiquement  dans  toutes  les 
niaifons-de-pofte  ,  il  ait  foin  d'une  manière  irréprochable  ,  que 
les  Lettres  foient  remifes  fidèlement  &  régulièrement  à  leurs 
adrefTes ,  Ôc  qu'ainfi  il  ne  donne  plus  fujct  à  aucune  plainte  ôc 
correction;  mais  Nous  devons  ôc  voulons,  pour  terminer  en- 
tièrement les  différends  qui  fubftftent  entre  nos  Offices-de- 
pofte ,  ayant  égard  à  l'arrêté  préfenté  pat  le  Collège  Electoral 
en  l'année  1 6\  i.  à  la  Diete-de  l'Empire  à  Ratifbonne  au  fujet 
de  l'Office  des  Pottes-de-l'Empire ,  &  au  Règlement  fait  dans 
t*  mnintenîrl'of-  le  Recès-de  l'Empire  de  la  même  année ,  faire  des  difpoHïtions 

éicc  des  Poftes  de  .  .#,.,»>« 

rKmpire  en  fon  permanentes ,  pourque  notre  grand-  Office-général-des-Poftes- 
de  l'Empire ,  foit  confervé  dans  fon  eflTence,  ôc  qu'il  ne  fok 
rien  entrepris,  accordé  ou  fouffcrt  à  fon  détriment  :  mais  par- 
ticulièrement pour  que  le  Maître- Général  des-Poftes-de-rEm- 
pire  qui  en  eft  invefti ,  foit  maintenu  contre  toute  entreprife, 
ôc  fermeture  de  certains  paquets  appartenante  à  fon  Office, 
&  faite  jufqu'ici  à  fon  préjudice  dans  l'Empire  par  notre  Offi- 
ce-Impéfial-des  Poftes-de-la-Cour ,  ou  qu'il  pourroit  encore 
en  outre  s'arroger  :  ôc  que  tant  en  la  préfence  de  notre  per- 
sonne ôc  Cour  Impériale  qu'en  l'abfe«ce  d'icelle ,  il  foit  taillé 
en  la  pajfible  réception ,  rernife  ôc  diftribution  de  tous  ôç 

chacun 
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ou-bien  qu'iceux,  (  outre  la  franchifè  d'Office, 
d'habitation  &  perfonnelle,  comme  aufli  d'ac- 
cifes  Se  autres  pareils  impôts  mis  fur  les  denrées,  ) 
foient  encore  eximés  Se  affranchis  de  la  contribu- 
tion aux  Charges  réelles  communes  attachées  à 
leurs  biens  en  roture.  Pas  moins  doit  Se  veut 
l'Empereur  Romain  régnant,  aftreindre  le  IVÏaî- 
tre-Général-héréditaire-des-Pofles-de-rEmpire  , 
à  ce  qu'il  établifle  des  Portes  dans  les  endroits , 
où  jufqu'ici  il  y  en  a  eu,  Se  où  elles  ont  été  Ufi- 
tées,  qu'il  les  pourvoye  bien  de  toutes  les  cho- 
fes  néceflaires ,  qu'il  procure  d'une  manière  ir- 
réprochable la  remife  fidèle,  prompte,  sûre  Se 
exacte  des  Lettres ,  moyennant  un  port  raifbn- 
nable  Se  proportionné,  Se  qu'il  n'attire  contre 
lui  aucune  plainte  fondée;  au  contraire,  doit 
ne  point  être  permis  aux  MefTageries  des  Villes 
Se  pays  le  raflemblage  Se  dirtribution  des  Let- 
tres pour  les  lieux,  où,  de,  Se  vers  lefquels  un 
Meflager  a  fa  commiflion  :  mais  ceci  Se  le  tout 
doit  être  fans  préjudice  du  droit-Régalien-Im- 
périal-des-Portes-de-l'Empire,  de  l'Archicancel- 
Iàriat-Ele&oral  de  Mayence  Se  protedion-des- 
Poftes  d'icelui,  Se  du  cours  général  des  Portes 
de  l'Empire.  Pareillement  doit ,  fuivant  le  con- 
tenu de  l'arrêté  au  fujet  des  Portes  de  l'Empire 
donné  par  le  Collège  Electoral  en  Tannée  164 1. 
à  la  Diète  de  Ratifbonne,  Se  du  Règlement  fait 

dans 
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chacun  les  Lettres  &  paquets  arrivants  6c  partants  par  la  voye 
des  Poftes-de-l'Empire ,  moyennant  la  rétribution  d'un  port 
raifonnable  :  de  que  ,  ce  qui  à  l'encontre  de  ce ,  6c  du  fufdit 
Recès-de  l'Empire,  feroit  émané  6c  concédé  en  quelque  ma- 
nière 6c  par  quelque  voye  que  ce  foit ,  foit  par  ces  préfentes 
entièrement  abrogé.  D'autre  part  l'Office  des  Poftes-de-Cour- 
de-nos-pays-hérédiraires ,  doit  jouir  fans  aucun  trouble  dans 
les  pays  héréditaires,  de  l'inveftiture  qu'il  a  obtenue  en  l'an- 
née 1624.  6c  du  revers  que  le  Maître-Général-des-Poftes-de- 
l'Empire  lui  a  fur  ce  donné ,  6c  y  être  protégé.  Toutefois 

devons  &  voulons  Nous  obferver*  &  aujji  faire 
observer  cet  article  concernant  les  Pofles  ,jufquà 
ce  qu  autre  chofe  foit  agréée  de  la  part  de  V Em- 
pire. 


1 

Article  XXX. 

Enjoindre  iv  (XL VI. )  E T  afin  que*  les  Confeillers-du-Confeil- Auli- 

Confcil-Aulique-  ...  .       ,       ,  .  ,       ■  • 

impériai&Chajn-  que-Impénal ,  comme  aufll  la  Chambre-Impériale ,  dans  leurs 
ferégKîfwia (^libérations ,  expéditions  6c  ailleurs ,  fe  règlent  fur  cette 

piiulation. 

*  llf.  iTe.  Cap.harm.  Etafin  que  nof  Confeillertf  rivée ,  de  même  que  ceux  du  Confeil- 
Auli  que-Impérial ,  tomme  aujji  la  Chambre-Impériale,  ayent  une  cennoijfance  amvtnablé 
de  cette  Capitulation ,  &fe  règlent  ieftu  xn  leurt  délibérations  ,  &c 

Capitulation, 
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dans  le  même  Recès-de -l'Empire,  auflî  de  la 
Capitulation  de  Sa  Majefté  Impériale  préfente  - 
ment  régnante ,  l'Office  de  Général-héréditaire- 
des-Poiies-de-l'Empire,demeurer  dans  fon  eflen- 
ce ,  &  le  Maître-Général-héréditaire-des-Poftes- 
de-l'Empire  ,  qui  en  eft  inverti ,  être  maintenu 
contre  toute  entreprife  &  fermeture  de  certains 
paquets  appartenante  à  fbn  Office  :  &  en  tous 
lieux  dans  l'Empire  ,  tant  en  la  préfence  d'un 
Empereur  Romain  &  de  fes  Commiflàires ,  ou 
de  leur  Cour,  qu'en  leur  abfence,  être  laine  en 
la  paifible  réception ,  remife  &  diftribution  de 
tous  &  chacun  les  Lettres  &  paquets  arrivants 
&  partants  par  la  voye  des  Poftes-de-l'Empire , 
&  par  aucun  Office-de-Pofte,  Provincial,  de 
Cour,  héréditaire  ou  autre ,  foit  qu'ils  foient  à 
l'Empereur  régnant  lui-même  ,  ou  à  tel  autre 
qu'ils  foient  ou  puiffent  être,  n'être  grevé  ou 
molefté. 


Article  XXX. 

E  T  afin  que  les  Confeillers  du  Confeil-Auliquc-Impérial,  Enjoindre  *a 
comme  aufli  la  Chambre-Impériale ,  dans  leurs  délibérations,  Impérial  &Cham- 
expéditions  &  ailleurs ,  fe  règlent  fur  cette  Capitulation ,  doit  ï&lïS f  "rïfcî 

pUUUtiOR. 


II.  Partie.  Ce  & 
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Capitulation  ,  Nous  b  devons  &  voulons  ytatlt  à  eux  qu'à 

tous  autres  nos  Mini/ires  &  Conseillers ,  non 

feulement  la  tenir  préfente ,  mais  aufli  enjoindre  très  fe'rieu- 
fement  de  l'avoir  en  tout  tems  devant  les  yeux ,  autant  qu'il 
convient  à  un  chacun ,  &  de  ne  rien  faire  ni  confeiller  à- 
l'encontre  :  aufli  faire  inférer  cela  en  termes  exprès  dans  les 
ferments  de  leurs  Charges.. 

PropoferiiaDie-    De  plus,  devons  &  voulons  Nous  y  dès  que 

te  de  l'Kmpire  y  /  ,  n  ,  7. 

pSio*  l\ct  nms Jerons  entres  en  mtre  Régence ,  entreprendre 
Sï"on  peïpé"  dans  la  Diete-de-ï  Empire  l'affaire  de  la  Capi- 
tulation perpétuelle ,  (  en  quoi  toutefois  les  Elec- 
teurs fe  font  réfervés  U  jus  adcapitulandi  ,) 
&  la  faire  porter  à  fa  perfection  le  plutôt  qu'il 
fera  poffible.. 

Et  d'autant  que  Nous  >  à-caufe  de  notre  ab- 
fence,  n'avons  pas  été  dans  la  pojfibilité  de  jurer 
auffi-tot  nous-mêmes  la  Capitulation;  fi  avons 
Nous  donné  plein  pouvoir  à  nos  Commijfaires , 
à  ce  qu'ils  ayent  à  la jurer  provifwnnellcment  en 
notre  nom  &  en  notre  ame  :  mais  Nous  pro- 
mettons &  faifo/is  vœu  y  aujfi-tbt  que  nous  ferons 
arrivés  dans  t Empire  &  en  Allemagne,  &  mê- 
me avant  que  de  recevoir  la  Couronne,  de  jurer 
nous-mêmes  en  propre  perfonne  la  Capitulation , 
&  de  nous  aflreindre  encore  de  nouveau  à  obser- 
ver conflamment  ladite  Capitulation  y  aufji  de 

*>  liC      Cap.  harm.  NomvouIotu  no»  [tultmm  la  leur  tenir  toujours  fréftnte ,  mais 
tujft  Itur  enjoindre  ,  &c. 

ne 
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ét  veut  l'Empereur  Romain ,  tant  à  eux  qu'à  tous  autres  fes 
Minilbres  &  Confeillers ,  non  feulement  la  tenir  préTente  , 
mais  aufli  enjoindre  très-férieufement  de  l'avoir  en  tout  tems- 
devant  les  yeux,  autant  qu'il  confient  à  un  chacun ,  &  de^  ne 
rien  faire  m  corrièiller  à-rencontie:  aufli  foire  înfétet  cela  en 
termes  exprès  dans  les  ferments  de  leurs  Charges. 


Cc  ij  CONCLUSION. 


ioj    Article  XXX.  Capittd.  de  Charles  VI. 

ne  point  nous  charger  du  Gouvernement  avant 
que  cela  foit  fait ,  mais  de  fouffrir  que  les  Ficaires 
nommés  par  la  Bulle  d'Or9  continuent  cependant 
en  notre  place  V  adminiflration  de  î  Empire, 

Serment  dn  Roi;  Toutes  fie  chacune  lcfquelles  chofes,  Nous  fufdit  Roi  des 
Romains,  avons  aux  Eleveurs  de  V Empire  pour  Nous 
Ôc  au  nom  du  Saint-Empire-Romain ,  déclarées,  promifes  9 
&  par  notre  honneur >  dignité  6t  parole  Royale  affirmées  au 
nom  de  la  vérité  ,  le  faifons  encore  par  ces  préfentes ,  &  en 
vertu  de  cet  Infiniment  :  d'autant  que  Nous  donc  l'avons  juré 
par  un  ferment  corporel  à  Dieu  &  au  faint  Evangile ,  de  les 
obferver  conftamment ,  fermement  fie  inviolablement ,  de  les 
exécuter  fidèlement,  de  ne  nous  y  point  oppofer ,  de  n'agir 
ni  concourir  à  ce  qu'il  foit  agi  au  contraire  en  aucunes  ma- 
nières, ou  par  aucunes  voyes  quelles  qu'elles  puflent  être  ima- 
ginées :  auflî  à-l'encontre  de  ce,  aucun  prétexte  ou  exception* 
dispensationes,  absolutiones  ,  droits  EccléfiafHques  ou 
Séculiers ,  quelque  nom  qu'ils  puiflent  avoir ,  ne  doivent 
nous  aider  en  rien. 


Conclusion»  £ Nfoi  de  quoi  Nous  avons  fait  expédier  fix 
de  ces  Lettres  9  de  pareille  forme  &  teneur  ,  & 
munir  de  notre  rrand  Sceau  Royal  y  attaché  : 
auffi  en  avons  fait  délivrer  une  expédition  à 
chacun  des  fufdits  EleBeurs. 

Donné  en  notre  &  du  Saint-Empire-Romain  % 
Paille  de  Francfort ,  au  jour  de  Saint  Maximilien , 

*  qui 
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Suivant  ceci  doit  le  Collège  Eleâoral ,  cohciuhok. 
dans  toutes  les  Eleâions  à-venir ,  foit  du  vivant , 
foit  après  la  mort  d'un  Empereur  Romain ,  obli- 
ger par  ferment  celui  qui  devra  être  élû  à  la  fut 
dite  certaine  &  perpétuelle  Capitulation  Impé- 
riale, à  laquelle  il  ne  fera  rien  changé  fans  le 
confentement  de  tous-généralement  les  Etats  : 
mais  fi ,  lors  de  l'Eleétion ,  le  Collège  Eledloral 
jugeoit  néceflàire  pour  le  bien  de  l'Empire,  de 
capituler  plus  amplement  avec  celui  qui  devra 
être  élû ,  Se  de  l'obliger  en  des  affaires  publiques 
de  l'Empire  ou  autres  qui  ne  concerneroient 
point  les  communia  statuum,  (toutefois  fans 
préjudice  de  la  Bulle  d'Or,  du  Traité-de-paix  de 
Munfler  &  Ofnabruck ,  des  droits  de  tous-géné- 
ralement les  Etats,  de  la  préfente  Capitulation  , 
des  Conftitutions  de  l'Empire ,  &  de  ce  qui  pour- 
ront d'ailleurs  à -l'avenir  être  ftatué  Ôc  conclu 
*dans  les  fufdites  affaires  publiques  de  l'Empire, 
au  moyen  d'une  Conftitution  générale  de  l'Em- 
pire :  )  à  cela  doit-il  auffi  être  &  demeurer  obligé. 


Cciij   A??  EN  DIX, 
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qui  étoit  le  douzième  jour  du  mois  dHOBobre 
en  tannée  mil  fept  cent  onz,e,  après  la  naijfance 
du  Chrijly  notre  cher  Seigneur  &  Sauveur. 


Aà  Mandatum  Sacra  Régi* 
Majeflatis  proprium. 

C.  P.  CONSBRUCJC 
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APPENDIX 

ou 


ADDITIO  N  S 

yf  LA  CAPITULATION  PERP  ETUELLE. 

C  I-  a  p  re's  fuivent  les  Conftitutions  convenues  entre  les 
deux  hauts  Collèges,  &  Annotations  aux  Articles  III.  XVI. 
&  XX.  telles  qu'elles  doivent  être  inférées  ,  locis  con- 
cruis,  dans  le  futur  Recès  de  l'Empire ,  &  jufques-là  être 
annexées  à  la  Capitulation  Perpétuelle,  de  façon  que  chaque 
Empereur  Romain  élu  Toit  tenu  ,  lors  de  Ton  Election ,  de  s'y 
obliger  par  ferment. 


CONSTITUTION  PREMIERE. 

De  l'Election  d'un  Roi  .  des  Romains  du  vivant 

de  l'Empereur. 

Addition  à  f  Article  III. 

Et  d'autant  que ,  fui  vanrla  difpofition  de  l'Article  VIII. 
de  l'Inftrument-de-paix ,  a  les  Eleveurs,  Princes  &  Etats  , 
n'ont  point  négligé  de  traiter  &  de  ftatuer  de  l'E- 
ledion  d'un  Roi  des  Romains  du  vivant  d'un  Empereur 

»  lif.  Capitulation  de  Charles  VI.  aa.  m.  pair.  16.  il  a  été  traité  depuùftu  i  Ratif- 
hennt  f*r  ht  Eltilturs  &  Printu ,  de  l'Eldtion  d'un ,  8cc. 
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Romain  élu  Ôc  régnant, b  auiïi  font-ils  convenus  entre- 

euxd'un  commun  contentement,  Se  ont-ils  ar- 
rêté que  les  Eleâeurs  ne  procéderoient  pas  facilement  à 
l'Eleûion  d'un  Roi  des  Romains,  vivente  Imperatore,  Ci 
ce  n étoit  que ,  ou  l'Empereur  Romain  élû  &  régnant,  vou- 
lût fe  rendre  hors  de  l'Empire  Romain ,  ôc  s'y  arrêter  toujours 
ou  trop  long-tems  ,  ou-bien  qu'icelui  à-caufe  de  fon  grand 
âge  ou  d'infirmités  continuelles  j  ne  tut  plus  dans  la  poflîbilité 
de  préfider  au  Gouvernement ,  ou-bien  que  d'ailleurs  quel- 
que autre  néceflité  urgente  d'où  dépendrait  la  profpérité  6c 
la  confervation  du  Saint-Empire-Romain ,  exigeât  qu'on  élût 
un  Roi  des  Romains ,  même  pendant  la  vie  de  l'Empereur 
régnant ,  ôc. . c .  •  que  dans  l'un  ou  l'autre  de  tels  cas  men- 
tionnés ,  ainfi  que  dans  le  cas  de  néceûlté  fufdit ,  l'Eleâion 
d'un  Roi  des  Romains ,  devroit  être  entreprife  par  les  Elec- 
teurs ,  avec  ou  fans  le  contentement  de  l'Empereur  Romain 
régnant ,  lorfque  ledit  confentement  fur  réquifition  faite,  vien" 
droit  à  leur  être  refufé  fans  raifon  importante  ;  6c  que ,  fuivant 
la  Bulle  d'Or  6c  les  Charges  6c  devoirs  qui  les  attachent  au 
Saint-Empire-Romain ,  il  feroit  toujours  en  ce  procédé  par 
eux  librement  ôc  fans  empêchement. 

»  lit  Charles  VI.  &  qu'il  «  été  tonwm  qui  ht  EUHcur^  &c 
.•Ourle*  VI.  ai.  <to*. 
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CONSTITUTION  II. 

Concernant  le  Règlement  du  Confeil  -  Aulique- 

Jmpérial. 

Addition  à  f  Article  XVI.  y 

(^U  01  qu*i  l  foit  fait  mention  du  Réglcment-du-Confeil- 
Aulique-Impérial  dans  la  Capitulation-Impériale  perpétuelle , 
fi  doit  néanmoins,  jufqu  a-ce-que  ledit  Règlement  foit  con- 
venu entre  Sa  Majeflé  Impériale  &  les  Electeurs,  être  ce- 
pendant le  Confeil- Aulique-Impérial  réglé  fuivant  l'article  V. 
de  l'Inftrument-de-paix,  §.  quoad  processum  judicia- 

RIUM  ,  6tC. 

CONSTITUTION  III. 
De  modo  declarandi  statum  Imperii  in  Bannum. 

Addition  à  t Article  XX. 

uta  nt  auffi  que  dans  le  Traité-de-paix  de  Munfter 
&  Ofnabruck ,  il  eft  dit ,  que  dans  les  cas  où  il 
s'agit  de  juger  Se  de  prononcer  fur  le  Ban  Se 
haut-Ban  de  l'Empire ,  outre  la  manière  précé- 
demment preferite  par  les  Conftitutions  de  l'Em- 
pire ,  les  Electeurs ,  Princes  Se  Etats ,  doivent 

•  L'article  xx.  de  Charles  VL  commence  ainfi  :  Nous  devons  &  voulons  suffi,  dans 
IfS  affaires  de  Ban  &  haut- Ban  nous  conformer  en  tous  points,  à  ce  qui  ,  en  vertu  de  Vlnf- 
trument  de  paix ,  a  été  convenu  & fiuué  dam  te  dernitr  Recès-de-T Empire ,  §.  d'autan» 
au//!  que  dans  le  Traité-de-paix  de  Munfter  &  Ofnabruck,  &c  mais  aufft  très-pmicu- 
tieremens  tenir  la  main  à  ce  que  déformais ,  &c. 

//.  Partie.  D  d 
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délibérer  fur  un  Règlement  certain  &  perma- 
nent, fi, pour  raccompliffement  de  ce,  a-t-ilété 
ftatué  &  convenu  avec  le  confentement  général 

des  Etats  ,  que  déformais  perfonne  de  haut  ou  bas  état , 
Eleâeur,  Prince ,  ou  Etat,  ou  autre ,  fans  légitime  &  fuffi- 
fante  raifon  ,  auflî  fans  être  oui,  6c  Ans  le  pré-fçû  Confeil  & 
confenrement  des  Electeurs,  Princes  &  Etats  du  Saint-Empire, 
ne  foit  mis ,  condamné  &  déclaré  au  Ban  ou  haut-Ban  :  mais 
dans  les  cas  à- venir,  dans  lefquels ,  fuivant  la  nature  du  délit, 
il  fera  queftion  d'agir  juridiquement ,  ôc  de  procéder  au  Ban 
ou  privation  ,foit  par  le  miniftere  du  Fifcal  Impérial,  ou- 
bien  fur  la  requête  de  là  partie  lézée  Ôc  plaignante,  &  que 
fur  ce  Nous  ferons  fuppliés  ôc  implorés  pour  adminiftration 
de  juftice ,  foit  au  Confeil-Aulique -Impérial ,  on-bien  à  la 
Chambre-Impériale  de  Nous  ôc  de  l'Empire  ,  avant  toutes 
chofes  en  décernant  &  lai  fiant  émaner  les  ajournements  ôt  # 
Mandements  requis  à  fin  de  Ban-de-PEmpire  ou  privation , 
-enfuite  dans  tout  le  cours  des  affaires  jufqu'à  là  conclufion  , 
obferver  exactement  &  foigneufement  les  Loix  de  l'Émpire 
compofées  ci-devant  àcefujet ,  6c  le  Règlement  delà  Cham- 
bre-Impériale,  afin  qu'il  ne  foit  rien  précipité  contre  l'accufé, 
mais  qu'il  foit  entendu  en  fes  défenfes  légitimes ,  fuivant  l'exi- 
gence des  cas;  quand  donc  on  en  viendra  à  la  conclufion  de 
1  affaire ,  alors  doivent  les  a£tes  produits  être  portés  à  la  Diète 
générale  de  l'Empire,  être  examinés  6c  difeutés  par  certains 
Etats,  defquels  on  aura  pris  à  cet  effet  un  ferment  particulier, 
tirés  des  trois  Collèges  de  l'Empire ,  (  y  compris  Tordre  des 
Prélats  ôc  des  Comtos)  en  nombre  égal  des  deux  Religions: 


Digitized  by  Google 


Appendix  de  la  Capitulation  perpétuelle,  ni 
leurs  arrêtés  être  référés  à  tous-généralement  les  Ele&eurs  , 
Princes  ôc  Etats,  par  lefquels  fera  rédigée  la  conclu fion  finale, 
&  le  jugement  ainfi  convenu ,  après  qu'il  aura  été  pareille- 
ment approuvé  par  Nous  ou  norre  Commiffaire ,  être  publié 
en  norre  nom  :  aufii  l'exécution  en  ces  cas-ci ,  ainfi  qu'aosm- 
tres  cas,  n'être  point  entreprife  &  terminée  autrement  que* 
fuivant  le  contenu  .du  Règlement  d'exécution ,  par  le  Cercle 
dans  lequel  le  Banni  eft  domicilié ,  6c  auquel  il  appartient. 

Or  ce  qui  fera  ôté  à  celui  qui  aura  été  ainfi  déclaré  au  Ban, 
Nous  devons  6c  voulons  ne  point  l'approprier  à  Nous  fie  à 
notre  Maifon  ,  mais  cela  doit  demeurer  à  l'Empire  :  mais 
avant  toutes  chofes  ,  fatisra£Hondoit  en  être  faite  à  la  partie 
lézée  :  toutefois  pour  ce  qui  concerne  les  Fiefs  particuliers, 
qui  ne  relèvent  pas  immédiatement  de  Nous  6c  de  l'Empire 
mais  d'autres ,  fans  préjudice  du  Seigneur  de  Fief ,  aufii  d'ail- 
leurs du  Règlement  de  la  Chambre-Impériale  6c  d'un  chacun 
en  fes  droits  6c  privilèges;  attendu  que,  b  quant  à  de  tels 
biens  du  Banni  tombé  en  commife ,  on  doit  *ufli  pour- 
voir avant  tout,  à  ce  qu'il  n'advienne  rien  au 
préjudice  des  Agnats,  6c  tous  autres  qui  y  ont  expecta- 
tive 6c  droit ,  6c  qui  ne  fe  font  point  de  fait  rendus  partici-' 
pants  du  crime. . . c  

Et  fi  celui  qui  a  été  dépoffédé  6c  fpolié  par  des  voyes  vio- 
lentes, pendente  PROCEssu  Banni  >  follicîtoit  aufii  pour 

*  lif  Capitulation  de  Charles  VI.  attendu  que  dans  le  Sahu-Zmpire-Romain ,  quant 
anx  biens  du  Banni  tombés  en  commife ,  on  ne  dou  foin*  a  ufli  fréjudicter  aux  Agnatt  &  à 
tous  autres  qui ,  &c 

c  ai.  Capitulation  de  Charles  VF.  en  leur  droit  de  fuccéitratt  Fief&  biens-de-Famr'lest 
mais  le  frinche  que  tes  Agnats  innocents  doivent  aujji ,  four  la  félonie  du  lianni  »  être 
f  rivés  du  Fief  &  autres  biens  tombés  far-là  en  commife,  ne  doit  avoir  Ittu  en  aucune 
manière  i  Etji,  &c. 

D  d  ij 
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être  inceflamment  reftitué ,  alors  devons  6c  voulons  Nom 
avoir  foin  que  le  plaignant,  fuivant  les  occurrences,  fans  dé- 
lai, fit  fans  attendre  l'iiTue  du  procès  fait  6c  pendant  afin  de 
peine  de  Ban,  foit  affilié  cum  pleno  effectu  ,  par  des  moyens 
fuffifants  y  conformément  au  Règlement  de  la  Chambre-Im- 
périale 6c  autres  Conftitutions-  Impériales ,  pour  obtenir  la 
prompte  rédintégration. 

d  Sur  quoi  il  a  été  auffi  exprelTérnent  convenu 

&  ftipulé  que  ,  que  fi  on  ne  procédoit  pas  fuivant  la  ré- 
gie ,  forme  6c  manière  fufdite  de  point-en-point ,  ainfi  qu'il  eft 
ordonné,  alors  la  déclaration  de  Ban  prononcée  6c  Pcxécu- 
tion  doivent  être  tenues  ipso  jure  >  pour  nulles  6c  de  nulle 
valeur. 

Finalement e  pour  ce  qui  concerne  le  Ban  de  contu- 
mace ,  après  avoir  mûrement  pefé  toutes  les  cir- 
conflances ,  il  a  été  trouvé  bon  &  conclu ,  qu  ice- 

lui  feroit f  abrogé  totalement  comrrîe  un  moyen  infuffifant 
pour  plufieurs  confidérations  6c  que  >  in  civilibus  causis  $ 
on  fe  contenteroit  des  civilibus  coercendi  et  compel- 

LENDl  MEDIIS 

Outre  cela  ont  attffi  été  mis  fur  le  tapis  les  points  /vivants  : 

S  f  avoir , 

I.  L'a  FF  a  irr  des  Portes ,  ainfi  qu'elle  eft  contenue  dans 
le  ap*.  Article  du  Projet  de  Capitulation ,  mais  qui  eft  encore 
préfentement  fufpendue,  toutefois  enforte  que  c'eft  une  de» 

*  lif.  Capitulation  de  Charles  VI.  Et  fi  «m  tufncédoitféJ^  && 

*  li£  Capitulation  de  Charles  VI.  &  four  ce  qui  enter*  ,  Sec* 

1  li£  Capitulation  de  Cbariti  VL  nom  von*W  t 'abroger  utalmt*,  Sec 
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premières  matières ,  qui  doit  être  mife  inceiTamment  fur  le 
tapis ,  &  décidée.  • 

IL  Que  le  contenu  du  Decret-de  l'Empire  ratifié  par  Sa 
Majefté-Im pénale,  portant  que  déformais ,  fans  le  confente- 
ment-comitial  de  généralement- tout  l'Empire ,  aucun  nouvel 
Ele£korat  ne  doit  plus  être  introduit ,  feroit  incorporé  loco 
congruo,  en  la  Capitulation  Impériale,  qui  fera  rédigée  à- 
l'avenir. 

III.  Que  ce  partage  qui  traite  du  rang  des  Comtes-de- 
l'Empire  immédiats  à  la  Cour  Impériale ,  &  aux  Couronne- 
ments Impériaux  &  Royaux ,  &  autres  pareilles  folemnités  > 
devant  les  autres  Comtes  &  Seigneurs  Etrangers  &  nationnaux, 
aufiï  devant  les  Chambellans  &  Confeillers  Impériaux  ,  & 
qui  eft  déjà  contenu  en  l'Article  V.  de  la  Capitulation  Jofephi- 
ne ,  feroit  incorporé  en  la  Capitulation  Impériale,  qui  va 
maintenant  être  rédigée. 

IV.  Le  Collège  des  Villes  de  l'Empire  a  recommandé  fes 
Monita  êc  Repréfentations  aux  deux  hauts  Colléges-de- 
l'Empire,  pour  qu'il  y  foit  fait  attention. 
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M  O  N  I  T  A 

DES 

VIXLES-D  E  L'E  M  P I  R E» 

SurkVrojetdeCapitulMionperpétuelkqtù 

A   L'A  RT1CL.E    P  R  E  M  1E  R. 

Page  €.  après  ces  mots ,  Comtes ,  Seigneurs  & ,  $tez,,  Etats* 
&  mettez  ,  Villes-de-l'Empire.,  ou  bien  que  la  formule  ordinaire 
fiit  tonfervée ,  Electeurs,  Princes  &  Etats. 

f  age  ?.  au  lieu  de  ces  mots ,  qu'avec  le  Collège  Electoral  ,* 
4è  Collège  4c  Banc  dans  lequel  ils  devront  être  admis,  .n'ait 
auffi,  &C.  mettez  fuivant  lejexte  du  dernier  Recès  de  t  Empire , 

il  pénultième  ,  outre  cela  Nous  avons,  que  les 
.Electeurs-,  Princes  $c  Etats,  n'aient ,  <&c. 

Page  7.  après.ces  mots,  affaires  de  juftice ,  mettez ,  en  dé- 
cernant <k  accordant  des  Commiflions  Impériales ,  Lettres- 
prote&oriales,  privilèges,  induits,  fauf- conduits,  ou -bien 
auïfi  par  évocation  des  affairés ,  rtieo  autres  manières. 

Page  id.  après  ces  mots,  fans  refus  ni  (fêki,  mettez,  innova- 
tion de  Taxe  y  ou  autrement. 

A  l'Article  IJ. 

Page  10.  après  ces  mots :  l'Article  V.  §,  2.  ajoutez,  &c  fui- 
vants. 

•  • 

K' 
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Page  12.  après  ces  mots ,  fur  ce  ne  rien  régler  ni,  ajoutez,  par 
d'autres  extrajudiciairement  ou  judiciairement.- 

Page  13.  après  ces  mots  de  la  fin,  de  quelque  part  qù  elles 
viennent,  ajoutez  de  la  Capitulation  Jofephine ,  f  &  ne  point  per- 
mettre que  notre  Confeil-Aulique-Impérial,  ni  le  Commiflaîre 
des  Livres  à  Francfort  fur  le  Mein  ,  celui-là  en  jugeant  les 
procès  fur  le  réquifitoire  du  Fifcal  ou  d'un  autre ,  de  celui-ci : 
dans  la  cenfure  ôt  confiscation  des  Livres ,  ta  vorife  une  partie- 
plus  que  l'autre. 

A  l'Article  II L 

Page  14.  Stez  ces  mots ,  &  font  d'un  notable  préjudice,  & 
peuvent  avoir  de  grandes  fuites.  * 

Page  2 1.  après  ces  mots,  d'en  avoir  le  directoire,  en  y  ad- 
mettant &  entendant  fuffifammam  la  Ville-de-PEmpire,  dans' 
laquelle  l'Aflemblée-de-rEmpire  ou  d'Election  fe  tiendra,- 
ainfi  que  cela  eft  d'Ufage ,  &  que  cela  a  été  pratiqué  d'ancien- 
neté, enfiite  continuez  ,  &  de  publier ,  &c. 

■ 

Page  id.  après  ces  mots  de  la  fin,  de  l'Office  d'Archi  Maréchal, 
ajoutez ,  mais  aufli  d'autre  part ,  que  par  le  Maréchal-Impérial 
de  la  Cour  6c  de  l'Empire ,  lès  Etats  ne  foient  moleftés  en  au- 
cune manière  >  ni  la  Ville  dans  laquelle  fe  trouve  l'Aflemblée- 
de-l'Empire  ôc  d'Election,  indûement,  contre  I'Ufage,  6t 
l'accord  fait  en  l'année  îtf  14.  grevée  parles  immunités  qui  fe- 
roient  accordées. 

1 I  es  mot*  fuivanti  ont  été  inférés  dan»  In  Capitulation  de  Charles  VI.  à  la  fia  du  ' 
deuxic  me  article ,  pag.  13. 

"  Nom.  Ces  mot»  ne  fe  trourent  point  dans  la  Capitulation  perpétuelle ,  mais  l'avis 
des  Villes -de  l'Empire  a  apparemment  été  fuivi,  puilqu'ils  Te  trouvent  dans  la 
Capitulation  de  Charles  VI.  à  la  fin  de  l'article  xi.  pag.  $  ». 


tx6  Monita  des  Vilks-de-t  Empire. 

A  l'Article  IV. 
Page  22.  après  ces  mots ,  dansTInUrument-dc-paix,  ajoutez, 

- 

&  /«.Recès-de  -l'Empire. 

Page  24.  après  ces  mots,  inconvénients  de  la  guerre»  ajoutez, 
mais  fi  cela  arrive  par  une  néceflité  notoire  ,  indifp  en  fable  ou 
autrement ,  pourvoir  à  ce  que,  lors  des  marches,  camps-de" 
repos ,  poftes  &  quartiers ,  les  Etats  ne  foient  tenus  de  fournir 
rien  de  plus  que  le  fimple  couvert  &  le  feu  de  l'hôte  :  mais 
quant  au  refte  de  la  fubfiftance  du  Soldat ,  que  le  tout  généra- 
lement foit  payé  >  non  fur  le  pied  de  l'étape ,  mais  fuivant  (à 
valeur  &  le  prix  courant  du  pays. 

A  l'A rticle  y. 

Page  27.  après  ces  mots ,  tenir  la  main  à  ce  que,  ajoutez,  le 
point  de  la  redintégration  des  Cercles  >  modération  de  la  ma- 
tricule &  péréquation  foit  équitablement  &  avant  tout ,  en- 
trepris &  décidé  dans  une  Diète  générale  de  l'Empire ,  ou 
dans  une  Diète  particulière  de  modération  ,  qu'aufli ,  au 
refte ,  Ôcc.  * 

A  l'Article  VL 

Page  ap.  à  ces  mots,  le  ferment»  ajoutez 9  Ôc  les  devoirs  par 
lefquels ,  &c. 

A  l'Article  VII, 

Page  30.  après  ces  mots ,  Privilèges  fur  monopoles  ,  ajoutez, 
foit  que  cela  arrivât  pour  négoce,  manufactures ,  arts ,  fie  au- 
tres chofes  qui  influent  fur  le  fait  de  la  police ,  ou  d'ailleurs 

•  Cette  addition  fe  trouve  dan*  la  Capitulation  de  Charles  VI.  pag.  9i  an.  ii. 

fous 
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fous  quelque  nom  que  ce  puifle  être,  ôcc.  * 

A  L'A  RT1CLE  VIII. 

Page  31.  6tez  les  mots  contenus  dans  la  parenthèfe ,  commen* 
pants  par  toutefois  ,  &  finijfants  par  en  ce  tems-là. 

Page  32.  après  ces  mots,  6c  revenus  f>  mettez,  &  autres 
droits  bien  confirmés  par  l'Ufage. 

Page  33.  après  ces  mots,  droits  haut  -  Régaliens  j  ajoutez  i 
Privilèges. 

Page  id.  après  ces  mots  ,  du  Collège  Electoral ,  au  lieu  de,  (ci 
mettez,  ou. 

Page  37.  après  ces  mots,  du  mieux  qu'il  peut  dételles  vexa- 
tions, ajoutez,  toutefois  dune  manière  conforme  aux  Confti- 
tutions  de  l'Empire.  Enfuite  continuez  ,  comme  dans  les  Capitu- 
lations de  Jofeph  &  de  Leopold ,  fans  empêchement  néanmoins 
aux  Villes-de-l'Empire immédiates  de  mettre  fur  la  Bourgeoifie 
à  elles  appartenantes,  pourraifon  des  confomptions,  quel- 
ques impofitions ,  f  aulfi  fans  préjudice  de  ce  qu'elles  ont  eu 

avant  ies  années  de  guerre  en  légitime  exercice  &  Ufage. 
Page  id.  après  ces  mots,  il  eftlcvé  tout  autant,  ajoutez,  ôc 

fouvent  beaucoup  plus. 

Page  id.  apfès  ces  mots  ,  le  confentement  formel  Ôc  unanime 
du  Collège  Electoral ,  ajoutez ,  comme  pas  moins  fans  avoir 
retiré  6c  mûrement  pefé  les  arrêtés  des  Etats  voifins  intéreffés. 

Page  id.  après  le  mot,  impôts ,  mettez,  ôc  autres  nouvelles 
fortes  d'exaQions  oppofées  à  l'ancien  Réglement-de-péages. 

*  Cette  addition  eft  infërée  dans  ledit  art.  vit  de  Ch.  VI.  pag. 

t  au  lieu  de ,  &  revenus  y  il  y  a  dan*  la  Capitulation  perpétuelle,  &  iroia.  Ceft 
peut-être  une  faute  d'impreflion  daus  les  Monita  des  Villes,  nuis  comme  je  l'ai 
trouvée  dans  pluiîeurs  exemplaires ,  je  n'ai  pas  ofé  la  corriger. 

t  II  y  a  ici  de  plus  dans  Leopold  &  Jofeph  *  fourvû  qu'elles  ne  touchent  foint  au* 
Etrangers ,  &  ne  leur  fanent  un  ni  dommage* 

IL  Parue.  E  c 
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Page  id.  après  ces  mots,  entreprifes  de  fon  Chef,  mettez,  ou 
par  fes  Officiers  à  ce  prépofés. 

Page  38.  après  ces  mots,  le  mieux  qu'il  lui  eft  poflible,  met- 
tez ,  d'une  manière  conforme  aux  Constitutions  de  l'Empire, 
comme  il  a  été  dit  ci-deflus. 

Page  40.  après  ces  mots  >  par  les.Princes  Dire&eurs  de  chaque 
Cercle ,  mettez ,  fie  leurs  adjoints,  aufli  par  tous  les  Etats-de- 
Cercle,  en  vertu  du  Recès-de-l'Empire  de  l'année  1576*- 

Page  41.  après  ces  mots,  fie  leurs  Ambafladeurs ,  mettez ,  de 
tous  les  trois  Colléges-de- l'Empire. 

Page  id.  après  ces  mots  de  la  fin ,  ne  foient  grevés  à-Pencontre 
en  aucune  manière,  mettez,  ni  par  les  Etats-immédiats,  mé- 
diats ou-provinciaux  ,  Traitants  &  Officiers. 

A  l'Article  IX. 

Page  43.  après  ces  mots ,  en  abufent ,  ajoutez,  infidèlement 
Page  id.  après  ces  mots ,  fie  autres  Conftitutions-de-l'Empire 
pour  fon  amélioration ,  mettez ,  fie  de  fait  fans  diftincYion  de 
monnoye-d'Empire  ou  monnoye-provinciale,  ainfi  appelléc. 

Page  44.  après  les  mots  de  la  fin ,  encore  moins  au  préjudice 
d'iceux ,  ajoutez ,  doit  fie  veut  aufli  l'Empereur  Romain ,  en 
cas  de  délit-de-monnoye ,  n'accorder  aucune  Commiflion  aux 
Sujets-de-l'Empire  médiats,  au  préjudice  fie  détriment  des 
Seigneurs-Territoriaux ,  ni  aufli  permettre  que  pareille  chofe 
advienne  de  la  part  de  fon  Confeil-Aulique-Impérial ,  ou  des 
Officiers  de  Cercle  ;  mais  en  cas  que  les  Scigneurs-Territo-! 
riaux,  en  l'un  ou  l'autre  cas-fpécial,  fuflent  trouvés  négligents 
en  la  recherche  fie  punition  de  ce  délit,  fie  qu'ils  en  fuflent 
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juridiquement  convainens ,  faire  procéder  contre  iceux  fur  le 
réquifitoire  préalable  du  Fifcal  &  jugement  fubféquent,  fui- 
vant  le  contenu  littéral  du  Rdglement-de-monnoye  Impérial 
de  Tannée  iyy<?. 

A  l'Article  XL 

Page  49.  au  lieu  de  ces  mots 3  des  Collèges  des  Ele£teurs  & 
Princes ,  mettez ,  des  trois  Collégcs-de-l'Empire. 

Page  id.  au  lieu  de  ces  mots,  des  Ele&eurs  6c  des  Princes  i 
mettez ,  des  Electeurs ,  Princes  &  Etats. 

Page  y  1.  après  ces  mots,  qui  pourroient  être  accrus  &  hipo- 
théqués  ès  mains  de  quelques  particuliers ,  ajoutez  >  ôc  fur  lef- 
quels  des  expe&atives  auroient  été  accordées. 

■ 

A  l'Article  XII. 

Page  y*,  après  ces  mots  de  la  fin,  Princes  &  Etats ,  ajoutez  > 
aufli  fauf  l'autorité  qui  appartient  en  vertu  des  Conftitutions. 
de-l'Empire ,  aux  Empereurs  Romains  en  de  pareilles  Aflcm- 
blées-de-Députation }  fle  moyennant  l'accord  préalable  des 
Commiflaires-Impériaux ,  d'autant  que  cela  eft  pratiqué  & 
d'Ufage  dans  les  Dietes-de-PEmptre.  * 

A  l'A  rti  cle  XI  V. 

Page  y  8.  après  ces  mots  ,  toutefois  pour  ce  qui  concerne  cet 
Article  >  fans  faire  tort  &  fans  tirer  à  conféquence ,  ni  eau  fer 
préjudice  &  dommage,  ainfi qu'il  a  été  dit  ci-deffus,  mettez, 
aux  Eleveurs  ,  Princes  &  Etats,  qui  fuivent  la  Confeflion 
d' Aufbourg ,  &  otez  tout  le  refie.  . 

*  Ce  paflage  a  été  inferc  dans  la  Capitulation  de  Charles  VI.  à  l'endroit  cite. 
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A  l'Article  XV. 

Page  jp.  après  ces  mots,  les  Sujets  médiats  de  l'Empire*- 
ajoutez ,  Bourgeois  ,  puis  continuez ,  &  Sujets  Provinciaux ,  &c. 
Page  id.  après  le  mot,  Landfafles ,  ajoutez ,  &  Bourgeois. 

A  l'Article  XVI; 

Page  6$.  après  ces  mots  y  de  l*Inftrument  de-paix  >  ajoutez  y 
aufli  mettre  ordre  à-ce-que  ,  dans  les  affaires  pendantes  en 
juftice  x  &  pendant  la  durée  de  la  Litifpendence ,  aucun  Etat 
n'en  grève  un  autre  par  repréfaUles,  Arrêts ,  &  autres  voyes  de 
fait  contraires  aux  Ordonnances  &  Conftitutions-de-rEmpire, 
&  oppofées  au  Traité-de-paix  générale.  * 

Page  66.  après  le  mot  r  décrets- ,  ajoutez  ,  Commilfions  r 
Refcripts.. 

Page  67.  après  ces  mots ,  &  n'en  doit  être  pris  connoiflancd 
nulle  part  ailleurs  x  ajoutez,  ni  fon  exécution  être  empêchée, 

A  L*  A  R  t  r  C  L  e  XVII- 

Page  70.  après  ces  mots,  impofition  de  Taxes,  ajoutez,  aufli 
ne  point  rehaufler  la  Taxe  accoutumée  pour  l'expédition  des 
Diplômes  Impériaux ,  Reprife-de^Fief  &  confirmation  de 
Privilèges  ,  mais  en  ce  ,lauTer  demeurer  contaminent  les  Etats 
en  leur  quantu m. Ufité. 

Page  id.  après  ces  mots ,  &  le  confentement  des  Etats ,  ajou- 
tez ,  aufli ,  de  par  le  très-haut  Office  Impérial ,  abroger  les 
rehauflements  précédents  qui  font  arrivés  depuis  quelque 

»  Ce* aéage  a  ttéinfaé  dans  1a  Capitulation  de  Ourfei  VI.  à  l'endroit  cité. 
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fems,  fans  le  confcntcmcnt  des  Electeurs  6c  Etats. 

A  l'Article  XVII* 

Page  72.  après  ces  mots,  de  leurs  Juftices  ordinaires,  ajou- 
tez ,  &  Juges  de  première  inftance. 

Page  id.  après  ces  mots,  Comtes,  Seigneurs  & ,  otez,  autres 
Etats,  &  mettez ,  Villes-de-l'Empire,  ou  bien  que  t 'ancienne 
formule  feir  confervêe  ,  Electeurs ,  Princes  ôc  Etats. 

Page  ni.  après  ces  mots ,-  tant  dans  les  affaires  Civiles  que> 
Criminelles ,  ajoutez,  de  Police  ou  Fifcaies. 

Page  iU  tf/vei  <w  »»m ,  Juges  immédiats  ordinaires ,  ajou- 
tez, mais  fpécialementles  Princes  &  Etats  Proteftants  en  leurs 
droits  in  Ecclesiasticis  ,  affaires  matrimoniales  &  autres  en 
dépendantes ,  acquis  par  le  Traité-de-paix  de  Munfter  &  Of- 
nabruck ,  uniquement ,  &  fans  permiflion  à  une  autre  Juftice- 
lbuveraine  d'en  connoître.. 

Page  id.  après  ces  mots  ,  fous  quelque  couleur  Ôc  prétexte 
que  ce  puifle  être ,  ajoutez  ,  comme  continents  causa  6x 
autres  pareils. 

Page  idem  ,  après  le  mot,  Mandats,  ajoutez,.  Procédures- 
d'appellation. 

Page  id.  après  ces  mots,  Impériale  ou  autrement  ,  ajoutez  y 
mais  fpécialement ,  en  décernant  les  Commiflions,  faire  ob- 
ferver  exactement  la  difpofition  de  rinftrument-de-paix  ,  art.- 

y.  §.  $  U  IN  CONVENTIBUS  DEPUTATORUM.  * 

Page  73.  après  ces  mots,  ou  dont  la  poffeflion  n'eft  point 

*  Ce  paflage  fc  troure  dans  la  Capitulation  de  Charles  VI.  à  l'endroit  ciré ,  fct  a  été 
ftitëré  pour  la  première  fois  dans  la  Capitulation  de  Jofeph,  an.  xni.  Voyez  i". 
Cap.  baim.  pag,  j*. 
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fondée  fur  l'Ufage ,  ajoutez  de  la  Capitularit>n  de  Jofepk ,  f  com* 
me  aufli  toutes  fortes  de  griefs  confidérables ,  tant  contre  le 
Tribunal  Aulique-Impérial  de  RotlWeil,  que  contre  celui  de 
de  \Teingarte  ôc  autres  Tribunaux  Provinciaux  en  Siiabe ,  ont 
déjà  depuis  long-tems  été  propofés ,  portés  ôc  dénoncés  à  di- 
verfes  Aflemblées  précédentes  de  l'Empire  par  les  Electeurs , 
Princes  ôc  Etats ,  qu'aufTi  pour  cette  raifon ,  il  a  déjà  été  fait 
mention  dans  le  Traité-de-paix  de  leur  abolition ,  fi  doit  &  * 
veut  l'Empereur  Romain ,  en  attendant  qu'on  ait  remédié 
réellement  &  foncièrement  à  ces  griefs  des  Etats. .  + . .  imman- 
quablement  avoir  foin,  que  les  cas-réfervés  étendus  depuis 
quelque  tems  contre  l'ancien  Règlement  des  Tribunaux-Au- 

liquesôc Provinciaux,  enfemble  l'extenfion  des  dif- 

tricls ,  foient  abolis,  6c  qu'il  foit  iticelTamment  remédié  aux 
excès  6c  abus  qui  fe  trouveront  à  ce  fujet  >  QUO AD  LOCA 
ET  PROMISCUAS  CAUSARUM  ETIAM  RELIGIO- 
SARUM  RECEPTIONES,  (  pour  la  recherche  dcfquelsj  il 
veut  députer  au  plutôt  des  Etats-de  l'Empire  défintéreifés , 
&  en  donner  notification  à  la  Chancellerie -Electorale  de 
Mayence,  afin  que  de  là  il  puifle  en  être  .donné  avis  aux  au- 
tres Electeurs ,  Princes  &  Etats  du  Saint-Empire-Romain  ,  ) 
mais  particulièrement  que  les  Electeurs,  Princes  6c  Erats 
foient  maintenus  en  leurs  Privilèges  •  d'exemption  obtenus 

^  Voyez.  1".  Cap.  harm.  Art.xvii.  pag.  «>.  Voyez  auflî  la  Capitulation  d« 
Charles  VI-  pag.  73.  . 

*  Nom.  Ce  qui  eft  écrit  ici  en  caràftere  diffèrent  ne  fe  trouve  point  dans  lc$  Capitu- 
lations Joséphine  &  Caroline. 

•\  Ht  a  ici  dans  les  Capitulation*  de  Leopold,  Jofeph  &  Charles  VI.  &  qu'on  ait 
flatué  quelque  chofe  de fixe  dam  U  Diat  de  /' Empire ,  au  fujet  de  l'abelition  des  fufdiu 
Tribunaux  Auliquet  &  Provinciaux  y  immanquablement ,  V.  pag.  73-  Voyez,  aufli 
Capitulation  harmonique ,  p.ig.  60, 
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contre  le/dit  s  cas-réfervés  ,  nonobftant  qu'il  put  être  prétexté 
que  ces  Privilèges  font  cafTés,  d'autant  qu'il  doit  aufïi  être  libre 
à  chaque  perfonne  grevée ,  d'appeller  des  plufieurs-fois-men- 
tionnés  Tribunaux-Auliques  &  Provinciaux,  ou  ad  Aulam 
C/ESaream  ,  ou-bicn  à  la  Chambre-Impériale  f  6c  de  l'Empire, 
fans  aucune  oppofition  ou  empêchement  de  fa  part  :  mais  en 
toutes  manières  veut-il  maintenir  en  fa  force ,  aux  Electeurs 
&  à  leurs  Sujets ,  auffi  à  d'autres,  l'exemption  du  fufdit  Tri- 
bunal de  Rothweil  &  autres  Tribunaux ,  Ufitée  d'ancienneté, 
&  ne  les  point  laifler  à-l'encontre  troubler  ni  molefter. 

A  l'A  r  t  1  c  l  e  XIX. 

Page  7$".  après  ces  mots ,  Comte ,  Seigneur ,  ajoutez ,  Ville  > 
auflï,  &  après  les  mots  fuivants ,  à  la  NoblefTe-de- l'Empire, 
otez  ces  mots  ,  &  autres. 

Page  id.  après  ces  mots ,  &  du  Recès-d'exécution  de  Nuren- 
berg,  mettez ,  ou-bien  ce  qui  de  fait  a  été  de  rechef  enlevé. 

Page  76.  après  le  mot ,  Etats  Provinciaux ,  mettez  ,  Bour- 
geois. 

Page  77.  après  ces  mots,  §,  180.  &  comme,  &c.  ajoutez } 
item ,  les  affaires  de  Police,  en  vertu  du  §.  or  comme  de  tel- 
les chofes ,  ficc. 

Page  id.  après  le  mot,  Mandata ,  ajoutez }  &  Rescripta. 

A  l'Article  XXI. 

Page  82.  après  le  mot,  Vaffaux ,  ajoutez ,  Bourgeois. 
Page  id.  après  ces  mon,  pour  crime  de  lèze-Majefté,  ajoutez, 
ou  autres  cas-de-confifeation, 
t  Charles  VI.  aj.  de  tout. 
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Page  id.  après  ces  mots.  Dominos  Territorii,  ajoutez  « 
libres  en  la  connoiffance  des  affaires  & ,  &c. 

Page  8j.  au  Heu  de,  autres  Etats  de  l'Empire,  mettez,  VU* 
les ,  ou  bien  que  ia  formule  ordinaire  Joit  confervée» 

Page  id.  après  ces  mots ,  offrants  de  s'y  foumettre,  ajoutez  , 
ou-bien  lorfqueles  affaires  font  réellement  pendantes  en  juftice. 

Page  id.  après  Je  mot ,  faifies ,  ajoutez ,  repréfailles ,  attentats. 

Page  id.  après  ces  mots ,  ou  en  quelque  autre  manière ,  ajot* 
tez ,  fous  quelque  couleur  ou  prétexte  que  cela  arrive* 

Page      après  ces  mots ,  par  lui ,  ajoutez,  ou  autres. 

Page  idem,  après  ces  mots,  reftitués  fans  délai, ajoutez,  les 
grjefs  redeeffés. 

A  l'Art  icle  XXII. 

Page  8f.  après  ces  mots ,  précédente  Jurifdi£tion  de  Prince-» 
Territorial,  mettez,  &  fupériorité-Territoriale. 

A  l'Article  XXIV. 
Page  91.  après  ces  mots,  veut-il ,  ajoutez  ,  compofec. 

A  l'Article  XXVI. 

Page  97.  après  ce  mot,  Seigneuries ,  aj.  &  Villes-Impériales. 
Page  p8.  après  ces  mots ,  Seigneuries  immédiates  ,  ajoutez, 
&  Villes-Impériales. 

A  l'Article  XX VIL 

Page  100.  après  ces  mots,  foient  totalement  abolis ,  StezJes 
mots  fuivants ,  comme  aufli. 

Page 
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Page  \à.  après  ces  mots ,  fortifie  fon  plein  &  entier  effet, 
ajoutez ,  que  les  Mandements  ,  Refcripts  6c  Décrets  Impé- 
riaux fur  ce ,  depuis  long-tems  émanés  foient  mis  réellement 
en  exécution. 

Page  id.  après  ces  mots ,  par  le  droit  de  repréfailles ,  mettez  , 
îc  autres  moyens  efficaces  6c  fuffifants,  fuivant  le  contenu  des 
Conftitutions  de  l'Empire  6c  del'Inftrument-de-paix. 

Page/W.  Stez  ces  mots,  du  juris  prjefecturje  provincia- 
le. en  vertu dudit  Traité-de-paix ,  &  lifez  feulement , 
doivent  demeurer  incorporées ,  6cc. 

A  l'Article  XXIX. 

Page  loi.  après  ces  mots.  Seigneurs  6c  Supérieurs  Territo- 
riaux ,  foient,  ajoutez  ^-Vencontre  des  anciens  Ufages ,  droits, 
privilèges ,  6c  des  pactes  6c  Tranfactions  précédemment  faits 
en  partie  à  ce  fujet,  intrufes  des  perfonnes  qui  ne  leur  font 
point  liés-par-ferment-de-fidélité,  ni  reçus-Bourgeois  dans  les 
Villes,  ourbien  qu'iceux,  enfemble  tous  ceux  qui  leur  appar- 
tiennent, outre  les  affaires  coriceraant-/f»r- Office,  foient  en- 
core eximés  6c  affranchis  de  la  Jurifdiction  de  Pr ince-6c  Su- 
périeur-Territorial ,  dzde  la  contribution  commune ,  tant  aux 
charges  personnelles,  qu'aux  charges  réelles ,  continuez , pas 
moins  doit  6c  veut,  6cc.  &  ôtez  tous  les  mots  qui  font  iciretran* 
chés  dans  ce  paffage» 

Page  102.  après  ces  mots  ,  moyennant  un  port  raifonnable  6c 

proportionné ,  ajoutez  ,  (  pour  raifon  de  quoi ,  doit  être  réglée 

une  Taxe  générale ,  certaine ,  en  tous  les  Offices-de-poftes  , 

6c  tranfigé  fur  ce  de  la  part  de  l'Empire»  auffi  d'ailleurs  fur  ce 

qui  concerne  le  fait  des  Poftes.  ) 

IL  Partie.  Ff 
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Page  id.  otez  ces  mots,  au  contrairedoit ,  ttcjufqu  à  ceux-ci  , 
mais  ceci  &  le  tout,  &  mettez ,  doit ,  fur  ce,  la  Meflagerie- 
des-Villes-Ôc-Pays ,  être  biffée  pour  le  préfcnt  ôc  pour  l'avenir 
fans  trouble  Ôc  fans  empêchement ,  en  Tes  Ufages ,  immunités 
ôc  Coutumes  bien  confirmés  par  une  poffeflion  de  tems  im- 
mémorial, furtout  dans  les  aftaires-de-trafic-ôc-négoce,  qui 
tendent  à  l'avancement  des  Commerces  ôc  régularité  d'iceux  ; 
en  outre  particulièrement  être  défendu ,  que  dans  Ôc  au  travers 
des  Pays  ôc  Territoires  des  Electeurs ,  Princes  ôc  Etats ,  au 
préjudice  de  la  fupériorité  ôc  droits  Territoriaux ,  comme  aufli 
au  détriment  ôc  diminution  de  la  fubfiftance  de  leurs  Bour- 
geois ôc  Sujets  ,  foient  à-l'avenir  r  par  l'Office-de-général- 
hérédiraire-des-poftes~de- l'Empire,  fous  prétexte  que  c'eft  une 
dépendance  de  l'inveltirure  dudit  Office-de-pofte  ou  d'autres 
pareils  droits ,  établis  aucuns  chariots-de  pofte,  calèches,  ou 
charrois ,  pour  y  tranfporter  les  Voyageurs ,  ou  fur  iceux  char- 
ger les  effets  des  Trafiquants,  marchandifes  ôt  paquets  :  ôc  ce 
qui,  furtout  depuis  quelque  tems,  a  été  de  fait  innové,  doit 
déformais  être  aboli ,  ôc  n'être  plus  à-l'avenir  entrepris  de  pa- 
reille ufurpation.  Au  refte,  toutefois  ,  le  tout  doit  être,  ôccv 
(  comme  à  la  page  1 02.  )  > 


Digitized  by  Google 


127. 


PROTESTATION 

Au  nom  de  quelques  Princes -de -l'Empire  Ecclé- 
liaftiques  &  Séculiers  ,  contre  la  Capitulation 
de  Charles  VI. 

Très-Sércniflime ,  Très-Puiffant  &  invincible  Empereur, 
Très-Qémentijjime  Seigneur  ,  Seigneur. 

C^Omme  nos  Très-Cléments  Seigneurs  ont  reffenti  une 
joye  très-fincere  de  l'heureufe  iflue  de  i'Ele&ion  advenue  de- 
puis quelques  mois ,  &  par  la  providence  du  Très-haut  tombée 
fur  Votre  Majefté- Impériale  ,  fuivantle  defir  commun ,  & 
qu'ils  adreffent  inceflamment  leurs  prières  au  Seigneur ,  pour 
qu'il  lui  plaife  continuer  pendant  longues  années,  la  félicité 
générale  qu'il  a  par-là  répandue  fur  le  Saint-Empire-Romain  , 
combler  de  toutes  -profpérités  la  Régence  Impériale,  en  la-, 
quelle  V.  M.  I.  vient  d'entrer  &  bénir  par  d'heureux  fucecs 
toutes  fes  hautes  entreprifes  toujours  tendantes  au  bien  de 
l'Empire  6t  au  bien  public  :  Auffi  préfentons  Nous ,  au  nom 
de  nos  très -cléments  Seigneurs  principaux  de  très -humbles 
actions  de  grâces  à  V.  M.  I.  de  ce  qu'elle  a  bien  voulu  à  notre 
prière  agréer  la  propofition  faite  par  le  Séréniffime  Seigneur 
Duc  de  Brunfwich-^olfenbuttel ,  &  par  fa  réfolution  accor- 
dée avec  toute -clémence  ,  donner  à  tous  les  Princes-de- 
l'Empire l'efpérance  dune  puïflante protection  6c  maintien  de 
leurs  droits. 

Ffij 
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Et  d'autant  qu'il  eft  revenu  très -  certainement  à  nos  très- 
clémenrs  Seigneurs,  que  divers  paffages  très-préjudiciabïes 
à  leurs  honneurs  &  prérogatives,  6c  dérogeants  à  leurs  droits 
fondés  fur  la  paix  de  Weftphalie  6c  autres  Lobe  de  l'Empire  , 
fe  feroient  glifles  dans  la  Capitulation-d'EIe&ion  de  V.  M.  I. 
ils  ofent  très-humblement  attendre  de  la  grandeur  dame  de 
Y.  M.  I.  qu'après  s'être  fait  rendre  un  compte  plus  exact ,  elle 
voudra  bien  faire  rayer  de  la  Capitulation  tous  ces  Articles 
tendants  au  préjudice  de  Tordre  des  Princes,  ôc  que  la  repré- 
fentation  indifpenfable  fur  ce  advenue  ne  leur  fera  point  per- 
dre fes  bonnes  grâces  Impériales. 

Mais' comme  nos  très-cléments  Seigneurs  principaux  n'ont 
pas  pu  donner  une  déduction  de  ces  Articles ,  jufqu'à  ce 
qu'on  leur  eût  délivré  une  copie  authentique  de  la  fufdite  Ca* 
pitulation-d'Eleftion ,  Nous  en  fupplions  très  -  humblement 
V.  M.  I.  en  leur  nom ,  Ôc  en  outre  la  prions  avec  la  plus  pro- 
fonde foumifGon ,  de  ne  point  intimer  cette  Capitulation  aux 
Tribunaux  fuprêmes  de  l'Empire ,  comme  fanction  pragma- 
tique 6c  Loi  de  l'Empire ,  ni  fur  ce ,  prendre  le  ferment  de  fes 
Miniftres,  avant  qu  elle  ait  été  mûrement  examinée  par  les  au- 
tres Collèges  de  l'Empire ,  6c  que  les  repéfentations  qu'ils 
pourroient  faire  à-l'encontrc,  ôc  dont  par  ces  préTentes  ils  font 
réferve  avec  la  très-clémente  p  errai  (Ti  on  de  V.  M.  I.  n'ayent 
été  propofées  avec  le  refpett  convenable,  6c  qu'on  n'y  ait  re- 
médié avec  touteelémence.  Votre  Majefté  Impériale  don- 
nera dès  le  commencement  de  fa  Régence  glorieufe  ,  une 
preuve  éclatante  de  fon  très-grand  amour  pour  la  juftice ,  en 
favorifant  avec  toute-clémence  la  Capitulation  perpétuelle, 
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&  s'attachera  nos  très  -  cléments  Seigneurs  &  Principaux, 
par  un  dévouement  &  une  reconnoifiance  inexprimables. 
Nous  demeurons  avec  le  dévouement  le  phis  fournis , 

De  V.  M.  1 


frtntfwl  te  7. 
171*. 


Les  très -  fournis  Ôc  obéiffants 
Serviteurs , 

Les  Confeillers  &  Envoyés  ci  -  préfents  de 
divers  Princes-de-f  Empire  Eccléjiajliques 
&  Séculiers, 
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PROTESTATION 

Des  Princes  de  l'Empire  contre  la  Capitulation 

de  Charles  VI. 

De  f  Année  1713.  ♦ 

Da  ut  a  nt  que  le  Collège  des  Princes  a  vécu  jufqu'ici 
dans  la  ferme  efpérance  que  l'affaire  d'une  confiante  &  certaine 
Capitulation-d'Eleclion-Impériale ,  qui  fe  traite  depuis  tant 
d'années  ,  pourroit  un  jour  arriver  à  une  heuteufe  fin ,  &  que 
par-là  le  très-louableCollége  des  Princes  de  l'Empire  fe  trou- 
veroit  délivré  de  la  néceflité  de  conferver  fes  droits  par  des 
Proteftations  &  Réfervations  contre  les  partages  qui  fe  trou- 
vent dans  la  dernière  Capitulation-d'Eleclion-Impériale ,  6c 
qui  tendent  à  fon  préjudice ,  mais  qu'il  paroît  à-préfent  qu'on 
apporte  de  tels  délais  dans  ladite  affaire  de  la  Capitulation. 
d'Election  perpétuelle  ,  qu'il  eft  à  craindre  qu'elle  ne  puûTe 
pas  être  fi-tôt  amenée  à  une  conclufion  finale ,  le  très-louable 
Collège  des  Princes  fe  trouve  dans  l'obligation,  afin  qu'un 
plus  long  filcnce  ne  foit  point  pris  pour  une  approbation  ta- 
cite,  de  délivrer  par  ces  préfentes  fes  griefs  contre  la  dernière 
Capitulation -d'Election ,  &  dont  on  eft  déjà  convenu  par  un 
conclufum  du  quatorze  Novembre ,  requiérant  dïïement  le  très- 
louable  Collége-Eleâoral  qu'il  ait  à  fe  déclarer  au-plûtôt  fur 
■ce  ;  pour  l'établiflement  ôc  le  maintien  de  la  bonne  intel- 
ligence fi  néceiïaire  entre  les  Electeurs  &  Etats ,  catégori- 
quement, &  de  façon  que,  jufqua  ce  que  la  Capitulation 
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perpéttiélle  puifle  être  mife  en  état,  les  Princes  ôt  Etais  de 
PEmpire  puiflent  être  aûurés ,  Ôc  éprouver,  en  effet  ,  qu'il  eft 
dans  une  réfoiutiotv  permanente  de^mairrterrir  en  vigueur  les 
Loix  fondamentales  générales  de  l'Empire ,  les  Pattes  publics, 
anciens  Ufages  &  droits  des  États ,  Ôt  de  ne  moleftcr  perfonne 
à-l'encontre. 

Mais  avenant  le  cas  contraire  Ôc  inefpéfé,  les  Princes  & 
Etats  du  Collège  des  Princes  protcftent  folemnellemcnt  par 
ces  préfentes ,  contre  tout  ce  qui  pourroit  être  inféré  ou  omis 
dans  l'un  ou  l'autre  article  à  leur  préjudice ,  contre  l'Ufage ,  - 
les  Conftitutions  de  l'Empire ,  &  le  Projet  convenu  de  la  nou- 
velle Capitulation-d'Election  perpétuelle ,  ôc  par  où  il  pour-- 
roit  être  préjudicié  à  leurs  dignités ,  honneurs  &  droits ,  ainit 
qu'il  eft  oblërvé  dans  les  griefs ,  ou  d'ailleurs  en  aucune  ma- 
nière directement  ou  indirectement ,  &  en  font  réferve  devant 
tous  à  qui  il  appartient:  auflî  en  outre  déclarent  que,  com- 
me l'Inftrument  -  de  -  paix  de  \7eftphalie ,  fuivant  fon  con- 
tenu littéral ,  Article  XVII.  §.  2.  Ôc  3.  cil  une  Loi  perpétuelle 
ôc  Sanction  pragmatique  de  l'Empire ,  &  doit  aulfi  être  incor- 
poré dans  la  Capitulation-d'Election  Impériale,  Ôc  qu'à  l'en-- 
contre  aucunes  Capitulations,  ferments  ou  Pactes ,  ni  aucunes 
autres  Exemptions ,  fous  quelque  nom  ôc  prétexte  qu'elles 
pûffent  être  inventées ,  ne  doivent  jamais  être  alléguées  ou 1 
acceptées  :  aufli  eux  Tes  Princes  Ôt  Etat$  ne  peuvent  point  re-  • 
connoître  pour  Loi  publique  ladire  dernière  Capitulation- 
d'Election  Impériale ,  dans  les  points  notés  dans  les  Griefs 
ci-devant  allégués,  ou-bien  en  ce,  ou  icelle  eft  d'ailleurs  op- 
pofée  audit  Inftrument-de-paix ,  6c  aux  dignités ,  honneurs  Ôc 
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prérogatives  Ufités  des  Princes  Ôc  Etats  y  confirmés ,  rùVefti- 
mer  obligés  à  aucunes  preûzûons-de-fermem ,  qui  pourroient 
peut-être  leur  être  propofées  fur  des  décrets  faits  fans  leur  con- 
fentement  ;  mais  ils  veulent  s'en  tenir  conftamment  aux  Loix 
fondamentales- dc-I'Empirc  générales  ,  ôc  faites  avec  le  con- 
fentement  de  tous  les  Etats ,  ôc  à  l'ancien  Ufage ,  ôc  ont  aufli 
dûement  requis  le  très-louable  Dire£toke-de-rEmpire-JElec- 
toral-de-Mayence ,  d'inférer  dans  les  Ades  de  l'Empire  leur 
préfente  très-indifpenfable  déclaration. 
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GRIEFS 

Des  Princes  du  Saint -Empire -Romain,  contre  h 
Capitulation  de  Charles  VI. 

De  t Année  1713. 

C  O  M  m  E  de  la  part  des  Princes  on  a  donné  à  entendre  que 
l'affaire  de  la  certaine  &  confiante  Capitulation ,  ne  parvien- 
droit  point  à  un  heureux  acheminement ,  fi  on  ne  mettoit  au 
jour  les  Griefs  qu'on  auroit  contre  la  dernière  Capirulation- 
d'Eleâion  de  Sa  Majefié  Impériale,  aujourd'hui  glorieufe- 
ment  régnante ,  pour  voir  jufqu'à  quel  point  les  deux  hauts 
Collèges  pourroient  fe  déclarer  6c  réunir  là-demis ,  on  a  aufll 
voulu  s'y  conformer >  contribuer  de  tout  fon  pouvoir  à  la 
conclufion  finale  de  cette  affaire  très-importante ,  qui  tend  à 
établir  &  maintenir  la  bonne  intelligence  entre  les  Ele&eurs 
6c  Etats,  &  donner  à  connoître  les  Griefs  qu'on  auroit. 

Mais  il  raut  avant  tout  ftipuler ,  qu'on  ne  doit  pas  s'imagi- 
ner qu'on  veuille  par  -  là  abandonner  le  projet  d'une  certaine 
6c  confiante  Capitulation,  traité  pendant  cinquante  années  en- 
tre les  deux  hauts  Collèges,  &  enfin  entièrement  convenu  ,  à 
la  réferve  de  deux  points ,  (  fur  lefquels  on  eft  même  a£tuel- 
lement  d'accord ,  )  mais  qu'on  défire  y  adhérer  conftamment , 
6c  l'amener  à  pleine  &  entière  conclufion  :  qu'on  n'a  point 
d'autre  intention  en  délivrant  ces  Griefs,  que  de  montrer  en 
quoi,  dans  la  dernière  Capitulation ,  on  s'eft  écarté  de  l'Infini? 

ment- de -paix  de  Weftphalie  &  du  Projet  convenu,  aufli 
//.  Partie.  G  g 


134  Griefs  des  Princes  de  P  Empire. 

d'ailleurs  del'Ufage  &  des  droits  6c  dignités  des  Princes,  dans 
la  ferme  efpérance  que  le  très-louable  Collège  Eleâoral  fe 
déclarera  fur  ce,  de  façon  que  les  Loix-fondamentales-de- 
l'Empire  générales ,  les  Pactes  publics ,  l'ancien  Ufage ,  & 
les  droits  des  Etats  feront  maintenus  en  vigueur. 

Ceci  préalablement  expofé ,  on  trouve  de  la  part  des  Prin- 
ces ,  qu'on  a  été  grevé  par  la  dernière  Capitulation-d'Elcftion 
Impériale,  dans  les  points  fuivants.. 

A  l'Article  II. 

i°.  Au  fujet  de  la  tranflation  Palatine  avec  les  annexes,  on; 
fijait  par  les  Aûes  précédents,  qu'on  accorde  volontiers  cet 
avantage  en  lui-même  à  S.  A.  S.  l'Eleveur  Palatin,  mais 
quant  à  la  manière ,  on  s'eft  trouvé  dans  la  néceflité  de  réfer- 
ver  les  droits  des  Princes  qui  y  étoient  reftraints ,  à  laquelle 
réferve  on  s'en  tient  encore  aujourd'hui ,  jufqu'à  ce  que 
l'affaire  de  la  Capitulation  foit  entièrement  décidée  &  ratifiée 
avec-toute-clémence  par  Sa  Majefté  Impériale. 

A  l'Article  III.  &  Conclusion. 

a0.  La  prolongation  du  Vicariat,  jufqu'à-ce-que  l'Empe- 
reur nouvellement  élû  ait  juré  en  perfonne  la  Capitulation  , 
eft  une  innovation  contraire  à  l'Ufage ,  puifque  l'interrègne  a 
toujours  ceffé,  lorfque  l'Empereur  nouvellement  élû  a  juré 
la  Capitulation-d'Ele&ion  par  fes  Commiflaires  Plénipoten- 
tiaires ,  &  s'eft  trouvé  préfent  en  la  nation  Allemande,  fur  quoi 
on  efpére  que  le  très-louable  Collège  Ele£toral  voudra  bien 
à-l'avenir  lauTer  les  chofes  dans  le  même  état. 
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5°.  Ibidem.  La  préféance  des  Ambafladeurs  Eîe&oraux 
fur  les  Princes  en  perfonne  fans  diftin£Uon  eft  contiairc  à  toute 
équité ,  &  tend  au  très-grand  rabaiffement  des  Princes  y  Ief- 
quels  toutefois  ont  la  plupart  l'h  onneur  de  tenir  aux  Seigneurs- 
Ele&eurs ,  par  les  liens  de  parenté  &  de  confariguiriité  \  6c 
respective',  par  des  Pa&es  de  confraternité  &  fucceflion- 
de-Fief:  auffi  ne  trouve-t-on  point ,  avant  la  Capitulation  de 
Leopold,  la  moindre  trace  de  cette  nouvelle  prérogative  , 
(excepté  dans  les  Aétes  de  Couronnement  &  d'Eleâion  Im- 
périale ,  fur  quoi  de  la  part  des  Princes  on  s'en  tient  à  l'Ufage ,  ) 
&  les  Princes  ne  pourroient  accorder  aux  Seigneurs  Electeurs 
le  pouvoir  de  s'attribuer  eux-mêmes  une  telle  prérogative  in- 
novée à  leur  préjudice  d'eux  Princes ,  c'eft  pourquoi,  ils  doi- 
vent s'en  tenir  encore  au  Monitum  ?.  fur  l'article  IV.  de  la 
Capitulation  de  Leopold,  fçavoir,  que  ce  paflTage  doit  s'en- 
tendre feulement  des  Princes  Etrangers. 

A  l'Article  IV.  &  VI. 

4°.  Que  Sa  Majefté  Impériale  foit  en  droit  d'entreprendre 
une  guerre  de  la  part  de  l'Empire ,  de  faire  alliance,  &  de  pro- 
céder auffi  dans  d'autres  aflaires  concernant  la  sûreté  de  l'Em- 
pire avec  le  fisul  confenrement  des  Electeurs ,  c'eft  une  chofe 
contraire  à  ce  qui  eft  contenu  en  termes  clairs  dans  l'Inftru- 
ment-de-paix  de  Weftphalie,  Article  VIII.  §.  gaudeant,  ôcc. 
&  qui  heurte  de  front  les  autres  Conftitutions  de  l'Empire  , 
l'Obfervance  confiante ,  ôc  même  les  mots  contenus  dans  la 
Capitulation  Caroline  dès  le  commencement  de  cet  Article  IV. 
mots  tirés  du  Projet  convenu. 
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À   l'A  RT1CLE  V. 

$*.  L'exemption  des  Etats  de  l'Empire  doit  être  défor- 
mais interdite  >  non  feulement  aux  Etrangers ,  mais  auffi  à  tous 
autres  quels  qu'ils  foient. 

A  l'Article  VI. 

6°.  La  claufe  de  la  fin  tirée  de  la  Capitulation  de  Jofeph, 
V.  iw.  Capitul.  «  Aufli  que  le  fecours  demandé  aux  Puiflances  Etrangères , 
fin  rpag.  43 »  foit  demandé  ainfi  6c  non  autrement ,  6c  qu'il  n'ait  fon  effet 

Cap  harm.art.vi.         ,  n       ,  *  j 

a  iafin.pag.  ip.   »  qu  autant  que  par-la  il  n  en  pourra  naître  aucun  danger  pour 
»  l'Empire  :  » 

cft  une  interprétation  faite  en  particulier,  de  l'Inftrument-de- 
paix  deVeftphalie ,  laquelle  interprétation  ne  peut  avoir  lieu 
fans  le  concours  des  autres  Etats  ,  6c  qui  n'eft  point  auffi 
conforme  au  Projet  convenu  :  c'cft  pourquoi  il  faut  le  retran- 
cher, ou-bien  fi  le  Traité-de-paix  de  Weftphalic  avoit  befoin 
fur  ce  d'une  plus  ample  interprétation,  elle  devroit  être  faite 
avec  le  pré-fcû  6c  le  confentement  de  tous-généralement  les 
Etats. 

A  l'Article  VIII. 

7°.  La  confirmation  des  Concédions,  prorogations,  6c  per- 
pétuations de  péages ,  doit  tourner  au  profit  non  feulement  des 
Electeurs ,  mais  aufli  des  Princes  6c  autres  Etats* 

8°.  Ibidem,  L'addition  au  fujet  du  droit  d'eftaple, 

V.  iu.  CapiruL  "  *  m°ins  quc  ce  nc  ^>it  cn  1*  manière  ci-deflus  mentionnée  , 
harnuan.  xx.  P.  a  aycc  le  confeij  &  confentement  Collégial  6c  unanime  de 

m'SÊwX  «tous-généralement  les  Eleveurs  ;  « 
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eft  contraire'  au  Projet  convenu  d'une  certaine  4c  confiante 
Capitulation  •  d'Election  >  ainfi  on  ne  doit  rien  changer  au 
Projet. 

ç°.  Ibidem.  Attendu  que  cepaflage, 
»  Aufli  devons  &  voulons  Nous ,  quant  à  ceux  des  Etats ,  ôcc.  V.  i~.  Capital. 

•  (  Pag*  3P*  )  juf°»u'3  ccs  mots >  •  oc  *nr  ce  procéder  réellement,  pag,  74.  &  fuiv. 
&c.  (p.  40. 41.)  concernant  les  Revers-dePéage  qui  doivent 

être  délivrés  par  les  Princes ,  à  été  retranché  du  projet  de  Ca- 
pitulation perpétuelle  >  après  des  négociations  très-difficiles, 
aufli  cette  nouvelle  infertion  tend-elle  à  grief  pour  les  Princes. 

A  l'Article  IX. 

io°.  La  nouvelle  punition  de  fufpenfe  de  voix  &  féance, 
pour  ceux  qui  abufent  du  droit  Régalien  de  Monnoye ,  ap- 
partient à  la  puiflance  légiflative  commune,  &  ainfi  il  étoit 
jufte  que  tous  les  Etats  y  concoururent. 

A  l'A  r  t  1  c  l  e  X.  &  fin  du  XI. 

1 1°.  On  laifie  à  l'Empereur  la  liberté  de  demander,  «  le  v.  t».  Capitui. 

•  confentement  du  Collége-Ele&oral  feulement ,  ou-bien  fui-  x,I,p* 
« vant la fituation des affaires , celui  de tous-généralement  les 

»  Etats  :  » 

mais  comme  la  connoijjance  des  matières  dont  il  eft  queftion  en 
ces  endroits  ,  n'appartient  point  aux  Electeurs  feuls  ,  qu'aufli 
cette  addition  eft  contraire  au  Projet  convenu,  le  confente- 
ment des  Electeurs  feuls  n'eft  point  ici  fuffifant,  enforte  qu'un 
tel  confentement  ne  pourroit  point  obliger  les  autres  Etats  de 
l'Empire. 

G  g  iij 
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A  l'A  r-T  1  c  L  E  X.  à  ces  mots  : 

12°.  «  Sur  les  inftances  des  Ele&eurs ,  :  »  (pag.  46,  )  il  fe- 
roit  jufte  d'avoir  aufli  égard  aux  dues  remontrances.des  Prin- 
ces &  Etats. 

A  l'Article  XI. 

130.  Vers  la  fin  :  «  à-moins  que  cela  ne  fût  arrivé  avec  le 
»  confentement  Collégial  formel  de  tous  les  Eleveurs  :  ■» 
(pag.  $  i.)  il  faudroit  laifler  le  cas  d'aliénation  des  Colle&es 
de  l'Empite ,  tel  qu'il  eft  rédigé  dans  le  Projet  convenu  , 
d'autant  que  le  louable  Collège  Electoral  ne  pourroit  jamais 
prouver  qu'il  ait  jamais  été  en  droit  d'aliéner  feul  les  biens  de 
l'Empire. 

A  l'Article  XX. 

i«.^Cap.  harm.     14e.  Au  fiijet  des  mutations  arrivées  dans  les  Pays  &  Fiefs- 
d'Empire  tombés  en  commife,  on  veut  ne  demander  que  le 
'«ftdttquc,  &c.  concentement  ju  Collège  EIe£toral  feulement:  mais  il  a  déjà 

été  pourvu,  Article  XI.  pa(T.  «lorfqu'aufli  à  l'avenir,  &c.  » 
(pag.  4-9.  )  comment  on  devoit  en  agir  au  fujet  des  Fiefs  ou- 
verts &  tombés  en  commife  :  il  étoit  jufte  de  laifler  ce  poinr , 
ainfi  qu'il  avoit  été  convenu  entre  les  deux  hauts  Collèges  de 
l'Empire  >  &  de  ne  point  inférer  ici  une  difpofition  contraire. 

A  l'Art  icle  XXIX. 

1;°.  On  ne  doute  point  que  cet  Article  concernant  les 
Poftes  n'eût  dû  être  fufpendu ,  en  vertu  des  mefures  précé~ 
dentés  obligatoires  qui  avoient  été  prifes  fur  ce. 


Digitized  by 


Griefs  des  Princes  de  tEmpire.  T39 
A  l'Article  XXX. 

i6°.  Le  droit  adcapitulandi  a  été  fort  étendu  dans  la 
detniere  Capitulation  à-l'encontre  du  contenu  précis  du  Pro- 
jet; lequel  droit  doit  à-l'avenir  être  mis  en  ufage,  fuivantla 
teneur  de  la  conclufion  convenue  de  la  Capitulation  perpé- 
tuelle ,  &  n'être  point  inféré  dans  le  texte  de  la  Capitulation 
perpétuelle  au  nombre  des  Articles  capitulés>  mais  y  être 
annexé  dans  des  Articles  particuliers. 

Enfin ,  attendu  que  les  Capitulations  font  faites  par  les 
Electeurs ,  non  pas  feulement  pour  eux  ,  mais  aufli  pour  les 
Princes  &  autres  Etats ,  il  étoit  jufte  aufli  de  leur  en  donner 
communication  en  forme ,  ainfi  qu'il  a  été  fait  de  la  Capitula- 
tion de  Leopold ,  Ce  on  s'attend  que  cela  fera  fait  à-l'avenir. 
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REVERS ALES 

DE  SA  MAJESTÉ  ROMAINE  IMPÉRIALE, 

CHARLES  VI, 

NOUS  CHARLES  VI ,  pat  la  grâce  de  Dieu,  élû 
Roi  des  Romains ,  toujours  Augufte ,  Roi  de  Germanie  , 
d'Efpagne ,  des  deux  Siciles  »  de  Jerufalem  &  des  Indes  ; 
çomme  aufli  de  Hongrie  fie  de  Bohême,  Archiduc  d'Au- 
triche ,  Duc  de  Bourgogne ,  Milan ,  Stirie ,  Carinthie  ,  Car- 
niole  6c  Wirtemberg ,  Comte  de  HaMpourg,  Flandre ,  Ty- 
rol  fie  Goritzie  ,  ôcc.  ôec.  Reconnoiffons  publiquement  par 
cet  Ecrit,  que: 

Comme  au  jour  de  notre  Eleôion  de  Roi  des  Romains  \* 
qui  fut  le  douzième  du  mois  <TO£tobre  dernier ,  les  Ambafia- 
deurs  députés  à  la  fufdite  Election ,  par  Nous  comme  Roi  de 

Bohême  fie  Electeur  du  Saint-Empire:  Ernefte  Frédéric, 

Comte  de  "Windifchgrztz ,  Baron  de  Waldftein  fie  de  Thaï  , 
fiec.  François  Ferdinand ,  Comte  Kinsky  ,  de  Kunitz 
fie  Tettau ,  fie  Galpar  Florentin  de  Confbruçk ,  de 
feu  Sa  Majefté  Impériale  &  Dileâion  notre  Seigneur,  frère 
endormi  depuis  peu  dans  le  Seigneur  en  fon  vivant ,  res- 
pective' ,  Confeiiler-privé ,  Chambellan ,  fie  Vice-Chancel- 
lier  Allemand ,  dans  le  Royaume  de  Bohême ,  auffi  Confeil- 
1er- Aulique- Impérial  ôe  Référendaire  -  priyé  •  Aulique  de 

l'Empire^ 
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de  Charles  VI.  I4I 
]'Empire,en  vertu  de  notre  plein  pouvoir  particulier  à  eux  remis 
à  cet  effet  fous  notre  fceau,  fe  font  :  avec  lesRévérendiffimcs  ôc 

repectivé  Séréniffimes  Princes  Lothaire- François  de 

Mayence ,  Ôcc.  Charles  de  Trêves,  Archevêques,  ôc  Jean- 
Guillaume ,  Comte  Palatin  du  Rhin ,  Duc  de  Bavière ,  Ar- 
du-Chanceliers du  Saint-Empire-Romain  dans  la  Germanie , 
les  Gaules  &  le  Royaume  d'Arles,  ôc  Archi- Sénéchal ,  nos 
chers  neveux ,  coufîn ,  6c  Electeurs ,  comme  auffi  avec  les 
AmbafTadeurs  Plénipotentiaires ,  comparus  à  notre  Election 
plu  fieurs- fois- mentionnée  de  la  part  &  en  la  place  des  Séré- 

niifimesôc  respective'  très  puiffantsFrederic-Augxifte, 
Roi  de  Pologne ,  comme  Electeur  de  Saxe ,  Frédéric  >  Roi 
de  Prime  ,  comme  Electeur  de  Brandebourg,  ôc  George- 
Louis ,  Duc  de  Brunfwich  ôc  Luncbourg ,  Archi-Maréchal, 
Ârchi  Chambellan ,  ôc  Archi-Tréforier  du  Saint-Empire ,  nos 
chers,  respective',  Frères,  Oncles  ôc  Electeurs,  Otton- 
Henri  ,  Baron  de  Frife ,  de  Rœtha  Ôc  Gefchwitz  >  ChriC- 
tophle  >  Bourgrave  ôc  Comte  de  Dhona ,  ôc  Frederic- 
Guillaume ,  Baron  de  Schlitz  nommé  de  Gorrrz ,  de  leurs 
Dile&ions , Dil.  DU.  respective',  Confeillers-privés,  Chan- 
celier, Lieutenant  Général  6c  Préfident  des  Finances  :  à  la 
gloire  de  Dieu  lctout-puiflànt,  à  l'honneur  du  Saint-Empire  6c 
pour  l'utilité  publique,  accordés,  ont  confenti ,  tranfigé,  ac- 
cepté ôc  donné  parole  en  notre  nom  6c  en  notre  place,  d'ob- 
ferver  quelques  Articles  en  forme  de  conditions  6c  de  pa&e, 
tels  qu'As  ont  tous  été  rédigés  en  forme  authentique  6c  à  eux 
remis  fous  notre  nom  ÔC  fceau  y  attaché  ,  dont  la  teneur  s'en 
fuit: 

//.  Partie.  H  h 
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Nous  Charles  VI.  par  la  grâce  de  Dieu ,  élu 
Roi  des  Romains 9  toujours  Augufle,  Archiduc 
d'Autriche ,  (  la  date  eft  )  donné  en  notre  &du  Saint- 
Empire- Romain ,  Ville  de  Francfort,  au  Jour  de 
Saint  Maximilien ,  qui  étoit  le  douzième  jour 
du  mois  d'Octobre  ,  en  tannée  mil  fept  cent  àn^e , 
après  la  naijfance  du  Chrift  >  notre  cher  Seigneur 

ér  Sauveur  9  &ç.  ■  ■  > 

.,  ■ 

Mais  qu'au  fli  les  fufdits  nos  A  mbaffadeurs  Plénipotentiaires, 
ôc  ayants-plein- pouvoir,  ont  en  outre  donné  parole  à  nos  chers 
Neveux,  Coufins ,  Ôc  respective'  ,  Frères ,  Oncles  fie  Elec- 
teurs prèfentsôc  abfenrs  ci-demis  mentionnés  ,  xjueJNous., 
aufll-tocqtve  -nous  ferions  de  retour:  dans  le  Saint-Enapirev 
Romain  &  en  Allemagne,  devions  revouveller  en  perfonne* 
6c  par  notre  ferment  confirmer.  ôc  ratifier  ces  mêmes  Arti- 
cles, Ôcc. 

Nous ,  en  cooféquence  de-ce,  maintenant  à  notre  arrivée 
dans  la  nation  Allemande,  &  avant  que  d'avoir  reçu  la  Cou* 
ronne  Royale ,  avons ,  tous  ôc  chacun  les  points  &  articles 
dont  il  a  été  fait  mention  ci-demis ,  tels  qu'ils  ont  été  flipulés, 
confentisôc  acceptés  par  lefdits  nos  Ambafladeurs  Ôc  Pléni- 
potentiaires députés ,  avec  nos  fufdits  chers  Neveux  6c  Con- 
fins ,  Ôc  les  Ambafladeurs  des  Electeurs  abfents ,  Ôc  qu'ils  font 
émanés  en  notre  nom  6c  fous  notre  fecau ,  6c  leur  ont  été  dé^ 
livrés  :  de  libre  Ôc  gracienfc  volonté  ,  pré fentement  de  nouveau 
confentis,  acceptés ,  &  juré  à  Dieu  6c  aux  Saints  de  les  obfer* 
ver,  défaire  aufli  d'-ailleurs  en  cela  tout  ce  qu'il  nous  appartienr 
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dé  faire  >  comme  Roi  des  Romains  ;  ôc  le  faifons  pat  ces  pré- 
fentes avec  connoiflance  de  caufe,  en  vertu  de  cet  Ecrit ,  toute 
rufe  &  fraude  étant  de  ce  totalement  écartée; 

En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  s  de  notre  propre  main 
cet  Infiniment ,  &  y  avons  tait  attacher  notre  Sceau. 

Donné  dans  notre  &  du  Saint-Empire-Romain,  Ville  de 
Francfort,  le  ip.  Décembre  17 11. 

CHARLES, 

(L.  S.) 

yiDiT.  FREDERIC- CHARLES,  Comte 
de  Schoenborn. 

> 


Aà  Mandatum  Sacra  Régies  Majejlath 
proprium  y  • 

G.  F.  Consbruck. 
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RÉCAPITULATION 

De  la  Concordance  des  deux  Capitulations  harmoniques  9  feruant 
à  indiquer  dans  quels  endroits  de  la  Capitulation  de  Charles  VI. 
fe  trouvent  les  différents  Articles  des  dix  premières  Capitulations. 


LA  CAPITULATION  DE  CHARLES  VI. 

En  date  du  12.  Octobre  171 1.  a  xxx.  Articles. 

D  Ans  Ie  &  souvent  les  1.  3.  43.  6".  de  Jofepb.  II.  3$.  2  : III. 
4J.  38.  j.  6. 30".  3  c.  IV.  13.  iy.  8  :  V.  16.  VI.  10.  VIL  19  :  VIIL  20. 
22.  21. 24  :  IX.  32.  33  :  X.  12. 10:  XI.  38. 2p.  31. 28.  &  augmenta- 
tion. XII.  12.  &  augmentation.  XIII.  ré.  41. 6  :  XTV.  18  :  XV.  3. 5. 7  : 
XVI.  1. 17. 41.  37.  &  augmentation.  XVII.  25".  41.  &  augmentation  : 
XVIIL  xy.  &  augmentation  :  XIX.  1 1.  2$.  17.  XX  27*  &  augmenta- 
tion :  XXI.  26. 14  :  XXII.  43. 44.  XXIII.  56.  38. 42.  39  :  XXIV.  40. 
41.  39  :  XXV.  39.  40  :  XXVI.  4  :  XXVII.  8  :  XXVIII.  $  '  XXIX. 
34.  XXX.  45.  &  augmentation. 


AUTRE  RÉCAPITULATION, 

Servant  à  indiquer  à  quelles  pages  de  cette  féconde  Capitulation 
harmonique  9  fe  trouvent  Us  différents  Articles  de  la  première. 

E  I.  Article  de  la  première  Capitulation  harmonique  fe  trouve  aux 
pages,  6*.  8. 62.  de  la  féconde.  II.  9  :  III.  6. 7.  :  IV.  96  :  V.  14, 17. 
101  :  VL  7. 14.  17.  SS  '•  VU.  61  :  VIII.  2j.  98  :  IX.  •  retranché  X.  28. 

*  Cet  Article  ix*.  de  Jofeph ,  8c  qui  a  été  inféré  pour  la  première  fois  dans  b 
Capitulation  de  Léopold ,  contient  une  prohibition  aux  Sujets  médiats  de  l'Kmpire, 
de  taire  &  établir  des  Alliances ,  proteâion ,  médiation  &  garantie  avec  des  Ptuûan- 
ces&  Républiques  Etrangères. 

L'addition  de  cet  Article  dans  la  Capitulation  de  Léopold,  avoit  particulièrement 
pour  objet  les  Villes  hanféatiques ,  qui  lous  prétexte  de  cette  fociété  de  commerce, 
cherchoient  à  fe  fouflraire  à  la  Jurifdicîion  de  leurs  Princes  &  Seigneurs  immédiats  , 
&raifoient  des  Alliances  entre  elles,  &  avec  les  Hollandois.  A  mefurequelapuifiân- 
ce  des  Princes  s'eft  accrue ,  il  les  ont  ramenées  fucceflîvement  à  l'obéifance ,  &  il  ne 
refte  plus  que  les  Villes  de  Hambourg ,  Lubec,  &  Brcme,  qui  retracent  une  foible 
image  de  1  ancienne  puifiance  du  Collège  des  Villes  hanicaùques. 
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XI.  7c  :  XII.  44.  ra  :  XIII.  f  22  :  XIV.  82  :  XV.  ft  24  : XVI.  26.  t  H  yaid iunpaf- 
,3  :  XVII.  6^73  7* :  XVUI  :  XIX.  29  :  XX.  31  32.33.  8SÎi%5 
37  :  XXI.  34.6c  un  paflage  retranche  qui  fe  trouve  première  Capitula-  omit  dans  Charles 
tion  harmonique ,  pag.  73.  &  74.  depuis  ces  mots ,  tome/ois  faits  empêche-  VI.  &  quifetrou- 
aux  VUUs  de  l'Empire  ,  &c.  jufqu'à  la  fin  de  l'article.  XXII.  32.  ™  d«rJ »  «"* 

,«    YYTTT    ~  ^UX     YYTV  VYV    /TQ  YYVf    fi-,    ^aPj  narm'  f  6" 


37.  3P.  XXin.  retranché.  XXIV.  3p.  XXV.  58.  7;.  XXVI.  82.  47.&4t. 
XXVIL  78.  &  un  paflage  retranché  depuis  ces  mots  :  mais  s  il  arrivait ,  ifliont 
&c.  pag.  82.  de  la  première  Capitulation  harm.  jufqu'à  la  fin  de  l'article  :  ja„s  Charles  VU 
XXVIII.  yi.  XXIX.  4g.  XXX.  46.  XXXI.  yo.  «c  uneomiffion  de-  v.  i".CaP.harm*. 
puis  ces  mots,  &  foutant  que  divers  Etats ,  &c.  pag.  87.  première  Cap.  P?£*  f3« 
fiarm.  jufqu'à  la  fin  de  l'article  :  XXXII.  42  :  XXXIII.  42  :  XXXIV.  rtPa*  * 
101  :  XXXV.  p.  1  c .  17  :  XXXVI.  1  y.  89  :  XXXVII.  64  :  XXXVIII. 
14.  47.  j2.  8p  :  XXXIX.  8p.  pi.  p2.  93.  94  :  XL.  pi.  P3.  94: 
XLI.  $4p  6s*  70.  p2.  XLII.  8p  :  XLIII.  7. 84.  6c  un  paflàge 

retranché  à  ces  mots ,  d'autre  part  doivent  auffi  Us  Diplômes ,  &c  pag.  113. 
&  114.  de  la  première  Cap.  harm.  qui  avoitété  inféré  dans  la  Capitulation 
<le  Jofcph.  XLIV.  87.  XLV.  13.  20.  21.  XLVI.  103.  XLVII.  retran- 
ché en  entier.  V.  première  Capitulation  harmonique,  pag.  11p.  Serment 
àu  Roi ,  pag.  ioj.  Sec. 


Outre  les  retranchements  marques  ci-defTus  ,  on  a  encore  OmîiTion*  dani  1» 

*  *  Capitulation  de 

omis ,  i°.  Un  Article  m.  de  Charles  V.  feul ,  concernant  ChariaVi. 
rétabliflement  du  Confeil  appellé  Reôimentum  Imperii. 
Nota,  Ce  Confeil  avoit  déjà  été  établi  ôc  fupprimé  par  Ma- 
ximilien  I.  il  fut  rétabli  par  Charles  V.  &  fupprimé  peu  de 
tems  après.  Voyez  1*.  Cap.  harm.  pag.  24. 

20.  Un  Article  xiv.  de  Leopold  feul.  Voyez  î".  Cap. 
harm.  pag.  4p.  yo.  y  1. 

3°.  Un  Article  xiv.  de  Ferdinand  III.  feul.  Voyez  in. 
Cap.  harm.  pag.  54.  6c  y  y. 

4°.  Un  Article  qui  ne  fe  trouve  que  dans  les  prédécefleurs 
de  Ferdinand  IV.  Voyez  ire.  Cap.  harm.  pag.  84. 

y°.  Un  Article  qui  ne  fe  trouve  que  dans  Charlequint , 
Matthias  6c  Ferdinand  II.  Voyez  i1*.  Cap.  harm.  pag.  py. 

Hhiij 
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6°.  Un  paflâge  qui  ne  fc  trouve  que  dans  Charles  V.  ÔC 
Ferdinand  I.  Voyez  pag.pf. 

7°.  Un  Article  xlv.  particulier  de  Ferdinand  III.  Voyez 
jre.  Cap.harm.  pag.  10p. 

8°.  Un  Article  particulier  de  Ferdinand  III.  Voyez  irei- 
Cap.  harm.  pag.  120. 

Fin  dé  la  Seconde  Partie. 
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CONTINUATION 

DE  LA 


HARMONIQUE. 
PARTIE  III. 

CO «TENANT 

LES  CAPITULATIONS 

RÉUNIES   DE  L'EMPEREUR 

CHARLES  VII, 

ET  DE  L'EMPEREUR 

FRANÇOIS  PREMIER, 

ACTUELLEMENT    R  E*  G  N  'A  N  T. 
Cmcordéts  avec  celle  de  Char/es  VI, 


T  W  T 

:    '  ••• 


AVERTISSEMENT- 

• 

2 h  iefi  gliffê  une  faute  dans  Fénoncé  du  titre  de  cette  troipénu  Par- 
tie ;  la  Concordance  efi  de  t  Auteur  de  la  Traduftion,  &  n'eft'  point  de 
M.  Miiïdener ,  comme  le  titre  P annonce.  M.  Jean  Cbri/lian  Miildener  publia  fa 
Capitulation  Harmonique  à  Halo  en  l6^TJ.  M.  fin  fils ,  de  mime  nom  que  lui  , 
en  donna  en  IJ2$.  une  nouvelle  Edition,  dans  laquelle  il  retrancha  des  AU  es 
publier  qui  étoient  dont  la  première ,  &  ajouta  la  Capitulation  de  Charles  VI. 
f emparée  avec  les  précédentes  par  le  moyen  de  ces  chijres  dont  U  TraduUcur  s'eft  - 
fini  dans  la  IL  Partie» 


i 


Digitized  by  Google 


t 

PRÉAMBULE 

DE   CHARLES  VIL 

NOUS  CHARLES  VII.  par  la  grâce  de  Dieu,  élu 
Roi  des  Romains,  toujours  Augufte,  &c.  6cc.  6cc.  Rccon- 
noiflbns  publiquement  par  cet  Infiniment,  qu'après  le  décès 

de  feu  Sa  Majefté  Impériale  Charles  VI.  de  très-heureu- 
fe  &  très-glorieufe  mémoire ,  Nous  :  par  la  providence  du 
Tout-puiffant ,  par  la  voie  d'une  Election  en  forme  de  leurs 
Dileftion  ,  DU.  les  Révérendiflimes  &  respective*  Séré- 

niffimes,  Philippe-Charles  de  Mayence,  6c  Clément 

Augllfte  de  Cologne  ,  Archevêques  ,  Archi-Chanceliers 
du  Saint  -  Empire -Romain  en  Germanie  6c  Italie ,  nos  chers 
Neveux ,  aufli  Frerp  6c  Electeurs  :  comme  pas  -  moins  * 
de  la  part  de  fa  Dileftion  le  Révérendiflime,  François* 
George  de  Trêves ,  Archevêque ,  Archi- Chancelier  du 
Saint-Empire-Romain  dans  les  Gaules  &  le  Royaume  d'Ar- 
les ,  notre  cher  Neveu  ôc  Ele&eur,  comme  aufli  en  la  place 
de  Nous  comme  Archi -Sénéchal  du  Saint-Empire-Romain 
&  Electeur  de  Bavière ,  6cc.  6c  de  leurs  Dile&ioo  ,  Dil. 
Dil.  Dil.  les  Séréniflimes  6c  respective'  très  -  puiflants  , 
Frederic-Augufte ,  Roi  de  Pologne ,  comme  Electeur 
de  Saxe,  ôcc.  Frédéric,  Roi  de  Pruffe  ,  comme  Elec- 
teur de  Brandebourg  ,  6cc.  Charles  -  Philippe  ,  Comte 
///.  Partie.  A 
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Palatin  du  Rhin  6c  Eleaeur,  6cc.  &  Georges,  Roi  de  la- 
Grande- Bretagne,  comme  Ele&eur  de  B ru nfwich- Lune- 
bourg,  &c.  Archi-Maréchal ,  Archi-Chambellan,  &  ArcrûV 
Tréforier  du  Saint  -  Empire  -  Romain  ,  nos  chers  respec- 
tive' Frères ,  Oncles  fie  Eleveurs  :  des  Ambafladeurs  Plé- 
nipotentiaires ,  Thierri- Charles,  Comte  d'Ingelheim 

nommé  Editer  de  Mefpelbrunn  ,  Jean  -  George , 

Comte  de  Konigsfeld ,  de  Zaitz  &  Pfackhoven,  Jean-Fre- 

deric  s  Comte  de  Schonberg  ,  Frédéric  Bogiilas  de 
Sch werin ,  Hermann  Arnould ,  Baron  de  Wachten- 
donck ,  ôc  Gerlach  Adolphe  de  Miïnchhauflen  ; 

•Avons  été  exaltés ,  élevés  Ôc  conftitués  en  l'honneur  &  dignité 
du  nom  fie  puhTance  de  Roi  des  Romains  ,  dont  Nous  nous 
fommes  aulïi  chargés,  pour  la  gloire  de  Dieu ,  pour  l'hon- 
neur du  Saint- Empire-Romain  ,  pour  le  bien  de  la  Chré- 
tienté fie  de  la  Nation  Allemande ,  aufli  pour  le  bien  public  : 
enforte  que  Nous,  en  conféquence  de  ce,  de  notre  libre  & 
gracieufe  volonté ,  Nous  fommes  accordés  ,  avons  accep- 
té, fie  promis  ,  fie  fommes  convenus  avec  lefdits  nos  chers 
Neveux,  Frères,  Oncles  6c  Electeurs,  pour  eux,  6c  tous 
généralement  les  Princes  6c  Etats  du  Saint-Empirc-Romain ,  . 
de  ces  articles  fuivants,  par  forme  de  conditions  6c  de  pafte, 
le  tout  avec  coruiohTance  de  caufe  ,  6c  en  vertu  dupréfent 
Infiniment. . 
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PRÉAMBULE 

DE  L'EMPEREUR  FRANÇOIS  PREMIER. 

NOUS  FRANÇOIS,  parla  grâce  de  Dieu,  élu  Roi 
des  Romains ,  toujours  Augufie ,  Roi  de  Germanie  6c  de 
Jerufalem,  Duc  de  Lorraine  &  de  Bar,  Grand  Duc  de 
Tofcane,  &c.  &c.  &c. 

Reconnoiflbns  publiquement  ptr  cet  Infiniment ,  qu'après 
le  décès  de  feu  Sa  Majefté  Impériale  Charles  VII.  de  très* 
heureufe  &  rrès-glorieufe  mémoire ,  Nous  :  par  la  providence 
du  Tout-puiflanr,  par  la  voie  d'une  Election  en  forme  ,  de  fa 
dileclion  le  Révérendiflime  Frederic-Charles  de  May  en- 
ce,  Archevêque  Ôc  Archi-Chancelier  du  Saint-Empire-Ro- 
main en  Germanie  ,  notre  cher  Neveu  &  Electeur  ,  comme 
pas  moins  de  la  part  des  Révérendidimes  ôc  respective'  Sé- 
réniflîmes  François-George  de  Trêves,  6c  Clément- 
Augufte  de  Cologne ,  Archevêques ,  Archi-Chanceliers  du 
Saint-Empire-Romain  dans  les  Gaules  8c  le  Royaume  d'Arles» 
auflï  en  Italie  ;  de  plus,  de  la  part  de  leurs  dilecYion,  dil.  dil.  dil» 
dil.dil.les  Séréniffimes  ôc  respective'  très-puiffants,  Marie- 
Thérefe  ,  Reine  de  Hongrie  ôc  de  Bohême,  pour  raifon  de 
l'Ele&orat  de  Bohême  >  Maximilien- Joleph,  Electeur  de 
Bavière,  Frédéric- Augufte ,  Roi  de  Pologne,  comme 
Electeur  de  Saxe,  Ôc  Georges  ,  Roi  de  la  Grande-Breta- 
gne, comme  Eletteur  de  Brunfwich-Lunebourg ,  Archi- 
Eclianfon ,  Archi-Sénéchal,  Archi-Maréclial ,  ôc  Archi-Tré- 
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forier  du  Saint -Empire -Romain  nos  chers  respective' , 
Neveux, Femme,  Frères ,  Oncles  Ôc.  Electeurs  :  des  Ambaffa- 
deurs  Plénipotentiaires ,  Thierri-Charles ,  Comte  d'In- 
gelheim  ,  nommé  Echter  de  Mefpelbrunn ,  Ferdinand- 
Leopold- Antoine ,  Comte  Hohenzollern,  Jean-Guil- 
laume  ,  Comte  de  Wurmbrand ,  Jofeph  -  François- 
Marie  ,  Comte  de  Seinsheim,  Jean-Frederic ,  Comte  de 
Schoenberg ,  ôc  Gerlach- Adolphe  de  Mùnchhauflen  : 
Avons  été  exaltés,  élevés  ôc  conftitués  en  l'honneur  &  dignité 
du  nom  ôc  pu  i  fiance  de  Roi  des  Romains ,  dont  Nous  nous 
fommes  aufli  chargés  pour  la  gloire  de  Dieu ,  pour  l'honneur 
du  Saint-Empire-Romain ,  pour  le  bien  de  la  Chrétienté  ôc  de 
la  nation  Allemande  ,  aufli  pour  le  bien  public  :  enforte  que 
Nous ,  en  conféquence  de  ce ,  de  notre  libre  &  gracieufe  vo- 
lonté ,  Nous  fommes  accordés  ,  avons  accepté  6c  promis  > 
&  fommes  convenus  avec  lefdits  nos  chers  Neveux , Femme , 
Frères ,  Oncles  &  Ele&eurs ,  pour  eux ,  &  tous-général ement 
les  Princes  ôc  Etats  du  Saint  -  Empire -Romain,  de  ces  Arti- 
cles fuivants ,  par  forme  de  conditions  &  de  pattes ,  le  tout 
avec  connoiflance  de  caufe ,  ôc  en  vertu  du  préfent  Inftru- 
ment. 
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ARTI  CL  K 

Article  Premier. 
^  $.  i. 

Premièrement  que  Nous ,  durant  le  tems  de  cette  no-  Proteâion  de  u 

_lt  .         chrétientc,du  Sic- 

tre  dignité  >  Charge  ôc  Régence  Royale  ,  devons  ôc  voulons  ^  de  Rome,  & 
tenir  en  bonne  &  fidèle  garde  fie  prote&ion ,  la  Chrétienté  ,  le  U  ap<* 
Siège  de  Rome ,  Sa  Sainteté  le  Pape ,  ôc  l'Eglife  chrétienne 
comme  Ton  Avocat. 

§.  a. 

Comme  Nous  donc  aufli,  en  toutes  manières  voulons  Maintien  de  rEm- 

.  pire  &  de  Tes  Etati 

biffer  la  nation  Allemande  ,  le  Saint-Empire-Romain ,  Ôc  les  en  tous  leurs 
Electeurs,  comme  fes  principaux  membres ,  Ôc  les  colonnes 
fondamentales  du  Saint -Empire- Romain ,  particulièrement 
aufli  les  Maifons  Electorales  féculiéres  en  leur  droit  de  primo- 
géniture ,  fans  y  permettre  aucune  reftricHon ,  aux  termes  de 
la  Bulle  d'Or ,  particulièrement  du  titre  1 3e.  de  même  aufli 
les  Princes, Prélats ,  Comtes,  Seigneurs  ôc  Etats,  (y  com- 
pris la  Nobiefle  libre  immédiate  de  l'Empire,  )  dans  leurs 
prééminences,  dignités  Eccléfiaûiques  Ôc  Séculières ,  droits  , 
autorité  ôc  puiffance ,  ôc  d'ailleurs  un  chacun  dans  fon  état  ôc 
condition. 

I.  3- 

Mais  furtout  maintenir  en  tout  fon  entier  Particulièrement 

err  leur  feance  5c 

à  tous  ôc  chaean  les  Etats  de  l'Empire ,  leur  libre  féance  ôc  toïx  aux  Diètes 

de  l'Empire, 

voix  dans  les  Collèges  de  l'Empire,  ôc  fans  le  consentement 
préalable  des  Ele&eurs ,  Princes  ôc  Etats,  n'en  point  fufpendre 

A. .  • 
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 &exclHne,nipTOvifoiretnent,  ni  en  aucune  autre 

article  manjere)  aacun  Etat  de  l'Empire,  qui  eft  dans  Pufage 
d  avoir  fiance  &  voix  dans  les  Collèges  de  l'Empire. 

[Jfmhoriaiir*  E  t  ne  les  point  priver  de  leur  Régence  Ter- 
ritoriale >  quand  bien  même  ce  feroit  provifoire- 
ment  ,  ou  pour  contumace  ,  ou  en  quelque  autre 
manière  que  ce  puifle  être. 

$.  s. 

N'admettre  per-     Aus  s  i  ne  recevoir  ou  admettre  aucuns  Princes,  ComtesÔc 

forme  dans  les 

Collèges  de  Prin-  Seigneurs,  dans  les  Collèges  de  Princes  ou  de  Comtes  ,  à 

ces  ou  de  Comtes,       .  ° 

*  moinsou'il  n  ait  moins  qu'ils  ne  foient  auparavant  pour  ce  fuffifamment  quali- 

le»  qualificatiooi  *  *  1  * 

rcquiies.  fiés  av.ec  unc  principauté  immédiate  ,  refpe&hé ,  Comté  ou 

Seigneifrie ,  &  qu'ils  ne  fe  foient  engagés  &  obligés  dans  un  cer- 
tain Cercle ,  par  une  Taxe-d'Empire  proportionnée  à  leur  état., 

(pour  raifon  de  quoi,  fera  fait  incefTamment  en 
la  Diète  le  règlement  nécefTaire,)  ôc  par-deflus  tout 

cela ,  qu'avec  le  Collège  Electoral ,  le  Collège  6c  banc  dans 
lequel  ils  devront  être  admis ,  n'ait  aufli  donné  un  confente- 
ment  formel  à  cette  admhTion. 

§.  6. 

ét^dfcTdfoit  3e     Nous  voulons  ne  point  nous  arroger  à  Nous 
j^ix&fcanccaux  feuls ,  làns  le  fufdit  confentement  des  Collèges 
des  Electeurs  &  Princes ,  la  prorogation  &  l'ex- 
•  tenfion  d'un  droit  de  féance  Se  voix  éteint  ;  d'une 
ligne  de  maifon  de  Prince  à  une  autre  ligne,  qui 
n'efl  point  dans  l'Ufage  d'avoir  un  tel  droit. 
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De  plus,  doit  être  par  Nous  inceflamment  ART£CLE 
parachevée  en  la  Diète ,  la  recherche  de  la  qua-   Recherche  de» 
lification  conforme  aux  Ordonnances  des  Prin-      "ÏÏ.*  tî 
ces  &  Etats,  admis  en  Tannée  1654,  &  depuis  ce  ,^^4•&depu,,• 
tems-là. 

Nous  voulons  ne  permettre,  ni  aux  Tribunaux  de  .^P0}"?*? 


c- 


l'Empire,  ni  d'ailleurs  à perfon ne  quel  qu'il/bit,  ï^p^S^. 
qu'il  foit  rien  entrepris  ou  empiété  fur  les  Etats  dans  leurs  ter- 
ritoires en  affaires  de  Religion ,  de  Politique  6c  de  Juftice, 
fous  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  à-l'encontre  du  Traité-de- 
paix  ou  des  pa£tes  établis ,  légitimes  &  obligatoires. 

5.  p. 

Devons  &  voulons  aufli,  fur  due  réquifition,  fans  au-  Confirmer  i«pri- 
cun  refus  ni  délai,  confirmer  en  une  forme  permanente  aux  càffcîToîtccqiSy 
Electeurs ,  Princes  &  Etats ,  (  y  compris  la  Noblefle  libre  im-  cft  conuaifC* 
médiate  de  l'Empire,  )  leurs  droits  Régaliens ,  fupériorités , 
libertés,  privilèges  ,  les  Unions  faites  ci-devant  entre  eux  , 
conformément  aux  Conftitutions  de  l'Empire ,  mais  principale-  ■ 
ment  les  confraternités  établies  entre  les  Electeurs ,  Princes 
&  Etats,  les  engagements- d'Empire, a  iilivant  la  difbo- 

fition  advenue  pour  raifon  d'iceux  dans  l'inflru- 

ment-de-paix ,  droits,  ufage  Ôc  bonnes  Coutumes,  qu'ils 
ont  eu  jufqu'à  préfenr ,  ou  qui  ont  été  exercés  par  terre  6c  par 
eau,  les  y  maintenir  6c  protéger  auffi  comme  Roi  des  Ro- 
mains, 6c  n'accorder  à  perfonne  aucun  privilège  au  contraire  : 

?  liC.  Ch.  VI.  fuivant  Vlnflrumtnt-ie-fah, 
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■■   ■-  &  fi  ,  devant  ou  pendant  la  durée  des  guerres ,  quelques-uns 
ART^IC  LE  avoient  £t£  accordés ,  qui  ne  foient  point  approuvés  dans  le 
Traité-de-paix  ,  les  cafler  Ôc  annuller  entièrement ,  comme  aufli 
les  avons  par  ces  préfentes  caffés  6c  annullés. 

$.  10. 

Réfervation  det  M  a  i  s  pour  ce  qui  concerne  en  cet  Article  le  Siège  de 
jet  du  s'ieç  de  Rome  6c  Sa  Sainteté  le  Pape ,  veulent  les  Electeurs  qui  fui- 

ome  u  ape.  ^  Confeflion  d'Aufbourg ,  pour  eux  &  pour  ceux  qui  font 
profeflion  de  leur  Religion,  Princes  &  Etats ,  (  y  compris  la 
Noblefle  libre  de  l'Empire ,  faifant  profeflion  de  ladite  Reli- 
gion, )  ne  Nous  y  point  tenir  pour  obligés,  enforte  que  la- 
dite Advocatie  ne  doit  non  plus  être  alléguée  ni  mife  en  ufage 
au  préjudice  de  la  paix  de  Religion  &  profane  ,  aufli  du  Traité- 
de-paix  de  Munfter  6c  Ofnabruck ,  mais  aux  fufdits  Electeurs, 
6c  généralement  à  tous  ceux  qui  font  profeflion  de  leur  Reli- 
gion dans  l'Empire ,  pareille  protection  doit  être  accordée. 

§.  ii. 

Ecouter  les  requê- 
tes des  Etats  des 
deux  Religions , 
&  procurer  le  rc-  v  , 

îrietSSÏS  Recès- d'exécution  de  Nurenberg,  arctioris 
!ïmpïe*Loixdc  modi  exequendi,  &  autres  Conftitutions  de 
l'Empire,  Nous  devons  &  voulons,  liir  les  re- 
préfentations  à  Nous  faites  par  ceux  qui  font  pro- 
feflion de  la  Confeflion  d'Aufbourg ,  Electeurs , 
Princes  Se  Etats ,  (  y  compris  la  Noblefle  de  l'Em- 
pire ,  )  tous  en  général  ou  chacun  en  particulier, 
nous  réfoudre  (ans  aucun  délai,  conformément 

aux  fufdites  Loix  fondamentales  de  l'Empire , 

enfuitc 


te»  des  Etats'dt  E  T  en  cas  aufli  qu'iceux  eftimaiTent  avoir  été 
&  procurerie  rc-  grevés  à-l'encontre  de  l'Inflrument-de-paix ,  du 
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enfuite  leur  faire  fçavoir  cette  notre  réfblution,&  " 
à  icelle  faire,  fans  aucun  retardement ,  réellement  A  R  Tiî c  L 15 
fortirfon  plein  &  entier  effet:  mais  ne  permettre 
en  aucune  manière  des  procédures  dans  les  caufes 
de  Religion ,  &  fuivre  en  cela  Amplement  les 
fufdites  Loix  fondamentales  de  l'Empire  :  pas 
moins  avoir  foin  que  les  griefs  de  Religion  pro- 
pofés  jufqu'ici ,  Se  non  encore  actuellement  le- 
vés, foient  tout  au -plutôt  redrelTés  conformé- 
ment aux  Loix  de  Y  Empire ,  comme  Nous  le  promet- 
tons, en  vertu  de  cet  Inftrument,  aufdits  Ele&eurs ,  &  géné- 
ralement à  tous  ceux  de  leur  Religion ,  Mais  pareillement 
auffi  à  ceux  de  la  Religion  Catholique  ,ôc  nous  y 
obligeons  par  ces  préfentes ,  envers  les  uns  comme  en- 
vers les  autres.  * 


ARTICLE 

Article  IL  IX* 
$.  u 

ÎSf  Ous  devons  &  voulons,  autant  qu'il  cft  en  notre  pou-  Protéger  &  la- 
voir, défendre  &  agrandir  TEmpire.  diri  mpiM' 

5.  2. 

- 

Ne  nous  arroger,  nous  attribuer,  ni  nous  emparer  d'au-  Ne  le  point  ko* 

°  r  dre  Wréditiue, 

cune  fucceflion  ou  hérédité  d'icelui ,  ni  tacher  de  rendre  le- 
dit Empire  héréditaire,  foit  pour  Nous-mêmes,  foit  en  fa- 
veur de  nos  héritiers  &  defeendants ,  ou  de  quelque  autre* 


///.  Partie.  B 


Digitized  by  Google 


ro     CAPITULATION.  HARMONIQUE: 

§  3. 


a  Jt  Tic  L  E     Voulons  obfcrver  conflamment ,  fermement  &  inviola* 
Obferor la Bulle  blement  la  Bulle  d'Or ,  avec  l'extenfion  arrivée  au  fojet  de 
ReUçioîT ,Piapa|x  l'Ele£rorat  de  Brunfwich-Luncbourg ,  la  paix  dans  les  affaires 
S"  WeftphaHe11,3»  de  Rel»gi°n  &  profanes,  la  paix  publique ,  enfemble  le  main- 
çTnftituVon»  V  «««  d'icelle,  ainfî  qu elle  a  été  dreffée,  redigée-en  Recès,  & 
l'Empire,         améliorée  dans  la  Diète  de  l'Empire  tenue  à  Autoourg  en 
l'année  1       &  enfuite  repétée  &  confirmée  dans  les  Recès 
fubféquents  de  l'Empire  ,  mais  particulièrement  les  fufdits 
Traités-de-paix  de  Munfter  &  Ofnabruck  a ,  principalement  ce 
qui  eft  contenu  en  l'Article  V.  §.  2.  &  en  l'Article  VIII.  de 
juribus  statuum,  comme  auffi  en  l'Article  VIL  unanimi 
quoque  ,  6tc  (  b  d'autant  que  ,  fuivant  la  teneur  d'ice- 
Illi,  tout  cequi  a  été  convenu  &  réglé  dans  la  préfente  Ca- 
pitulation à  l'avantage  des  Etait  Catholiques  >  &  de  ceux  de 
la  Confeflion  d'Aufbourg,  y  compris  la  Noblefle  libre  de  l'Em- 
pire ,  fâifanr  profeffion  de  cette  Religion,  &  de  tOUS  les  fu- 
jets  refpedtifs,  doit  valoir  &  profiter  pareillement  à  ceux 
qui  font  appellés  parmi  eux ,  Réformés  :  )  plus ,  le  Recès- 
d  exécution  de  Nurenberg >  comme  aufli  particulièrement  tout  * 
ce  qui  a  été  conclu  &  rédigé-en-Recès  dans  les  Dictes  pré- 
cédentes de  l'Empire ,  &  qui  n'a  point  été  abrogé  par 
lés  Conftitutions  &  Loix  fubféquentes  de  l'Em- 
pire, OU  qui  pourroit  en  outre  être  agréé  &  conclu  dans  les 

*  On  a  ici  retranche  un  paflage  qui  fe  trouve  dans  la  Capitulation  de  Charles  VI-  8c 
qui  ahrogeoit  la  paix  de  Weftpnalie  ,  quant  à  cequi  y  étoit  contenu  à  l'avantage  de  la 
Couronne  de  France,  ainfi  que  cequi  regardoit  la  réverfîon  de  la  dignité  Electorale  ,  ■ 
de  la  Charge  d'Archi-Séncchal  T  &  du  haut  Palatjnat ,  de  la  Ligue  Wilhdmine  à  la 
Ligue  Rodolphinc  ,  c'eft-à-dire,  de  la  Mailbn  de  Bavière  a  la  Maifon  Palatine.  . 
Voyez  la  i*.  partie,  pag.  10. 

b  lii.  Charles  Vit  fuivant  la  ttntur  duquel,  ■ 
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Diètes  de  l'Empire  ,  de  même  que  û  cela  éroit  inféré  mot 
•pour  mot  dans  cette  Capitulation ,  6c  fous  aucun  prétexte,  ARTICLE 
quel  qu'il  puiffe  être ,  ne  nous  en  point  écarter  fans  le  confen- 
tement préalable  des  Electeurs  »  Princes  Ôc  Etats,  dans  une 
Diète  de  l'Empire  ou  de  députation  ordinaire  de  l'Empire, 
mais  le  maintenir  convenablement ,  &  ne  molefter  petfonne  à- 
l'encontre ,  ni  lailfer  molefter  par  d'autres  :  aufli  ne  point  per- 
mettre ,  que  dans  les  affaires  de  Religion  ,  perfonne  foit  vio- 
lenté ,  grevé  ou  troublé ,  à-l'enconrre  de  l'Inltrument-de- 
paix ,  du  Recès  d'exécution  de  Nurenberg,  ôc  des  paCtes  qu'ils 
ont  fait  avec  d'autres,  comme  aufli  qu'en  aucuns  lieux  des- 
quels l'Inftru ment-de-paix  difpofe  in  Ecclesiasticis  &  po- 
xiticis  ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  ou  par  quelque  in- 
terprétation irréguliere  d'içelui  que  ce  foit,  il  y  foit  contrevenu 
directement  ou  indirectement ,  non  plus  qu'au  Règlement, 
d'exécution  inféré  dans  le  Recès-de  l'Empire  de  l'année  i  y  y  y. 

$.  4. 

Pareillement  aufli  renouveller  les  autres  Ordonnait-  TtenouTeîier  & 

•  »    •     1    i»r»      •  »  u  *  ■  améliorer  les  Loi x 

ces  oc  JLoix  de  1  Empire ,  entant  qu  elles  ne  font  point  con-  de  l'Empire,  mak 

traires c  au  fufdit  Recès-de-l 1  Empire  fait  à  Aug-  ^clSsiêl^fcZ 
ftourg  en  tannée  1  y  y  y .  &  au  piufieurs  fois  mentionné  tMDCnt  iet  Euts* 

Traité-de-paix ,  ôc  les  améliorer  avec  le  confentement  des 
Eleveurs ,  Princes  ôc  Etats ,  chaque  fois  fuivant  que  la  fitua- 
tion  de  l'Empire  le  requerra  ,  mais  ne  les  changer  en  aucune 
.manière  fans  le  confentement  préalable  des  Electeurs  ,  Princes 
ôc  Etats  pareillement  donné dans  des  Diètes  de  l'Empire. 

e  liC  Charles  VI.  &  VII.  entant  qu'ellet  font  établit!  à  Augtbourg  m  l'année  tf  f  f." 
datu  le  fufdit  Récit  de  f Empire  ,  tf*  qu'elltt  ne  font  peint  nntrairet  au  Traité-dt-pai* 
plufiturt  foit  mentionné. 

Bij 


Digitized  by  Google 


12     CAPITULATION  HARMONIQUE 


article  Encore  moins  faire  dans  l'Empire  de  nouvelles  Ordon- 
ne i«  point inter-  nances  &  Loix ,  ni  entreprendre  feuls  l'interprétation  des 
pSairedeîo?-  Conftitutions  de  l'Empire  &  du  Traité  dé-paix  ,  ni  permet- 

K«c  avwiîruf!  tre  pareille  chofe  à  notre  Confeil-Aulique-Im- 
a«  Etat».       périal  ou  Chambre-Impériale ,  mais  y  procéder  dans 

des  Diètes  de  l'Empire  avec  le  Confeil  &  l'accord  de  tous  les 
Etats ,  &  auparavant  fur  ce  ne  rien  régler  ni  laifler  émaner, 
d  autant  que  ce  qui  émaneroit  en  pareil  cas,  doit 
être  non-valable  Se  non-obligatoire. 

$.  6. 

Abroger  tous  E-     Principalement auflï  punir ainfi qu'il convient ,  ceux 

crits  &  protdta-  * 

tions^  c^ntns  ^  la  qui  entreprendroient  ou  pourroient  entreprendre  d'écrire  ou 
fie  fait»  ou  à  &«.  de  répandre  dans  le  public  quelques  imprimés,  contre  Iefuf- 
dit  Traité-de-paix ,  &  la  paix  de  Religion  y  confirmée  comme 
un  lien  toujours  durable  entre  le  Chef  &  les  Membres  ,  & 
ceux-ci  entre  eux-mêmes  ,  (  attendu  qu'on  ne  tend  par-là  qu'à 
femer  dans  l'Empire  la  fédition  ,  la  divifion  ,  la  méfiance  & 
ladifeorde:  )  cafler  les  Ecrits  &  Imprimés,  &  procéder, 
comme  il  eft  dit  ci-deffus ,  avec  févériré ,  tant  contre  les  au- 
teurs que  contre  les  complices  :  aufli  rejetter  &  annuller ,  fuî- 
vant  la  teneur  du  fufdit  Traité-de-paix,  toutes  proteftations  ôc 
contradi&ions  intervenues  à  -  lencontre  du  Traité  de-paix , 
quelque  nom  qu'elles  ayent ,  &  de  quelque  part  qu'elles  vien- 
nent ,  comme  donc  aufli  elles  font  depuis  long-tems  rejettées 
&  annullées. 

*.  % 

ïwkcSft"    Aussi  ne  point  permettre  que  notre  Confeil- Auliquê? 
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Impérial >  ni  le  Commiflaire  des  Livres  à  Francfort  fur  le   

Mein ,  celui-là  dans  les  décret ,  pourfilite  &  décifion  ARTnICLÊ 
des  procès  fur  le  réquifîtoire  du  Fifcal  ou  d'un  autre ,  ainfi  Aulique  -  impe- 

que  dans  l'exécution  convenable,  6t  celui-ci  dans 

mi  (Taire  de»  livres 

la  cenfure  &  confifcation  des  Livres,  favorife  une  peifonne  pSh"mi1  dc 
plus  que  l'autre. 

§.  8. 

Mais  encore  moins  qu'il  s'arroge ,  à-l'en-  Et  quii*  ne  c«i- 
contre  des  Conftitutions  falutaires  de  l'Empire, 

Livres  ^fymboli- 

d'entendre  le  Fifcal,  ou  de  lauTer  émaner  des  pro- 

pour  tels  par  ceux 

cédures  fur  des  nouvelles  éditions  de  Livres  fym- 
boliques  S  de  ceux  qui  font  profeflion  de  la  Con- 
feflion  d'Aufbourg  qu'ils  auroient  reçus  pour 
tels ,  devant  ou  après  la  paix  de  Religion ,  ou 
qu'ils  pourroient  encore  recevoir  dans  la  fuite. 
Doivent  auffi  les  Catholiques  de  leur  côté  jouir 
de  pareil  droit ,  toutefois  enforte  que,  de  la  part 
des  deux  partis,  dans  les  Ecrits  ou  Livres  nou- 
veaux qui  feront  compofés  à -l'avenir,  fbient 
évitées  ,  conformément  aux  falutaires  Confti- 
tutions ,  toutes  invectives  &  expreflïons  inju- 
rieufes  contre  les  deux  fortes  de  Religions  reçues 
dans  l'Empire ,  &  qu'ils  s'en  abftiennent. 

fc  Lirrei  fymbolique*  ;  c'eft-â-dire ,  ceux  qu'on  a  faits  pour  exprimer  le 
ment  de»  Eglifa.  Bojfm ,  Hift,  iti  Varktim  ;  Vrif.  5.  vui. 
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ARTICLE  A  _  _  _  _  _   _    f tt 

m.  Article  III. 

xînSéSîTfi  Nous  devons  &  voulons  tenir  toujours  en  une  particulière 
Eieâcuxi,        &  haufe  conflciération ,  les  Electeurs  du  Saint-Empire  Ro- 

main  ,  comme  les  membres  les  plus  intimes  d'icelui ,  6c  les 

colonnes  capitales  du  Saint-Empire  : 

$.  2. 

^ïcSSSmÉc.  Leur  donner ,  ainfi  que  cela  eft  déjà  arrivé  dans  le  préam- 
fime  &  Sérénifli-  ^Q\c  de  cette  notre  Capitulation ,  de  même  aufli  à-J 'avenir ,  le 

me , 

prédicat,  respective',  deRévérendiflime  6c  Séréniffime,  & 
ainfi  continuer. 

Prendre  îeunavii     D  E  plus ,  dans  les  affaires  importantes  qui  regardent  TEm- 
aïmpirc,        pire,  fuivant  la  difpofition  de  la  Bulle  d'Or,  toutefois  fans 
déroger  au  Traité-de-paix  ,  nous  fervir  de  leur  confeil ,  avis 
6c  arrêté ,  aufli  ne  rien  entreprendre  fans  eux  en  pareil  cas. 

Les  maintenir  en     L  es  maintenir  en  leur  dignité  Electorale  légitimement  ob- 

leurs  dignités  6t  o  » 

ptiviiégef,       tenue  ,  6c  particuliers  droits,  grandeurs,  prééminences  6c 
prérogatives. 

S-  S- 

Maintenir  PElec-    Soutenir  6c  maintenir  TEleÛorat  de  Brunfwich-Lu- 

torat  d  Hanovre , 

&  le  pouvoir  d'un  nebourg,  introduit  avec  le  confentement  de  tous  les  Eleo 

Archi  -  Office  °  ,  .      r  . 

d  Empirc,       teurs ,  Princes  6c  Etats , a  mais  au  relie  dans  la  luite , 

■  liC  Charles  VI.  &  la  Charge  d'Archi-Tréforier  y  attachée ,  fuivant  la  forme  tf  teneur 
itt  iecrttt  de  l'Empire faitt  à  ce  fujet  le  }o.]uin  1708. &le  13.  Janvier  1710.  (Nom.  La 
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après  que  nous  ferons  entrés  en  notre  Régence  "" 
Impériale,  avoir  foin  &  procurer  avec  vigueur  AR  ul  LE 
en  TAffemblée  de  l'Empire ,  que  cet  Eleclorat 
foit  pourvû  d'un  Àrchi-Office  convenable  Se 
décent. 

§.  t. 

C  o  m  me  pas  moins  approuver  &  confirmer  auffi  de  notre  unf  ^^J^ 
part  l'union  générale  des  Électeurs,  fie  particulière  de  ceux  *  rg^'*" 
du  Rhin ,  lefquelles  fans  cela ,  ont  déjà  été  louablement  éta- 
blies avec  l'agrément  fie  l'approbation  des  précédents  Empe- 
reurs >  fie  ce  qu'en  outre  le*  Seigneurs  Electeurs  pourroient 
encore  fur  ce  trouver  bon  &  accorder  enf  re-eux  tous. 

5.  7. 

Toutefois  fans  préjudice  de  rTnftroment-de-paix  fit  Saufnéanmoins 

*  1  le»  Lou  d'Empire 

autres  Conftitutlons  de  l'Empire,  aulTi  des  droits,  grandeurs  &  droits  d'un  «e».  • 
fie  privilèges  Ufités  des  Princes  fie  Etats  (  y  compris  la  No- 
blcfle  immédiate  de  l'Empire.  ) 

§•  8. 

Attendu  auflî  qu'il  Nous  convient,  ôc  que  Nous  pro-  Se  faire  couron-- 
metrons  par  ces  préfentes ,  de  recevoir  au-plûtôt  la  Couronne 
de  Roi  des  Romains ,  fi  devons  fie  voulons  Nous  faire  en 
cette  occafion  tout  ce  qui  fe  doit  pour  raifon  de  ce,  auflî 
mander  à  ce  Couronnement b  les  Electeurs  pour  y  remplir  les 
fondions  de  leurs  Charges.- 

profeription  de  l'Electeur  de  Bavière  avoît  procuré  cet  Office  à  rEleéténr  d'Hanovre. 
Lareflitucion  de  ce  meme  Electeur  qui  eu  rentré  dans  tous  fes  droits  par  le  traité  de 
Bade  l'en  a  privé  ;  8t  il  cft  queftion  aujourd'hui  de  créer  un  Archi-Office  pour  l'E- 
leveur d'Hanovre.  ) 
t  Charie»  VI.  aj.  tout  &  chacun. 
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A  R      L  E      ^  T  ^ous  vou^ons  pareillement  par  ces  préfentes  tenir  pour 
Ratifier  l'accom-  confirmé  ôc  ratifié  ce  qui  a  été  accordé  à  l'amiable  ,  6c  con- 
Sj«Cdu  Couion-  venu  cntre  ^cs  Eleveurs  de  Mayence  &  de  Cologne ,  au  fujet 
nement.         £cs  conteftations  furvenues  entre-eux  touchant  le  Couronne- 
ment, 

§.  10. 

Maintenir «ux E-     Nous  devons  &  voulons  aufli  laifler  les  Electeurs , leurs 

leftcurs  leur  droit 

d'Eicâion.  defeendants  &  héritiers ,  perfévérer  en  leur  libre  droit  d'Elec- 
tion ,  fuivant  le  contenu  de  la  Bulle  d'Or. 

§.  il. 

à^iiZ^  Roi  E  T  d'autam  <luc  Vivant  la  difpofition  de  l'Article  VIII.  de 
l'Inftrument-de-paix ,  il  a  été  traité c  à  Ratifbonne  par  les  Elec- 
teurs 6c  Princes  de  l'Election  d'un  Roi  des  Romains ,  du  vi- 
vant d'un  Empereur  Romain  élû  6c  régnant ,  6c  qu'il  a  été  con- 
venu que  les  Electeurs  ne  procéderaient  pas  facilement  à  TE* 
le&ion  d'un  Roi  des  Romains  du  vivant  de  l'Empereur,  fi  ce 
n'étoit  que ,  ou  l'Empereur  Romain  élû  6c  régnant  voulût  fe 
rendre  hors  de  l'Empire  Romain ,  6c  s'y  arrêter  toujours  ou 
trop  long-tems  f  ou  bien  qu'icelui,  à  caufe  de  Ton  grand  âge, 
ou  d'infirmités  continuelles ,  ne  fut  plus  dans  la  poflibilité  de 
vacquer  au  gouvernement ,  ou  bien  que  d'ailleurs  quelque 
autre  nécefllté  urgente,  d'où  dépendrait  la  profpérité  Ôc  la 
confervation  du  Saint-Empire-Romain,  exigeât  qu'on  élût  un 
Roi  des  Romains ,  même  pendant  la  vie  de  l'Empereur  ré- 
gnant, 6c  donc,  que  dans  l'un  ou  l'autre  de  tels  cas  men- 
tionnés, ainfi  que  dans  le  cas  denéceflité  fuicjit,  l'Election 

Mif.  Charte  VI.  Jfjwi/f*». 

d'un 
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d'un  Roi  des  Romains  devroit  être  entreprife  par  Jes  Elec-  ■  1 

teurs,  avec  ou  fans  le  confentement  de  PEmpereur  Romain  ARTn£LE 
régnant ,  lorfque  ledit  confentement ,  fur  réquiûnon  faite ,  vien- 

.  droit  à  leur  être  refufé  fans  raifon  importante,  ôc  que  fuivant 
la  Bulle  d'Or  ôc  les  Charges  &  devoirs  qui  les  attachent  au 
Saint-Empire-Romain  ,  il  feroit  toujours  en  ce  procédé  par 
eux  librement  ôc  fans  empêchement;  fi  voulons  ôc  devons 
Nous  avoir  pour  agréable  cette  réfolution  des  Electeurs  Ôc 

x  Princes  rédigée  entre  eux,  y  adhérer  ôc  nous  y  conformer 
comme  Nous  le  faifons  par  ces  préfenres. 

§.  12. 

Nous  permettons  auffi  que  quelquefois  les  Elecre  UrS  1  eiî  Permettre  aux  E- 
1    .  a    1     i»tt    •        t-i  1     r-  leâeunacs'afrcm- 

vertu  de  la  Bulle  d'Or.  &  de  1  Union  Electorale  ton-  blcr  ^«"'«i»  ie 

i  r    r     ■     11      a  *  .        t  ,   „  ,  jogcrontipropoi. 

dee  lur  icelle  ,  fuivant  les  occurrences  ôc  la  utuation  du 

Saint-Empire-Romain  ,  pour  leur  néceffité ,  aufli  s'ils  ont 

quelque  aflaire  difficile ,  puifTent  s'afTembler  pour  rexaminer 

ôc  en  délibérer ,  ce  que  Nous  auffi  devons  ôc  voulons  ne  point 

empêcher  ni  troubler ,  6c  ne  prendre  ni  concevoir  à  caufe  de 

cela  contre-eux,  en  général  ou  en  particulier  >  aucune  indigna* 

Don  ou  mauvaife  volonté  : 

Et  ne  point  aulïî  defirer  que  cela  fe  fafle avec  <»»■>««>«- 

/  r  r\        /■*  rr*  lentement  m  con- 

notre  pre-lçu  &  lous  notre  autorité ,  ni  auffi  que  «««   s-  «•  *• 
nos  Ambaflàdeurs  foient  abfolument  admis  en 
de  pareilles  délibérations  particulières,  mais  en 

*  Cbades  VI.  aj.  e>.  On  a  retrandié  ce  mot  conuae  inutile. 

111.  Partie.  C 
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ceci  &  autres  chofes  nous  conformer  avec  clémence  &  fan» 


ARTICLE  fCfi15^1aBulled!Or.*' 


KiTafie«$atdcniïS  Nous  voulons  aufli  laiflèr,  ainfi  qu'il  a  été 
&de  Sdet  dit  ci-devant,  lefdits  Electeurs,  chaque  fois  en 
^Sdl^^'leur  libre  droit  dEle&ion ,  comme  il  leur  appar- 
tient d'ancienneté ,  &  en  vertu  de  la  Bulle  d'Or , 
d'anciens  droits  &  autres  Loix  ou  privilèges, 
eomme  auflî  continuer  de  tenir  tranquillement 
&  hors  de  toute  contrainte ,  leur  confeil  parti* 
culier  fiir  les  affaires  concernant  le  Saint-Empire- 

Romain  :  niais  en  cas  qu'il  fut  tenté  ,  ou  tait  quelque  chofe- 
à-rencontre  par  quelqu'un ,  ou  bien  que  les  Ele&eurs  fuflenr 
en  cela  contraints,  ce  qui  toutefois  ne  doit  être  en  aucune, 
manière,  le  tout  doit  être  nul. 

Maintien  detVî-    Pareillemen t  voulons  Nous  laifler  les 

canuts  de  1  Empi-  _ 

««t  Vicaires  de  l'Empire ,  jouir  fans  trouble  de  leur 

très-ancien  droit  de  Vicariat  de  l'Empire,  fondé 
fur  la  Bulle  d'Or  &  fur  un  Ufage  non  interrom- 
pu, tant  après,  le  décès  d'un  Empereur  ou  Roi 
des  Romains ,  qu'aufli  pendant  une  longue  ab- 
fence  d'icelui  hors  de  l'Empire,  ou  bien  lorfque- 
par  d'autres  circonftances  il  feroit  empêché  de 


»  lit  Charles  VI.  Vouims  anffi  laifler  les  Vicaires  de  /Empire ,  comme  il  leur  afpar- 
lient  d'ancienneté ,  &>  en  vertu  de  la  Bulle  d'Or ,  d'anciens  droits  £7  autres  loix  ou  privé' 
légts  ,ft  le  cas  y  écktoit ,  ou  que  la  nécejjité  &  let  circonftances  le  requièrent ,  continuer  it 
tenir  tranquillement ,  aufli  hors  de  toute  contrainte  leur  Confeil  particulier  fur  les  affaire» 
concernant  le  Saint -Empire-Romain ,  auflt  ne  point ,  &C.  5,  1 $ ,  efiiuttC.  il  continue  ,  VW4 
entas,  &c  j.  14» 
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conduire  lui-même  le  gouvernement ,  aulfi  ne  - 

point  permettre  que  les  Vicariats  &  les  droits  d'iceux,  en-  ,AR  wf1** 
femble  ce  qui  en  dépend ,  foient  par  perfonne  difputé*s  ,  con- 

teftés,  ou  çeftraints. 

E  T  attendu  que  ,  fuivant  le  contenu  de  la  ,^^1"-^ 
Bulle  d'Or,  le  droit  d'exercer  la  JurifHidion 
dans  l'Empire,  appartient  aux  Vicaires  de  l'Em- 
pire ,  letlit  droit  des  Vicaires  de  l'Empire  ne  doit 
point  auffi  être  reftraint  feulement  aux  nouvel- 
les affaires- judiciaires ,  ou  à  celles  dans  lefquel- 
les  il  y  a  periculum  in  mora,  ou  bien  à  celles 
où  il  s'agit  de  détourner  le  danger  de  troubles 
Se  voies  de  fait,  mais  il  doit  auffi  s'étendre  en  tous 
points  à  la  pourfuite  devant  les  Tribunaux-Au- 
liques-de- Vicariat ,  des  procès  &  affaires  judi- 
ciaires qui  ont  été  pendants  au  Confeil-Aulique- 
ïmpérial,  &  à  cette  fin  doivent  aufdits  Tribu - 
naux-de-Vicariat-de-l'Empire  ,  à  la  réquifition 
des  Vicariats  &  aux  frais  des  parties,  être  remis  * 
fans  refus ,  par  les  ordres  de  l'Eledeur  de  May  en- 
ce  ,  comme  Archi-Chancelier  de  l'Empire ,  les 
Acles  &  Original  précédemment  expédiés  dans 
ledit  Confeil-Aulique-Impérial  »  &  extants  en  la 
Chancellerie  de  l'Empire ,  fous  un  reçu  &  dé- 
claration de  l'infaillible  réfutation  d'iceux ,  dans 
les  Archives  de  l'Empire ,  auffi-tôt  après  l'inter- 
règne fini. 

C  ij 


i 
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§•  17- 


article  Rs  yjcarjats  je  l'Empire  de  leur  côté,  font 
Remire  des  Adei  tenus,  &  doivent  en  même-tems  ne  négliger  en 

de  Vicariat  dans  •       .         rr*    a  \    «i»  ✓  .     /-  • 

ics  archives  de  aucune  manière ,  aufli-tot  après  1  interrègne  fmi, 
i  Empire.       ^  je       jans  i*efpace  je  fix  mois  pour  le  plus 

long  délai,  d'envoyer  chaque  fois  à  l'Empereur 
nouvellement  élu,  les  Ades  par  eux  expédiés, 
pour  être ,  par  l'Electeur  de  Mayence ,  comme 
Archi-Chancelier,  ou  par  le  Vice-Chaficelier- 
Aulique  de  l'Empire  remplifTant  fa  place ,  dûe- 
ment  dépofés  en  «ladite  Chancellerie  de  l'Em- 
pire, pour  le  complètement  néceflàire  des  Ar- 
chives de  l'Empire.  - 

§.  18. 

Maintien  de  la    Attendu  que  le  Collège  EleUoral  a  regardé 

convention  entre  n  i  r  •         n         *  »       t  ■  m  • 

\\s^f^xl^  accordj^t  enl  année  1745.  entre  Us deux  Mai- 
po^xerciccai'y^wj  de  Bavière  &  Palatine,  au  fujet  du  Vua- 

du  Rhin  &  de  talternation  d'icelui,  comme 
une  chofe  utile  pour  terminer  entièrement  les  dé- 
mêlés qui  fubjijlent  depuis  long-tems  entre  ces 
deux  Maifons ,  &  avantageuse  pour  l'avance- 
ment de  la juftice  falutaire pendant  l'interrègne; 

•  lif.  dans  Charles  VII.  S.  18.  Mais  âtteniu  que  maintenons  au  fujtt  du  Vicariat  dm 
Rhin ,  &  de  l'ajfociation  fur  et  convenue  entre  les  deux  Maifons  Ehtkrales  de  Bavière  & 
Palatine ,  les  arconflances  connues  fous  advtnues  :  fi  voulons  &  devons  Sous  avoir  foin  , 
quaujji-téi  après  que  nous  ferons  entres  en  notre  Régence  Impériale ,  cette  affaire  foit  rntre- 
prifepar  l'Empire  ajfimblé ,  &  qu'elle  puijfe  être  en  mime-tems  tout  au-plûtôt  portée  À 
une  définition  avantageujt. 

Et  $.  ij».  Au  moyen  de  quoi  notre  confirmation  &  ratification  des  ACIts  du  Vicariat  dm 
Rhin ,  tiendra  jufqu'au  fufdit  réfuttat  dt  la  Diète. 

f.  10,  Mais  pour  tout  et  qui ,  comme  ci-après ,  J ,  *o. 
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Ji  devons  &  voulons  Nous  avoir  foin  que  cet  ac~  RTICLE 
cord,  aujji-tôt  après  que  nous  ferons  entrés  en  m. 
jfiotre  Régence  Impériale ,  foit  propofi  à  tout 
V  Empire  y  &  que  fin  agrément  foit  efficacement 
procuré. 

5.  îp. 

Dans  la  fer  me  confiance  »  que  V  Empire  affem- 
blé  entrera  dan$  les  mêmes  vues  touchant  tac-  vjjjjj  vïJuliZ 
cord  du  Vicariat  fiifdit,  &  qu  'il  ne  fera  aucune  «ne» 
difficulté  £y  donner  fon  agrément  &  confente- 
ment ,  Ji  devons  &  voulons  Nous ,  avec  réferve 
dudit  accord,  agréer ,  confirmer  &  ratifier  en  la 
forme  de  toutes  la  plus  durable ,  ainfi  quil  con- 
vient &  appartient,  les  Aïïes  &  Conceffions , 
tant  en  affaires  de  juflice  que  de  grâces,  émanés 
du  Vicariat  du*  Rhin ,  pendant  ce  dernier  inter- 
régne pafféy  de  même  que  * 

§.  20» 

C  e  qui  a  été  fait  &  concédé  conformément  à  la  Bulle  d'Or,       2W  *  Vi- 
n  '  canal  Saxon. 

&  en  vertu  des  Ordonnances  de  l'Empire,  de  la  part  du 
Vicariat  de  l'Empire  Saxon  ,  durant  le  tems  de  la  va- 
cance ,  &  jufqu'à  «ce  que  Nous  ayons  juré  en  perfonne  la 
Capitulation-d'Eleâion ,  &  en  conféquence  pris  réellement 
en  main  le  gouvernement,  foit  en  affaires  de  jllftice 
OU  de  grâces  ;  Nous  devons  &  voulons  agréer  f  confirmer 
&  ratifier  le  tout  en  la  forme  de  toutes  la  plus  durable ,  ainfi 


*  HC  Charles  VI.  Nom  devotu  &  voulons  aufft  avoir  peur  agréable  y  de  même  confir- 
mer C>  ratifer  en  U  forme  la  flut  durable  ,  ainjt  qu'il  contint  &  appartient ,  tout  ce  qui 
tara  été  fan  &  concédé ,  fltc. 

C... 
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qu'il  convient  ôc  appartient ,  d'autant  que  NOUS  le  CQIÎ- 

ARTiiV      firmons&  ratifions  par  oes  préfentes; 

Rang  des  Ambaf-     Attendu  auffi  qu'il  eft  arrivé  depuis  quelque  terris ,  que 

faveurs  de»  F.lec-  M  I*       T       I  1 

teurs,&  leurs  hon-  des  Ambafladeurs  de  Puiflances  Etrangères ,  Princes  ôc  Répu- 

neur»  à  la  Cour 

.impériale.  bliques ,  ôc  de  fait ,  ceux-ci  fous  le  nom  &  prétexte ,  comme 
fi  des  Républiques  dévoient  être  confidérées  comme  Têtes 
couronnées,  ôcainfi  leurs  égales  en  dignité,  ont  voulu  pré- 
tendre dans  les  Cours  ôc  Chapelles  Impériales  ôc  Royales ,  la 
préféance  fur  les  Ambafladeurs  des  Electeurs  ;  fi  devons  ôc 
voulons  Nous  ne  plus  fouffrir  de  telles  chofes  à -l'avenir  :  mais 
le  cas  avenant ,  qu'avec  les  Ambafiadeups  des  Eleveurs ,  il  fe 
trouvât  en  même  tems  des  Ambafladeurs  de  Rois  Etrangers, 
dûement  titrés,  couronnés  ôc  régnants,de  Reines  veuves  ou  pu- 
pilles Royaux ,  (aufquels  la  Régence  appartient  aufli-tôt  qu'ils 
ont  atteint  1  âge  compétent ,  ôcqui  en  attendant  font  tenus  en 
tutele  ou  curarele ,  )  alors ,  à  la  vérité,  ceux  -là  peuvent  Ôc  doi- 
vent précéder  les  Ambafladeuts  des  Eleveurs  ;  mais  ceux-ci 
doivent  avoir  le  pas  fur  les  Ambafladeurs  de  toutes  les  autres 
Républiques  Etrangères ,  ôc  même  fur  les  Princes  en  per- 
sonne ,  fans  diftin&ion  ,  ôc  entre-  eux ,  fçavoir  les  Ambafla- 
deurs Electoraux  ôc  Miniftres  du  premier  Ordre  ,  quand  mê- 
me ils  feroiem  plus  d'un,  il  ne  fera  plus  fait  aucune  diftinQioa 
à  notre  Cour  Impériale ,  ôc  d'ailleurs  en  d'autres  lieux  dans  ôc 
hors  l'Empire,  mais  à  tous  Ôc  chacun  il  fera  rendu  en  tout  les 
mêmes  honneurs  qu'aux  Ambafladeurs  des  Rois. 

§•  22. 

Maintien  des  bon-    Aussi  devons  ôc  voulons  Nous ,  au  refte  pourvoir  à  ce- 


Digitized  by 


DE  MÙLDENEft.  13 

qu'il  foit  confervé  aux  Electeurs  mêmes ,•  leurs  honneurs  ôc  — — 
prérogatives  Ufités  d'ancienneté,  ôc  qui  d'ailleurs  leur  font  aKTk:le 
dûs ,  ôc  qu'à-rencontte  il  ne  foit  rien  entrepris  ou  fouffert  de  neurs  &  prcroga- 
préjudiciable  ou  d'innové ,  à  notre  Cour  Impériale  &  Royale,  1 


ni  en  quelque  endroit  que  ce  puifle  être ,  de  la  part  des  Am- 
baffadeurs  de  Princes  &  Républiques  Étrangères  ou  autres. 

Il  doit  auffi  être  laiflfé ,  dans  les  Couronnements  Impériaux  Rang  des  Comtet 

de  FEmpirc  dant 

&  Royaux  ôc  autres  folemnités  de-  l'Empire,  aux  Comtes  les  foiemnuc$  &  i 

la  Cgur  Iœpéria- 

6c  Seigneurs  immédiats  de  l'Empire ,  qui  ont  féance  fit  voix  le. 
dans  l'Empire,  la  préféance  fur  les  autres  Comtes  oc  Seigneurs 
Etrangers  &  nationnaux ,  comme  aufTi  fur  les  Confeillers  & 
Chambellans  Impériaux ,  ôc  de  fait  immédiatement  après  l'or- 
dre des  Princes ,  &  devant  tous  les  autres ,  parce  qu'ils  font 
dans  l'ufage  d'avoir  voix  ôc  féance  dans  le  Confeil  des  Prin- 
ces de  l'Empire,  c'eft  pourquoi,  la  place,  Ôc  ce  qui  en  dé- 
pend ,  doit  aufllavcQ  juftice,  de  même  que  dans  les  consta- 
tions,  charges  ôc  oecafions  onéreufes ,  auffi  eo  tels  Actes  fo- 
lemnels,  leur  être  laiffée,  ôc  pareillement  être  obfervé  hors 
de  telles  folemnités  de  l'Empire ,  à  la  Cour  Impériale,  ôc  en> 
tous  lieux. 

§*  2+'  r.  ■ 

Nous  voulons  aufli  mettre,  ordre,  Iorfque  les  Vicaires  hé-  Maintien  lîctOfifi- 
réditaires  des  Offices  des  Eleveurs,- font  occupés  à  notre  deTEmpïc'Td" 

_        _        •  .  «  «\    .  leurs  cxuoluiiKiis. 

Cour  Impériale ,  qu  a  loeux ,  en  tout  tems ,  ôc  particulière- 
ment toutes  ôc  quantes-fois  que  nous  tiendrons  notre  Cour 
Impériale  aux  Dietes-de-l'Empire,  -  d'Election  ôc  autres  fem- 
bJables,  ou-bien  que  des  affaires  furviendront  dans  lefquelles 
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.   les  Officiers  héréditaires  doivent  être  employés ,  il  foit  porte* 

A  R Tic  LE  lc  rcfpea  qui  leur  eft  dû ,  &  qu'en  aucune  manière  il  ne  foit 
entrepris  ou  empiété  fur  eux  par  nos  Officiers  de  Cour  :  ou 
même  fi ,  en  cas  d'abfence  ,  leurs  places  doivent  quelquefois 
être  remplies  par  lefdits  nos  Officiers  de  Cour  ;  fi  voulons 
Nous  toutefois ,  qua  eux  Vicaires  héréditaires  des  Offices  des 
Elctteurs,  d'une  manière  comme  de  l'autre, 
provenants  de  telles  fondions ,  pas  moins  que  s'ils  les  avoient 
eux-mêmes  exercées  &  remplies ,  foient  délivrés  ôc  délaifTés 
fans  refus,  ôc  ne  foient  point  fouftraits  par  les  Officiers  de 

Cour  :  ou  bien  en  cas  que  cela  advînt  réellement, 
Nous ,  fur  dûe  dénonciation  qui  s'enfuivroit , 
voulons  faire  aufli-tôt  ceffer  ce  trouble,  Se  ôter 
aufdits  Officiers  héréditaires  tout  fujet  de  plainte. 

Droit, a« Office»     Et  vû  que,  lorfquil  s'agit  de  drefler  le  Réglcment-dei 

d'Archi-Marcchal  »  '  .,_      .       .     ,»»-.•         _  ;i 

de  l'Empire,  &  du  Poi:ce  &  de  Taxe  aux  Diètes  de  1  Empire  &  d  bleclion ,  il 
^  convient  ôc  appartient  à  l'Office  d'Archi-Maréchal  d'en  avoir 

le  direaoire ,  ôc  de  publier  en  notre  nom  ce  Règlement ,  fi  ne 
doit  être  par  notre  Office  de  Maréchal  de  la  Cour  ou  autres , 
ni  fous  prétexte  de  Commiffion  Impériale ,  ni  d'ailleurs  en  ce 
qui  appartient  à  cet  Office  de  l'Empire,  apporté  empêche- 
ment ,  ni  concédé  rien  de  préjudiciable  :  mais  cependant 
n'être  apporté  aucun  préjudice  ou  empêchement  par  notre 
Régence  Provinciale  ou  autres,  au  Maréchal  de  la  Cour  dans 
fes  fondons  d'Office  à  lui  appartenantes  &  dépendantes  de 
l'Office  d'Archi-Maréchal. 

Article 
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ARTICLE 

Article  IV.  Iv- 
§.  i. 

1J  Ans  toutes  les  délibérations  fur  les  affaires  de  l'Empire ,   Droit*  d«  Etati 

1         de  l'hmpire  dans 

particulièrement  celles  <jui  font  nommément  exprimées  dans  le*  Dieiec 
rinftrument-de-paix  &  autres  pareilles ,  Nous  devons  6c  vou- 
lons laiffer  les  Eleveurs ,  Princes  Ôc  Etats  de  l'Empire,  ufer 
de  leur  droit  de  fuflragè ,  6c  ne  rien  entreprendre  ni  permettre 
en  ces  affaires  ,  fans  leur  libre  conepurs  ôc  confentement 
contitial, 

$.  a. 

Nous  devons  &  voulons  aufli  ,  pendant  le  tems  de  notre  Maintien  de  u 

*  paix  avec  les  Pui£ 

Régence ,  entretenir  la  paix  avec  les  Puiflances  Chrétiennes  lances  voifinci  ; 

guerres  &  alliait» 

voifinès  ,  ne  donner  à  eux  tous  aucun  fujet  d'indifpofition  ce»  avec  «lie*, 
contre  l'Empire,  encore  moins  impliquer  l'Empire  en  des 
guerres  étrangères ,  mais  nous  abftenir  totalement  de  toute 
affiftance  d'où  il  pourroit  provenir  péril  6c  dommage  à  l'Em- 
pire :  aufli  ne  faire  aucune  querelle ,  défi ,  ni  guerre  dans  6c 
hors  l'Empire ,  de  la  part  d'icelui ,  fous  aucun  prétexte  quel 
qu'il  foit ,  ou  faire  alliance  avec  les  fufdites  Puijfanccs ,  à-moins 
que  cela  ne  fe  fafTe  avec  1e  confentement  des  Ele&eurs, 
Princes  6c  Etats  dans  une  Diète  publique  de  l'Empire ,  ou  au 
moins  avec  le  pré-fçû ,  le  confeil  6c  le  confentement  de  tous 
les  Electeurs,  dans  les  cas  preflants  ,  fur  lefquels 
néanmoins  dans  la  fuite,  Sa  toutau-plûtôt,  doit 
être  obfervé ,  ce  qui  fe  doit  avec  tout  l'Empire. 

///.  Partie.  D 
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5. 


article  de  pius  f  de  telles  guerres  de  l'Empire  doivent  être  con^ 
Guerres  «TEmpi-  Suites  fuivant  le  contenu  des  Conftitutions  de  l'Empire  ,  dû' 
K*  Règlement  -  d'exécution  ,  &  de  PInftrument-de-paix ,  ôc  1er 

Généraux  qui  doivent  être  commis  par  Nous  Se  par 
l'Empire  en  nombre  égal  des  deux  Religions, 

cnfemble  les  Dire&eurs  £c  Confeiilers  du  Confeil  de  guerre 
nommés  pareillement  en  nombre  égal  des  deux  Reli- 
gions y  auiTi  bien  que  toute  Tannée ,  prêter  le  ferment  à  Nous 
&  à  l'Empire ,  le  tout  ainfi  qu'il  eft  requis  &  porté  par  les 
dectets  de  l'Empire  émanés  fur  de  tels  cas  de  guerres  d& 
l'Empire- 

ie$DG7neraquxeldT  Bien  au  contraire,  Nous  ne  voulons  point 
Emt'SrioM  permettre,  que  nos  propres  Confeil  de  guerre 
Se  Généraux,  à-l'encontre  des  Conftitutions  de 
l'Empire  Se  des  Cercles ,  ordonnent  à  leur  gré  fur 
le  fait  des  marches  *,  exemptent  perfonne  de  ces 
fortes  de  Charges  publiques ,  qu'ils  s'arrogent  de 
leur  propre  autorité  la  connoiiïance  de  la  con- 
trebande ou  autres  affaires  de  commerce,  qu'ils 
difpofent  fur  ce  qui  concerne  les  Fortereffes  de 
l'Empire,  ou  qu'ils  envoyent des  ordres  particu- 
liers aux  Généraux  de  l'Empire,  fur  la  manière 
dont  ils  doivent  le  conduire. 

*  Quelque»  Exemplaires  de  la  Capitulation  de  Charles  VI.  aj,  {y  qutnïtri. 
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TV!  a  1  s  en  cas  que  Nous  fulEons  attaqués  à  caufe  de  l'Em-  A  R  JJ  C  L  B 
•pire ,  Nous  pourrions  nous  fervir  de  tout  fecours  non-préju-  Guerre  defenGw. 
diciable  à  l'Empire. 

$.  6. 

Toutefois  devons  &  voulons  Nous,  ni  pendant  la  Ne  point  bâtir  <jo* 
durée  d'une  telle  guerre ,  ni  auffi  d'ailleurs ,  ne  faire ,  dans  les  pays  des  Etats, 
pays  &  territoires  des  Eleûeuts ,  Princes  &  Etats ,  élévcr  ni 
bâtir  de  nouveau  aucunes  fortereffes  ,  ni  auffi  renouveller  Les 
délabrées  ou  anciennes  ,  bien-rnoins  permettre  ou  tolérer  que 
cela  arrive  par  d'autres ,  puifque  les  Seigneurs  Territoriaux 
feuls ,  fuivant  les  Conformions  de  l'Empire ,  font  en  droit  fie 
fondés  à  ce  faite  dans  leurs  Territoires. b 

'$*  7*  * 

Pareillement  devons  &  voulons  Nous,  ni  nuredesierf* 
ne  faire  aucune  levée  de  troupes  dans  l'Empire,  -  l" 
fans  le  fufdit  confentement  dés  Electeurs,  Prin- 
ces &  Etats,  ni  conduire  ou  faire  conduire  au- 
cune troupe  de  guerre  dans  l'Empire  :  mais  fi, 
à-l'encontre  du  Traité -de -paix  de  MunftV  Se 
Ofnabruck ,  une  troupe  de  guerre  étrangère,  à 
qui  que  ce  foit  quelle  appartînt , fous  quelque 
couleur  Se  prétexte,  que  ce  pût  être,  étoit  con- 
duite dans  ou  au  travers  de  l'Empire ,  par  un  ou 
plufieurs  des  Etats  de  l'Empire,  Nous  voulons  le 

Charles  VI.  continue ,  de  flut ,  Nous  devons  &  voulons  auffi  ne  conclure*  aucune 
faix fans  le  concours  &  le  confentement  des  Eletlturs ,  Princes  &  Etats ,  &  particulière- 
ment icelle  avenante  employer  fêrieufement  net  foins ,  &c  comme  ci-après  ,  $.  12. 

*  Ces  deux  §§.  7.  Se.  8.  font  tire»  du  projet  de  Capitulation  perpétuelle.  Voyex  la 
4*.  Capitul.  harsj.  pag.  13.  j 

Dij 
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■  réprimer  avec  févérité,  repoufTer  la  force  par  la 

article  fOTCQ9  aider  puiffamment  la  perfonne  offenfée 
du  fècours ,  affiftance  &  proteâion  qui  lui  font 
dûs,  &  le  lui  accorder  fuivant  le  contenu  desf 
Conftitutions  de  l'Empire  &  du  Réglement- 
d'exécution  : 

kV^^dEm-  Et  ne  point  faire  conduire  les  troupes  de 
pirehoridei'Em.  hOTS  de  l'Empire,  fans  le  pré-fçû  &  le 

confentement  des  Electeurs ,  Princes  &  Etats  , 
mais  les  faire  fervir  &  employer  pour  la  défenfe 
d'icelui,  &  pour  la  délivrance  des  Etats  opprimés* 

Nepoint  donner     Nous  voulons  aufiï  ne  faire  ou  indiquer  au~ 

<te  quartiers  dani  .     _  -  .  *  « 

l'Empire ,  «i  ie  cuns  quartiers  de  Troupes  dans  1  Empire ,  lans 
inSnkrîî^  le  confentement  préalable  de  tous  les  Eleâeurs  , 
£wme#  Princes  Se  Etats ,  aulfi  en  outre  en  aucun  tems 
ne  charger  Nous-mêmes,  ni  laiflèr  gréver  par 
aucun  autre ,  à-l'encontre  des  Conftitutions  de 
l'Empire ,  aucun  Etat  de  l'Empire ,  par  quartiers, 
places  de  montre,  routes  &  autres  pareils  incon- 
vénients de  la  guerre. 

ourfSîfuaiSSÎ    Particulièrement  devons  &  voulons 
kreimpéiùie.    Jsfous  maintenir  toujours  l'endroit  où  fe  trouve 
notre  &  de  l'Empire  Chambre  -  Impériale,  libre 
de  la  Charge  naturelle  de  quartiers  9  moyennant 


*  -  r 
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une  compenfation  raifonnable  envers  ceux  qui  

ï*       '     '    ft'  ARTICLE 

y  lont  înferelies*  iv. 

§.  tu 

DE  plus,  Nous  devons  Se  voulons  auflî  n'en-  TwtH***** 

r       '  .  manière  dy  pto- 

treprendre  ,  encore  moins  conclurre  aucuns 
Traités -de -paix  préliminaires,  encore  moins 
aucun  Traité -de -paix  principal,  obligatoires  , 
fans  la  participation  Se  le  co-confentement  des 
Electeurs ,  Princes&  Etats  de  l'Empire,  à-moins 
qu'une  véritable  &  réelle  néceflité  preflante  ne 
le  permît  pas,  auquel  cas,  Nous  voulons  pour 
le  moment  préfent ,  jufqu'à  ce  que  l'affaire  puifle 
être  portée  devant  tout  l'Empire ,  obtenir  tout 
au  moins  le  confentement  du  Collége-Eledtoral, 
avant  que  Nous  nous  engagions  en  quelque 
chofe  d'obligatoire  :  De  plus  ,  voulons  Nous 
auflî,  laiffer  lefdits  Electeurs ,  Princes  Se  Etats 
de  l'Empire ,  ufèr  fans  reftriction  de  leur  droit  de 
députation  Se  coopération  dans  les  négociations 
de  paix  ,  Se  ne  leur  laifier  en  ce  advenir  aucun 
empêchement,  tellement  qu'entre  notre  Am- 
baffade  &  les  Députés  de  l'Empire ,  la  manière 
de  traiter  Ufitée  dans  les  Diètes  de  l'Empire  Se 
autres  Diètes  de  députation  foit  obfervée  :  mais 
pour  ce  qui  concerne  les  Congres  avec  les  Am- 
bafladeurs  des  Puiflances  Alliées  ou  d'autres  Pui£ 
fànces  Etrangères  ,  particulièrement  de  celles 
avec  lefquelles  on  a  été  en  guerre ,  que  les 

«  D  iij 
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 Députés  de  l'Empire  y  foient  admis  fans  refus  ê 

ARTICLE  >•(  /*  •      •  *  C*  \ 

iv.  Se  qu  il  ne  foit  rien  traite  lans  leur  -concours  # 
bien  loin  que  les  nôtres  entreprennent  de  repré- 
fenter  les  Députés  de  l'Empire.  Mais  en  cas  que 
les  Eie&eurs ,  Princes'&  Etats  vinflen  t  à  Nous  ao 
corder  plein-pouvoir  pour  la  négociation  de  la 
paix,  ainfi  qu'il  leur cft  libre  en  tous  points  de  le 
faire  ;  fi  devons  Se  voulons  Nous  ne  point  éten- 
dre ni  ufer  de  tels  pleins- pouvoirs  au-delà  de  çg 
que  porteroit  en  foi  le  fens  littéral  d'iceux,. 

£.  12. 

cwieèîh  oc«Pé«     Nous  voulons  Se  devons  aufli ,  lorfque  la 

rïnnciS?"1  Par  Pa*x  s'eniuivra,  employer  férieufement  nos  foins,  pour 
que  ce  qui  aura  &é  pari  ennemi  occupé  dans  l'Empire,  ©u- 
bien  changé  in  Ecclesiasticis  et  politicis,  foit,  pour  la 
confolation  des  Etats  opprimés  6c  de  leurs  Sujets ,  rétabli  eo 
fon  ancien  état  conforme  aux  Loix  fondamentales  de  l'Em- 
pire &  Traités -de- paix,  (parmi  lefqu  elles  toutefois ,  ceux 
qui  fuivent  la  ConfcfÏÏon  d'Augfbourg  n'ont  point  voulu  com- 
prendre la  paix  de  Rifwick,  mais  les  Catholiques  ontlahTé 
cette  réfervation  pour  ce  qu'elle  vaut  :  ) 

§.  13. 

Obfervation  de  1»     M  a  i  s  particulièrement  devons  6c  voulons  Nous  obferver 

paix  deWeftpha- 

uç.  inviolablement  ce  qui  a  été  traité  &  conclu  à  Munfter  6c  Of- 

nabruck ,  entre  nos  prédéceffeurS  à  l'Empire,  le  Saint- Empire- 
Romain  ,  6c  tous-généralement  les  Ele&eurs ,  Princes  ôc  Etats 
d'une  part,  6c  les  Couronnes  copacifeemes  de  l'autre  part: 
ne  rien  entreprendre' à-l'encontre,  ni  par  Nous ,  ni  permettre 
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&  d'autres  de  foire  pareille  chofe,  par  ou  cette  paix  générale,  

toujours  durable,  6c  vraiment  fincere  amitié  foit  altérée  /  article 
troublée  ou  rompue. 

5.  14. 

Et  comme  il  eft  bien  de  tems-cn-tems  permis  aux  Puiflan-  Levéeide  troupe*' 

'  .  ,     _  dans  l'Empire  par 

ées  Etrangères  de  foire  leurs  recrues  dans  1  Empire,  quaulïï  des  Puiffancc*  e- 

dans  l'Inftrument-de-paix  6c  les  Conftitutions  de  l'Empite,  il trangcr"* 

a  été  ci-devant  fuffifamment  pourvû  jufqu'à  quel  point  il  eft 

permis  à  un  Erat  de  l'Empire ,  ou  domicilié  (fans  l'Empire ,  de 

s'engager  ou  entrer  au  fervice  de  guerre  chez  les  Etrangers : 

fi  devons  6c  voulons  Nous ,  en  cas  que  peut-être  par  Nous 

ou  par  d'autres,  quelques  troupes  dans  l'Empire  ou  dans  leurs 

propres  pays ,  fuflent  levées  pour  le  fervice  de  Puiflances 

Etrangères,  veiller  avant  tout  à  ce  que  l'Empire  ne  foit  point 

ddgarni  d'hommes  ,  aufli  prendre  des  mefures  pour  que  les 

Electeurs ,  Princes  6c  Etats  de  l'Empire ,  enfemble  tous  ceux 

qui  lui  appartiennent,  ne  foient  point  grevés  à  l'occafion 

defdites  levées  de  troupes ,  par  affemblées,  routes ,  quartiers, 

places  de  montre ,  ni  d'ailleurs  en  aucune  autre  manière,  con- 

tte  les  Conftitutions  de  l'Empire  6c  l'Inftrument  de  paix,  6c 

pour  qu'il  n'y  foit  point  contrevenu. 

$.  if. 

Par  conféquent  doivent,  tant  nos  propres  Marchent™- 

.«.   .  _  ,  pes  auxiliaire*  de 

troupes  que  nos  troupes  auxiliaires  que  Nous  [-Empereur  a™ 
pourrions  avoir ,  ne  prendre  de  route  au  travers 1Eo,plre, 
des  pays  des  Electeurs  Se  Etats ,  qu'après  la  ré- 
quifition  accoutumée  préalablement  faite,  fans 
y  caufer  de  dommage  &  non  autrement  :  Se  pour 
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 icelles  n'être  déformais  exigé  aucunes  fourni- 

iv,  tures  par  forme  d'étapes ,  mais  ces  deux  fortes  de 
troupes,  en  marche  &  en  campagne,  doivent 
vivre  fuivant  le  prix  courant  du  pays,  &  par 
leur  propre  Commiflàriat ,  enlemble  payer 
comptant  toutes  les  chofes  néceflaires ,  &  dont 
il  faut  fe  pourvoir  dans  le  pays, 

$.  16. 

Si!ict?cf/comI  Doivent  ainfi  les  troupes ,  en  leurs  quan- 
"S de ^  tiers  &  dations  dans  les  pays  des  Etats,  ne  fe 
faire  en  aucune  manière  affigner  aucun  entretien 
que  le  logement  uniquement,  ce  qui  s'entend 
pareillement  des  Généraux,  Artillerie,  Com- 
miflàriat &  Chancelleries-de-guerre, 

rob^onî?S  E  T  afin  que  toutes  ces  chofes  foient  obfervées 
^uedeflui.  fans  les  occurrences,  doit  être  donné  delà  part 
des  troupes  en  marche ,  sûreté  fuffifante  &  cau- 
tion acceptable  par  le  moyen  des  Banquiers  Sç 
Marchands,  depuis  long-tems  domiciliés  dans 
des  villes  de  l'Empire,  ainfi  que  cela  eft  déjà 
ordonné  dans  les  Conflitutions  de  l'Empire,  ou 
bien  qu'il  fera  convenu,  les  cas  avenants,  avec 
les  Etats  intéreffés, 

5.  18. 

Rcdreffement  dei     E  T  comme  aulfi  quelquefois  diverfes  immédiates  Princi- 

griefs  dcsEtats  oc-  11 

caûonnti  pat  h  pâmés  ,  Chapitres ,  Comtés  &  Seigneuries ,  reçoivent  fans 

guerre. 

aucun  droit  ni  fondement  de  très -grandes  incommodités  des 

troupes 
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troupes  étrangères  par  les  quartier?,  &  autres  inconvénients  .  .. 

de  la  guerre,  fie  que  par-là  ils  ne  peuvent  jouir  en  tien  du  AR^CL^ 

Traité-de-paix  fi  chèrement  acquis,  fie  qu'il  femble  plûtfi* 

qu'on  veuille  les  fouftraire  à  l'Empire ,  fie  les  rendre  prefque 

Etats  médiats  :  fi  promettons  Nous ,  non-feulement  d'en  ta-  1 

vorifer  l'abolition  par  une  zélée  interpofition ,  mais  auffi  en 

vertu  des  Çonftitutions  de  l'Empire ,  de  pourvoir  avec  les 

plus  prochains  Etats-de-sCercle  ,  à  ce  que  les  fufdites  immé- 

priâtes  Principaurés ,  Chapisres     Comtés  fie  Seigneuries  , 

foient affiliés  puifiamment,  6e quelles  foient  laifiees,  à  tous 

égards ,  en  leur  immédiateté  à  elles  appartenante. 

En  toutes  lefquelles  çhofes  Nous  vtfulons  proroger , fou-  Promené  générale 

'  •  .    •  "   _,.   ~       •-*■.-•,«    .,,      de  protection  tuf 

tenir  fie  maintenir  les  Eledeurs ,  Princes  fie  Etats,  pareille-  tou«*  i«  chof« 
ment  la  Noblefle  libre  de  l'Empire,  erifemble  leurs  pays,  cet  article,. 
Vaflaux  fie  Sujets  rcfpe&ifs  fuivant  notre  pouvoir  ,  -fie me  les 
laitier  à4  encontre  dé  ce  raôlefter  en  aucune  manière.  ' 


ARTICLE 

A  *  T 1  c      .v.  ,  -.tXv  •.: 

...  '  -  -    • ,! 

:  •         \}-j;hi  L  -  .\t\i.t'.-''.        -,  :       .A  »t  :i  «:•: 

N.'.<1;    ■  <'.  i»  :ro 
O  u  s  devons  fie  voulons  auffi  ne  point  charger  ni  grever  Ne  point  grever 

' f         /     m  1  \      r\  n  _         .     _  ,      _  le*  Etats  par  des 

fans  néceflité  les  Electeurs  &  autres  Etats  du  Sainte-Empire-  Chargei  inutile* , 
Romain  par  deniers  de  Chancellerie,  voyages  dejfuite,  im-  • 
pots  Se  collettes.  :    '  ;.      ,    ,.  .    .  •  : 

E  T  même  dans  les  cas  permis,  néceflaires ,  ôc  qui  ne  peuvent  Et  même  dans  i» 

ÎIL  Partie.  E  C«  permis  &  né- 
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t    fouffrir  de  délai ,  ne  point  impofer  les  collèges  &  de  pareilles 

A  R Tic L  E  taxcs  ^  impôts  f  foit  cn  tenM  je  guerre ,  foit  en  tems  de  pair, 

ceffairw,  ne  les  autrement  qu'avec  le  confeil,  le  fçû&le  confentement  des 
cT&SI^£  Elefteurs ,  Princes  &  Etats,  dans  des  Diètes  générales  de 

r         r  •  I  • 

l'Empire. 

Les  faire  percevoir  dans  les  Villes-de-dépôt  ordinaires  par 
les  Officiers  à  ce  prépofés  pat  les  Cercles,  &  avoir  foin  que 
les  arrérages  des  collèges  de  l'Empire  ci-devant  accordées  f 
loient  recouvrés , 

*  •  • 

Compte  rendu  à  E  T  que  chaque  fois ,  lorfqu'il  ne  s'agira  point  d'impôts  ac- 
cewSr'gJnérL^  cordés  à  la  libre  dityofirion  d'un  Empereur  Romain,  il  en  foit, 
celui  filera  nom-  pat  le  Receveur  général  de  l'Empire  en  la  Diète  del'Em- 

ce  t^t€Tet0U  pire  lors  exiftante ,  ou-bien ,  s'il  n'y  en  avoit  point 
audit  tems,  en  la  première  Diète  de  l'Empire  fobféquente  f 
rendu  un  compte  exad  à  l'Empire,  ou-bien  à  celui  que  l'Em- 
pire nommera  lors  de  l'o&roi,  pour  l'examen  de  ce  compte  : 

Employer  let  col-  A  us  si  n'employer  les  colleÛes  &  fecours  accordés  par 
wttoxu  les  Etats  de  l'Empire  à  aucune  autre  fin  qu'à  ce  pour  quoi  Us 

ont  été  accordés. 


S.  6. 

Ne  peint  fe  fo«r-    Voulons  auffi  ne  point  Nous  fbuftraire  nous- 
^ïtîïpiw!181"  mêmes  pour  nos  pays  héréditaires ,  à  la  contri- 
bution ,  aux  fecours  &  impofitions  accordés  par 
l'Empire. 
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N I  au(E  permettre  qu'un  Etat  qui  a  féaace  fic-  vpU  dans  A  *  ^  C  L  B 
les  Aflemblées  de  l'Empire ,  s'exime  par  forme  de  franchife  de   Ni  pe^n^  à 
tels  fecours  6c  impôts  de  l'Empire ,  fous  quelque  prétexte  que  d'***<*«l«ûjr«. 
cela  puifle  arriver,  ou -bien  que  par  Nous  ou  d'ail- 
leurs par  qui  que  ce  foit  dans  ou  hors  l'Empire 
il  en  foit  eximé  en  aucune  manière, 

$.  8. 

S I  voulons a  Nous  ne  donner  à  perfonne  des  f*«*tet nUffi- 
a<%nations  fur  les  Cercles  ou  Etats  de  l'Empiré  p"6"0"» 
contre  leur  volonté  i  &  ne  permettre,  fans  lé 
pré-fçû  ou  contentement  de  l'Empire,  aucunes 
compenfations,  fop-touten  aucune  maniere,^avec 
les  deniers  ou  dettes  de  l'Empire ,  ou  avec  les  nô- 
tres, ou-bien  avec  ceux  d'autres  particuliers  : 

Aussi  Nous  mêmes  n'accorder  aucunes  exemptions  ou  Niwww^lofl«;«i' 
modérations  de  taxes  6c  matricule,  (ans  ld  pté-fçû  te  COft* 
ferttement  des  Electeurs,  Princes  &  Etats  de  l'Empire:  ,  - 

§,  io«  ...  .u.'.  .  « 

Mais,  plutôt  tenir  la  main  à  ce  que  le  point  de  la-rédinté-  '  Mais  procurer  la 
gration.des  Cerde$,.i*K)tdération  de  U  roatskuje  &i  péréqtta-  clTd!^moJ". 

tipa  ^en  général  les  dém^ 

tion  dans  l'Empire,  foient  *>,  dans  l'elpace  de  deux  ^ 

années,  s'il  eft  poflible,  légitimement,  ôc  tout  au-plû- 
t6t  entrepris  &  décidés  dans  une  Diète  générale  de  l'Empire , 
ou  dans  une  Diète  particulière  de  modération, 

*  au  lieu  de ,  voulotu ,  lif.  Charles  VI.  devomf, 
>  au  lieu  de ,  foiat ,  liC  Ciuuks  VI./eè.  ■  . 
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A  k  c  L  E  Qu'aussi,  au  reftc ,  chaque  Etat  foit  tenu  à  la  preftation 
Et  <^ue  cha^e  de  fon  dû ,  &  qu'il  foit  procédé  contre  les  Contumaces  en 

Srcftadon  de  fon  vertu  du  Règlement  d'exécution. 


ARTICLE 

vi.  Article  VI. 

5.  i. 

*         1*"'"'  #  ■    ■  •    t  •. 

aiuLicT^jTÎ  N  o  us  voulons  Ôc  devons  auffi ,  de  Nous  mêmes,  comme 
fans™  conSc-  éfû  Empereur  Romain,  dans  les  affeires  de  l'Empire,  ne  faire 
ment  des  Eu» ,  aucune  amance  ou  union  avec  d'autres  dans  ou  hors  l'Empire, 

à-moins  que  Nous  n'ayons  précédemment  fur  ce  obtenu  le 
confentement  des  Ele&eurs,  Princes  &  Etats  dans  une  Diète 
de  l'Empire» 

§.  2. 

Att  moins  fuis  ce-    ,  M^A  i  S  fi  le  falnt  &  l'utilité  publique  requéroit  une  phiS 

luidesEleaeuit,  i        ,  /  ? 

dans  les  cas  pref-  grande  .célérité  ,  alors  devons  &  voulons  Nous  pnncipa- 

fants, «cil. char-  ,  .  *  \ 

gc  d'obtenir  en-  lement  en  ceci  comme  d'ailleurs ,  en  toutes  les  autres  chc- 

luitc  celui  de  tout  .  ,     .       ,  .    ,,_      .  n  .  «. 

fes  concernant  la  sûreté  de  1  Empire  ,  &  1  état  public  , 


* 

»  I  i  r. 


obtenir  le  confentement  unanime  de  tous  les  Ele&curs,  en 
tems'ôt  lieu  commode,  6c  ce ,  dans  une  affemblée  Collégiale, 
&  non  par  des  déclarations  particulières ,  jufqu'àt  ce  qu'on 
puuTe  en  venir  à  une  délibération  a  générale  de  l'Empire. 

§.  3. 

Ne  taire  par  rap-     S  i  Nous  aufli  dans  la  fuite  venions  à  faire  quelque  alliance 

nUitaires,  aucune  à  caufe  de  nos  propres  pays,  cela  ne  doit  point  fe  faire  autrement 
alliance  préjudi- 
ciable irfcjnpiit.    .attUettdÇf^rw-e,/iiCChatlesVI.«/w»«A.  - 
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que  fans  préjudice  de  l'Empire  ,  &  fuivant  le  contenu  de 
rinftrumentde-paix.  A**y£ 

§.  4- 

Mais  pour  ce  qui  concerne  les  Etats  de  l'Empire,  ils  ^jj^JjJl^J 

doivent  tous  &  chacun  refter  libres  dans  le  droit  de  taire  al-  avance  1« 

Etrangen. 

Lance  entre-eux  fie  avec  les  Etrangers  pour  leur  sûreté  &  pros- 
périté ,  de  façon  néanmoins  qu'une  telle  alliance  ne  foit  point 
'antre  l'Empereur  Romain  régnant  ôc  l'Empire,  ni  contre  la 
paix  publique  générale  6c  le  Traité  de  paix  de  Munfter  6c  Of- 
nabruck ,  &  que  le  tout  fe  rafle  fuivant  la  teneur  cTicetui,  6c 
fans  bleiTer  lé  ferment  par  lequel  chaque  Etat  eft  lié  à  l'Empe- 
reur Romain  régnant ,  ôc  au  Saint-Empire-Romain: 

§.  S- 

En  forte  qu'aufli  le  fecouts  demandé  aux  PuifTances  Etran-    Enforte  néan- 
geres ,  foit  demandé  ainfi ,  6c  non  autrement ,  6c  qu'il  n'ait  fon  Sï^JîJ 
effet  qu'autant  que  par-là  il  n'en  puiffe  naître  aucun  danger  dlcealEmPue' 
pour  l'Empire. 


ARTICLE 

Article  VIL  v«- 


DEpIus  ,  Nous  devons  6c  voulons,  maintenir  les  Ordon-  Maînwniri«or- 

donnancet  de  po- 

nances  de  police ,  telles  qu'elles  font  6c  feront  en  outre  con-  lice  &  commerce, 
dues  en  la  Diète  de  l'Empire ,  &  ravorifer  autant  qu'il  eltpo(fi« 
felc  les  commerces  de  l'Empire  par  eau  &  parterre. 

§.  a.  «  ' 

Aussi  foutenir  Se  protéger  très-puiflamment,  SS^Si"1''. 

Eiij 
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—   toutes  les  Villes  commerçantes  en  général , 

article  comme  auffi particulièrement  les  Villes  de  Lu- 
becfc ,  Brème  &  Hambourg ,  trafiquantes  fur  mer 
plus  utilement  qu'aucune  autre  pour  le  bien 
public,  en  leurs  navigation  &  commerce,  droits 
&  immunités,  conformément  à  rinftrument-de- 
paix. 

pJS]ir  lel  mono"  Mais  au  contraire ,  abolir  totalement  avec  le  eon- 
feil  des  Elefteurs ,  Princes  6c  autres  Etats ,  (  ajnfi  qull  a  été 
ci-devant  auffi  délibéré  6c  projetté  comment  on  pourrost  y  re- 
médier, mais  que  rien  n'a  été  terminé ,  )  les  grandes  compa- 
gnies 6c  gens  de  trafic  6ç  de  négoce  6c  autres  ,  qui ,  jufqu'  à 
cette  heure  fe  font  rendus  par  leur  argent  les  maîtres  du  com- 
merce ,  ont  négocié  à  leur  fantaifie ,  6c  par  ufures,  préachats 
ôc  monopoles  illicites ,  caufé  plufieurs  incommodités  à  l'Em- 
pire, ôc  àfes  habitants  6c  fujets,  des  préjudices,  dommages 
&  vexations  confidérables ,  6c  en  introduifent  encore  tous  Je» 
jours  : 

*  , 

Et  n>ccor<îef     N'a  ccordei  auffi  en  aucune  manière  à  perfonne ,  au- 

aucum  privilèges  ••un  t         r  •  i         •  a 

tendant  à  la  fe-  cuns  privilèges  fur  monopoles ,  toit  que-  cela  arrivât  pour 
négoce,  manufactures ,  arts  6c  autres  chofes  qui  influent  fur 
le  fait  de  la  police,  ou  d'ailleurs  fous  quelque  nom  que  ce 
puifTe  être  :  mais  en  cas  que  de  pareils  privilèges  euffent  été 
obtenus ,  iceux  cafTer  ôc  abolir  comme  contraires  aux  Conftt- 
tutions  de  l'Empire. 
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B,  ARTICLE 
ien  entendu  que  Nous  ne  devons  ni  iie  vu. 

voulons  accorder  à-l'avenir  aucune  forte  de  pri-  N'accorder  au- 
cuns privilèges 


le  fait  de  la  police,  &  pareillement  fur  les  droits 

mer  ceux  qui  au- 

Ufités  appartenants  aux  Electeurs,  Princes  &  abu  fi  veinent  par 
iitats  en  leurs  territoires,  ni  renouveller  ceux  pemut. 
qui  ont  déjà  peut-être  été  accordés. 

§.  tf. 

Que  fi  dans  les  pays  voifins,  le  partage  ou  l'entrée  &  Eneas<rincerrup- 
le  débit  des  manufactures  établies  dans  l'Empire,  &  deS  de  la  part  d«  pays 
marchandîfes  bonnes  &  loyales  étoient  défendus ,  on  ve-  «preS», 
noient  à  être  défendes ,  attendu  que  cela  eft  contraire  à  la 
liberté  des  commerces  ;  fi  devons  &  voulons  Nous  employer 
nos  foins  pour  que  cela  foit  aboli;  faute  de  ce,  prendre  des 
mefures  pour  qu'en  revanche ,  il  ne  foit  pareillement  point 
permis  d'apporter  dans  l'Empire  d'autres  marchandîfes  defdits 
pays. 


A  ARTICLE 

Article  VIII.  vm. 
5.  t. 

Nous  devons  &  voulons  auffi  particulièrement,  attend*  N'accorder  an- 
que  la  nation  Allemande  &  le  Saint-Empire-Romain,  en  ont  f^?J2SJié. 
été  extrêmement  grevés  par  terre  &  par  eau,  toutefois  fans  ËSISSZS^ 
préjudice  des  conceffions,  prorogations  &  perpétuations  de  * 
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— ——  péage  confenties  avant  la  rédaction  de  la  Capitulation  d'Elec- 

article  lcaion  ju  feu  Empereur  Charles  VI.  avec l'obferva- 

tion  des  formalités  requifes  en  ce  tems-là ,  6c  accotdées  par 
nos  prédécefleurs  Empereurs  Romains ,  particulièrement  aux 
Electeurs ,  6c  confirmées  par  un  ancien  Ufage ,  n'accorder 
donc  à-l'avenir  aucun  nouveau  péage ,  ni  laifler  rehauffer  ou 

proroger  aucun  des  anciens,  encore  moins  les  laijjer 
étendre  ou  transférer  d'un  lieu  ou  canton  à  un 
autre,  plus  loin  qu'il  ne  fe  doit,  &  qu'il  n  eft  lé- 
gitimement Ufité  ;  aufli  n'en  établir ,  rehauffer  ou  proro- 
ger aucun  pour  Nous  mêmes  , 

S.  2. 

T  * 

9  •  ■ 

a  moins  «ie  ce  A  moins  qu'il  ne  foit  procédé  en  ce  point ,  non  feule^ 
lentement  unani-  ment  avec  le  fçû  6c  la  volonté ,  la  permiUîon  6c  le  Confeil 

me  Je  tout  les  • 

leâeurf ,  Collégial  de  tous  6C  chacun  les  Eleveurs ,  par  une  réfolution 
unanime ,  de  façon  qu'il  n'y  ait  contradiction  ou  diverfité 
d'avis  d'aucun  Eleûeur ,  6c  enforre  que  tous  Ôc  chacun  foient 
unanimes  en  leurs  voix  collégiales ,  attendu  qu'en  ce  cas-là  , 
on  ne  doit  point  avoir  égard  à  la  pluralité  des  voix  ,  &  que 
(ans  l'unanimité  des  voix  rien  ne  peut  être  ftatué: 

§.  3- 

Etapièiavoif  en-     M  a  i  s  aufli  que  les  voifins  intéreffés  6c  le  Cercle  dans  le- 

tendu  &  examiné  ' 

les  griefs  detyoi-  quel  on  voudra  établir  le  nouveau  péage ,  ou-bien  en  rehauffer, 

iîns  intereffet.  * 

proroger  ou  perpétuer  un  ancien,  n'ayent  été  fur  ce  entendus  > 
que  les  confidérations  6c  griefs  qu'ils  auroient  à  y  oppofer , 
payent  été  par  Nous  &  tOUS  les  Elecleurs  dûement 
pefés ,  6c  qu'on  n'y  ait  eu  égard,  fuivant  ce  qui  fe  trouvera 
^tre  de  l'équité. 
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Pareillement  devons  &  voulons  Nous  aufli ,  à  tous  A  L  E 
ceux  qui  folliciteront  de  nouveaux  péages ,  (bit*  par  eau  ou  par  ue  donner  au- 
terfe,oule  tranfport  &  le  rehauffement  des  anciens,  ou  SoSJlSioî 
bien  aufli  la  prorogation  d'un  tel  rehauffement ,  ne  donner  ni  r«ul"u!roUid- 
laiffer  émaner  aucune  efpérance  ou  Lettres  promotoriales  pour  g«| 
les  Ele£teurs ,  mais  abfolument  les  avertir  d'attendre  une  affem-  yiTdu  "conïgé 
blée  Collégiale  des  Elefteurs:  Eleftoni. 

§.  y. 

Et  chaque  fois  porter  nos  attentions,  conjointement  avec  Avoir  foin  que  le» 

n  r  nouvelle!  concef- 

le Collège  Electoral,  à  ce  que,  par  les  nouveaux  péages  6c  fion»  ne  J£™[ 
conceffions  qui  feroient  accordés ,  les  autres  Electeurs ,  Prin-  ciennes. 
ces  fie  Etats,  n'ayent  à  fournir  aucune  diminution,  préjudice 
ou  dommage  en  leurs  revenus  de  péage  fie  droits  qu'ils  avoienc 
auparavant. 

§.  6. 

Aussi  n  o£h*oyer  ou  permettre ,  ni  fur  le  Rhin ,  ni  d'ail-  Ne  rien  permettre 

'  *  qui  puifle  inter- 

.    leurs  fur  aucune  rivière  navigable  dans  le  Saint-Empire,  au-  FomPre  ou  g««« 

0  1  le  commerce. 

cunes  pataches  armées ,  licentes  ,  ni  autres  exactions  inufi- 
tées ,  ou-bien  ce  qui  d'ailleurs  tendroit  à  l'interruption  fie  em- 
pêchement des  commerces  >  mais  principalement  à  préjudice 
fie  diminution  aux  Ele&eurs ,  Princes  fie  Etats ,  du  Rhin  fie 
autres  ,  en  leurs  droits  haut  -  Régaliens  fie  autres  droits  ïc 
Ufage. 

Pour  raifon  de  quoi,  Nous  ne  voulons  donc  point  aufli  Permettre  de  ren- 

j       1  sU  •         ■  .    .1    dre  les  rivières  na- 

permettre ,  que ,  dans  le  cas  ou  1  on  pourroit  rendre  navigable  vigabies,  &  cm- 

li>  .  .  .  r    .  .        ,  pecher  qu'on  n'y 

plus  loin  une  rivière  qui  le  jette  dans  le  Rhin,  ou  autre  mette  obftacic. 
///.  Partie.  F, 
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 —  rivière  navigable  ,  cela  foit  empêché  par  quelque  bâti- 

A  R  viïl.L  E  ment  de  l'un  ou  l'autre  des  Etats  y  fitués ,  nuifible  ôc  entrepris 
dans  la  vue  d'un  intérêt  particulier  :  mais  de  tels  bâtirnens 
doivent  être  difpofés  pour  l'avancement  du  bien  public /au 
moins  de  façon  que  les  bateaux  puiflent  monter  ôc  descendre 
fans  empêchement ,  &  qu'ainfi  un  Etat  puifle  jouir ,  pas  moins 
l'un  que  l'autre  ,  de  rexcellente  commodité  que  le  Seigneur 
nous  a  départie,  &  du  bénéfice  de  la  nature  même ,  fuivant  la^ 
juftice  Ôc  l'équité. 

§.  8. 

CaffcT  le»  péa-     En  cas  aufli  qu'un  ou  plufieurs ,  de  quelque  état  ou  ccmdi-* 

(«s  établis  fan»  le 

confentement  de  tion  qu'il  ou  ils  foient ,  euflent  établi  &  impofe  quelques  nou- 

l'Empereur  8c  de»  *  r 

dedeun.  veaux  péages,  ou-bien  le  tranfpoit ,  rehauûement  ou  pro- 
rogation d'un  ancien ,  dans  leurs  Eleclorars  ôc  Principautés  > 
Comtés  6c  Seigneuries  Ôc  Territoires,  par  eau  6c  par  terre  ; 
foit  en  montant ,  foit  en  descendant ,  de  leur  chef,  fans  le  con- 
fentement des  précédents  Empereurs  Romains  Ôc  du  Collège 
Electoral ,  6c  fans  les requisita  d'alors,,  ou-bien  qu'ils  vinffent  * 
dans  la  fuite  à  en  établir  6c  impofer  >  autrement  qu'en  la  ma« 
iderefufditCi 

§*  9- 

'Ainfi  q«e  ceux  Q  u-b  i  en  aufli  en  cas  que  quelqu'un  eût  fans  le  confen-- 
V*t?l™o£\  tement  des  Eledeurs  ôc  l'obfervation  des  dûs  requisita  ,  tait 
fwcjwa?'  C°n"  <^ans  k  ^U*tc  étendre  &  proroger  à  d'autres  héritiers  ou  pot 
fefleurs ,  des  concédions  de  péage  qu'il  auroit  obtenues 
d'un  Empereur  Romain  ôc  des  Eleveurs  pour  foi  &  les  héri- 
tiers de  fon  corps  ,  . Nous,  aufli -tôt  que  nous  en  aurons 
.connoifTance  pat  Nous  J»êmes,  ou»bien  que  cela  nous  fera 
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dénoncé  pat  d'autres;  voulons  icclui  ou  iceux  réprimer  par  ■  ■  ■ 
mandata  sine  clausula  ,  6c  autres  moyens  de  droit  conve-  A  R^c  L  B 
nables  Ôc  néceflaires,  6c  d'ailleurs  par  toutes  autres  voyes 
poflïbles ,  6c  abolir  6c  caffer  totalement  ce  qui  auroit  été  ainfi 
entrepris ,  ou  bailleurs  ce  qu'aucun  autre  fe  feroit 
arrogé  à-1'en'contre  de  pareilles  concertions  ref- 
traintes  aux  héritiers  légitimes  du  corps  Se  des- 
cendants feulement. 

5.  10. 

Aussi  ne  point  permettre  que  dorénavant  perfonne  pu'nTe  Ft  empêcher  que 

r         r  ^  *  1  dclormdiï  on  ne 

impofer  de  fait  ôc  de  fon  autorité  privée  de  nouveaux  péages,  {^^eJe  é£ 
les  transférer,  rehaufler  de  fon  chef,  ou-bien  s'en  fervir  ôc  gede&propreau- 

tome. 

fe  les  arroger. 

§.  1 1. 

Que  même  fi  quelques-uns,  foit  qu'ils  foient  fournis  à  l*Em-  Ne  point  permet- 

^-  1  tre  de  nouveaux 

pire  immédiatement  ou  médiatemenr,ont  ofé  6c  ofoient  encore  jj^]^1"^ 
fous  leurs  portes  ou  d'ailleurs  en  d'autres  lieux ,  dans  ôc  devant      »  à  J?  fortie 

1  K  au  paflage,  & 

les  Villes ,  crever  les  marchandifes,  bleds ,  vins ,  fels  ,beftiaux  faire  informer  d« 

a  contraventions. 

ôc  autres ,  entrants,  fortants  ôc  paflants  ,par  de  certains  impôts 
fous  le  nom  d'accifè,  droit- fur-les-vins,  eftaple,  droit  d'éta- 
lage ôc  de  marché ,  de  portes ,  de  ponts ,  de  chemins ,  dé 
douane  ,  de  finance ,  de  pavé ,  de  charriage  de  pierres ,  ôc 
d'un  certain  nombre  de  deniers  pour  cent,  de  moulage,  col- 
lèges 6c  autres  pareils  impôts ,  toutes  lefquelles  chofes  néan- 
moins ,  par  rapport  à  l'effet  ôc  aux  fuites,  ne  doivent  être  con- 
fidérécs  que  comme  un  nouveau  péage,  même  fouvent  com- 
me quelque  chofe  de  bien  plus  onéreux,  &  caufentun  dommage 

ôc  une  incommodité  qui  riejl  pas  médiocre  aux  Electeurs  * 

Fij 
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■   Princes  Ôc  Etats  voifins ,  à  leurs  pays ,  VaiTaux  &  Sujets ,  fit 

A R  vîlï LE  *  tous  les  Marchands  ôc  trafiquants ,font  aufli  diamétralement 
oppofées  à  la  liberté  des  commerces  ôc  du  trafic  Ôc  négoce 
par  eau  ôc  par  terre  :  fi  devons  Ôc  voulons  Nous ,  auiïi-tôt  que 
Nous  ferons  entrés  en  notre  Régence ,  faire  faire  fur  cela  une 
information  certaine ,  aufli  nous  faire  inftruirepar  les  Electeurs, 
Princes  ôc  Etats  voifins,  de  ce  en  quoi  confiftent  de  telles 
vexations  ôc  abus  intolérables  , 

Aboiities  impôt»    Et  enfuite  les  abolir  ôc  annuller  en  tous  lieux  fans  aucun 

établit  pendant  les 

guerres  qui  ont  délai ,  comme  pas  moins  les  péages  Ôc  licêntes  dénoncés  . 

«Recelé  la  paix  de  r  r     fc>  * 

^cflphaiie,&  fai-  nouvellement  Ôc  indûement  établis  ôc  rehauiïés  devant  ôc  pea- 

fce  procéder  contre  „ 

les  contrevenants  dant  la  durée  de  la  guerre  d  Allemagne  de  trente  années» 

p-ir  le  Fifcal  de 

*E  œpiie.  ou  depuis ,  fur  le  Rhin  ôc  autres  rivières  navigables ,  ainfi, 
que  les  droits  de  fauf-conduit  indus ,  contraires  à  l'Ufage  ôc 
aux  anciennes  Ôc  nouvelles  conventions  :  auflï  faire  punir  avec 
la  févérité  convenable  les  contrevenants  :  pareillement  en** 
joindre  à  notre  Fifcal  Impérial  fur  la  fufdite  information  que 
Nous  aurons  fait  faire ,  ou  fur  la  dénonciation  de  ce  faite  par 
l'un  ou  l'autre,  de  procéder  au- plutôt  contre-eux,  avec  on 
fcns  la  participation  du  Dénonciateur  : 

§  i3v 

Peines  contre     j)'A  u  x  a  N  t  que ,  aufli  chaque  Electeur ,  Prince  ôc  Etat  * 

ceux  qui  abufent  *     *  *  '  * 

péageTf^Etat»  <?ui  abufe  du  droit-de-péage  qu'il  a,  ôc  qui,  davantage  Ôc  plus 
loin  qu'il  n'en  a  le  droit ,  l'ércnd  ou  le  rehaufle ,  ou-  bien  encore 
déformais  ôc  à-l'avenir  le  rehaufleroit  ôc  Tétendroit,  doit  en 
être  de  plein  droit ,  à-moins  qu'il  ne  fe  déporte  férieufement 
d'un  tel  excès  après  les  avertiflemenrs  préalablement  faits  pac 
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les  Princes-Dircfteurs  de  Cercle ,  réellement  déchu  &  privé,   

un  tel  Eletteur ,  Prince  ou  Etat,  tant  qu'il  feroit  envie,  6c  ARvih'LÏ 
une  communauté  pour  trente  ans ,  &  qu'à  cet  effet  il  doit  être 
procédé  ad  declarationem  a  compétente  judice  : 

$.  14. 

Q  u'a  u  s  s  1  tout  ce  que  deflus  doit  être  pris  dans  le  même  .  Soit  Etati  mé- 
fens  &  fignification ,  quand  même  le  contrevenant  ne  feroh 
point  un  Etat  immédiat ,  mais  un  Etat  Provincial  médiat , 

§•  ij. 

Avec  cette  plus  ample  explication ,  que  fi  un  des  Princes-  '  Manière  de  pro- 
Direfteurs-dc-Cercle,  étoit  lui-même  intéreffé  dans  l'abus  des  les^irèâeuÏÏc 
conceffions-de  péage,  l'autre  Prince  co-Dire£îeur  fera  chargé  eux-mêmes  inté- 
de  l'avertiflement ,  mais  en  cas  que  tous  les  deux  y  fuflent  veufea* contra~ 
inréreffés,  ou  qu'ils  négligeaient  de  faire  en  cela  le  devoir 
de  leur  charge ,  un  tel  averthTement  doit  appattenir  aux  autres 

Etats  du  Cercle:  ou-bien  aufli  en  cas  que  ceux  qui, 
en  la  manière  fufdite ,  abufent  des  conceflîons- 
de-péage  ,  ne  tiennent  peut-être  pour  îors  pro- 
prement à  aucun  Cercle  ,  V avertiffement  doit 
appartenir  aux  Etats  voifins  qui  fouffrent  par-là 
des  incommodités ,  &  qui  en  cette  manière  y 
font  intérefles  : 

§:  i<r. 

Et  doit  en  outre,  à  chaque  Elefteur  ,  Prince  &  Etat,  y  PermiffionauxE- 
compris  la  NoblefTe  libre  de  l'Empire  ,  être  permis  de  fe  Sefuftlccà^ux! 
libérer  &  affranchir  lui-même  &  les  fiens ,  du  mieux  qu'il  ST"  ^ 
pourra  de  telles  vexations. 


F  iij 
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§.  17. 


A  R  Tic  LE     Mai  s  comme  il  arrive ,  qu'à  la  vérité  quelquefois ,  on  ne 

Abolition  de  fe  fert  point  de  nom  de  Péages ,  mais  que  fous  l'abus  ôc  pré- 
tous les  nouveaux  v 

ious  quelque  nom  texte  de  déchargement ,  licentes  >  droit-eftaple  ou  autrement, 

&  prétexte  qu'ils  ' 

ayentetéimpofes,  il  clt  levé  tout  autant  fur  les  bateaux  ôc  marchandifes  mon- 
tants ôc  defeendants ,  que  fi  c'étoit  un  véritable  péage ,  qu'aufli 
par  indûs  ôc  forcés  chargements  &  déchargements ,  débar- 
quements ôc  vetfements  des  bleds ,  &  autres  biens  ou  den- 
rées y  il  eft  apporté  &  caufé grande  ôc  notable  incommodité 
ôc  empêchement  au  négoce  ôc  navigation  :  fi  doivent  toutes 
ôc  chacunes  pareilles  entreprifes,  fans  diftinclion  ,  qu'on  fe 
feroit  arrogé  nouvellement ,  tant  durant  la  guerre  que  devant 
&  après  fur  toutes  les  rivières  ôc  eaux  navigables  dans  l'En> 
pire, 

§.  18. 

Ft  toutes  concef-     E  t  en  un  mot ,  toutes  les  concevons  de  péage  impétrées 

fions  de péage non  1 

revaue»  des  for-  fans  les  requisita  nécelTaires  en  ce  tems-là  ,  ôc  qui  doréna- 

roalitcs  requifei, 

vant  feroient  impétrées  fans  Je  confentement  formel  ôc  una- 
nime du  Collège  Electoral ,  aufli  fans  les  fufdites  *  formali- 
tés requtfes,  de  nouveau  COnftatées ,  oubien  d'ailleurs  , 
les  ufurpations  de  tels  impôts  entreprifes  de  fon  chef  en  Tua 
ou  l'autre  endroit ,  dès  maintenant  ôc  à  l'avenir ,  fous  quelque 
couleur  ôc  nom  qu'icelles  aufli  ayent  éré  obtenues ,  ou  qu'on 
ait  cherché  à  les  foutenir  de  propre  autorité  Ôc  volonté  ,  être 
nulles  ÔC  de  nulle  valeur. 

$.  ip. 

Et  n'en  point  ac-     N'en  être  point  aufli  accordées  de  pareilles  par  Nous  à 

*  iiC  Charles  VI.  farn  lu  fnfdiu  hequisita  Jlatuéi  dt  nouveau* 
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perfonne  de  quelque  dignité  ou  état  qu'il  ou  ils  foient ,  fans  le   

©onfentement  &  l'agrément  fufdit  du  Collège Electoral.         A R Tic  L E 

20*  corder  fans  le  con- 

Et  dort  auffi  être  loifible  &  permis  à  chaque  Elefleur,  £™meatdc*  E* 
Prince  &  Etat  du  Saint-Empire  qui  s'en  trouve  grevé,  de  fe  permis  à  chaque 
fouftraire  lui-même  à  une  telle  charge  le  mieux  qu'il  lui  eft  ltee»£gTsr7* 

P°Ulble'  fapropreautorité,. 

f.  21. 

Toutefois  ne  doit  par  ceci ,  être  en  rien  préjudicié  ou   Sans  pwjudic» 

,  .      .  .     __  néanmoins  des 

dérogé  aux  privilèges  que  les  Ele&eurs,  Princes  &  Etats  de  privilèges  îégiti- 

•        /  •    »    *t  1  1  rr   «•!  mement  obtenue  • 

Empire,  (y  compris  la  NoblelTe  libre  de  l'Empire ,)  auront  pariesEtats,?vant 
ci-devant  légitimement  obtenus  des  précédents  Rois  &  Em-  me^de^S! 

.11  teurs  fût  néceflaî- 

pereurs  Romains,  dans  le  temsquele  confentèment  desElec-  «pour  les  valider, 
teurs  n'étoit  point  ainfi  ,  per  pacta  et  Capitulationes  , 
introduit  &  néceflaire,  ou -bien  qu'ils  auront  d'ailleurs  acquis 
par  un  paifible  Ufage  :  mais  ils  doivent  être,  fur  due  réquifi- 
tion,  confirmés  parles  Empereurs  Romains,  &  les  Etats. y 

êtreconfervés,  &  efficacement  protégés  fur  leur 
réclamation  ,  fans  que  qui  que  cefoitpuifleles  y  troubler: 

§.  22. 

Mais  tous  péages,  eftaple  &  déchargements  illégitimes , 
tant  fur  rerre  que  fur  les  rivières ,  ou-bien  les  abus  d'iceux,  fi  mc$* 
aucuns  y  avoir,  être  incontinent  caffés  &  annullés  : 

Et  à-I'avenir  ne  pies  être  accordé  du  tout  aucuns  privilé-  Et  nVn  ?!us  ac~ 

C     A     '    J»  n     1       \  corder fàm leçon. 

ges  lur  droit  a  eftaple ,  a  moins  que  ce  ne  foiten  la  manière  fcntement  un™>- 
ci-dellus  mentionnée ,  avec  le  confeil  ôc  confentèment  Collé* 
gjal  &  unanime  de  tous-généralement  les  Elefteurs.  - 
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vin.  attendu  que  ci-devant  les  Electeurs,  Princes  Ôc  Etats,* 

N'accorder  aucu-  ont  été ,  par  plufieurs  ôc  confidérables  affranchinements  de 
"cïio" n?^XT!  péage  t  nonobftant  leurs  privilèges  &  ufage ,  fouvent  par 
péjudicedespéa-  Lettres-promotoriales  ,  aufli  par  ordres-d'exemption  6c  par 
8°s'  privilèges  concédés  au  préjudice  des  droits  de  péage  des 

Electeurs ,  Princes  &  Etats ,  &  en  d'autres  manières ,  follicités 
&  grevés  dans  les  péages  qu'ils  ont  fur  les  rivières  navigables 
&  ailleurs  :  fi  devons  &  voulons  Nous  abolir  cela  comme  in- 
tolérable, le  prévenir,  &  furrtout  ne  point  fouffrir  ni  per- 
mettre que  déformais  cela  foit  pratiqué  ôc  advienne. 

Ni  privilèges  «Te-     A  us  si  ne  plus  accorder  aucuns  privilèges  d'exemption  ; 

xemption ,  &  cal-  1  ■  * 

jtr  ceux  accordéi  &  ceux,  qui  pendant  les  guerres  précédentes ,  auroient  été 

fanf  le  fufdit  con-  *      1  ^ 

lentement.       accordés  au  contraire  fans  le  confentement  du  Collège 
Electoral,  doivent  être  caflés  &  annuités. 

§.  26. 

Tcniria  mainàee    Aussi  devons  &  voulons  Nous ,  quant  à  ceux  des  Etats 

que  les  franchiles  •  1 

<iepéagesftip«iices  aufquels ,  par  nos  prédècefleurs  Empereurs  Romains ,  avec  le 

parles  concernons        *  *-  1  1 

ayent  ieureflfet,&  confentement  des  Electeurs  de  l'Empire,  ou- bien  il  a  été  ac- 

idire  donner  a  cet- 

ce  fin  les  revew  cordé  de  nouveaux  péage*  ,  ou-biea  d'anciens  ont  été  re- 
convenables, *  ° 

hauffés  ou  prorogés ,  avec  cette  claufe  ôc  réferve ,  quïls  ne 

grèvent  point  par  de  tels  péages  nouvellement  accordés ,  re- 

haufTés  ou  prorogés ,  les  fouvent  mentionnés  Electeurs  ,  leurs 

Ambafladeurs  6c  Confeillers,  6c  leurs  .veuves  6c  héritiers,  à 

leur  entrée  ôc  fortie  ;  comme  aufli  leurs  Sujets ,  domefliques  , 

gens  à  eux  appartenants,  6c  autres  perfonnes  privilégiées, 

aufli  leurs  biens  6c  effets ,  mais  qu'en  tous  ôc  chaque  endroit 

de 
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de  leurs  Principautés  Ôc  pays ,  Us  les  Iaiflent  gaffer,  aller  &  ■  1 

venir  francs  de  péages  avec  leurs  marchandifes  ôc  biens,  Ôc  ARyn£L^ 

qui  doivent  auffi  d'ailleurs  fe  gouverner  à -l'égard  d'un  tel  re- 

haufferaent  de  péage  en  la  manière  ejepreffément  preferite,  ôc 

s'y  obliger  efficacement  envers  les  Electeurs  ,  par  le  moyen 

d'un  revers  particulier  dont  on  feroit  convenu ,  mais  qui  n'ont 

point  encore  délivré  de  tels  revers  :  les  exhorter  ôc  aftreindre 

avec  une  attention  particulière,  même  fous  perte  du  privilège 

concédé  ,  à  fe" conformer  en  cela  au  devoir,  ôc  à  délivrer 

fans  plus  long  délai  le  fufdit  revers ,  Ôc  à  le  remettre  aux 

Élefteurs  : 

§-  27. 

Mais  à  ceux  qui  obtiendront  à-Pa venir,  en  la  manière  Etai'arenîrnV*. 
fufdite,  de  nouveaux  péages,  ou-bienle  rehauflement  ou  la  Eon«ffion^quV 
prorogation  des  anciens,  Nous  voulons  ne  laifler,  en  aucune  iïwïï'iS'dSfc 
manière ,  accorder  ni  expédier  nos  Conceflions  Impériales ,  vré** 
avant  que  de  tels  revers  ayent  été  délivrés. 

28. 

A  F 1  n*  qu'on  puifle  aufli  ,  fur  les  nouveaux  péages  intro-  Se  faire  donner 
duits  çà  ôc  là  dans  l'Empire  par  eau  ôc  par  tetre,  ôc  le  rehaufTe-  fomt^j£ 
ment  des  anciens;  enfemble  les  autres  impôts  ôc  charges,  SSèuS'de'ccil 
avoir  information  Ôc  avis  d'autant  plus  certain,  fi ,  ôc  combien  dC* 
Chaque  prétendant  y  eft  fondé  en  droit;  fi  devons  ôc  voulons 

Nous,  fans  délai,  &le  plutôt  qu'il  fera  poflible, 

Nous  en  faire  informer,  &  fur  ce  donner  une  fpécification 
par  les  Princes-Diredeurs  de  chaque  Cercle  : 

§.  29. 

Comme  pas  moins ,  en  cas  que  les  Princes-Direaeurs  de  0u  par  l«  Eu* 
lll.  Partie.  G 
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\  Cercle  agiflent  peut-être  eux-mêmes  contre  ce  Règlement  de 

AVni?LE  P^ges  >  demander  &  recevoir  une  telle  fpécification  ou 
Toifms  &  grevés,  information  de  l'affaire  par  les  Etats  voifinsÔc  grevés,  &  fur 
boEioiCi?Cr  1 U"  ce  procéder  réellement ,  comme  il  eft  dit  ci-demis ,  pour  tai- 
fon  de  l'abolition  &  réduction. 

§■  30. 

ccrdi^F*  C  o  M  M  e  donc  aufli  •  doivent  les  Offices  de 
"pV«elx"dIiv'ènt  directoire  de  Cercles,  ou-bien  lors  qu'iceux  s'y 
2wïïpé*«ou~  trouveroient  intérefTés,  les  Etats -des -Cercles 
qui  ont  immédiatement  après  eux  la  préféance, 
être  obligés  &  tenus  de  nous  dénoncer  auffi-tôt 
toutes  telles  innovations  de  péages  advenantes, 
pour  qu'il  puifle  être  à-l'encontre  de  ce  pour- 
vû  ainfi ,  qu'il  convient  de  par  notre  Office 
fuprême. 

*  31. 

FranchiTe  de*  Attendu  aufli  que  l'équité  demande  que  les  Electeurs, 
&  aicdticunmSli!  Princes  &  Etats,  &  leurs  Ambafladeurs ,  Envoyés  &  Députés 
•iûres.  qUj  fc  trouvent  aux  Diètes  de-l'Empire,  -  Collégiales ,  -  de  dé- 

putation ,  6c  -  dè  Cercles  ,  ou  qui  s'y  rendenr ,  puiflent  faire 
paffer  &  respective*  repafler  en  tous  lieux  dans  tou- 
tes les  terres  de  l'Empire ,  aufli  en  tous  nos  pays 

héréditaires  fans  exception,  leurs  meubl  es  ôc denrées, 
comme  vin,bierre,  bled ,  beftiaux  &  autres  nécelfités  qu'ils 
envoyent  au  lieu  défigné  pour  l'aflemblée ,  francs  de  péage  , 
gabelle,  impôts,  ou  tel  autre  pareil  débourfé,  quelque  nom 
qu'il  puifle  avoir ,  fur  l'exhibition  d'un  aÛe  autentique ,  & 
muni  de  la  fignature  &  du  cachet  defdits  Electeurs ,  Princes 
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&  Etats ,  ou  de  leurs  Arabafladeurs ,  Envoyés  ôc  Députés  j  

pareillement  fi  quelqu'un  d  eux  venoit  à  décéder ,  qu'on  laifle  A  R      ** E 

revenir  6c  paffer  de  même  lefdits  meubles  de  leurs  héritiers 

&  fuccefleurs  ,  fans  péage ,  gabelle ,  impôt  ni  autre  débourfé: 

(i  devons  ôc  voulons  Nous  prendre  réellement  des  mefures 

pour  que  tout  cela  foit  obfervé ,  Ôc  qu'aucun  Electeur >  Prince 

ou  Etat ,  ni  leurs  Ambafladeurs ,  Envoyés  &  Députés ,  ne 

foient  grevés  à  l'encontre  en  aucune  manière ,  qu'en  cela 

néanmoins  toute  fraude  foit  évitée. 


ARTICLE 

Article  IX.  IX# 

5.  1. 

No  us  devons  &  voulons  prévenir  tout  au-plûtôt  avec  le  Redreffcment  de» 

•  _  .  il»»-.  abus  fur  le  fait  de 

confeil  des  Electeurs  ,  Princes  ôc  Etats  de  1  Empire,  les  la  monnoye, 
griefs  ôc  défauts  chaque  fois  qu'Us  furviennent  fur  le  fait  de 
la  monnoye ,  6c  employer  tout  le  foin  poffible  pour  la  mettre 
dans  un  ordre  ôc  état  permanent  : 

Aussi  pour  cette  fin  >  obferver  exactement  les  moyens    obfcrrer  pour 
fur  lefquels  les  Electeurs ,  Princes  Ôc  Etats  de  l'Empire ,  ont  L>yPens  e|>rorof« 
délibéré  en  commun  dans  le  Recès-de  l'Empire  de  l'année  tj70<*  ,et 
1570.  touchant  l'établifTement  de  trois  ou  quatre  places  de 
monnoye  en  chaque  Cercle }  pareillement  touchant  la  con- 
formité de  monnoye,  tant  dans  tout  l'Empire  Romain ,  qu'aulfi 
avec  les  voifins,  agréée  en  Tannée  1603.  de  dans  les  Dictes 

de  l'Empire  précédentes  6c  fubféquentes y  ôc  particulièrement 

G  i) 
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^  touchant  la  punition  des  contrevenants,  commife  aux  direc*- 

A  R^X.CLE  t0iTCS  des  Cercles  ,  &  l'abolition  très^néceflaire  des  mon* 
noyés  clandeftines  qui  en  réfulteroit  r 

S-  5- 

Et  cevx  qm  Ce-     Ex  furtout  ne  tien  négliger  de  ce  qui  pourroit  de  plus  % 

roient  agréés  dans  ,         .  T 

lafuitc  dans  les  Dictes  de-l'Empire  à  venir ,  être  agréé  d'avantageux 

pour  détourner  toutes  pareilles  irrégularités. 

$.  4- 

Faire  terminer  &  D  E  plus ,  attendu  que  dans  les  années  1737; 
été  cléciifé  ou  ag  i-  8c  1738.  en  l'Aflemblée  générale  de  l'Empire, 

té  dam  la  diète    «.        n        i      n  t  /  ^     •   a      /*      t     r  •  1.1 

pendant  ic$  an-  diverles  choies  ont  ete  traitées  lur  le  fait  de  la 
«ceïi737.aci738.  jnQnnQyeaufujgi- jçfonjrétablilTernent,  les  unes 
agréées  par  Tiotre  dernier  prédéceflèur  à  l'Em- 
pire ,  d'autres  renvoyées  à  une  plus  ample  déci- 
fion  :  fi  devons  &  voulons  Nous,  aulfi-tôt  après 
que  nous  ferons  entrés  en  notre  Régence,  em- 
ployer férieufement  00s  foins,  pour  que  toutes 
&  chacune,  de  ces.  chofes  parviennent  pleine- 
ment &  totalement  à  fon  point;  enfemble  que 
la  conclufion  de  celles  fur  lefquelles  il  refte 
encore  à  délibérer ,  foit  favqrifée  autant  qu'il  eft 
polfible  ,  &  que  celles  qui  font  déjà  conclues, 
foient  dès-à-préfent  annoncées  par  la  publica- 
tion des  Ordonnances  de  Monnoye  &  Table 
d'évaluation  y  appartenantes,  auflî  que  de  tou- 
tes parts,  fans  dimnclion,  Se  particulièrement 
de  la  part  de  ceux  qui  ufent  du  droit  Régalien  de 
monnoye ,  elles.foient  très-ponctuellement  ôh-- 
fexvées. , 
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Comme  Nous  donc  auiïi  voulons  employer  A  R  ïx.c  L  E 
très-efficacement  tous'  nos  foins,  pour  que  les  /«re^uiri* 

rr>         a         diètes  de  proba- 

Dietes  de  probation  de  monnoye  puiuent  être  £onoJf™™o:j£ 
remiles  fur  pié  dans  les  Cercles ,  dans  lefquels  ™il"oï£™£ 
on  en  a  jufqu'icilaiiTé  tomber  l'ufage,  &  quelles  ccs  au  fui«  «*« 
puiflent  y  être  tenues  régulièrement ,  mais  parti- 
culiérement  tenir  la  main  en  général,  à  ce  que, 
luivant  les  régies  prefcrites  par  les  anciennes  & 
nouvelles  Ordonnances  de  monnoye  de  f  Em- 
pire ,  les  efpéces  de  monnoye  étrangères ,  ne 
îbient  reçues  dans  les  terres  de  l'Empire  &  dans 
le  cours  du  commerce  à  aucune  plus  haute  va- 
leur, que  fuivant  le  poids  &  aloi  conforme  aux 
Gonititutions  de  l'Empire- 

§.  6. 

Nous  devons  &  voulons  au  (fi  déformais  ne  point- oc-  feJr2jj&1.J2Jj . 
troyer  de  privilèges  de  monnoye  ou  fabriques  de  monnoye  ,  dc*  P"vilég«  de 
ni  en  grarifier  perfonne  de  quelque  état  ou  condition  qu'il 
foir ,  fans  le  pré-fçû  ôc  le  contentement  fpécial  des  Electeurs) 
&  fans  entendre  ;  aufïï  avoir  égard  équirablement  à  l'avis  du 
Cercle  ,  dans  lequel  le  nouvorEtat-de-monnoye  feroit  fitué. 

En  casauïïi  que  nous  découvrions  avec  certitude ,  que  les  Perte  du  privilège 

11.0/1.  .1  /         ,  ,  1  /    Pour  les 

Etats  aufqucls  un  tel  droit  Régalien  &  privilège  a  été  accordé,  venants, 

en  abufenr  à -Penconrre  de  l'Edir  des  Monnoyes,  &  autres 

Conftirurions  de  l'Empire  fubCéqnentes  pour  fon  améliora- 

tion ,  ou-bien  qu'ils  permettent  à  d'autres  d'en  abufer ,  &  qu'ils 

G  iij 
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-  fe  font  mis  ainfi  dans  le  cas  d'être  déchus  de  leur  droit  de 


A  R  Tll£  L  E  nionnoye  fans  plus  ample  difcuflion ,  Nous  devons  &  voulons 
non-feulement  leur  interdire  ce  droit ,  ainfi  quà  ceux  qui 
n'ont  point  obtenu  légitimement  un  tel  droit  Régalien ,  ou 
qui  n'y  font  point  d'ailleurs  autorifés  par  un  Ufage  confiant  > 
ôc  faire  procéder  dûement  contre  eux  par  les  Cercles  : 

$.  8. 

Qui  ne  pourront     Mais  aufli  ne  point  rétablir  un  tel  Etat  ainfi  privé,  fi  ce 

ctre  rétablis  qu'en  ,  _ 

la  dicte ,  n  eft  dans  une  Aflemblée  générale  de  l'Empire  ôc  du  confen- 
tement  des  Etats  : 

$•  p. 

Et  fera  procédé     Comme  Nous  donc  aum"  devons  6c  voulons  procéder 

contre  eux  par  fut 

penfiondevoix  &  contre  ceux  qui ,  en  la  manière  fufdite ,  ont  abufé ,  contre  les 

iL-jrice.  .  _  % 

Conftitutions  de  l'Empire,  du  droit  Régalien  de  monnoye  a 
eux  appartenant ,  ou  qui  ont  permis  à  d'autres  d'en  abufer  , 
outre  la  privation  de  leur  dit  droit  Régalien ,  aufli  'par  la  fuf- 
penfion  de  féance  6c  voix ,  (  toutefois  en  la  façon  6c  manière, 
ainfi  qu'il  eft  contenu  dans  le  premier  article  de  cette  Capitu- 
lation )  6c  pareillement  ne  point  faire  reftituer  un  tel  Etat  fuf- 
pendu ,  autrement  que  dans  une  Diète  générale  de  l'Empire , 
après  fatisfa£lion  donnée. 

§.  lo. 

Les  Etats  médiat*     M  aïs  fi  pareilles  chofes  fe  rencontroient  en  des  Etats 

ront  punis  par 

médiats,  ôc  autres  qui  ne  font  point  fournis  immédiatement  à 

leurs  Princes-Tcr-  _  _  .  _  _  , 

ntoruux,  l'Empire,  mais  aux  Electeurs ,  Princes  ôc  autres  Etats  de 
l'Empire ,  alors  il  doit  être  procédé  contre  eux ,  ainfi  qu'il 
convient  par  leurs  Princes  Territoriaux  ,  ôc  un  tel  droit  de 
monnoye  leur  être  entièrement  fupprimé,  caflé,  ôc  ne  leur 
plus  être  accordé. 
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§.  ii. 


Comme  donc  aufli  Nous  voulon%ne  point  favorifer  des  A        L  E 
Etats  médiats  par  de  pareils  &  autres  plus  hauts  privilèges,  Et  ne  leur  fer»  ac- 
fans  le  co-confentement  des  Eleûeurs,  &  fans  entendre  ;  aufli  vîfége'de^mon- 
avoir  égard  équitablement  à  l'avÎ6  du  Cercle ,  comme  il  cft  dit  Fcmemem'^K- 
ci-deflus  ,  &  des  co-intéreflès  >  encore  moins  au  préjudice  înterefics. 
d'iceux. 


ARTICLE 

Article  X.  x 

> 

$.  L 

iLN  outre ,  &  particulièrement  devons  &  voulons  Nous  ,  Ne  point  aliéner 
non-feulement  ne  céder,  obliger,  hypothéquer,  engager,  ni  ^mlïïtAM™ 
par  autres  voyes  aliéner  ou  charger  rien  du  Saint-Empire-Rc-  horslAUema«ne' 
main  &  de  fes  dépendances,  dans  &  hors  l'Allemagne, 
fans  le  fçû ,  la  volonté  &  la  pet  million  de  tous-généralement 
les  Electeurs ,  Princes  6c  Etats  , 

§.  2. 

Mais  noirs  abftenir  aufli  de  tout  ce  qui  pourroit  peut-être  S'abftenir  de  ce 
donner  lieu  à  quelque  exemption  Ôc  démembrement  de  l'Em-  2« Ëïï queiqCê 
pire ,  fur-tout  des  immunités  &  privilèges  exorbitants  ,  mVnTbremem,<!c" 

Mais  bien  plutôt  travailler  très-fortement,  &  employer  Ramener,  au  con- 
toute  la  diligence  &  l'attention  poflibles  pour  y  réunir  au-plû-  «SïieïaSdï 
tôt,  y  approprier  &  incorporer  ce  qui  en  a  été  détaché ,  corn-  E^eT* 
me  Principautés ,  Seigneuries ,  pays  engagés  ou  démembrés  de 
l'Empire,  comme  aufli  des  biens  confidérables  confifqués  & 
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  non  confifqués,  qui,  en  partie,  font  accrus  d'une  maniej» 

A r Tic L E  indûe ès mains d'autreanations étrangères. 

pendant  aux  Elec-      Mais  maintenir  aux  Electeurs.,  Princes  Se 

5  ^"ngage-  Etats,  les  engagements- d'Empire  à  eux  hypo- 
mer.tsdEmp.rc.  ^^y^  ^  &  par  eux  tenus  fuivant  la  difpofition 

de  l'inurument-de-paix,  fans  rachat  ni  retrait, 
Se  les  en  laifler  jouir  paifiblement,  jufqu'à  ce 
qu'il  foit  dans  la  fuite  autrement  convenu  entre 
les  Empereurs  Romains  &  les  Etats  de  l'Empire  ; 

§.  ^ 

mèmsd«!imilt«  Avenant  aufli  le  cas  de  Règlement  des 
.tS'ïuWc  limites  de  l'Empire  ,  ne  rien  laiiTer  entreprendre 
Ifer^eTdël  fans  le  co-confentement  de  l'Empire  &  des  Etats 

Eutsùnéreflcs.     v  ÇQ  fafy^ 

§.  6. 

FaireJans l'année     Principalement  aufli ,  attendu  qu'il  eft  revenu  que 

l.i  recherche  des  J-       ^  * 

payj  aliénés  en  quelques  Seigneuries  6c  Fiefs  conftdérables  appartenants  à 

Italie  &  ailleurs,*  n      ^  .  rr 

en  faire  informer  l'Empire  en  Italie  6c  ailleurs,  auroient  été  aliénés,  infti- 

Ics  Etats,  • 

tuer  fur  cela  une  recherche  particulière  des  tenants  ôc  abou- 
tiflants  de  ces  fortes  d'aliénations,  &  dans  l'année  à  compter 
du  jour  que  Nous  ferons  entrés  en  notre  Régence  Royale  y 
envoyer  fans  faute  les  informations  qui  en  auront  été  faites  ,  à 
la  Chancellerie  Electorale  de  Mayence ,  pour  en  donner  cou- 
noiffanceaux  autres  Electeurs ,  Princes  &  Etats  : 

g  7. 

Confultfr  fur  ce 

avec  les  Electeur*,     Aussi  en  toutes  ces  chofes  &  autres  fufdites,  avec  le 

6  luivant  les  cc- 

curences  avec  tous  confeil,  l'aide  &  l'afliftance  de  tous  les  Electeurs  feulement  » 
lcsEtaIS-  .  ou-biea 
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ou-bien  aufli ,  fuivant  la  fituation  de  l'affaire,  avec  celui  des  ■• 
Princes  6c  Etats,  exécuter  toujours  ce  qui,  entre  Nous  6c  ARTUZL* 
eux  ,  aura  été  convenu  6c  jugé  bon ,  utile  &  expédient. 

§.  8. 

Comme  aufli  des  biens  confiddrables  ont  été  enlevés ,  6c    F*if«.  «nt«* 

lOrdrede  Malthe 

îufqu'ici  retenus,  dans  &  hors  l'Empire,  à  l'Ordre  des  Che-  dani  les  biens  qui 

'    n  •  1  lui  ont  été  enle- 

valiers  de  Saint  Jean,  fans  qu'il  l'ait  en  rien  mérité ,  particu-  ^'J^-*^ 
liérement  pendant  les  précédentes  80  années  de  guerre  des  la  wi*  de  Weft- 

r  *  °  prulie&  des  droit» 

Pays-bas;  fi  devons  Nous  employer  tous  nos  foins  pour  en  d'un  chacun, 
procurer  la  reftitution  par  des  moyens  amiables ,  toutefois  fans 
déroger  à  la  paix  de  Weftphalie  ,  6c  fans  préjudice  des  droits 
d'un  chacun  : 

5-  p. 

Et  fi  Nous-mêmes  ou  les  nôtres  poiTédions  quelque  chofe  ReJUtueriesbien» 

*  .     _      .  *  .       .       n»  d'Empire  ,  que 

qui  appartint  au  Saint-Empirc-Romain,  6c  qui  ne  rut  ou  ne  l'Empereur  ou lc§ 
feroit  point  concédé  ni  acquis  à  titre  légitime;  Nous  devons  fa*dutfyî!i* 
6c  voulons ,  en  vertu  du  ferment  que  Nous  devons  6c  avons 
prêté  audit  Empire ,  le  reftituer  fans  délai ,  fur  les  inftances 
des  Electeurs. 

$.  10. 

En  toutes  manières  devons  6c  voulons  Nous  employer  tous  Maintenir  tou*  le* 

les  Fiefs  de  l'Em- 

nos  foins  pour  maintenir  en  tout  leur  entier,  tous  les  Fiefs  6c  p««  <t""  *  "on 

l'Allemagne,  par- 
droitS  appartenants  a  l'Empire  Romain  dans  6c  hors  l'Alterna-  ticuUcrcmcnt  » 

gne ,  particulièrement  en  Italie ,  entre  autres  ,  luivant 

la  difpofition  du  decret^le-l'Empire  du  p.  Dé- 
cembre 172a.  6c  à  cet  effet  pourvoir  à  ce  que,  les  cas 
arrivants ,  ils  foient  dûement  repris  6c  renouvellés,  aufli  que 

les  Fiefs  6c  Feudataires  foient  protégés  6e  maintenus  contre 

toute  force  injufte  : 

JII.  Partie.  H 
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§.    1  I. 


A  R  TX.C  L  E  Et  fi  Nous  trouvons  un  ou  plufieurs  de  ces  Fiefsqui  nous 
L'Empereur  doit  reëa 

rdent;  fi  voulons  Nous ,  fans  refus,  faire  la  reprife  d'icelui 

fo*  "  c  lui  m  me  I3 

rïp?ireUde?«Vïie&  ou  d'iceux ,  ou-bien  fi  cela  ne  fe  pou  voit  pas  faire  commodé- 
d  mpirc,        ment  ^  cjonner  ^  i  Empjre  pOUr  fa  suxet^  ^  un  reVers  &  recon- 

noûTance  convenable  : 
Et  ne  point  per-     p  AS  moins  devons  &  voulons  Nous,  dans  6c  hors  I'Em- 

mettre  de  contn- 

butions indûe*.    p',re ,  ne  laiffer  grever  perfonne  par  contributions  plus  qu'il  ne 


convient. 


ARTICLE 

Article  XL 

»  - 

$.  i. 

Donner  le»  invet  t 

titurescniafonne  J\|  Qus  devons  &  voulons  auffi  laiflfer  advenir  fans  empê- 
chementaux  Electeurs,  Princes  &  Etats,  (  y  compris  la  No- 
blefle  immédiate  de  l'Empire,)  &  autres  ValTaux  de  l'Em- 
pire ,  les  Fiefs  &  Lettres  d'inveftiture ,  chaque  fois  furvant  la 

précédente  teneur,  (en  tant  que  des  circonftances 
particulières  furvenues  delà  part  d'iceux  fur  ces 
entrefaites ,  n'exigeroient  point  une  autre  dif- 

pofition  ,  )  fans  refus  6c  fans  contradictions ,  (  lefquelles 
doivent  être  renvoyées  à  une  décifion  juridique.  ) 

ge^exffiîio'n'dê  ^E  Ics  Y  Point  laiffer  molefterpar  a  l'édition  des  anciens 
piaen$a  ouToï-  Pa^es  dc  famiile  >  encore  moins  retarder  ttnveflùure  de 


tens  ou 
veaux. 


•  au  lieu  de,  far,  ii£  Charle*  VI./«r, 
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l'Empire ,  pour  raifon  de  ladite  édition  des  pa&es  de  famille  - 
anciens  ou  nouveaux,  (aufquels  toutefois,  s'ils  font  établis  ARTI  CLE 
fuivant  les  Loix  fondamentales  de  l'Empire,  aufli  fuivant  des 
privilèges  Impériaux  qu'ils  auroient ,  &  pareillement  confor- 
mes aux  Conftitutions  de  l'Empire,  il  ne  doit,  par  de  pareilles 
inveftirures  être  en  rien  dérogé  à  leur  validité  &  force  obli- 
gatoire,) ni  à  caufe  des  taxes  de  fief  non  liquidées  &  contentieu- 

fes,  ou  des  deniers  de  iods  &  ventes,  &  autres 
chofes  pareilles  : 

5.  ?• 

N  i  en  étendre  en  méme-tems  à  notre  maifbn  les  devoirs  Ni  étendre  le* 
féodaux  dûs  à  l'Empire.  *oitsféodau*. 

Particulièrement  auffi  ne  gêner  en  au-  Ru^jîr  Dé-' 
cune  manière  les  Electeurs  Se  Princes  Eccléfiafti-  ^àsSâ^^9 
ques,  lorfquiceux  jugeroient  à  propos  de  dé- 
puter des  Plénipotentiaires  Eccléfiaftiques  du 
Corps  des  Chapitres,  ou  Séculiers,  pour  faire 
devant  le  Trône  Impérial  la  repriiè  de  leurs 
Fiefs-d'Empire. 

f.  y. 

Et  fi  un  Eledeur ,  Prince  ou  autre  Etat  immédiat  &  feu-  inféodé  d« 
datairc  de  l'Empire  vient  à  décéder,  &  laifler  après  lui  des  t^ncïï,^s;parleuI, 
héritiers  féodaux  mineurs,  sive  pubères,  sive  impubères, 
alors  le  tuteur  ou  les  tuteurs ,  après  être  entrés  réellement  en 
l'adminirtration  de  la  tutelle  ou  curatelle ,  doivent  demander 
réellement  dans  Tan  &  jour  les  droits  Régaliens  &  Fiefs  que  m 
lefdits  mineurs  tiennent  de  l'Empire ,  &  dans  Pinvefliture  qui 
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«■  s'enfuivra,  prêter  lé  ferment  de  fidélité  accoutumé ,  &  payer 

AR>XI.CLE  les  droits;  par  laquelle  reprife  &  preftation  de  ferment  de 
fidélité  par  le  tuteur ,  les  mineurs  eux  -  mêmes ,  après  avoir 
atteint  lage  de  puberté  &  respective*  de  majorité  >  doivent 
être  également  obligés,  comme  fi  eux  mineurs,  après  avoir 
pris  en  main  la  Régence  ,  avoienr  eux-mêmes  repris  lefdits 
droits  Régaliens  &  Fiefs ,  &  prêté  le  ferment  de  fidélité. 

S.  6. 

aftr«iîui!îroicn-  D'autre  part  devons  &  voulons  Nous,  lorfque  lefdits 
Kèr en  majorité*  mmeurs  auront  atteint  l'âge  de  pubetté  ou  de  majorité ,  ne 
point  les  aftreindre  à  nouvelle  reprife  defdits  Fiefs  &  droits 
Régaliens,  ni  aufli  à  ferment  de  fidélité  ultérieur,  bien  moins 
à  un  double  ou  plus  ample  payement  de  taxe  de  Fiefs  ,  mais 
les  laifler  jouir  en  tous  points  des  fufdites  premières  inveftitu- 
res  accordées  aux  tuteurs. 

*.  i. 

Ainfiquepourle»     Ce  qui  doit  donc  aufli  avoir  lieu  à  l'égard  des  Fiefe  que 

invefhtures    ac-    ■  * 

Vi«irei  iïl'Em  ^eS  ^*caircs  ^e  l'Empire  peuvent  concéder  en  vertu  de  la 

pire.  Bulle  d'Or,  (  dans  laquelle  font  feulement  excep- 

tés les  Fiefs  qui  doivent  être  repris  de  Nous  de- 
vant le  Trône.  ) 

5.  8. 

Les  Lettres  «fin-     £T  doivent  aufli  les  Lettres  d'inveiUture  6c  expe£latives 

Yelhture  ne   Ce-  r 

Ten  la  cEnceî*  *"r  ^es  ^lc{s  appartenants  au  Saint-Empire,  n'être  à  -  l'avenir 
lexie  de  l'Empire,  odroyées  &  expédiées  par  aucune  autre  Chancellerie  que  par 
la  Chancellerie  de  l'Empire. 

ExtenfiontdeLew  9» 


abrogé,caJem^ue,    D  E  plus  «elles  y  qui  au  préjudice  des  expectatives  accordées 
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Ôc  confirmées  par  les  précédents  Empereurs ,  6c  des  pattes   

héréditaires  faits  en  conféquence  ôc  confirmés ,  font  étendues  A R  *xuC  L  E 
à  d'autres  qui  ne  font  point  compris  dans  les  anciennes  Lettres- 
d'inveftiture ,  doivent  être  entièrement  de  nulle  valeur. 

§.  10. 

Lorsqu'à  ussi,  à-l'avenir  des  Fiefe  d'un  revenu  con-  Ne  donner  aucun» 
fidérable,  comme  Ele£torats  ,  Principautés,  Comtés,  Sei-  pea^e  de  Fie& 

d'Empire  >  fiins  !• 

gneurics ,  Villes  6c  autres  pareils  ,  feront  ouverts  Ôc  par  va-  confentement  dei 

V  AA    \     \  t'C     *       "         Collège,  de  l'Em- 
cance,  par  mort  ou  par  commue  dévolus  a  1  hmpire  ,  iceux  pue. 

devons  ôc  voulons  Nous  ne  plus  concéder  à  perfonne  ;  fça- 
voir ,  les  Eleâorats ,  fans  le  pré-fçû  ôc  le  confentement  du 
Collège  Elettoral  ,  ôc  les  Principautés ,  Comtés  ôc  Sei- 
gneuries ,  Villes  &  autres  pareils ,  fans  la  participation  6c  le 
confentement  des  Collèges  des  Electeurs ,  des  Princes ,  auffi 
des  Villes,  (lorfqu'il  s'agira  d'une  ville  de  l'Empire,)  auffi 
n'accorder  à  ptrfonne  aucune  expectative  ou  furvivance  fur 
iceux , 

M  a  i  s  les  retenir ,  retirer  ôc  incorporer  pour  l'entretien  de  M««  j«  «tenir 

pour   1  entretien 

l'Empire,  de  Nous  ôc  des  Rois  ôc  Empereurs  nos  fuccefleurs.  g  * 

§.12. 

Toutefois  fans  préjudicier  à  Nous  au  regard  de  nos    Sans  préjudice 
jpays  héréditaires ,  ôc  d'ailleurs  à  un  chacun  en  fes  droits  &  Jectadîw'iégki- 
priviléges ,  ni  auffi  aux  expectatives  fur  des  Fiefs  de  l'Empire  dées ,  &  payi  hé- 
qui  vacqueroient  a-la  venir,  aceprdées  aux  Etats,  propter  pcreur. 
bene-merita  ,  par  nos  prédécelTeurs à  l'Empire,  Ôc  confor- 
mes aux  Conftitutions-d'Empire  d'alors,  le/quelles  doivent 
demeurer  en  leur  vigueur  ôc  force  obligatoire. 

Hu) 
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  s.  i?. 

A  R^CJ.C  L  E  Mais  en  cas  que  dans  la  fuire  des  Ele&orars ,  Principau- 
L« Fiefs d'Empi-  tés,  Comtés,  Seigneuries,  Fiefs  &  arriere-Fiefs ,  engage- 

rc  qui  viendroient  ,  .      _  . 

à  échoir  à  l'Em-  ments,  6c  autres  biens  obliges  au  Saint-limpire-Komain  par 
fervitudes ,  impôts  de  l'Empire ,  colle£tes  ôc  autrement ,  fou- 
rnis &aflfeaés  à  fa  Jurifdiaion,  vinffent  après  la  mort  des 
poffefleurs ,  par  fucceflîons  ou  autres  voyes ,  à  nous  échoir 
ou  accroître ,  6c  que  Nous  les  retinffions  en  nos  mains , 

§.  14. 

Ou  oui  feroient     Ou-bien  que  Nous  concédaflions  à  d'autres,  les  Elec- 

conccdcs  à  d'au- 

*r«s,  torats  avec  le  pré-fçû  6c  le  confentement  des  Electeurs ,  & 

les  Principautés ,  Comtés  ôc  Seigneuries,  avec  le  pré-fcû  6c 
le  confentement  des  Collèges  des  Electeurs  6c  des  Princes , 
comme  aufli  des  Villes ,  (  fi ,  comme  il  a  été  dit  ci-deflus ,  il 
s'aguToit  d'une  ville  de  l'Empire,)  ou-bien  que  Nous  ea 
euflions  déjà  de  pareils  en  nos  mains , 

§.  if. 

Refteront ch«r?éi     D  oivent  les  droits  ôc"  autres  devoirs  d'iceux  envers  le 

envers   1  Empire 

de  tous  droiti  &  Saint-Empire  «  ainfi  qu'il  eft  fur  ce  Ufité ,  lui  être  payés ,  ac- 

devoirs  de  fief  an-  ^    -  * '  1  1 

dennemejit  Ufi-  qUjt^s  &  rendus  dans  le  Cercle ,  auquel  ils  ont  précédemment 
appartenus,  nonobftant  toutes  prérendues  exemptions ,  ôc  de 
tels  pays  ôc  biens  être  laiffés ,  maintenus ,  6c  protégés ,  con- 
formément à  rinftrument-de-paix,  en  leurs  privilèges ,  droits, 
ôc  prérogatives  dans  les  affaires  Eccléfiaftiques  ôc  Séculières, 

•  $.  1 6. 

Faire  rentrer 

i    Nous  devons  ôc  voulons  auffi ,  outre  les  antres  Collettes, 

l'Empire  les  col-  y  •  _ 

icdes  &  retenus  ramener  a  l'Empire,  &  appliquer  a  fon  profit  les  collectes  1m- 

alicncs.  ... 

pénales  des  Villes  ôc  autres  revenus  qui  pourroient  être 
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accrus  &  hypothéqués  ès  mains  de  quelques  particuliers  :  

S*  17'  ARTICLE 
Comme  auflj ,  dans  le  cours  de  l'année ,  en  laquelle  Nous    n       ,  , 

r  j  h  .  '  uonner  à  la 

ferons  réellement  entrés  en  notre  Régence  Impériale,  envoyer  fë^J^e  dé 
immanquablement  une  défignation  certaine  de  l'état,  ^™*«« 

j  i        .  r  ,  &  **iat  >  ou  retrouvent  lef- 

dans  Jequel  feront  chaque  fois  lefdits  revenus  &  collets ,  à  la  *?çn£lleftes  * 
Chancellerie  Impériale  de  l'Eleclcur  de  Mayence ,  pour  en 
être  enfuire  donné  communication  aux  Etats, 

§.  18. 

Et  ne  point  permettre  qu'ils  foienr  contre  droir  ôc  toute  Et  ne  point 
jaffice,  fouftrairs  à  l'Empire  &  à  futilité  publique,  CaLg 

-  » 

a-moins  que  cela  ne  fût  arrivé  avec  le  confenteraenf  *■  «•»»•  i"e» 
Collégial  formel  de  tous  les  Eleûeurs,  ?™  ÏSE 


kâcur». 

§.  20. 


Cependant,  àl'avenir  de  pareilles  concernons,  doivent  *  *  'W  «te 
être  faites  pat  les  Elefleurs ,  Princes  &  Etats.  •  ^ 

§  *"  " 

Nocs  devons  &  voulons  au'm  dans  lés  affaires  impor- 
tan  est, ,,  concernent!  Empire, &  qui  peuvent  ertedun  no-  7&.£% 
table  préjudree ,  &  avoir  degrande,  fuites ,  entendre  auffi-ror, 
&  des  le  commencement,  les  avis  des  Elefleurs ,  comme  nos  * 
Confe.llers  les  plus  intimes,  aulT,  fuivant  la  fituation  des 
affa.res ,  Nous  fervir  du  confeil  &  avis  des  Princes  &  Etats,. 
&  ne  rien  entreprendre  en  ce  fans  eux. 
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ARxîhLE  Article  XII. 

4.  t. 

maintien  des  Cer-  /VUssi  devons  &  voulons  Nous  procurer  U  rcdinrcffra'" 
tlei  de  l'Empire.  • 

tion  des  Cercles  de  l'Empire,  fi  cependant  fait  n'a  été ,  Se 

pourvoir  très-exprefTément  à  ce  qu'aucun  des 
Etats  &  pays  qui  ont  été  àiceux  incorporés  d'an- 
cienneté ,  n'en  foient  eximés  ou  démembrés,  ni 
qu'ils  s'en  eximent  eux-mêmes  de  leur  propre 
autorité, 

5.  2. 

Dcmandcfj^rcc  D'autant  que  Nous  ,  pour  raifon  de  la 
pire,  sl  maintenir  reftituuon  &  rédintéeration  des  Cercles  de  l'Em- 

les  Etats  reftùués.    .  1  /»  •  1  ✓ 

pire ,  voilions ,  luivant  les  occurrences ,  requé- 
rir un  arrêté  de  l'Empire ,  &  pourvoir  à  ce  que 
les  Cercles  Se  Etats ,  ainfi  reftitués ,  foient  laiffés 
fans  trouble  en  leurs  immunités  &  immédiateté- 
d'Empire  légitimement  Ufitées  :  de  plus,  que 
tous  attentats,  voy es  de  fait  &  entreprifes  foient 

au-plûtôt  réprimées  ;  &  à  cette  fin  prêter  réellement  la 
main  aux  Princes-Dire&eurs  de  Cercle  :  Ôt  fi  la  néceffité  le 
requiert ,  aux  autres  grands  Officiers  de  Cercle. 

§.  ?• 

c^rd«&nWtm1î  VOULONS  aufli  ne  point  empêcher  ,  mais  plutôt 
«n  ént conforme  avou-  fom  que,fuivant  la  teneur  de  l'Inftrument-de-paix  ÔC 

aux  Commutions  *  1 

de  l'Empire.      des  Conftitutions  de  l'Empire  ,  ils  foient  mis  en  état ,  &  qu'ils 

y  foient  maintenus  conitamment ,  &  que  roue  ce  qui  eft 

ordonné 
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ordonné  dans  ie  Réglement-d'exécution,  &  Iamélioriffement  ,  

d'icelui ,  foit  dûement  oblervé  :  article 


S.  4. 


Ma  i  s  qu  il  ne  foit  permis  en  aucune  manière  b*m«  ,„e 
aux  Tribunaux  de  l'Empire ,  de  mettre  la  main  K&TJ: 
aux  Conftitutions  intérieures  civiles  &  œcono-  ç^t^'" 
nuques  de  guerre  des  Cercles  de  l'Empire ,  d'en 
connoître  en  aucune  forte  de  manières ,  ou-bien 
de  laifler  lùr  ce  émaner  aucunes  procédures. 

S.  y. 

C  o  M  m  e  aufli  nous  voulons  ne  rien  changer  dans  l'Or 
donnance-dexecution&des  Cercles  de  l'Empire,  fi  cen'ell  i~3iK. 
ce  qui  pourroir  être  agréé  &  conclu  au  fujet  de  ladite  Or-  t 
donnance-d'exécurion,  par  tonales  Etats,  dans  une  Diète 
génétale  de  l'Empire,  &  nous  voulons  plûtôt  pro 

curer,  autant  qu'il  en  poffible ,  que  la  dernière 
main  foit  miiè  à  la  révifion  d'iceux» 


S.  s. 


Voulons  pareillement  en  la  prochaîne  Diète  de  ta»  fe* 
1  Empire  ,  non -feulement  remettre  en  fon  état,  ÏJ&TiÉZ 
ordre  &  adiyité  conformes  aux  Con/litutions "* 
de  1  Empire,  la  Dépuration  ordinaire  de  l'Empire ,  mais 

auflî  1  y  laifler  &  maintenir  immuablement ,  &  „'y 

nen  changer,  ni  aux  perfonnes  députées ,  ni  aux  droits  y  at- 
tttbués  ,  ni  en  autra  chQftSj  à  moim  ^e       ^  ^  ûfli 

pareillement  dans  desDietes  générales  de  l'Empire ,  par  tous- 
sotement les  Elefteurs,  Princes  &  Etats. 
///.  Partie. 
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ARxnCLE  Sauf  toutefois  l'autorité  qui  appartient  en  vertu  des 
Sauf  néanmoins  Conftitutions  de  l'Empire,  aux  Empereurs  Romains  en  de 

pVreuî'^pwSî  pareilles  Aflemblées  de  Dépuration  ,  &  moyennant  l'accord 
préalable  des  Commiflaires  Impériaux  avec  les  Etats,  d'au- 
tant que  cela  eft  pratiqué  ôc  d'Ufage  dans  les  Diètes  de 
l'Empire. 


ARTICLE 

XUI-  Article  XIIL 

fcn'te  *vmo5  Vb  E  N  outre  devons  &  voulons  Nous ,  fi  les  Diètes  vcnoïent 
SlUS*  cn  con"  un  jour  à  cefler,  au  moins  tous  les  dix  ans,  6c  d'ailleurs  aufli 

»uc]uef   une  i-ii 

jwinttoiuietdix  fOUvent  que  la  sûreté  &  la  fituation  de  l'Empire  ,  ou  les  be- 
foins  de  quelque  Cercle  le  demandent ,  avec  le  confente- 
ment  des  Ele&eurs ,  ou- bien  lorfque  les  Electeurs  nous  en 
fupplientôc  nous  en  avertiflent ,  tenir  une  Diète  générale  de 
l'Empire  de  la  nation  Allemande ,  &  ainfi  chaque  fois  avant 
la  convocation ,  Nous  accorder  avec  eux,  tant  fur  le  tems, 
que  fur  le  lieu  d'aflemblée  convenables  : 

§.  2. 

T  comparaître  «i     Comparoistre  aufli  dans  le  terme  préfixe  à  de  telle» 

penonne ,  ou  par 

Commiflaires,  &  Diètes  de  l'Empire ,  ou  en  perfonne ,  ou  par  CommuTaires  , 

»e  pas  différer  la  1  a 

propofition,  &  enfuite  aufli  tôt  après  le  terme  écoulé ,  faire  la  propofirion, 
ou-bien  tout  au  plus  ne  pas  différer  plus  de  quatorze  jours. 

Accélérer  les  déli-  §*  3* 

béniioi»  &  rétui-     Aussi  d'ailleurs ,  autant  qu'il  eft  en  Nous  avoir  ,  foin  que 

tus  des  dictes  t 
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les  délibérations  &  réfultats  ne  foient  point  empêchés ,  mais  ■ 
accélérés  le  plus  qu'il  eft  pofïible ,  &  que  les  matières  conte-  A  R^{£  L  % 
nues  dans  ladite  propofition ,  comme  aufli  celles  que  Nous 
pourrions  peut-être  encore  en  outre  propofer  pendant  la  durée 
de  la  Diète  de  l'Empire ,  &  d'ailleurs  toutes  celles  qui  fe  pré» 
fenteront  chaque  fois  ,  puiffent  être  propofées  par  le  Direc- 
toire de  l'Empire  de  l'Eleûeur  de  Mayence ,  ôc  amenées  à 
une  décifion  convenable. 

En  quoi  toutefois  les  Electeurs,  Princes  Se  J.p*ns,.ef^c,!c* 

délibérations,  les 

Etats,  ne  doivent  point  être  obligés  de  fuivre  Et?lî  n«  feron« 

r  O  point  altreints  à 

1  ordre  des  points  contenus  en  la  propofition  ;     ïordrt  obfer™ 

•T  x      r  '        dans  la  propofi- 

Stion. 
•  )• 

Comme  Nous  donc  pas  moins  voulons  accorder  très-  Donner  promp- 

tement  les  décrets 

promptement  nos  déclarations  &  décrets  fur  les  arrêtés  qui  f"vr  ««tî» 
nous  feront  convenablement  adreiTés  par  l'Empire. 

§.  6. 

Nous  voulons  &  devons  aufli  ne  mettre  aucun  em-  Ne  gêner  en  an- 

\  1   s'  n  r»        j    %*  cune  manière  l'K- 

pêchement ,  a  ce  que  ledit  Eleaeur  de  Mayence ,  en  confé-  lefteur  de  Maven- 

11  r'T       ,  •  i      «  1    1  .       <  ce  en  fon  droit  de 

quence  de  la  propofition  Impériale,  &  pour  le  bien  de  1  Em-  propofer,  &  met- 
pire  ,  porte ,  propofe ,  &  mette  en  délibération  dans  le  Col-  les  di  vertes  aitài- 
lége  Electoral ,  ou  dans  tous  les  Collèges  de  l'Empire ,  les  dans  les  autres 
unes  &  les  autres  affaires ,  comme  aufli  les  griefs  des  Etats  Archi-Officc, 
plaignants ,  quand  bien  même  iceux  par  leur  nature  regarde- 
roient  les  ConfeillersAulique-Impérial ,  6c  autres  tels  Con- 
feillers  &  Officiers ,  ni  d'ailleurs  preferire  aucune  borne  ni 

•  lif.  Charles  \\.fi  bien  que  Nota  donc  aufli  voulons  ne  mettre ,  &c. 
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■  mefurc  à  l'Archicancellariat  6c  Dire&oire  de  l'Empire  Elec- 

A  R  TIC  L  E    toraj  de  May ence . 

Et  ne  point  em-  Ni  mettre  obftacle  à  ce  que  les  mémoires  préfentés  en  de 
jncmoire$Ufur  de  pareilles  affaires ,  pourvu  d'ailleurs  qu'ils  foient  b  fur  -  tout 

pareilles   affaires     ...    ,  «✓/  •"  •  a  r 

foient  ponés  à  la  rédiges  avec  la  révérence  qui  convient,  oc  lans 

dictature,  &  pu-  0  „  ,  _  1t  A  /  r 

w.és  par  cette  expreflions  dures  &  malhonnêtes  ,  { lur  quoi 
TOlc*  toutefois,  s'il  furvient  à  ce  fujet  quelque  doute, 

le  Directoire  de  l'Empire  procurera  une  com- 
munication Se  conférence  préalable  avec  le  Col- 
lège-Electoral,  Se  enfuite  procédera,)  foient 
portés  à  la  Di&ature ,  &  communiqués  par  cette  voye  aux 
Etats. 

§.  8  . 

roLPcoindirca"  Comme  Nous  donc  aulTi  voulons  ne  traver- 
îemai^'niràftï  ^er  en  aucune  forte  de  maniere  les  Directoires 

emain  emren  es  ^  fo^  Office-directorial,  ni 

fouffrir  que  par  eux-mêmes  il  advienne  fur  ce 
aucun  empêchement,  mais  plutôt  tenir  parti- 
culièrement la  main  à  ce  que  "par  ledit  Office- 
directorial  9  les  griefs  Se  demandes  des  Etats  pré- 
fentés  en  l' AlTemblée-de-rEmpire,  après  la  Dic- 
tature émanée  du  Diredoire-d'Empire- Electoral 
de  Mayence ,  Se  qui  ne  doit  être  refufée  ou  re- 
tardée fous  aucune  forte  de  prétextes ,  mais  auflî- 
tôt  expédiée  par  ledit  Directoire- d'Empire  > 
foient  au  plûtard  dans  le  cours  de  deux  mois  > 

»  lif.  Ch.  VI.  c  «if ta  en  urmti  méfuréi ,  êinji  qu'il  convient ,  ftùjfent  être  forte'/ , 
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ou  plutôt  s'il  y  a  danger  dans  le  retardement ,  - — 
portés  à  la  propofition  &  délibération.  xih. 

5.  9* 

Et  attendu  qu'après  le  décès  d'un  Empereur,  Droitd«vicairei 
ou  pendant  la  minorité,  &  fon  abfence  prolon-  continuer  les  die- 
gée  hors  de  l'Empire ,  la  convocation  &  tenue  i™?1  S  noî- 
d'une  Diète  -  d'Empire ,  ou-bien  s'il  y  en  avoit 
déjà  une  exiftante,  la  continuation  d'icelle,  ap-  EceeÔu  ap- 
partient en  tous  points  aux  Vicaires  de  l'Em-  nori*** 
pire  en  la  place  d'un  Empereur  Romain ,  fi  doi- 
vent iceux,  en  pareil  cas,  être  tenus  de  fe  régler 
pareillement  fur  la  diipofition  fufdite ,  quant  à 
l'indication  d'une  nouvelle  Diète  de  l'Empire , 
mais  être  en  droit  de  continuer  les  Diètes  exis- 
tantes ,  &  ces  deux  fortes  de  Diètes  n'être  tenues 
&  continuées  que  fous  l'autorité  des  Vicaires- 
de-t  Empire* 

$.  ro. 

I  l  doit  aufli  être  libre  aux  Etats  de  l'Empire  &  des  Cer-    Droit  des  Fta« 

1        1       -,  ,    1,»*  1      ,  «.     ,  t  de  s'aflembler  par 

cles  j  dans  ôc  hors  les  Dictes  de  1  Empire ,  de  s  aflembler,  ou  Cercles,  ou  par 

Collèges. 

circulairement ,  ou  collégialement ,  ou  autrement,  fans  em- 
pêchement de  qui  que  ce  foit ,  aufli  fouvent  que  la  nécefïîtd  ôc 
leurs  intérêts  le  requièrent ,  Ôc  de  veiller  au  bien  de  leurs 
affaires. 
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ARTICLE 

X1V-  Article  XIV. 

§.  i. 

Obtenir  Au  Pape  X  T 

con™ts!  &Pri!  ™  °  u  s  devons  &  voulons  au(fi  employer  tout  notre  pou- 
viic^csduCicrgé.  voir  auprès  du  Saint  Pcre  le  Pape  &  Siège  de  Rome,  a  ce 

queparlui,  comme  Nous  en  fommes  fans  cela  dans 
une  pleine  confiance ,  les  Concordata  principum  ,  6c 

les  conventions  établies  entre  l'Eglife ,  Sa  Sainteté  le  Pape,  ou 
le  Siège  de  Rome  6c  la  nation  Allemande  ;  comme  aufli  les 
privilèges  particuliers ,  Statuts  6c  Coutumes  Ufiris  de  chaque 
Archevêque  ,  Evêque  ,  ou  de  leurs  grands  Chapitres  , 

foient  en  tous  points  obfervés,  &  qu'à-l'encontre 

il  ne  foit  agi  en  aucune  manière ,  par  grâces  informes ,  referirs, 
provifions,  Annates,  multiplication  de  fondations ,  rehaufle- 
ment  des  Offices  en  la  Cour  de  Rome ,  6c  réfervation  ,  dif- 
penfation,  ôc  particulièrement  réfignation ,  enfuite  fur  ce  col- 
lation entreprife  de  toutes  relies  prébendes ,  prélatures ,  di- 
gnités, 6c  Offices,  (qui  d'ailleurs  ne  font  point  dévolus  par 
mort  à  la  Cour  de  Rome ,  mais  qui  toujours  en  quelque  mois 
qu'ils  viennent  à  vacquer,  fqnt  dévolus  aux  Archevêques  ôc 
Evêques,  auffi  aux  Chapitres  6c  autres  Collateurs,)  comme 
pas  moins  par  co-adjutorcrics  de  prélatures  électives  6c  pré- 
bendes ,  jugement  fur  l'état  de  NoblelTe ,  ou  par  autres  voyes, 
au  détriment  des  Chapitres ,  du  Clergé  ,  6c  d'ailleurs  contre 
les  immunités  données  6c  droits  acquis  ,  de  plus  au  préjudice 
du  droit  dc^atronage  6c  des  Seigneurs  de  Fief  : 
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§.  2. 


N 1  aufli  que  les  Archevêqnes  &  Evêques  dans  l'Empire ,  A  R  JJ£  L  E 
en  cas  que  les  EcckîGaftiques  ou  Séculiers  à  eux  fournis,  Et ne po5m hlTef 
euflent  peut-être  rendu  quelque  plainte  contre  eux,  foient  ^"s&e^m 
furpris  ou  grevés  par  monitoires ,  interdits,  &  comminations  fc"  pJédJSc«  ï 
ou  déclarations  de  cenfures,  fans  préalable  &  fufîifanre  infor-  ,nforme5- 
mation  des  circonftances  &  dépendances  des  affaires  ^la- 
quelle ,  afin  qu'aucune  fubreption  &  obreption  ne  puifle  trou- 
ver place  contre  la  vérité  du  fait ,  doit  être  prife  fur  les  lieux,) 
aufli  fans  avoir  entendu  les  défenfes  de  l'accufé ,  fur-tout  lorf- 
qu'icelui,  en  vertu  de  fon  autorité  paftorale,  pour  l'améliora- 
tion  &  augmentation  du  fervice  divin ,  aufli  peur  la  conferva- 
tion  &  plus  grand  accroiflement  de  l'Eglife ,  auroit  agi  con- 
tre les  (Economes  mauvais  6c  défobéiffants  :  mais  voulons, 
avec  le  confeil  des  Electeurs ,  Princes  &  autres  Etats ,  dé- 
tourner &  prévenir  très-efficacement  toutes  ces  chofes: 

§.  3- 

Et  mettre  tout  en  œuvre ,  pour  que  les  fufdits  Concordats  Maintien  «ferait» 

concordats*  con- 

des  Princes  &  conventions  établies ,  aufli  les  privilèges,  Sta-  vention ,  fauf  le 

redreflement  d«s 

tuts  &  immunités,  foient  confervés  &  maintenus, &  qu'ils  griefs  proPo(c$  à 

rencontre.. 

foient  fuivis  &  obfervés  fermement;  Toutefois  ,  quant  aux 
griefs  qui  s'y  font  trouvés ,  qu'iceux ,  en  vertu  de  ce  qui  a  été 
traité  à  Augflbourg  dans  la  Diète  de  l'Empire ,  tenue  en  l'année 
1  n°«  foient  redrefTés ,  &  que  dorénavant  pareilles  chofes  ne 
foient  plus  permifes  fans  le  confentement  des  Electeurs. 

§.  4- 

Pareillement  voulons  Nous ,  fi ,  peut-être  il  arrivoît  Prohibition du re- 

cours  au  fieg-r  <ie 

que  les  caufes  civiles  fuûent  évoquées  de  leur  Jurifdiclion  Rome  en  xi^ia 

*  *  civile*» 
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 ordinaire  dans  le  Saint-Empire-Romain ,  &  portées  hors  d'ice- 

ARXivTLE  devant  les  Nonces  Apoftoliques,  ou  même  à  la  Cour  de 
Rome,  cafler,  annuller  &  défendre  févérement  de  telles  cho- 
fes ,  aufli  ordonner  à  notre  Fifcal-Impérial,  tant  à  notre  Con- 
feil-Aulique-Impérial ,  qu'à  la  Chambre  Impériale  ,  de  pro- 
céder d'Office  par  due  dénonciation  contre  ceux ,  tant  Par- 
ties, qu'Avocats ,  Procureurs  6c  Notaires ,  qui  s'ingéreroient 
déformais  de  pareilles  chofes ,  6c  qui  prêreroient  en  ce  leu* 
miniftere  en  aucune  façon ,  afin  que  les  Contrevenants  puiflent 
être  au-plûtôt  dûement  recherchés  6c  punis. 

Diftingucr  juridi-  E  t  attendu  qu'à  l'égard  defdites  affaires  civiles ,  des  con- 
Seavn«"d;av«  teftations  &  conflits  fréquents  fe  font  élévés  entre  les  Tribu- 
îiaftiqul"  &^rt  naux  fuprêmes  de  Nous  ôt  de  l'Empire ,  6c  les  Nonciatures 
nnS  liS  tAécl  Apoftoliques ,  fur  ce  qu'en  l'un  6c  l'autre  endroit  des  appella- 
tions  du  jugement  des  Officiaux  auroient  été  reçues ,  des  pro- 
cédures admifes ,  6c  qu'on  auroit  même  eflayé  de  les  fou- 
tenir  par  toutes  fortes  de  Mandements  rigoureux  au  très-grand 
dérangement  6c  incommodité  des  Parties  :  pour  prévenir  donc 
toutes  ces  chofes,  6c  que  tout  conflit  de  Jurifdi£tion  puifle 
être  empêché ,  Nous  voulons  pourvoir  à  ce  que  les  caufes 
Séculières  foient  juridiquement  diftinguées  des  Eccléfiafti- 
ques ,  aufli  que  les  cas  douteux  qui  s'y  préfentetont  foient 
décidés  par  un  traité  Ôc  accord  à  l'amiable ,  qui  fera  entrepris 
avec  le  Siège  Papal ,  en  forte  que  les  Jurifdiftions  Eccléfiatfi- 
ques  6c  Séculières ,  foient  biffées  chacune  en  leur  droit  & 
judicature,  (ans  y  être  troublées, 

§.  6. 
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§.  6. 


Toutefois  pour  ce  qui  concerne  cet  article ,  fans  faire  A  R  x/vc  L  K 
tort,  6c  fans  tirer  à  conféquence ,  ni  caufer  préjudice  ôc  dom-  Sauf  néanmoin« 
mage,  ainfi  qu'il  a  été  dit  ci-deffus,  aux  Eleveurs  de  la  Con- 
reffion  d'Augfbourg,  &  à  ceux  qui  font  profeffion  de  leur  Re-  ^î!  tcckfuf~ 
ligion ,  Princes  &  Etats ,  (y  compris  la  Noblefle  immédiate  de 
l'Empire  )  &  leurs  Sujets  refpectifs ,  *  comme  aufïî  à  Ceux 

qui  habitent  fous  la  jurifdiâion  Eccléfiaftique 
ou  Séculière  des  Catholiques ,  ou  qui  en  font 
LandlaiTes ,  (  y  compris  de  toutes  parts  les  Ré- 
formés parmi  ceux  qui  font  profeffion  de  la 

Confefllon  d'Augfbourg ,  )  ni  à  la  paix  de  Religion 
&  profane ,  ainfi  qu'au  Traité-de-paix  conclu  à  Munfter  & 
Ofnabruck ,  ôc  ce  qui  en  dépend. 


ARTICLE 

Article  XV.  *v. 

No  v  s  voulons  avoir  fous  notre  protection  Impériale  les  Protéger  les  Su- 
Sujets  médiats  de  l'Empire  &  Provinciaux  des  Etats ,  &  les  IZ'iïnt"  Vo- 
aftreindre  à  dûe  obéiflance  envers  leurs  Seigneurs  Territoriaux,  UvaS%alûn  " 

§.  2, 

Comme  aufli ,  ni  fous  prétexte  de  mouvance,  élévation  Et  ne  le»  point 
d'Etat ,  ni  fous  aucune  autre  couleur,  n'eximer a  &  affranchir  c«Z™çï>ïr  dei 
les  Landfaffes  d'aucun  Electeur ,  Prince  &  Etat,  (  y  compris  contribution* » 


•lit  Charles  VI.  &  parmi  ctutqui  fuivent  la  Confeflion  d'Jugdottrg ,  (  y  comprit  ht 
Reformé,,)  qui  k*  Ut  a»  fout  U  JurifUiOUn  EecUfiafltque & Sfculitrt det Cathoïiqutt , 


»  qui  en  [on,  Latuiftfet  ,  ni  i ,  &c. 
An.  xv.  •  au  lieu  de,  &  »  li£  Chariej  VI. 

///.  Partie. 
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■  la  Nobleffe  immédiate  de  l'Empire ,  )  Sujets  à  eux  fournis 

ARXV.°LE  médiatement  ou  immédiatement,  domiciliés  ôc  liés  par  le 
ferment  dû  au  Prince  Territorial  &  autres  ferments  de  fidé- 
lité, &  appartenants  au  pays  *  de  leur  obéiflance  6c  Jurif- 
di£Hon,  ou  bien  aufli  des  respective',  collettes,  dîmes  Ôc 
autres  communes  charges  6c  redevances,  pour  raifon  de  la 
haute  fupériorité  de  Prince  Territorial ,  6c  d'ailleurs  légitime- 
ment Ufitées ,  ni  permettre  cela  à  d'autres  : 

S»  3- 

ut  que  le? Etat»  Aussi  ne  point  approuver  ni  permettre  que  les  Etatt 
poS  d»  ïoUeS  Provinciaux  «tirent  à  eux  ôc  pardevant  eux  privativement  6c  à 
««provinciales,»:  t'exclufion  du  Seigneur  Territorial,  ladifpofition  des  collettes 

tiennent  des  AI-  °  '  * 

ïoïnTemeît  d«  Provinciales  j  leur  recette ,  dépenfe  ôc  reddition  de  comptes, 
Seigneur»  Terri-  ou  qU'en  pareilles  &  autres  affaires,  ils  indiquent  Ôc  tiennent 

ton.iux ,  ni  qu  ils        1         r  *  t, 

SSuSom.-"  ^es  a^em^^es  ^ans  Ie  pré-fçû  ôc  le  confentement  des  Princes- 
Territoriaux  ,  ou -bien  qu  a-l'encontre  de  la  difpofition  ex- 
prefle  du  dernier Recès  de  l'Empire,  &  autres  décrets 

de  l'Empire  fur  ce  jufqu  ici  émanés ,  ils  fe  déchar- 
gent indûement  des  fubfides  par  lefquels  les  LandfaiTes  ôc 
Sujets  de  chaque  Electeur,  Prince  ôc  Etat ,  font  tenus  de  con- 
tribuer à  munir  6c  entretenir  les  fortere(Tes,places  ôc  garnifons 
néceflaires,  appartenants  à  l'un  ou  à  l'autre  des  Etats  de  l'Em- 
pire, comme  aufli  à  la  fubfiftance  du  Tribunal  de  la  Chambre 
appartenante  à  Nous  Ôc  au  Saint  Empire.  * 

Ne  point  écon-  Et  en  cas  aufli  que  quelqu'un  des  Etats  Provinciaux  ou 
ter  facilement  les 

*  Nom.  11  y  a  dans  le  texte  mot-à-mot ,  de  notre  &  du  &nm  Empire  Ckimbrt  Impé- 
riale ;  pour  éviter  cette  conAruâion ,  Meilleurs  de  PUniverlûc  de  Stralbourg  ,  y  ont 
iûbftituc  ,  U  Chambre  appartenante  à  Ne-tu  &  à  l'Empire. 
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Sujets ,  à  l'cncontre  de  ceci  ou  autres  chofcs  fufdires ,  rut  tenté  . 
de  propofer  ou  rechercher  quelque  chofe  près  de  Nous  ou-  R  xvTLE 
bien  de  nos  Confeil-Aulique-Impérial ,  ou  fufdite  Chambre-  plaintes  des  Sujett 
Impériale ,  Nous  voulons  avoir  foin,  ôc  tenir  la  main  à  ce  gneurc/ma»  f« 
qu'un  tel  Etat  Provincial  ou  Sujet  ,  ne  foit  point  facilement  commencement  ° 
écouté,  mais  qu'il  foit  renvoyé  a  limine  judicii,  6c  à  dûe 
parition  pardevantfon  Prince  fie  Seigneur-Territorial  : 

5.  S> 

S  i  bien  que  Nous  aufli  devons  6c  voulons  ,  tous  ôc  chacun  Annuiiertourpri- 
les  privilèges ,  Lettres  de  protection  ôc  exemptions  ci-devant  temw^ibreptic^ 
obtenues  fubrepticement  6c  obrepticement  à'i'encontre ,  ôc  maux  c3™.' 
d'ailleurs  contre  le  droit  d'un  tiers,  6c  avant  qu  icelui  ait  été  &  aux  droitsP  des 
fur  ce  entendu ,  enfemble  toutes  les  claufes ,  déclarations  6c  fiaùxT  Tcrr"°" 
confirmations  d'iceux ,  comme  aufli  tous  procédures ,  Man- 
dements 6c  décrets  accordés,  fur  ce,  6c  à-l'encontre  des 
Conftitutions  de  l'Empire  par  notre  Confeil-Aulique-Impérial, 
ou  Chambre-Impériale ,  contre  les  Princes  6c  Seigneurs  Ter- 
ritoriaux ,  fans  leur  avis  précédemment  demandé  par  écrit  6c 
entendu /après  connoilTance  fommaire  de  l'affaire  préalable- 
ment prife ,  déclarer  nuls  6c  de  nulle  valeur,  6c  iceux  cafler  ôc 
abolir. 

$ .  6*. 

Nous  voulons  abolir  toutes  indécentes  6c  odieufes  con-    Empêcher  to™ 

fédérations,  complots  6c  afTemblées  des  Sujets  de  quelque  5u'jl"*m,n"  d" 

état  6c  dignité  qu'ilsToient,  pareillement  les  foulé vements  ôc 

rébellions  6c  violences  qui  font  peut-être  entreprîtes,  ôepour- 

roient  à-l'avenir  être  entreprifes  contre  les  Electeurs,  Princes 

6c  Etats,  (y  compris  la  Noblefle  immédiate  de  l'Empire,  )  ôc 

Kij 
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avec  le  confeil  6c  l'affiftance  defdits  Eleveurs  ,  Princes  fie 
A  RXV.C  L  E  Etats,  avoir  foin  que  telles  chofes  foient  pour  le  tems  à-venir 
défendues  ôc  prévenues  ainii  qu'il  eft  convenable  6c  équitable; 

7- 

Et  n'y  point  don-  M  a  is  qu'en  aucune  manière  cela  ne  foit  occafionné  en 
Foar5Cde™rocS  décernant  des  procédures,  commiflions,  referipts  prématurés, 

duro  prccipitcefy 

6c  par  autres  pareilles  précipitations  : 

5.  8. 

Maiiqu'i! foît  per-     C  o  m  M  E  donc  auffi  il  doit  être  loifible  Ôc  permis  aux  Elec- 

nui  aux  Etats  de 

contenir  leur»  Su-  teurs  Princes  &  Etats,  (y  compris  la  Noblefle  libre  immé- 

jeu  dam  le  de-  '  4 

voir,  avec  le  fe-  diate  de  l'Empire»)  de  fe  maintenir  eux-mêmes,  6c  avec 

coun  des  Etati  r 

veifuit.  raffiftance  des  Etats  voifins ,  contre  leurs  Sujets  ,  en  leurs 

droits  de  Principautés  6c  Seigneurie  Territoriale  ufités,  ôc 
dont  ils  font  en  pofleffion ,  fuivant  la  difpofition  des  Confti- 
tutions  de  l'Empire ,  6c  de  les  ramener  à  l'obéiflance -  toute- 
fois fans  caufer  dommage  &  préjudice  à  d'autres  Etats  voifins> 
ou  d'ailleurs  intérefTés. 

5.  p. 

Cependant  fi  le 

Mais  fi  le  Juge  étoit  faifi  juridiquement  des  conteftationf, 
iëfroitTèîdédd»  elles  doivent  être  au-plûtôt  vuidées  6c  décidées. 


ARTICLE 

XVI-  Article  XVL 

>. 
» 

§.  i. 

Maintien  de  la  «r 

paix&deiajufti-  \  Ous  devons  6c  voulons  cultiver  la  paix  «l'union  dans 

ce/ans  dtftinclion  ± 

lieperfonaei,     l'Empire  Romain ,  y  établir  les  Loix  6c  la  juftice  .  6c  faire  en* 
forte  quelle  punTe  acquérir,  avoir  6c  conferver  fon  cours 
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convenable  pour  le  pauvre  comme  pour  le  riche ,  fans  diftinc-  ■  ■» 

tiondeperfonnes,  d'Etat,  dignité  &  Religions,  même  dans  ARxvf LE 
les  affaires  qui  nous  regarderoient ,  6c  les  propres  intérêts  de 
notre  Maifon ,  Ôc  qu'elle  puifle  être  adminiftrée  fuivant  les 
Conftitutions,  privilèges ,  anciens  ôc  louables  ufages  dudit 
Empire. 

f.  2. 

Nous  devons  6c  voulons  aulfi  ne  citer  ni  ajourner  aucun  Ne  citer  hors  de 
état  ou  fujet  de  l'Empire ,  hors  de  l'Empire  de  la  nation  Aile-  cun  EmÎ&e^ 
mande ,  pour  fe  défendre  en  juftice ,  ni  auffi  demander  qu'il  y  judicKtSï 
vienne  pour  recevoir  l'inveftiture  des  Fiefs ,  mais  a  les  laiiïer  j££r  re*rifc  dc 
eux  tous ,  6c  un  chacun  avoir  audience  au-dedans  dudit  Em- 
pire ,  pour  y  foutenir  6c  faire  juger  leurs  droits  en  vertu  de  la 
Bulle  d'Or,  du  Règlement  de  la  Chambre-Impériale ,  6c  au- 
tres Loix  de  l'Empire. 

Nous  devons  6c  voulons  auffi  ne  changer  aucun  ancien  Laifferiei  Tribo. 
Tribunal  de  l'Empire ,  ni  en  établir  un  nouveau ,  à-moins  que  VnVèat  ©TPïïJ 
Nous  ne  l'euffions  trouvé  à  propos  avec  les  Electeurs,  Prin-  fom" 
ces  ôc  Etats  dans  une  Diète  générale  de  l'Empire. 

§•  4* 

Nous  voulons  faire  adminiftrer  la  juftice  fans  partialité,    Faire  rendre  u 
par  la  Chambre  -  Impériale  ôc  le  Confeil-Aulique-Impérial,  liV'V  Cuis  uicr 
fuivant  le  contenu  de  l'Inftrument^ de-paix,  auffi  faire  donner  «eJdaw'iMde^ 
ordre  à  ce  que,  dans  les  décrets  émanés  de  l'un  ou 
l'autre  Tribunal, on  s'abftienne  d'exprefïîons  in- 
diferetes  ,  iiir  -  tout  contre  les  Electeurs  de 
l'Empire  : 

?  Charles  VI.  •j.trincipalmtnt. 

Kiij 
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s.  S- 


A Rxvi? LE     De  plus ,  voulons  Nous  pourvoir  à  ce  que , 

Empêcher  les  dans  les  affaires  pendanres  en  juftice ,  ÔC  pendant  la  durée  de 

▼oyes  de  fait  pen«  _        .  ir '\ 

dam  le  cours  des  la  htifpendence,  aucun  Etat  n  en  grève  un  autre  par  reprelau- 
procè» ,  ^  arrêts ,  ôc  autres  voyes  de  fait  contraires  aux  Ordonnances 

ôc  Conftitutions  de  l'Empire ,  oc  oppofées  au  Traité-de-paix 

générale , 

§.  6. 

Conformément     E  T  en  ce  maintenir  fermement  les  Ordonnances  de' la 

aux  Règlements.  , 

Chambre-Impériale  ,-du  Confeil-Aulique-Impérial ,  ôc-d'exé- 
cution ,  établis  6c  améliorés ,  ou  qui  pourroient  être  encore 
établis  &  améliorés: 

5.  7- 

Empêcher  que  les  Laisser  le  cours  ordinaire  à  la  procédure  de  ces  Tribu- 
Tribunaux  n'em-  -  .  -,  •      1  «/T  •  1       T  _  /".._  Vry., 

jnctent  l'un  fur  naux  de  lEmpire,  aufli  ne  point  laitier  empiéter  1  un  lur  i  au- 
tre ,  ni  évoquer  les  procès ,  encore  moins  laiflfer  notre  Confeil- 
Aulique-Impérial,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit,  con- 
noître  des  Sentences  oc  jugements  de  la  Chambre.  Ne  lier 

les  mains  à  la  Chambre -Impériale  par  aucuns 
Refcripts-Impériaux  particuliers ,  ni  la  détourner 
de  fes  devoirs  envers  l'Empire  ,  ou  l'empêcher 
de  remettre  à  TAlTemblée  de  l'Empire  la  dénon- 
ciation des  affaires  y  appartenantes ,  &  en  général 

n'apporter  aucun  obftacle  aux  Confeil-Aulique-Impérial  & 
Chambre-Impériale ,  ni  permettre  que  cela  arrive  par  d'autres 
dans  l'Empire  dire£temcnt  ou  indire&emenr. 

§.  8. 

cJîib?e-nimpi-    Particulièrement  devons  &  voulons 
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Nous*  ne  laiffer  émaner  dê  notre  Chef  aucunes  ■ 
Lettres-de-proteâion ,  Lettres  pour  demander  ARxvi?LE 
avis,  inflxuâions  ou  inhibitions,  à  la  Chambre-  riale  (ans  la  gêner 
Impériale ,  aufli  n'en  point  donner  en  notre  par- 

re  dans  les  font- 

ticulier  pour  même  fin,  à  notre  &  de  l'Empire  uow' 
Juge  de  la  Chambre ,  mais  en  cas  qu'il  y  eût 
quelque  averthTement  à  donner  à  ce  Tribunal , 
avoir  un  foin  particulier  que  cela  advienne  en 
même-tems  &  par  Nous  Se  par  les  Electeurs, 
Princes  &  Etats  de  l'Empire  :  mais  principalement 

protéger  ,  foutenir  6c  maintenir  contre  un  chacun  en  toutes 
manières,  ladite  Chambre-Impériale  &  de  l'Empire  en  fes 
droits  >  jurifdiclion  &  forme  établie ,  honneurs  &  COn- 
fidération  ,  conformément  aux  Conftitutions  de  l'Empire. 

§•  9- 

Auss  i  ne  laiffer  émaner  ni  permettre  qu'il  advienne  en  aucu-  jje  rien  îahTer 
ne  manière  ni  par  aucune  voye,pas  plus  provifoirement  înlnlJ  !cix  de 
qu'autrement,  aucun  Refcrit ,  Mandat  ou  Commiffion , 1 
ou  quelque  autre  chofe  d'onéreux ,  cdntre  cette  notre  pro- 
mette f  la  Bulle  d'Or ,  l'Ordonnance  du  ConfeilAulique- 
Impérialfic  celle  de  la  Chambre-Impériale ,  telle  quelles  font 
aujoura" hui ,  ou-bien  comme  elles  pourroient  être  à-I'avenir 
changées  6c  améliorées ,  la  fufdite  paix  dans  les  affaires  de  Re- 
ligion &  profanes ,  aufli  la  paix  publique,  enfemblele  main- 
tien d'icelle  ;  comme  aufli  le  plu  Heurs  fois  mentionné  Traité- 
de-paix  de  Munfter  &  Ofnabruck ,  6c  le  Recès-d'exécution 
dreffé  à  Nurenberg  en  l'année  i6$o.  6c  autres  Loix  6c  Or- 
donnances qui  font  faites  actuellement ,  6c  qui  pourroient 
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 être  faites  à  l'avenir  avec  le  Confeil  ôc  l'afliftancedesElec- 

A  Rxvi?  L  E  teurs  »  Princes  &  Etats'  * 

§.  10. 

Ne  rien  obtenir  E  N  OUtre  devons  ôc  voulons  Nous  ne  b  point  obtenir  de 
tïJîre^ûx'toK  perfonne  quelque  chofe  pour  Nous-mêmes,  à  rencontre 
fufdites'  de  la  fufdite  Bulle  d'Or  Ôc  de  la  liberté  de  l'Empire ,  de  la 
paix  dans  les  affaires  de  Religion  &  profanes ,  auflî  du  Traite- 
de-paix  de  Munfter  &  Ofnabruck ,  6c  de  la  paix  publique  , 
enfemble  le  maintien  d'icelle  :  &  même  fi  quelque  chofe  de 
pareil  étoit  donné  de  propre  mouvement  à  Nous  ou  à  notre 
Maifon,  n'en  point  **  faire  ufage. 

§.  11. 

Et  caffer  tout  ce  M  a  i  s  fi  quelque  chofe  de  contraire  à  ceci  6c  autres  Articles 
rencontre  de  ceci  ôc  points  contenus  en  cette  Capitulation,  venoit  à  être  obtenu 
UCap^ation.*  ou  publié ,  le  tout  doit  être  fans  force,  éteint  6c  fupprimé, 
ainfi  que  Nous  dès  à  préfent  le  calions ,  éteignons  6c  fuppri- 
mons  par  ces  préfentes  ,  6c  voulons  être  tenus  de  donner  6c 
lailTer  advenir ,  fi  befoin  eft ,  aux  parties  grevées ,  tous  Diplô- 
mes Ôc  Lettres  patentes  à  ce  néceffaires ,  le  doi  6c  la  fraude 
en  étant  écartés. 

§.  12. 

Empêcher  que  1«  N  o  u  s  voulons  auffi  ne  point  fouffrir ,  permettre  ou  con* 
Sfs^miifcenî  fentir  que  d'autres  nos  Confeillers  6c  Miniftres  ,  quelque  nom 
JîmlMMe^u  qu'ils  puiffent  avoir ,  en  général  ni  aucun  d'eux  en  particulier  , 

Confeil-Aulique* 
Impérial. 

*  Nota.  Il  y  a  ici  un  paffage  dans  Charles  VI.  qui  a  été  renvoyé  ci-après  ,  Art.  14. 
§.  4.  à  caufe  de  la  matière  dont  il  traite. 

lif.  Charles  VI.  ne  rien  obtenir. 
■  **  Nota.  On  a  retranché  ici  une  féconde  négation  qui  faifoit  un  eontrefens  dans  la 
Capitulation  de  Charles  VI.  fuivant  la  conftruciion  Allemande.  Voyez  la  note  a  cet 
endroit  de  la  ic.  partie  de  la  Capital,  harmonique ,  pag.  C$. 

s'immifeent 
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sîimmifccnt  dàns  les  affaires  de  l'Empire  qui  font  de  la  com-  1 
pérence  du  Confeil-Aulique-Impérial,  ou  qu'ils  empiètent  ARxvï.LEr 
en  ce  fur  lui  en  aucune  manière ,  encore  moins  qu'ils  le  trou- 
blent ou  moleftent  par  ordres  ou  décrets,  ou- bien  qu'ils  lui 
prefcrivent  aucune  borne  ni  mefure  ,  in  cognoscendo  vel 
jiuoicando  ,  ni  d'ailleurs  en  aucune  manière  : 

N  i  aufli  qu'aucuns  procédures ,  mandements ,  décrets  ;    Tous  Mande-- 

„  ,  ,  m  „  menu,  &c.  doi- 

jugements  &  Ordonnances ,  de  quelque  nom  &  forme  qu  ils  Tent  émaner  du 
puiffent  être ,  foient  réfolus  ailleurs  que  dans  le  Confeil-Auli-^np!î!d.AuliîU0" 
qu  e- Impérial ,  ni  qu'ils  foient  expédiés  à  foninfçû  : 

§.  14. 

Et  fi  à-l'encontre  de  tout  ceci ,  il  droit  à-la  venir  entrepris,  Caffer  tout  ce  qui 

t  '  fcroit  fait  au  con- 

ou  s'il  furvenoit  quelque  chofe  d'oppofé,  cela  doit  être  en  traire,  «cmainto- 

^      1  rr  rurleConfeil-Au- 

foi-même  nul  &  de  nulle  valeur ,  &  le  Confcil-Aulique-Im-  iiqueuimpcrial  en 

tes  drojfi» 

périal,  en  général  &  en  particulier,  doit  &  eft  obligé  de  faire 
à  ce  fujet  des  représentations  con  venables,  que  Nous  donc  aufli 
devons  &  voulons  écouter  avec  toute  clémence  ,  &  les  pro- 
téger efficacement  contre  les  inimitiés  d'un  chacun,  en  fài- 
fant  cefler  .promptement  les  ufurpations  &  griefs  dénoncés , 
&  maintenir  férieufément  &  efficacement  tout  le  Collège  du 
Confeil-Aulique-Impérial,  en  l'autorité  qui  lui  appartient  j 
contre  les  autres  nos  Confeillers  &  Miniflre6.. 

$.  ty. 

Dans  le  cas  aufli  où  quelque  votum  ou  plaçitum  en   Relation  ou  re- 
afraires  de  juftice  importantes,  fcroit  rédigé  dans  .le  Gonfeil-  Confeil- 
Aulique-Impérial  ,  &  devroit  être  à  Nous  référé ,  Nous  vou- 
Ions  ne  point  nous  en  faire  taire  le  rapport  autrement 
///.  Partie.  ]L 
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"  qu'en  la  préfence  du  Préfident  du  Confeil-Aulique-Impérial 

ARTICLE 

xvi,  &  Vice-Chancelier  de  l'Empire  avec  la  jon£tion  des  Réfé- 
rendaires &  co-Référendaires  6c  autres  Confeillers  du  Con- 
feil  Aulique-Impérial  des  deux  Religions,  principalement  fi 
l'affaire  regarde  des  perfonnes  des  deux  Religions ,  fur  ce  dé- 
libérer avec  eux,  &  ne  rien  réfoudre  dans  aucun  autre  Confeil. 

s.  it: 

Comment  on  peut     C  E  qui  a  auffi  été  une  fois  terminé  &  conclu  en  la  forme 

te  pourvoir  contre 

tes  jugements  du  ordinaire ,  par  un  jugement  contradictoire ,  avec  due  con- 

Conteil-Aulique-,  3 

impérial  &  de  irnoilTance  decaufe,  dans  notre  ci-deffus  mentionné  Confeil- 

Chambre  -Impé- 

n*le  i  Aulique  Impérial  ou  Chambre  -  Impériale ,  doit  avant  tout 

refter  immuable  en  tous  points ,  &  n'en  doit  être  pris  con- 
noiflance  de  nouveau  nulle  part  ailleurs ,  fi  ce  n'eft  par  la  voye 
ordinaire  de  la  révifion  ou  fupplication  agréée  dans  le  fouvent- 
mentionné  Traité-de-paix,  &  qui  doit  être  difpofée  fuivanc 
l'Article  V.  d'icelui  §.  quoad  processum  judiciarium: 

§.  17.' 

Mai.  îei  aflàire*    M  a  i  s  les  affaires  pendantes  à  la  Chambre-Impériale ,  fie 

Çmdantei  en  ce*  .    .  ,  .  _  .  .  r  ' 

nbunaux  ,  ne  encore  mdécifes ,  ne  doivent  point  en  être  évoquées  ni  por- 

doivent  point  en  * 

eue  évoluées.  tées  à  notre  Confeil-Aulique-Impérial ,  ni  par  Nous  être  fuf- 
pendues,  &  donné  à-l'encontre  des  inhibitions,  ou  d'ailleurs 
des  referits  en  aucune  autre  manière  :  c  pareillement 

durant  le  cours  d  une  affaire  principale  pendante 
en  ladite  Chambre-Impériale ,  les  points  incidents 
qui  en  dérivent,  &  qui  y  influent  de  façon  que 
fans  leur  folution,  elle  ne  pourroit  être  décidée, ne 
doivent  point  être  attirés  par  le  Confeil- Aulique- 

«  ii£  Ourlet  VI.  &  (t  qui  *-r*vtnirftroit  tnrrtfru  à-Ctnconirt,  dm  être,  &c 


* 
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Impérial ,  &  doit  à-l'avenir  n  être  rien  entre-  '  '  ■ 
pris  contre  tout  ce  que  defTus,  mais  tout  ce  qui  AR  Jvf L* 

y  feroit  contraire,  doit  être  regardé  par  la  Chambre-, 
Impériale  ,  comme  nul  ôc  (ans  force. 


Article   X VIL 


ARTICLE 
XVII. 


§.  I. 

Si. donc  dans  le  Confeil-Aulique-Impérial  ou  la  Chambre-  ^  Ne  point  arrêter 
Impériale,  un  jugement  définitif  a  été  prononcé  ,  &  qu'icelui  gemeCnt$°d«  tS- 

bunaux  fupremet 

ait  acquis  force  de  chofe  jugée ,  alors  devons  ôc  voulons  Nous  de  l'Empire, 
ne  retarder  ou  empêcher  fon  exécution  en  aucune  manière ,  ni 
par  aucune  voye,  encore  moins  Tamplier ,  mais  procéder  Am- 
plement en  cela  fuivant  le  Règlement  du  Confeil-Aulique- 
Impérial  ou  de  la  Chambre-Impériale ,  &-d  exécution ,  fans 
aucun  délai,ôc  fans  avoir  égard  à  aucune  exception  non  admifli- 
ble  fuivant  les  loix ,  contre  l'exécution,  &  lui  faire  fortir  fon 
plein  &  entier  effet  ;  6c  en  cette  manière  aider  un  chacun  fans 
acception  de  perfonnes,  à  entrer  au-plûtôten  pofleflion  dqs 
droits  qui  lui  font  adjugés.  , 

§.  2. 

Mais  quoique  •  comme  on  s'en  eft  expliqué  ci-deflus»  le  Permettre*  »cc*- 
bénéfice  de  la  révifion  ôc  de  la  fuppli  cation  ait  lieu  dans  de  procès, 

l'Empire,  &  qu  aulîî  pour  cette  raifon  il  ne  doive 

point  du  tout  être  regardé  en  notre  Confeil- 

Aulique-Impérial ,  comme  odieux  &  inadmiflî- 

ble  contre  fes  jugements,  ni  même  contre  nos 

Li) 
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ARTICLE 
XVJI. 


S4    CAPITULATION  HARMONIQUE 

propres  réfolutions  Impériales  y  publiées  Se  ré- 
digées fur  les  arrêtés  émanés  dudit  Confeil- 
Aulique-  Impérial  ;  quoique  auffi,  lorfque  les 
formalités  ont  été  exaâement  obfervées ,  ce  béné- 
fice ne  doive  être  refufé  à  perlbnne,  ni  rendu 
difficile  par  des  épices  exhorbitantes,  cependant. 

afin  que  des  affaires  jugées  &  expédiées  ne  foient  pas  remifes' 
fur  le  tapis ,  &  que  les  Procès  pendans  à  la  Chambre-Impériale 
'  ou  au  Confeil-Aulique-Impérial ,  ne  puiflent  pas  être  éterni-p 
fés,  ou-bien  la  juftiee  rendue  fans  force  :  fi  voulons  Nous> 
non-feulement  accélérer  &  procurer,  autant  qu'il  eftpoflîble, 
<îe  telles révifions,  &  exhorterà  celés  Révifeurs,  aufli  fouvent 
que  cela  fera  néceflaire,  par  des  Mandements  convenables  ; 
mais  aufli  pour  abréger  d'autant  plus  ces  révifions  de  notre 
Chambre  -  Impériale  ,  obferver  exactement  l'Ordonnance 
agréée  dans  le  Recès  de  l'Empire  de  l'année  1 6 $+.  6t  qui  pour- 
roit  encore  en  outre  être  agréée,  &  n'attribuer  audit  bénéfice  de 
Révifton  &  de  {application  aucun  effet  fufpenfif ,  ni  permettre 

que  le  droit  de  connoître  de  la  caution  de  resti- 
TUENDO,  qui  doit  être  donnée  IN  casum  suc- 
cuMBENTiiE,  fuivant  le  Recès  de  l'Empire  de 
l'année  1654.  §.  1 24.  &  de  la  fuffifànce  de  ladite 
caution ,  puifle  être  ôté  à  la  Chambre-Impériale , 
&  déféré  aux  Révifeurs. 

lérer  la  yi/îtation  E  T  attendu  que  Nous  nous  iommes  deja  en- 
impériale ,  p J  gagés  ci-de(Tu9  dans  le  douzième  Article ,  à  réta- 
moriwîïb  blir,  le  plutôt,  qu'il  fera  poflible,  la  Députatio» 
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ordinaire  de  l'Empire  ,  quaufli  en  même-tems  — TICLE 
Nous  employerons  fans  réferve  tous  nos  foins  xvn. 
pour  remettre  fur  pie  Se  en  régie  les  vifitations 
Se  révifions  d'ailleurs  accoutumées  dudit  Tri- 
bunal de  la  Chambre,  appartenant  à  Nous  Se  au 
Saint-Empire ,  mais  que  cependant  le  maintien 
de  ladite  Chambre-Impériale  Se  de  la  juftice  fa- 
lutaire  ne  fouffre  point  un  plus  long  délai,  qu'il 
faut  auffi  mettre  des  bornes  aux  recours  ad 
comitia  ,  employés  en  ces  derniers  tems  faute 
du  remède  de  révifion;  comme  donc  au(Ti  en 
outre  le  dernier  Recès  de  l'Empire,  130.  Se 
fuivants ,  démontre  qu'il  faut  y  remédier  par  le 
moyen  d'une  Députation  extraordinaire  de  l'Em* 
pire ,  conclue  fiiivant  la  teneur  dudit  Recès  ;  fi 
voulons  Se  devons  Nous  avoir  foin ,  que  main- 
tenant ce  Décret  de  l'Empire  fortiffe  au-plûtôt 
réellement  fon  plein  &  entier  effet. 

§•  4.' 

De  plus,  devons  Se  voulons  Nous,  aulli -tôt  Le$ .Etat»  *»- 

\  r  '  -  ,  n»*1"  «  première 

après  que  nous  lerons  entres  en  notre  Régence ,  Clafrc  de  la  D& 
&  de  fait  dans  trois  mois  au^plutard,  pourvoir  à  doivcnt 
ce  que,  conjointement  avec  nos  Commiffaires ,  c1î,araJ^-Ien  li 
les  Etats  défignés  pour  une  telle  Députation-  riîd™  m?'~ 
d'Empire,  conformément  audit  dernier  Recès- 
de-l'Empire ,  &  les  Etats  nommés  dans  la  lifte  de 
la  première  ClafTe  enicelui  ajoûtée,  fè  trouvent 

L  iij 
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 fans  faute  le  premier  jour  a  de  Mai  de  la  pro- 

ARTICLE  / 

xvii.  chaine  année  1746.  en  la  Chambre -Impériale, 
par  leurs  Confeillers  bien  au  fait  de  ces  affaires 
qu'ils  y  enverront ,  &  qu'ils  y  foient  convoqués 
àtemsparl'Eledeurde  Mayence*  comme  Archi- 
Chancelier  de  l'Empire  ,  conformément  aux 
Conftitutions. 

§.  r- 

Lautcm Palatin     Comme  donc  parmi  les  Etats  députés  en 

&lavillcdeStraf-  *  r  .  r 

bourg  y  feront  l  année  1 6  î  4.  pour  compoler  la  première  ClaiTe, 

remplaces  rar  le  .  ^       *  i     i        l_  i 

&  u'viu/deNu'  ^  e  *ProPos  j  attendu  le  changement  advenu  à 
xenberg.6  e  "  l'égard  de  Lautern-Palatin  &  de  la  ville  de  Straf- 
bourg,  éveiller  provifoirement  à  ce  quiell  né- 
celfaire,  fi  doivent  pour  cette  fois,  en  la  place 
du  premier ,  le  Duché  de  Bremen ,  &  en  la  place 
du  fécond ,  la  Ville  Impériale  de  Nurenberg , 
être  appellés  à  ladite  Députation. 

%.  6. 

Les  Etats  députés    D  E  plus,  doivent  lefdits  Etats  de  l'Empire  dé- 

fe  conformeront  1  ,  .    .         A  A. 

jufqu-à  nouvel  or-  putes ,  quant  a  leur  conduite ,  ^tre  avertis  defe 

dre  ,   aux   Loix  *        _  .    n     ,v  >•!        /•  •  a  « 

d'Empire exiftan-  conformer,  julqu  a  ce  quil  y  loit  pourvu  plus 

tes.&àceqms'eft  '      *  1  •         \  r 

pratique  lors  de  la  amplement  par  Nous  &  pari  Empire,  a  ce  qui 

dernière  Dcputa-         *  r  •       i  £T  '  • 

tion  extraordinai-  eft  contenu ,  au  iujet  de  cette  arraire  importante, 
r« deiEmpire.  ^  Lois,  de  l'Empire  exiftantes ,  &  fiir- tout 

dans  le  plufieurs  fois  mentionné  dernier  Recès- 
de-l'Empire ,  aulïï  dans  les  Recès-de-vifîtation 
anciens  &  nouveaux',  &  ce  qui  y  influe ,  commç 

?  lif.  Charles  VII.  dt  Septembre  prochain. 
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auflî  dans  l'inflruâion  donnée  de  la  part  de  l'Em-  • 

*  ?  •  1  ARTICLE 

pire  lors  de  la  dernière  Députation  extraordinaire  xvu. 
de  l'Empire ,  autant  quelle  peut  s'accommoder 
aux  conjonctures  préfentes. 

§.7. 

En  cas  auflî  que,  contre  notre  attente ,  l'un  .Si  un  E'at  «ft  cn 

1  '  demeure  de  com- 

ou  l'autre  Etat  député  fut  en  demeure,  ou  man-  ?™;"lij*/]T* 
quât  tout-à-fait  d'envoyer  à  une  telle  députa-  l£\g£m$c£ 
tion ,  fans  en  avoir  donné  à  tems  de  bonnes  & fuit- 
folides  raifons,  Nous  nous-en  tenons,  pour  le 
préfent,  aux  peines  prononcées  ci -devant  en 
pareil  cas  par  les  Conftitutions  de  l'Empire,  Se 
ce  jufqu'à  ce  qu'il  (bit  fait  pour  l'avenir  en  la 
Diète  générale  de  l'Empire  un  plus  ample  Rè- 
glement touchant  une  punition  plus  rigoureufe 
defdits  Etats  ;  principalement  devroit  être  en 
pareil  cas*  en  la  place  de  l'Etat  en  demeure ,  ap- 
pellé  par  l'Electeur  de  Mayence  ,  celui  qui  le 
fuit  immédiatement. 

§.  8. 

Et  attendu  que  ledit  dernier-Recès  de  l'Em-  Lesi4.Etartcom- 

i     t  "v  s  •  f      •        i     pofant  la  Dépu- 

pire  porte,  que  la  Députation  extraordinaire  de  t«ion  extraordi- 

.  1  /  ,         .    .  r  .  nairc ,  fe  partage- 

lhmpire  agréée,  doit  porter  les  attentions  en  rongea  qu«re  ■ 
partie  fur  la  vifitation  du  Tribunal  de  la  Chamb  re  mier  entreprendra 

\  xt  o_         r>   •      •  •  a  ,a  vifitation  de  la 

appartenante  a  Nous  &  au  Saint- Empire,  oc  en  chambre;^  deux 
partie  fur  les  affaires  de  Révifion ,  tant  anciennes  îeîTftii""'  &  "ê 
que  nouvelles ,  &  qu'à  cette  fin  les  vingt-quatre  4*'  "nouvc 
Etats  qui  fe  trouvent  dans  chaque  Clafle ,  doivent 
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 être  partaerés  en  quatre  Sénats  :  fi  doivent  aufli- 

ARTICLE  r* 

xvir.  tôt ,  en  conféquence  de  ce ,  les  Etats  comparoiC- 
fants  dans  le  terme  préfixe ,  conjointement  avec 
nos  Commiflaires,  fe  partager  ainfi  Se  former  les 
Sénats,  Se  enluite  le  premier  d'iceux  entrepren- 
dre principalement  furie  champ4a  fufdite  vifita- 
tion ,  &  les  trois  autres  Sénats  prendre  en  main,, 
deux ,  les  anciennes  affaires  de  Révifions ,  Se  le 
quatrième ,  les  nouvelles ,  &  décider  juridique- 
ment ce  qui  convient 

p. 

1* premier Con-  Particulièrement  dok  le  premier 
talionSc1!  Sénat  deftiné  à  la  fufdite  vifitation ,  après  la  per- 
d  Ordonnance  de  feclion  d'icelle,  entreprendre  auffi  avec  tout  le 

la  Chambre-  Im-  /-»  .  /»■  *  r         /  1        •      -r»  \ 

Périaie,  &  en  fe-  loin  pollible ,  conformément  au  dernier  Reces- 
l' Empereur**  6t  à  de-l'Empire ,  la  révifion  Se  ramélioriiTement  de 
i Empire.       ^  qu'on  appelle  le  projet  de  l'Ordonnance  de  la 

Chambre-Impériale,  Se  fur  ce  en  faire  rapport  à 

Nous  Se  à  l'Empire. 

Ed1"apP?!;b!iéque,î     ^  °  u  R  ce  ^  concerne  les  Révifions^  Nous 
xenî  iauiSon^  devons  Se  voulons  dans  le  cours  defdits  trois  mois 
vliïneTàlnïi  après  être  entrés  en  notre  Régence  ,  faire  pu- 
{Su.  feru0«  ré!  klier  dans  l'Empire  un  Edit ,  en  vertuduquel  tous 
SAnS^ST  &  chacun  Ies  Impétrants,  aux  fins  de  pourfuite 
de  Révifion ,  ayent  à  fe  préfènter  dans  l'efpace 
de  quatre  mois,  fous  peine  de  défertion,  devant 
l'Electeur  de  Mayence  &la  Chambre-Impériale^ 

*  U, 


Digitized  by  Google 


DE  MULDENER  87 
§.  11. 


•  ARTICLE 

Doit  néanmoins  la  Chambre -Impériale  xvn. 


ions  & 
e  fuf- 


n'être  point  arrêtée  en  fes  fondrions,  ni  par  une  u^agoû 
telle  vifitation ,  ni  par  les  révifions ,  mais  les  con-  ™ndromVojniï« 

A  Fonâioni   de  1? 

tinuer  pleinement.  chaire  -  impér 

§.  12. 

Nous  devons  &  voulons  en  outre  >  dans  q£oi» jgj** 
l'efpace  des  trois  mois  plufieurs  fois  mentionnés,  ï^^™ 
donner  avis  par  un  décret  de  CommifTion-Im-  £7E™-£  "cTt! 
périaleà  tout  l'Empire,  en  l'Aflembléed'icelui,  ^Ê^j%p£ 
qui  doit  être  par  Nous  au-plûtôt  rétablie,  d'une  Jj^*n,pô?ré» 
telle  difpofition  provifionnelle ,  fondée  fur  le  ^ve°n^lu,a^ 
dernier  Recès-de-l'Empire ,  enfuite  retirer  avant 
toutes  çhofes  fon  arrêté  far  la  manière  dont  on 
doit  à-l  avenir  procéder  lur  ce  plus  amplement: 
pour  le  plus  grand  bien  de  la  patrie  :  en  outre 
avoir  foin  qu'on  (atisfaffe  pleinement  au  dernier 
Recès-de-l'Empire  plufieurs  fois  cité ,  &  que  la 
Députation  extraordinaire  étant  conclue  de  la 
part  de  l'Empire  ,  ce  qui  convient  pinlfe  être 
terminé  par  les  différentes  Claflès. 

§.  13. 

Pas  moins  devons  Se  voulons  Nous  porter  iet  S^SÈ^S 
nos  plus  férieufes  attentions ,  &  employer  nos  j^hï5??ï 
foins  les  plus  efficaces ,  pour  que  ce  qui  eft  conr  3Sgj£  * 
tenu  dans  le  décret  de  l'Empire  de  l'année  1710» 
touchant  le  meilleur  entretien  de  la  Chambre- 
Impériale  &  l'augmentation  de  fes  AfTelTeurs, 

///.  Partie.  M 
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foit  accompli  fans  faute  &  fans  retardement. 


ARTICLE 

XVil.  §.  14. 

Maintenir  h  yoye     Quant  à  la  fupplication  Ufitée  dans  le  Confeil-Aulique- 
fiTcfe5SnSCî"c:iî-  Impérial  en  la  place  de  la  révifion ,  procéder  en  tous  points 
pénal ,  eiila  place  fuivant  le  contenu  de  l'Inftrument-de-paix,  Art.  V.  §.  quoad 
deiaicvi/îon,     pRocESSUM  judiciarium,ôc  fuivant  l'Ordonnance  duConfeil- 
Àulique-Jmpérial ,  ôc  veiller  à  ce  quicelui  foit  ponctuelle- 
ment exécuté ,  &  qu'on  ne  puûTe  agir  à  rencontre  en  aucune 
manière  j 

§:  iS- 

Prohibition  dec  Comme  donc  aulfi  aucun  Etat  de  l'Empire ,  dans  les  amïï- 
prive  en  affaire*  res  qui  requièrent  préalable  connoifTance  de  caufe  >  Se  QUI, 

appartenantes  au         «  '         r  ff  •  f*  *i 

donfeii-Auiique-  en  la  manière  luidite ,  appartiennent  au  Conleil- 

Aulique-Impérial ,  ne  doit  être  molefté  par  décrets 
Impériaux  émanés  de  notre  Confeil-privé ,  ni  iceux  être  allé- 
gués en  jugement. 

%.  16. 

Tenir  la  main     Nous  devons  aufli  protéger  &  maintenir  efficacement 

à  l'exécution  des  '  ri 

choièj  jugée».  les  choies  jugées  de  l'Empire  contre  toute  force  étrangère ,  & 
fi  le  cas  arrivoit  que  quelque  Potentat  ou  République  vînt 
à  traverfer  l'exécution  ordinaire  de  l'Empire ,  à  s'y  immifeer 
ou  à  s'y  oppofer ,  détourner  de  telles  chofes  fuivant  la  teneur 
de  l'Inftrument-de-paix ,  ou  de  l'Ordonnance  d'exécution  fie 
des  Conftitutions  de  l'Empire ,  ÔC  employer  à-l'encontre  tous 
les  moyens  convenables. 

>  17. 

Ne  grever,  ni     Nous  voulons  ne  grever  ni  laiffer  grever  perfonne  en  ces 

biffer  grever  per- 

lonne  par  «xcs  de  Tribunaux  fuprêmes>par  deniers  de  Chancellerie  ou  imposition 
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de  taxes ,  6c  ne  permettre  qu'on  fe  ferve  d'aucunes  autres  ■ 
taxes  «le  Chancellerie  ou  autres ,  que  de  celles  qui  ont  été  AR/vi£LE 
agréées  ôc  convenues  par  tous  -  généralement  les  Eleveurs,  chancellerie  ,^oi 
Princes  ôc  Etats  de  l'Empire  en  une  Diète  générale  de  l'Em*  cYfammcnt<cnîî 

pire,  que  Nous  voulons  avancer  le  plus  qu'il  fera  Dlctc% 

pofîîble ,  ôc  ne  les  point  hauiïer  ni  laifler  haufler  par  d'au- 
tres ,  fans  le  pré-fcû  ôc  le  corifentement  des  Etats  :  mais  re- 
dreffer  fans  délai  les  griers  qui  furviendroient  à- 
l'encontre  de  ce,  faire  aufli,  dans  l'année  après 
être  entrés  en  notre  Régence,  communiquer  en 
une  Diète  générale  de  l'Empire  aux  Electeurs 
&  Etats  ledit  Règlement  de  Taxe ,  agréé  ci-devant 
IN  comitiis  ,  pour  qu'il  y  foit  par  eux  avifé  plus 
amplement ,  Se  qu'il  foit  mis,  fi  le  cas  y  échoit,, 
dans  un  meilleur  ordre ,  qui  fèroit  par  eux  agréç. 

§.  18. 

M  a  1  s  à  l'égard  de  la  taxe  de  Fief ,  Nous  voulons  nous  en  Et  <^*nt  à  la  taxe 
tenir  à  la  difpofttion  de  la  Bulle  d'Or,  en  vertu  de  laquelle  formera'  la  Bulle 
on  ne  doit  payer  qu'une  fimple  taxe  pour  une  inveftiture , 
quand  même  elle  feroit  donnée  pour  différents  Fiefs ,  ôc  n'al- 
léguer aucun  ufage  au  contraire  ,  ni  laitier  aucun  rehaufle- 
ment  s'introduire  fans  le  consentement  des  Etats. 

§.  ip. 

Encore  moins  grever  ni  laifler  grever  les  Eleaeurs,    N'exiger  d«E- 
Princes  ôc  Etats  par  des  lods  &  ventes  ôc  droits  de-relief*  veUeexaâicn. 
pour  raifon  des  Fiefs  dont  ils  ont  déjà  été  co-inveftis ,  rii  par 
d'autres  exactions  nouvelles  ôc  inufitées. 

Mij 
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ARxvinLE  Article  XVIII.  * 

§.  t. 

eîfonn^de^fe  N  O  us  devons  &  voulons  aufli  ne  point  permettre  à  l'ave- 

rif"?âîon  d«Tri-  ^  *  aucun  Etat  de  l'EmPire>  <lui  n'a  Point  précédemment 
bunaux  de  l'Em-  0jjtenu  des  Empereurs  Romains  l'exemption  de  la  Jurifdic- 

pire  lins  titre  le-  r  r 

gitimej  fjon  <JC  l'Empire,  foit  par  conventions  avec  l'Empire  Ro- 

main, foit  par  privilèges  ou  autres  titres  légitimes ,  &  qui  n'en 
cft  point  trouvé  en  pofleflion,  de  s'eximer  &  fouftrairedes  Tri- 
bunaux fuprêmes  de  l'Empire. 

S.  2. 

Mai»  la  permettre  A  u  contraire ,  permettre  à-l'avenir  l'exemption  &  fouftrac- 
iXwUtitre?nt  tion  des  Tribunaux  fuprêmes  de  l'Empire,  aux  Etats  qui  ont 
précédemment  obtenu  des  Empereurs  Romains  l'exemption 
de  la  Jurifdi&ion  de  l'Empire  ,  foit  par  conventions  avec 
l'Empire  Romain,  foit  par  privilèges  ou  autres  titres  légiti- 
mes ,  ôc  qui  en  feront  trouvés  en  pofleffion ,  &  les  y  protéger 
&  maintenir  fuivant  la  teneur  de  l'Ordonnance  delà  Chambre- 
Impériale,  partie  féconde,  titre  27.  &  de  l'Inftrument- de- 
paix,  Article  vin,  mais  en  même-tems  les  obliger 
aulli  d  obferver  de  leur  côté  très-exaâement  les 
conventions ,  &  de  rendre  aufli  à  l'Empire  ce 
dont  ils  font,  en  conféquence  defdites  conven- 
tions, ou-bien  auflî  d' ailleurs ,  tenus  envers  lui, 
&  de  s  acquitter  immanquablament  de  la  préda- 
tion de  leur  dû. 
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Nous  voulons  aufli  ne  point  attirer ,  appeller  ou  citer  hors  A  Kxvm 1 E 
de  leurs  Juftices  ordinaires  par  ajournement  judiciaire  ou  j^ifer  un  chacun 
amiable ,  les  Eleveurs ,  Princes  ,  Prélats ,  Comtes ,  Sei-  ordkirc"  ,ôi°n 
gneurs  &  autres  Etats  de  l'Empire ,  y  compris  la  Nobleffe  im- 
médiate  de  l'Empire ,  6c  leurs  Sujets  refpe&ife  dans  l'Empire. 

5.  4. 

Mais  les  laiffer  demeurer  un  chacun  en  fon  immédiateté ,  Et  jouir  de  f«  ïm- 

EntLiiatetc  ,  pri-^ 

privilèges  de  non  appellando  et  evocando  ,  tant  dans  les  ™li&9*  *«• 
affaires  civiles  &  criminelles  qu'en  affaires  de  Fief,  elec- 
tionis  F0Ri,if«w  droit  d'Auftregues,  tant  légaux  que  con- 
ventionnels ,  ou  de  famille  en  première  inftance ,  &  devant 
leurs  Juges  immédiats  ordinaires  ,  abrogeant ,  annullant  tou- 
tes contraventions  advenues ,  refcripts,  inhibitions  &  juflions 
émanées  peut-être  jufqu'ici  à-Pencontre  de  ce ,  fous  quelque 
couleur  ôc  prétexte  que  ce  pût  être  : 

Et  en  ce  ne  grever  ou  empiéter  fur  perfonne  par  Corn-  f 
miffions  ,  Mandements  &  autres  Ordonnances,  ni  aufli  y  téen  aucuw n9n 
laiffer  empiéter  par  le  Confeil-Aulique-Impérial  &  la  Cham- 
bre-Impériale ou  autrement  ;  mais  fpécialement ,  en  décer- 
nant les  CommHBons ,  faire  obferver  exa&ement  la  difpofi- 
tion  de  Mnftrument- de-paix,  Article  v.  %.  $7,  in  conventi- 

bus  deputatorum  ,  &c  En  outre  auffi ,  lorfque  les  R*gi«â  obfemr 
affaires  regardent  des  perfonnes  des  deuxReli-  ComSôw.des 
gions ,  obferver  autant  qu'il  eft  poflible ,  l'égalité 
en  la  nomination  des  Commiffaires ,  &  d'autre 
part  n'y  nommer  perfonne  qui  y  ait  un  inte'rêt 

M  iij 
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 particulier ,  attendu  que  de  pareilles  commiflions 

A  xTvmLE  doivent  d ailleurs,  en  ce  cas-là ,  n'être  d'aucune 
force. 

Ne  pas  accorder     M  a  i  s  en  accordant  les  privilèges  ci  -  deiïus  mentionnés,; 

aiïément  des  pri- 
vilèges de  sos  DE  NON  APPELLANDO  ,  NON  EVOCANDO  ,  ELECTIONIS  FORl.j 

APPtiLANDo,  ^  autres  pareils  qui  peuvent  tendre  à  l'exclufion  &  reftricUon 
de  là  jurifdiclion  du  Saint-Empire ,  ou  de  privilèges  plus  an- 
ciens des  Etats,  ou  d'ailleurs  au  préjudice  d'un  tiers ,  Nous 
devons  ôt  voulons  obferver  paternellement  l'exigence  des 
cas  : 

$.  7- 

EtdAuftregues  Et  fuivant  le  contenu  du  Recès-de-l'Empire  de  l'année 
1 6$ 4.  être  à  l'avenir  très-réfervés  *n  la .  concelïon  des  pri- 
vilèges de  première  inftance  ou  d'Auftregues  particuliers,  à 
ceux  qui  ne  les  ont  point  eû  jufqu'ici ,  ou  qui  n'y  font  point 

autorifés  par  un  ancien  Ufage. 

§.  8. 

Redreffer  les  Comme  aufli  toutes  fortes  de  griefs  confidérables ,  tant 
puis  long  -  tems  contre  le  Tribunal-Aulique-Impérial  de  Rothweil ,  que  contre 

contre  les  Tribu-  ,«_  r%      •     »  o 

«aux  provinciaux  celui  de  \Ceingarre  &  autres  Tribunaux  Provinciaux  en  Soua- 
be  y  ont  déjà  depuis  long-tems  éré  propofés ,  portés  &  dénon- 
cés à  diverfes  Affemblées  précédentes  de  l'Empire  par  les 
Eleveurs ,  Princes  &  Etats  :  qu'aufli  pour  cette  raifon ,  il  a 
déjà  été  fait  mention  dans  le  Traité-de-paix  de  leur  abolition  : 

Si  voulons  Nous a  porter  nos  plus  férieufes  attentions 

•  lif.  Charles  VI.  en  attendant  qu'on  ait  remédié  réellement  &  foncièrement  À  ces 
eriefs  des  Etats ,  &  qu'on  ait  Jlitné  quelque  chofe  de  fixe  dam  la  Diett  de  l'Empire^  au 
fujetde  l'ahditim  des  fufdits  Tribunaux  Auliqucs  &  Frovinàaux,  •'■ 
avoir  foin  que  les  cas-réfervés ,  ficc. 
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à  ce  qu'il  foit  remédié  réellement  Se  foncière-  - 
ment  aux  griefs  des  Etats ,  y  compris  ceux  de  la  arxyui,LB 
Noblefle  de  l'Empire,  &  qu'il  foit  ftatué  le  plu- 
tôt qu'il  fera  poffible  en  la  Diète  de  l'Empire , 
quelque  chofe  de  certain  au  fiijet  de  l'abolition 
des  fufdits  Tribunaux  Auliques  &  Provinciaux, 
mais  cependant  que  dans  l'efpace  d'une  année , 

les  cas  réfervés étendus  depuis  quelque  tems  contre  l'ancienne 
Ordonnance  des  Tribunaux  Auliques  &  Provinciaux ,  foient 
abolis  y  &  qu'il  foit  inceiîamment  remédié  aux  excès  6c  abus 
qui  fe  trouveront  à  ce  fujet ,  pour  la  recherche  defquels  >  * 
Nous  voulons  députer  au-plûtôt  des  Etas  de  l'Empire  défin- 
téreffés ,  &  en  donner  notification  à  la  Chancellerie  Electo- 
rale de  Mayencc  >  afin  que  de-là ,  il  puifle  en  être  donné  con- 
noiflfance  aux  autres  Electeurs ,  Princes  &  Etats  du  Saint-  " 
Empire-Romain. 

§.  p. 

Mais  particulièrement  que  les  Electeurs ,  Princes  &  Etats  Et  maintenir  !e*E. 

r«  •  i  •  .1/  i»  .         .  tatsenleurexem- 

ioient  maintenus  en  leurs  privilèges  -  d  exemption  obtenus  prion  deûiti  Trit 
contre  lefdits  Tribunaux ,  nonobflant  qu'il  pût  être  prétexté  ttnau*' 
que  ces  privilèges  font  calTés  : 

$.  io.  • 

i 

E  t  avec  cela  il  doit  aufli  être  libre  à  chaque  perfonne    Et  permettre 
grevée  ,  d'appeller  des  plufieurs-fois-mentionnés  Tribunaux  ïew jïgo^ts!' 
Auliques  &  Provinciaux  ,  ou  ad  Aulam  Cesaream  f  ou* 
bien  au  Tribunal  de  la  Chambre  appartenante  à  Nous  6c 
à  l'Empire,  fans  aucun  oppofition  ou  empêchement  de 
notre  part. 
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M. 


A  xvin  LE      Mais  en  toutes  manières  voulons  Nous  maintenir  dans 
Maintenir  l'c-  &  fotee  l'exemption  du  fufdit  Tribunal  de  Rothweil  &  autres 
Trîunïïxî'fo"  Tribunaux  ,  dont  ont  joui  depuis  long-tems  les  Electeurs, 
yti  afuJril  Uforcc  *eurs  Suîets  &  autres  >  &  w  les  Poim  laifler  à-l'encontre  trou? 
dc  ,oi-  bler  ni  molefter. 


ARTICLE 

k 


lîC  Article  XIX, 

iifSu  Veftil  Q  U  a  n  t  à  ce  qui  a  été ,  depuis  quelque  teros ,  enlevé  oy 
Y^iTctè  enlevé  extorqué injuftement  &  avec  violence  à  quelque  Ele&eur, 
lEUeft7a»chevfr  Prélat,  Comte,  Seigneur,  à  la  Nobleffe  de  l'Em- 

donl^«ttttpal!,0u  Pir€'  &autr«>  ou  a  leurs  ancêtres  &  prédécefleurs  Eccié- 
j>^x  de  Weûpha-  Hadiques  ou  Séculiers ,  ou-bien  ce  qui  refte  encore  à  reftituet 
fuivant  le  contenu  de  la  paix  de  Munfter  &  Ofnabruck ,  de 
l'Edit  d'exécution  ,  arçtioris  modi  exequendi  ,  6c  du 
Recès-d'exécution  de  Nurenberg  ,  &  qui  eft  encote  retenu  : 
Nous  devons  &  voulons  afMcr  à  cet  effet  un  chacun  fuivant 
l'équité  envers  &  contre  tous  ,  fans  diftinflion  de  Religions  ; 

§-  2. 

■ 

Reftituer  aufli  A  u  s  i\ t eftituer  pleinement ,  fans  aucun  refus ,  &  inceflàm- 
Ir^tcnupar1^  ment  à  un  chacun,  ce  que  Nous-mêmes  fommes  tenus  de 
dh  jtaitc  -  de-  reftituer  en  vcrtu  du  fufdit  Traité-de-paix,  &  des  Edits  fur 

ce  rendus  à  Nurenberg  &  ailleurs,  &  arçtioris  modi  exe- 
quendi  :  protéger  6c  défendre  aufli  un  chacun  en  de  telles 
chofes ,  autant  que  nous  en  avons  le  droit. 
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A  R  T I C  L  £ 

Aussi  dans  les,  respective* ,  Royaumes  &  pays  héré-  xiX. 
ditaires  de  Nous  &  des  autres  Ele&eurs,  Princes  6c  Etats,    Faire  rendre  i« 

,.  ,  juftice  fans  par- 

dire  adminiftrer  la  juftice  fans  partialité  &  avec  égalité ,  tant  «alité ,  aux  Etat» 

t     .  rj.  immédiats  domi- 

aux  états  immédiats  domiciliés,  qu'aux  naturels  de/dus  pays ,  ciliés  dam  ic.Pau 

héréditaires  d'au- 

lans  aucun  empêchement  &  retardement.  «es  Etats ,  ainfî 

qu'aux  naturels  du 

Et  en  cas  aufli  que  quelque  Eleâeur,  Prince  ou  autre  ^Jl^g^jj^ 
Etat ,  (  y  compris  la  NoblelTe  libre  immédiate  de  l'Empire ,  ) 
pour  raifon  de  Tes  droits  Régaliens ,  immédiateté ,  immunités, 
droits  ôc  privilèges  qui  lui  auroient  été  affoiblis,  diminués, 
ôtés,  enlevés ,  gênés  6c  reftraints ,  voulût  venir  en  juftice 
réglée  avec  fon  anragonifte  &  partie  adverfe ,  ôcl'y  faire  affi- 
gner,  Nous  devons  &  voulons  ne  mettre  à  ce  aucun  empê- 
chement ,  ainfî  qu'à  toutes  autres  expéditions  de  procès  pen- 
dants en  la  juftice  ordinaire,  mais  bien  plutôt  le  favorifer  & 

■ 

en  accélérer  la  conclufion, 

§.  S- 

Aussi  ne  décerner  aucunes  procédures  ou  Mandements  Ne  point  foutenir- 

•    m     ■       «  .a  fi  .des  péages  &  ien» 

pour  le  foutien  de  péages  oc  impots  nouvellement  entrepris  pôu  illégitimes, 
fans  le  confentement  des  Electeurs ,  Princes  &  Etats,  6c  d'au» 
très  attentats  contraires  à  l'Article  vm.  ci-deflus. 

^'  ^*  N'accorder  au» 

Lors  qu'aussi  des  Etats  Provinciaux  6c  Sujets  porte-  JJ^jf^S 

ront  plainte  contre  leur  Seigneur  ,  fi  devons  6c  voulons  Nous,  J^JU(^ 'i^^' 

particulièrement  lorfque  cela  regarde  la  fupériorité  Territo-  I^T^SfJÎJJ 

riale  6c  les  droits  Régaliens,  comme  fpécialement ,  jura  ^""^Tmilo- 

Collectarum  ,  armature  ,  SEQUELLE ,  droits  de  défendre  j*1!^'  dtoiti 
Il J.  Partie,  N  * 
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■     ■'  le  pâys,  munir  les  fottereffes ,  &  enrrerenir  les  garnifons ,  fui- 

*RXULLE  v*atk  contenu  du  Recès-de  l'Empire  de  l'année  i(5j4- 

180.  Et  comme,  &c.  &  aunes  pareils  droits ,  n'accorder  au- 
cuns mandata  ni  PROTECTORIA  OU  CONSER  VATORIA, 
fur  la  (Impie  requête  des  Sujets ,  mais  fuivanr  le  contenu  du 
Recès-de  l'Empire ,  ci-deffus  mentionné ,  §.  roj.  En  outre 

DOIVENT  t  LE  JUGE  DE  LA  CHAMBRE,  &C.  &  §.  I<58.  CE  QUà- 

lors  les  Electeurs  ,  Princes  et  Etats  ,  &c.  avant  toutes 
chofes ,  avoir  égard  aux  Auftregues  : 

fi  7- 

Mais  en  caïque  la     M  a  i  s  dans  le  cas  où  la  Jurifdiftion  feroit  fondée ,  entendre 

Jurifdiâion    Toit  ^       '  t 

fondée,  entendre  néanmoins  le  Seigneur  accule  en  fes  mémoires  &  répliques , 

premièrement  le  ,      _  _      ,  ,  .  , 

Seigneur  aceuft,  avant  que  les  Mandements  émanent  ,  attendu  quen  cas 
bonne  &  promp-  d'omiflion'de  ce ,  il  doit  lui  être  libre  6c  permis  de  ne  rendre 

•e  juftice  aux  Su-  _        .    ,       .   -,     ,  ,..  c 

jfu.  aucune  obeinancea  de  tels  Mandements,  oc  s  il  Te  trouvoir 

alors  que  les  Sujets  euffent  raifon  légitime  de  fe  plaindre ,  faire 
décider promptement  le  procès ,  toutefois  avec  l'obfervarion 
des  substantialia  ,  ôc  cependant  faire  toujouts  fentir  aux 
Sujets  l'obéiflance  qu'ils  doivent  à  leur  Seigneur- 

§.  8. 

Ne  rien  promet-    D  a  N  s  lès  cas  d'amande,  Nous  devons  &  voulons  aufli  ne 

He  fur  les  aman- 
de» aux  Juges  ou  rien  promettre  de  ladite  amande  a  ceux  qui  connoîtront  de 
.Coouoi£uref> 

l'affaire ,  ou-bien  à  ceux  à  qui  la.  commiflion  en  aura  été  dé- 
férée ,  ni  leur  donner  fut  cela  la  moindre  efgérance- 
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„r„r  ART  I C  LS 

Akticle  XX. 

S.  i. 

N^us  devons  ôc  voulons  auffi,  dans  les  aflfaires  de  Ban  Pw^durwen&it 
&  haut-Ban ,  nous  conformer  en  tous  point*  à  ce  qui ,  en  vertu 
de  rinftrument-de-paix ,  a  été  convenu  ôc  ftatué  dans  le  der- 
nier Recès-de-l'Empire ,  $.  attendu  aussi  que  dans  le 
Traite'-de-Paix  de  Munster  et  Osnabruck,  Ôcc, 

§•  2. 

Mais  auffi  particulièrement  tenir  la  main  à  ce  que  défor-  Ncprofcrirep** 
mais  perfonne  de  haut  ou  bas- état,  Eledeur ,  Prince  ou  Etat,  od'&ftmieS! 
ou  autre ,  ne  foit ,  fans  légitime  &  fuffifante  raifon ,  auffi  fans  tats, 
être  oui  fie  fans  le  pré-fçû  ,  confeil  fie  confentement  des  Elec- 
teurs ,  Princes  fie  Etats  du  Saint-Empire ,  mis ,  condamné  ôc 
déclaré  au  Ban  ou  haut-Ban. 

$.  3* 

Mais  dans  les  cas  à-venir,  dans  lefquels,  fuivantla  na-  Mai»  obterrer  en 

ture  du  délit ,  il  fera  queftion  d'agir  juridiquement,  6c  de  pro-  m  alités  requîtes 

céder  au  Ban  ou  privation  ,  foit  par  le  miniftere  du  Fifcal  ,  OU*  l'£mpire. 

bien  fur  la  requête  de  la  partie  lézée  fie  plaignante ,  fie  que  fut 

ce  Nous  ferons  fuppliés  fie  implorés  pro  administrations 

justitije  ,  foit  au  Confeil-Aulique-Impérial ,  ou-bien  à  la 

Chambre-Impériale ,  appartenante  à  Nous  fie  à  l'Empire ,  Nous 

devons  &  voulons,  avant  toutes  chofes  ,en  décernant  fie  laiflant 

émaner  les  ajournements  fie  Mandements  requis  à  fin  de  Ban 

de  l'Empire  ou  privation  ,  enfuite  dans  tout  le  cours  des  affaires 

jufqu'à  laconcluûon,  obferver  exa&ement  ôc  foigneufement 

Nij 

\ 
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— les  Loix  de  l'Empire  compofées  ci-devant  à  ce  fujet ,  &  l'Or- 
XX.       donnance  du  Tribunal  de  la  Chambre-Impériale  appartenant 
à  Nous  &  au  Saint-Empire,  afin  qu'il  ne  foit  rien  précipité 
contre  PAccufé ,  &  qu'il  foit  entendu  en  fes  défenfes  légiti- 
mes* fuivant  l'exigence  des  cas. 

$.  4- 

Lorfqu'H  s'agira  Qu  and  donc  on  en  viendra  à  la  conclu  fi  on  de  l'affaire  y 
vcmenr ,  les  attes  alors  doivent  les  a£tes  produits  être  portés  à  la  Diète  général© 
fortési  la  Di«ê!  de  l'Empire ,  être  examinés  &  difeutés  par  certains  Etats  y 
dés  Conimiflaires  defquels  on  aura  pris  ,  à  cet  effet ,  un  ferment  particulier ,  tirés 
pons.iefjueisen  des  trois  Collèges  de  l'Empire ,  (  y  compris  Tordre  des  Prélats 
rapport  à  totu  les  &  des  Comtes ,  )  en  nombre  égal  des  deux  Religions  :  leurs 
arrêtés  être  référés  à  tous-général ement  les  Electeurs  ,  Princes 
&  Etats,  par  lefquels  fera  rédigée  la  conclufîon  finale, 

Enfuhe  le  juge-     E  t  le  jugement  ainfi  convenu ,  après  qu'il  aura  été  pareille- 
KpprobVtîÔ!!  de  ment  approuvé  par  Nous  ou  notre  Commiffaire,  être  publié 
puu£!  &aexecmé  en  notre  nom  :  anfli  l'exécution ,  en  ces  cas-ci  ,  ainfi  qu'en 
Wf.  Cwdc  du  autres  cas  ,  n'être  point  entreprife  &  terminée  autrement , 
que  fuivant  le  contenu  de  l'Ordonnance-d'exécution ,  par  le 
Cercle  dans  lequel  le  Banni  eft  domicilié  ,  Ôc  auquel  il  appar- 
tient. 

S.  6. 

La  confifeation     Or  ce  qui  fera  ôté  à  celui  qui  aura  été  ainfi  déclaré  au 

du  banni  appar-  r,        X7       j  B         i  •     i>  .     \  v1  _ 

tiendra  à  l'Empire  Ban  y  JNous  devons  oc  voulons  ne  point  1  approprier  a  Nous  ôc 
fie  non  a  îtxnpe-  ^  notre  Maifon ,  mais  cela  doit  demeurer  à  l'Empire  :  mais 

avant  toutes  chofes ,  fatisfa&ion  doit  en  être  faite  à  la  partie 

lézée. 
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§.  7. 


Toutefois  pour  ce  qui  concerne  les  Fiefs  particuliers,  A  R      L  E 
qui  ne  relèvent  pas  immédiatement  de  Nous  ôc^de  l'Empire,  Ma»ie«Fiefrmé. 
mais  d'autres ,  fans  préjudice  du  Seigneur  de  Fief,  aufli  d'ail-  vdïswSeVgncu* 
leurs  de  l'Ordonnance  du  Tribunal  de  la  Chambre-Impériale  ,  direô' 
ôc  d'un  chacun  en  fcs  droits  ôc  privilèges, 

$.  8. 

Attendu  que  ,  dans  le  Saint-Empire- Romain ,  quant  La  profcription 
aux  biens  du  Banni  tombés  en  commife ,  fon  crime  ne  doit  pléfuïcTauTu- 

.  gnatJ  innocent! 

point  aulïï  préjudicier  aux  agnars  ôc  a  tous~autres  qui  y  ont  du  banni, 
expe&ative  ôc  droits  ,  Ôc  qui  ne  fe  font  point  de  fait ,  rendus 
participants  du  crime,  en  leur  droit  de  fuccéder  aux  Fiefs  ôc 
biens  de  famille;  mais  que  le  principe ,  que  les  agnats  inno- 
cents doivent  aufli ,  à  caufe  de  la  félonie  du  Banni ,  être  privés 
du  Fief  ôc  autres  biens  tombés  par-là  en  commife ,  ne  doit 
avoir  lieu  en  aucune  manière  ; 

$-  p. 

Et  fi  celui  qui  a  été  dépolîédé  ôc  fpolié  par  des  voyes  de  C*1,0!  qui  aura  été 

1  r         1  Ipolie  par  voyc* 

Violence  pendant  le  cours  de  la  procédure  du  Ban,  follicitoit  Je  fait  pendant  le 

cours  d'un  procc» 

aufli  pour  être  inceflamment  reftitud,  alors  devons  Ôc  voulons  &  ban  »  (c™  af- 

•  T  .  ii.  r  fittt  &  remis  en. 

Nous  avoir  foin  que  le  plaignant,  fuivant  les  occurrences  ,  poffeffion. 
làns  délai ,  ôc  fans  attendre  Tiflue  du  procès  fait  ôc  pendant 
pour  fin  de  Ban,  foit  aflifté  avec  plein  effet  par  des  moyens 
fuffifanrs,  conformément  à  l'Ordonnance  de  la  Chambre- 
Impériale  ,  ôc  autres  Conftirutions  Impériales ,  pour  obtenir 
fa  prompte  rédintégration. 

io. 

Et  fi  on  ne  procédoit  pas  aufli  fuivant  la  régie ,  forme  ôc  Le ^faut  des for. 

Niij  malices  requiici 
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 ;  manière  fufdite ,  de  point-en-point ,  ainfi  qu'il  eft  ordonné , 

A  R  xÂ.C  L  E  ^ors  ^a  déclaration  de  Ban  prononcée,  ôc  l'exécution ,  doivent 
animiicra  de  plein  être  tenues  pour  nulles  de  plein  droit ,  &  de  nulle  valeur. 

thoit  la  procédure  ^ 

du  Ban.  ».  M. 

Le  Ban  par  Con-  ^T  Pour  ce  9ui  concerne  le  Ban  de  Contumace ,  Nous 
iunuce  abroge.    vou|ons  l'abroger  totalement  comme  un  moyen  infuffifant 

pour  plufieurs  confidérations ,  6c  in  civjlibus  causis,  nous 
contenter  des  civilibus  coercendi  et  compellendi 

MEDl  1S,  ¥ 


*  Charles  VI.  finit  ainfi  l'art,  xx.  Nous  devons  &  voulons  amfli,  dès  que  Nous  feront 
entrés 


pire  CT  la  jujlice. 


ARTICLE 

Article  XXL 
s.  i. 

«Ifsen^Mtf-  Nous  donnons  parole  6t  promettons auffi  *  de  laifTer 
diaion  féodale  ,  j    Electeurs,  Princes  &  Etats  de  l'Empire,  (y  compris  la 

Uns  qa  u  y  ioit  *  i      '  w  r 

Sumux " dlT  Nobleflê  libre  de  l'Empire,)  pour  raifon  des  Fiefs  qu'ils 
Itmpire.         tiennent,  en  quelque  endroit  qu'ils  foient  fitués,  en  leurs 

droits  Seigneuriaux  Se  Jurifdidion  de  Fief,  dans 
les  cas  y  appartenants  fuivant  les  droits  féodaux, 
(ans  y  être  troublés  en  aucuns  points,  Se  de  ne 
laiffer  empiéter  en  ce  fur  eux  par  aucun  Tribunal 
de  l'Empire ,  ne  que  sub  pr^textu  continen- 

TLE  CAUSARUM,  NEQUE  JUDICII  UNIVERSALIS. 
*Uf.  Charles  VL  que  nous  bifferons  1er  EleÛturs ,  &c 
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E  T  fi  leurs  Vaflaux  ou  Sujets ,  pour  crime  de  lèze-Majefté  A  Rxxi.C  L  E 
ou  autrement ,  avoient  commis  lefdits  Fiefs ,  ou  venoient  en-    ec  ^  j^f^ 
core  à  les  commettre,  fi  voulons  &  devons  Nous  les  FieffiwrmSr. 
en  laiflèr  jouir  &  difpofer  à  leur  gtéï  ea 

M  a  î  s  en  aucune  manière  n'appliquer  b  lefHitS  Fieft  ï-efqud$ncreront 

rr    t  jamais  appliques 

au  Fifc  Impérial ,  ni  forcer  lefdits  Etats  à  recevoir  les  précé-  »«  impérial, 
dents  pojfejjeurs  ou  autres  pour  VafTaux* 

§.  4- 

Aussi  quant  aux  biens  allodiaux  qui  font ,  pour  crime  de  Obferver  pareille 
leze-Majelté ,  ou  autrement ,  en  la  manière  luidire  ,  tombes  bien* allodiaux. 
en  commife  ,  ou  qui  pourraient  tomber  en  commife ,  ne  les 
point  ôter  aux  Eleveurs ,  Princes  &  Etats ,  fous  la  fupériorité 
&  jurifdiâion  defquelsils  font  fitués ,  &  qui  fontinvefiis  des 
droits  de  Fifc,  ou-bien  qui  d'ailleurs  en  font  en  pofleflion  par 
un  Ufage  confiant,  mais  làhTer  les  fupériorités  Territoriales 
ou  Seigneurs  Territoriaux ,  ufer  à  leur  gré  de  la  confiscation 
de  ces  biens. 

D  e  v  o  n  s  &  voulons  aufli  ne  faire  Nous-mêmes,  ne  con-   Ne  faire  ni  per- 

.   «  r  .    f  .        .  xj,  3    r  '  mettre  aucune' 

couru-  a  ce  qu  il  foit  fait,  ni  permettre  a  d  autres  de  faire  au-  violence  envers- 
cune  violence  aux  Electeurs ,  Princes ,  Prélats ,  Comtes ,  Sei-  c«  fo^kit**  au* 
gneurs  &  autres  Etats  de  l'Empire,  (y  compris  la. Noble/Te  trc,MÏ» 
immédiate  de  l'Empire)  dans  les  cas  fufdits  &  autres  cas  /fous 
couleur  de  droit  &  de  jufticc  ; 

»  Jit  Charles  VI.  n'sfffiqturotu  taux  au  Fifc  Impérial,  niforctrom,  &c. 
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S.  6. 


xxi.  Mais  en  cas  que  Nous ,  ou  quelque  autre,  euflîons  quel* 

Et  en  cas  de  con-  que  prétention ,  ou -bien  quelque  a£tion  à  intenter  contre  eux 
cun«TaJ«por-  tous  ou  contre  l'un  d'eux  en  particulier,  iceux  voulons  Nous  , 
ter  en  jufticc.  prévenir  la  fédition ,  la  divifion  $c  autres  méfaits  dans  le 

Saint-Empire -Romain,  auftipour  entretenir  la  paix  &  l'union, 
laitier ,  fuivant  la  teneur  des  Recès-de-TEmpire ,  des  Ordon- 
nances de  la  Chambre-Impériale  &  d'exécution ,  du  Traité- 
de-paix  dreffé  à  Munfter  &  Ofnabruck ,  &  <Jes  Edits  de  Nu- 
renberg  qui  s'en  font  enfui  vis,  conjointement  &  féparément 
venir  &  comparoître  devant  les  Tribunaux  ordinaires  pour  y 
avoir  audience  &  juftice  convenablê  : 

§•  7» 

Et  nefouffiiren     A  us  si  y  taire  procéder  tant  in  cognoscendo  qu'EXEr 

pareil  cas ,  aucu-  '  *  * 

^Toyedefait,  quendo,  fuivant  les  Conftitutions  de  l'Empire  &  Traité-der 
paix  fufdits ,  &  ne  foujrrir  nullement,  que  dans  ce  où  on  peut 
agir  contre  eux  par  les  voyes  de  la  juftice  ordinaire ,  &  où  ils 
font  offrants  de  s'y  foumettre ,  ils  foient ,  par  fpoliations ,  in- 
cendies ,  faifies ,  défis  ,  guerres ,  nouveaux  impôts  &  exacr 
tions ,  ou  en  quelque  autre  manière ,  endommagés,  attaqués, 
opprimé?  6c  moleftés. 

S.  8. 

! 

Etenca*decon-     O  u  -  b  i  E  n  en  cas  que  par  quelqu'un  c  de  pareilles  vio- 

Bravemion  fur  ce  .  J  *■ 

point,  procéder  à  lences  euilent  été  ou  vinflent  a  être  entreprifes  contre  1  un  ou 

la  réparation ,  au 

dire  a  arbitre»  im-  l'autre  des  Etats  de  l'Empire ,  fi  devons  &  voulons  Nous  faire 
^    "*         aufli-tôt  les  difpofitions  les  plus  sûres ,  pour  que  les  Etats 
offenfés  foient  reftitués  fans  délai ,  &  que  le  dommage  caufé 

•11  y  a  daru  Charles  VI.  far  lui ,  ce  oui  faifoit  un  coiuiefen*. 

foit 
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foit  réparé  félon  l'équité,  &  fuivant  la  décifion  impartiale   

ARTICLE 

d'arbitres  nommés  par  les  deux  parties ,  ou -bien  dans  une  diète  xxi, 
générale  de  l'Empire.  , 


Article  XXII, 


ARTICLE 
XXII. 


5.  i* 

* 

XJAns  la  collation  des  dignités  de  Prince,  de  Comte  6c    Ne  concéder  let 

dignités  qu'aux 

autres ,  Nous  devons  6c  voulons  ,  durant  notre  Régence  perfbnnes  recom» 

t  \  »»  i>  i      mandables,  8c qui 

Royale  &  Impériale ,  pourvoir  a  ce  qu  a  1  avenir ,  en  tous  les  ont  le  moyen  do 
cas ,  elles  ne  foient  accordées  par  Nous  qu'à  ceux ,  qui  par  un 
mérite  diftingué ,  s'en  font  rendus  dignes  ,  qui  font  domiciliés 
dans  l'Empire ,  6c  qui  ont  le  moyen  de  foutenir,  pro  digni» 
Tate  ,  l'état  auquel  ils  afpirent. 

Mais  n'appuyet  aucun  de  ceux  qui  feront  nouvellement  Ne  procurer  à  su- 
rélevés à  l'état  de  Prince,  de  Comte  6c  de  Seigneur ,  par  de-  mu  aux  dignités , 
crets  ôc  autrement ,  pour  parvenir  â  la  felfion  6c  voix  dans  le  Ivam^Ja  lit"" 
Confeil  des  Princes  ou  Collèges  des  Comtes ,  autrement  ûw^ita 

que  lorfqu'il  aura  accompli  ce  qui  eft  requis  en 
pareil  cas,  fuivant  le  premier  article  de  cette  no* 
tre  Capitulation-d'Eledhon. 

S.  h 

» 

Aussi  ne  gratifier  aucun  d'eux  quqj  qu'il  foit ,  par  de  Etneleorpout 

accorder  des  ti  cri  i 

nouveaux  prédicars ,  titres  plus  relevés  ou  brevets  d'armoiries,  &  armoiries  au 

....  i  /   •  j  •  préjudice  d'an- 

au  préjudice  ou  détriment  de  quelque  ancienne  Maifon  ou  tiennes  Maiibn* , 

Race,  6c  de  la  dignité,  état  6c  titres  accoutumés  d'icellc. 
111.  Partie,    '  Q 
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ARxxif LE  Ni  aufli  attribuer  aux  enfants  d'un  Etat  de 
Ni  donner  à  dc$  l'Empire  ou  d'un  Seigneur  iffu  d'une  telle  Mai^ 
îfn"sXiSUce  fon,  provenus  d'une  méfaliiance  inconteftable- 
lîeîTgS  ai  ment  notoire ,  les  titre,  honneurs  Ôc  dignités  du 
CKTiftS  pere  ,  au  détriment  de  ladite  Maifon  :  encore 
dw'  moins  les  déclarer  nés  d'un  mariage  égal  &  ha- 

biles à  fuccéder,  au  préjudice  des  véritables  hé- 
ritiers, &  fans  leur  confentement  fpéciai  :  &  fi 
pareilles  chofes  étoient  ci-devant  advenues,  cela 
doit  être  regardé  ôc  eftimé  comme  nul  &  de  nulle 
valeur. 

§. 

1«  épations-  S  i  ne  doivent  point  aufli  de  pareilles  élévations  à  un  plus 
î£  $ÏÏ£  haut  état  d'un  o»  d'autre  domicilié,  ôt'poffédant  des  biens 
SS&£"  fous  la  Jurifdiaion  des  Elefteura,  Princes  6c  Etats  de  l'Em- 
pire, être  préjudiciables,  juri  Territoriali  ,  &  lui-mê- 
me auffi-bien  que  les  biens  à  lui  appartenants  &  firoés 
en  de  tels  pays,  doivent  en  l'une  &  Tautre  manieie  demeures 
fous  la  précédente  Jurifdiaion  de  Prince  Territorial- 

$.  6. 

Etîe,?riefsf«rce  C  o  m  m  e  au (fi  dans  le  cas  où  l'un  ou  l'autre  Etat  viendroit 
^ckt^  à  prouver  démonftrativement  qu'il  a  été  jufqu'ici  grevé 
en  un  des  points  fufditS ,  *  qu'il  a  fouffert  quelque  pré- 
judice en  fes  droits  car  ces  nouvelles  élévations  d'état,  icelui 
doit  être  fuffifamment  entendu  en  fes  griefs  ,  &  ce  qui  aura 
été  précédemment  fait  d'injufte ,  être  changé  ôc  aboli. 
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Si  de vons  ôc  voulons  Nous  aufli  prendre  un  foin  très-par-  A  R  xxjlL  E 
ticulier,  &  faire  enforte  que  toutes  les  expéditions  que  nous  ce  qui  émane  au 
accorderons  fous  le  nom  de  Roi  des  Romains  ou  d'Empereur,  "c°u7doh  Ï^TIT- 
en  affaires  Impériales  &  de  l'Empire  ,  detat  &  ^«ïii  te»- 

de  grâces,  ôc  autres,  mais  particulièrement  les  Diplômes  p,rc* 
fur  l'état  de  Prince ,  Comte  ôc  Seigneur ,  aufli  les  annoblilTe- 
menrs ,  Palatinats ,  ( fur  l'abus  defquels  il  faut  avoir  une  atten- 
tion particulière ,  ôc  punir  rigourenfement  ceux  qui  en  abufe- 
ront  )  ôc  titres  de  Confeiller-Impérial ,  de  toutes  les  for- 
tes ,  enfemble  les  autres  immunités  ôc  privilèges,  ne  foient 
faits  dans  aucune  autw  Chancellerie  que  celle  4e  l'Empire., 
ainfi  que  cela  eft  Ufité  d'ancienneté  ,  qu'il  convient  aufli -à 
notre  dignité  ôc  à  celle  de  l'Empire. 

•§.  8. 

Comme  donc,  en  vertu  de  ceci ,  les  Diplômes  qui  feront   ^teée ce  «** 

r  n  nuls    de  p>çia 

expédiés  durant  notre  Régence  Impériale  dans  une  autre  dtoit-. 
Chancellerie  que  celle  de  l'Empire ,  fous  le  nom  ôc  titre  Im- 
périal ,  par-là  doivent  être  nuls  ôc  de  nulle  valeur ,  ôc  les  Im- 
pétrants, avant  qu'ils  ayent  été  confirmés  ôc  légitimés  en  la 
Chancellerie  de  l'Empire  moyennant  le  payement  de  la  taxe 
convenable,  n'être  point  pour  ce  reconnus  dans  l'Empire  ni 
à  eux  être  donné  le  prédicat  ou  titre. 

$• 

Mais  quelques 'Lettres  de  grâces,  élévations  d'état,  ôc  ^"J?**™**?0** 

11  °  7       ifc la  Chanceliers 

autres  privilèges ,  qui  foient  expédiés  en  notre  Chancellerie  f  JtrJ^c£ïïc 

de  l'Empire  ♦  ôc  de-là  intimés  à  nos  autres  Chancelleries ,  rilS>  doivCf,t  <:" 

reçue*  giau*. 

icelles  doivent  être  en  ce  obligées ,  non-feulement  de  recevoir 

Oij 
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■  lefdites  intimations  fans  aucun  débourfé  ou  cxa&ion  de  nou- 

^RXXiiLE  ve^estaxes  ou  droits  de  Chancellerie,  quelque  nom  qu'ils 
puiflent  avoir ,  mais  aufli  dans  les  expéditions ,  d'y  donner  fans 
difficulté  aux  Impétrants  le  prédicat  fie  titre  accordé ,  confor- 
mément à  l'état  &  privilège qui/r  auront  obtenu,  fie  de  n'en 
rien  retrancher  fous  les  peines  y  portées. - 

f.  10^ 

la  modération  Commé  aufli;  la  remife  fit  modération  des  taxes ,  de  plus  v 
i^t•Ëc3eS^t,ede  de  ce  °iuc  f°r  tes  Conceflions  Impériales  de  privilèges  fie  élé- 
Mayencefcui  V3L^ons  d'état  fie  autres  grâces,  les  Diplômes  accoutumés  ne 
font  point  retirés  en  payant  les  droits ,  tend  à  une  très-grande 
diminution  ,  fie  faute  de  ce  qui  eft  néceflaire  à  l'office  de  taxa-" 
rion  de  la  Chancellerie  de  l'Empire,  fie  autres  Officiers  pouf 
leur  entretien  :  fi  devons  fie  voulons  Nous,  peur  prévenir  cela 
dans  la  fuite ,  avoir  foin  conjointement  avec  l'Eleâeur  de 
Mayence,  corrtme  Archi-Chancelier,  fie  tenir  la  main  £ce 
que  par  lui ,  qui  feul,  comme  Archi^Chancelier  de  l'Empire, 
eft  en  droit  de  faire  la  remife  fie  modération ,  il  ne  foit  plus 
rien  remis  fie  modéré  ès  droits  fie  taxes  ufitées  en  la  Chancel- 
lerie de  l'Empire  pour  les  fufdites  Conceflions  Impériales  de 
privilèges,  élévations  d'état  fie  autres  grâces. 

1  Iv 

Les  Diplôme»    N  o  u  s  devons  fie  voulons  aufli ,  qu'à  ceux  qui  obtiendront 
fef  troi/môifde  <k  Nous  à-l'avenir  de  pareilles  grâces,  fie  qui  dans  l'efpace  de 
méî  ^"uChan-  tro*s  mo*s  aPr^s  ^  obtention  ,  n'auront  point  fur  ce  rédimés  & 
ïcllene»         levés  leurs  Diplômes  à  la  Chancellerie  de  l'Empife ,  il  ne  foit 
en  aucune  manière  permis  ou  fouffert  de  fe  prévaloir  des  grâ- 
ces fie  conceflions  accordées,  ou-bien  d'en  taire  réellement 
iifage. 
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Mais  les  grâces  Impériales  doivent, au  contraire,  en  pa-  ARxxn.LE 
ïeil  cas,  être,  après  ledit  terme  ,  ipso  facto,  éteintes,  Faute  de  <*  èue 
caflTées  &  annullées ,  6c  nos  Fifcaux-Impériaux  être  obligés  &  ""dé'  p*r"es¥i£ 
tenus  de  procéder  contre  tons  ceux ,  qui  fans  en  avoir  le  droit,  m^^101 
fe  prévalent  aïnfi  de  tels  élévations  d'état,  annobltflements  i 
ritres  de  Confeiller  ou  concédions  de  nom,  d'armes  fie  autres 
pareilles  grâces ,  fie  après  l'information  préalable  des  affaires  , 
de  conclure  contre  eux  X  dûe  punition  >  fui  vaut  la  qualité  du 
délit  ôc  des  perfonnes* 

•  Ce  qui  donc  aufli  doit  avoir  lieu  Se  être  mis  JgMj 
à  exécution  fans  pluslonp;  délai,  fur-tout  contre  ««faux,  ou  non 
ceux ,  ou  qui  avancent  raullement  qu  us  ont  00-  mou. 
tenu  de  nos  prédécefleurs  à  l'Empire  de  pareillles 
gratifications ,  &  qui  fe  les  arrogent,  ou-bien  qui 
les  ont  en  effet  obtenues ,  mais  qui  ne  les  ont 
point  jufqu'iei  rédimées  en  la  Chancellerie  de 
f  Empire,  Se  qui  ne  les  rédimeroient  point  réel- 
lement dans  fix  mois  à  compter  de  ce  jour. 


ARTICLE 
XXIII. 


Article  XXIII* 
5.  1. 

* 

ISfo  us  devons  fie  voulons  avoir,  fie  tenir  continuellement  L'Empereur  <Joi> 

notre  réfidence  y  préfence  fie  Cour  Royale  fie  Impériale  dans  1 

le  Saint-Empire-Romain  de  la  nation  Allemande,  pour  l'utilité, 

Oiij 
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1  l'honneur  ôc  le  bien  de  tous  les  Membres,  Etats,  ôc  Sujets 

A  R3?XIU.L  E  d'icelui ,  à-moins  que  les  circonftances  des  tems  ne  l'exigent 
autrement  : 

Accordetpfompte     Accorder  en  tous  tems  prompte  audience  6c  expé- 

audience  &  expe-  . 

dition  aux  Etats,  dition  à  tous  les  Electeurs ,  Princes  6c  Etats  du  Saint-Empire , 
aufli-bien  qua  leurs  Ambaïïadeurs  6c  Envoyés ,  (y  compris 
les  Députés  de  la  Noblcfle  libre  de  l'Empire ,  )  ôc  ne  les  point 
molefter  par  aucuns  voyages  de  fuite ,  ni  retenir  en  difFéraut 

la  réponfe  : 

•  »,   «  > 

§.  3- 

Ne  permettre l'u-    A  u  s  s  i  dans  les  Ecrits  6c  A&es  de  l'Empire >  ne  permettre 

Jàee  quedeslan-  .  .  , 

gues  Allemande  a  notre  Cour  Impériale  1  ulage  d  aucune  autre  langue  m  idio- 

&  Latine  dans  les  ,  .      x  . 

aâes  d'Empire,  me  que  de  1  Allemand  6c  du  Latin  ,  a-moins  que  ce  ne  fut  en 
des  lieux  hors  de  l'Empire ,  où  une  autre  langue  feroit  com- 
munément en  vogue  6c  en  ufage  exiftant ,  toutefois  ,  parti- 
culièrement en  ce  dernier  cas ,  en  toutes  manières , 
fans  préjudice  des  langues  Allemande  6c  Latine  en  notre  Coiy 
feil- Aulique-ImpériaL 

/  .la'  ' 

.4. 

Ne  donner  lot  Devons6c  voulons  aufli  à-Pavenir ,  lorfque  Nous  entre- 
&d"faecouMi?à  rons  en  notre  Régence  Impériale,  ne  remplir  6c  faire  exercer 
&  gens* dédîftinc*  nos  Offices  Impériaux  6c  de  l'Empire  à  la  Cour ,  6c  ceux  auf- 
Uon'  quels  Nous  avons  d'ailleurs  à  nommer ,  6c  pourvoir  dans  6c 

hors  l'Allemagne ,  tels  que  font  protectio  Germanise, 
Ambafladcs,  Offices  de  Grand-Maître  de  la  Cour,  de  Grand- 
Chambellan ,  de  Maréchal  de  la  Cour ,  de  Capitaines  des 
-Gardes  du-Corps  6c  des  Trabants ,  6c  autres  pareils ,  par 
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aucune  autre  nation  que  par  des  Allemands  natifs ,  ou  bien  par  ■ 
ceux  qui  tiendront  à  l'Empire  au  moins  par  vaffelage  &  fer-  ARxxjn.j'  B 
ments  de  fidélité  ,  qui  feront  au  fait  de  la  Conftitution  de 
l'Empire,  &  qui  feront  par  Nous  jugés  utiles  à  l'Empire ,  qui 
ne  feront  point  de  bas-état  ni  extraction,  mais  des  perfonnes 
de  nom  &  d'une  haute  confidération ,  &  tirées  la  plupart  des 
Princes ,  Comtes ,  Seigneurs  &  de  la  Nobleffe  de  l'Empire, 
ou-bien  d'ailleurs  de  bonne  &  valeureufe  Race. 

$.  J. 

Laisser  aufli  les  fufdits  Offices  en  leurs  honneurs  >  di-  Et  maintenir  îef- 
gnités  &  revenus ,  (en  tant  qu'ils  ne  feroient  point 
réfervés  aux  Officiers  héréditaires  de  l'Empire 
en  vertu  de  cette  Capitulation  d'Eledtion ,  )  droits 
&  prérogatives ,  6c  ne  leur  en  rien  retrancher  ou  laifler  re- 
trancher. ' 


|  ARTICLE 

Article  XXIV.  ^ 

Pareillement  devons  &  voulons  Nous  compofer  no-    Compofer  le 
tre  Confeil -Aulique- Impérial ,  de  Princes,  Comtes,  Sei-  imjcriai^jc* 
gneurs ,  Gentilshommes ,  &  autres  honorables  perfonnes  des  liées  dans  ïEm- 
deux  Religions,  conformément  à  l'Inftrument-de.paix ,  tirés  Cercle»,"1  " 
des  Cercles  de  l'Empire. 

Et  non  pas  feulement  de  nos  habitans,  Sujets  &  Vaflaux> '  ^"f^ gj1 
mais  la  plupart  de  ceux  qui  font  nés,  &  ont  été  élevés  en  lemcnt.  & 


Digitized  by  Google 


ri2    CAPITULATION  HARMONIQUE 

  d'autres  endroits  dans  l'Empire  de  la  nation  Allemande  ,  quj. 

ARXXiv.LE  y  font  domiciliés,  oc  qui  y  poffédent  des  biens  convenable- 
leurs  d'une  expé-  ment  à  leur  état,  bien  verfés  dans  la  conoiiTance  des  Conni- 
vence confom-  îutjons  je  l'Empire  ,  de  bon  renom  6c  origine ,  auiïi  d'âge 
compétent  6c  de  capacité  requife  6c  bien  foutenue  dans  l'exa» 
men  ;  de  même  que  cela  fe  pratique  à  la  Chambre-Impériale  , 
aufli  d'une  expérience  consommée,  acquife  en  des  Cours 

de  Juftice  Allemandes  bien  ordonnées ,  &  de*, 
vant  lefquelles  font  portées  des  affaires  judiciai- 
res, ou-bien  aulfi  en  des  facultés  de  droit  : 

S.  j. 

Le$  Officiers  du     E  t  qui  ne  tiennent  à  perfonne  qu'à  Nous  6c  à  l'Empire  k 

Confcil-Auliquc-  r  .  t  i    i      r  s      i  r* 

iropcnai,  doivent  iuivant  la  teneur  de  la  formule  de  lerment  con- 
îçrcur  çtài'Em-  tenue  dans  l'Ordonnance  du  Confeil-Aulique- 
suenec^du^fer-  Impérial ,  lequel  doit  toutefois,  à -l'avenir  êtré 
prc"é  ffiu'ic?"  prêté  conjointement  à  l'Empire,  6c  d'ailleurs  à  au- 

l*Empereur,5cou'-  1      _,   _  .  S,        .    .f~      .  .  % 

ils  prêteront  do-  cun  Eletteur,  Prince  ou  Etat  de  1  Empire,  encore  moins  à 
"ereur  &  à  l'Em-  des  Pu iflânees  Etrangères  par  ferments  de  fidélité  particuliers^ 
^UC  appointements  ou  penfîons. 

§.  * 

Redreficmeiv  des     *  Et  attendu  que  des  plaintes  ont  aufli  été  portées ,  com- 

griefs     propofes  *  "  r 

contre  le  Confeii-  me  fi  quelques  contraventions  étoient  furvenues  contre  la  iuf- 

Aulique  -  Impé- 
rial, dite  Ordonnance  du  Confeil-Aulique-Impérial ,  fi  devons  6c 

youlons  Nous ,  apr^s  que  nous  ferons  entrés  çn  notre  Régence, 

faire  en  notre  Confeil-Aulique-Impérial  lors 
nouvellement  établi ,  les  dnpolitions  les  plus 

*  Nota.  Ce  qui  eft  de  Charles  VI.  dans  les  deux  $$.  fuivants  4.  &  f .  eft  tiré  d«i 
xvic.  Art.  de  la  ir.  Cap.  harcu  Ce  tranlpale  ici  à  caufe  de  la  lîaifon  de  la  matière. 

exprefie$a 
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CXprefTeS  ,  pour  qu'il  y  (bit  remédié  fuivant  la  Conve-  ' 
nance  légitime  des  affaires,  &furtOUt  que  dépareilles  A*xxiÇ.LE 

chofes  n'arrivent  point  à-l'avenir ,  encore  moins 
qu'elles  (oient  tolérées,  mais  plutôt  qu'à- ren- 
contre toutes  précautions  exactes  (oient  em- 
ployées pour  les  prévenir. 

Aussi  devons  &  rodons  Nous,  dès  que  nous  ferons  Améliora-  ro* 

•  donnanceduCon- 

èntrés  en  notre  Régence ,  demander  par  un  décret  à  l'Em-  fi^Auii*ue-i»- 
jpire,  un  arrêté  pour  l'amélioration  de  l'Ordonnance  de  notre 
Confeil-Aulique-Impérial,  flf  en  outre  procurer ,  autant  qu'il 
eft  poffible  t  cette  amélioration ,  enfuite  faire  mettre  cette 
Ordonnance  en  l'état  où  elle  doit  être. 

S.  t. 

Pas  moins  devons  &  voulons  Nous ,  auffi-  ^J^^^J 
tôt  après  .que  nous  (èrons  entrés  en  notre  Ré-  j?*0""^1»»»- 

*  m  m  m        |  *  ,        fite  du  Confcjl- 

gence  Impériale ,  demander  par  le  moyen  d  un  Aui^u*  impérial, 
décret  de  comrmflion,  aux  Electeurs,  Princes 
St  Etats ,  un  arrêté  d'Empire  fiir  ce  qui ,  dans 
n.nftruinçnt-de-paix  ,  eft  renvoyé  à  une  pro- 
chaine délibération-d'Empire,  Se  qui  concerne 
le  modum  visitandi  ,  &  donner  au  décret- 
d'Empire  qui  s'enfiiivra,  le  poids  &  l'autorité 
qui  lui  appartiennent* 

f .  ?. 

Mais  cependant,  &  en  attendant  que  cela  ad- 
vienne ,  voulons  que  par  l'Electeur  de  Mayence,  t    £  w£ 
comme  Archi-Chancelier  du  Saint-Empire,  au 

Ul.  Partie.  P 
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 plûtard  dans  un  an  après  que  Nous  ferons  entrés 

A  xxi v.L  E  en  notre  Régence  Impériale ,  premièrement  cette 
viiitation  foit  entreprife ,  en  fuite  continuée  tous 
les  trois  ans  ,  tant  &  auflî  long-tems  qu'autre 
chofe  ne  fera  point  fur  ce  agréé  dans  les  Diètes  , 
que  les  acles  chaque  fois  émanés  lors  de  la  vifi- 
tation,  foient  préfentés  à  TAffemblée  de  l'Em- 
pire, &  en  cas  qu'il  apparoifTe  en  ce  le  moindre 
manquement ,  qu'il  - foit  fait  enluite  dans  les 
Diètes  les  dûpofitions  convenables  : 

§.  8/ 

L'ancienne  or-     Comme  donc  auflî ,  qu'en  la  manière  de 

donnance duCon-  ,  _         t,        .  ^    1  \  r  •* 

feii-Auiiquc-im-  procéder,  1  ancienne  Ordonnance  du  Conleil- 
"S!     Aulique-Impérial,  enfemble  ce  qui  a  été  inféré 

«éeàfaperfcalon.  iur  les  avis  des  Etats ,  a  1  Ordonnance  publiée 
pourraifon  de  ce  ,  en  l'année  17 14.  par  notre 
dernier  prédécefleur  à  l'Empire ,  foit  pris  pour 
régie,  tant  par  nôtre  Gonfeil- Aulique-Impérial, 
que  par  les  Vifiteurs  établis,  Se  obfervé  à  toute 
rigueur ,  jufqu'à  ce  que,  par  Nous  &  tout  l'Em- 
pire ,  une  parfaite  Ordonnance  du  Confeil- Auli- 
que-Impérial puiiTe  être  rédigée  Se  dreflee  con- 
formément aux  circon fiances  préfentes  :  &  doit 
aufTi  être  par  Nous  pourvû,  avec  toute  attention 
Se  autorité ,  à  ce  que  cela  advienne. 

$•9* 

•LesConfeïfleit-    #  x 

XuU^ua  ptenr  '  De  plus,  devons  &  voulons  Nous  mettre  ordre  à  ce  que 
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dans  notre  Confeil-Auliquc-Impérial  fur  le  banc*  des  No-"    '   * 

ARTICLE 

bles ,  il  ne  foit  fait ,  fuivant  l'ancien  Ufage,  aucune  diftinâion  xxiv. 
lors  des  féances ,  entre  ceux  de  la  Nobleflc  qui  font  nés  pour  le  dront  leur»  rangt 

fuivant  leur  ordre 

bouclier  fie  le  cafque ,  capables  d'entrer  dans  les  Chapitres  fie  de  réception ,  fans 

«       i      ^    i        %    ~*        •    •       -    i^  .    •  diflinCtion  de  No- 

daasles  Ordres  de  Chevalerie,  &  les  Comtes  qui  nont  au-  bieffe  plus   ou  . 

moins  ancienne» 

cune  feftion  ou  voix  dans  les  Collèges  de  l'Empire ,  ou-bien 
qui  ne  font  point  iffus  fie  nés  de  Maifons  ayant  une  telle  feflion 
dans  l'Empire ,  mais  que  chacun  fuive  l'ordre  de  fa  réception 
en  l'Office  de  Confeiller,  fans  rechercher  aucune  préférence 
àcaufedefon  état. 

■■$.  \o. 

Mais,  au  relie ,  quant  à  la  préféance  fie  au  refpeft  dûs  Conferverontpar- 

*  *  1  tout  ailleurs  Jeuc 

à  la  place  de  Confeiller-Aulique-Impérial ,  on  doit  obferver  rang  *  préfet 
ce  qui ,  en  pareil  cas ,  a  été  réglé  par  l'Ordonnance  du  Con- 
feil-Aulique-Impérial ,  fie  qui  convient  à  leur  état. 

§.  ii. 

Nous  devons  fie  voulons  auffi  ,  en  notre  fufdit  Confeil-  vLe prf£d.e"j  & 

Vice  -  rrcfldeiit 

Aulique-Impérial ,  ne  nommer  perfonne  à  la  place  de  Préfi-  fjjjJJ,  pj,,^ 

dent  ou  Vice-Pré fident ,  à- moins  que  ce  ne  foit  un  Allemand ,  Comtes,  ou  Sei- 

1  '  gneun. 

Princé  de  l'Empire ,  Comte  ou  Seigneur ,  en  icelui  immé- 
diatement ou  médiatement  domicilié  fie  pofTédant  des  biens. 

Et  fur  icelui  Préfident  de  notre  Confeil-Auliquc-Impérial,  Le  Préfîdent  a  u 
devons  fie  voulons  Nous  ne  laitTer  empiéter  par  perfonne  quel  affaires  ,"uaidâir« 

vi  f  .         t    j.    «•  a  f  «i  a'  !•  exdufiveraent  * 

qu  il  loit,  en  la  direction  in  judicialibus  du  Conieu-Auhque-  tous  autres. 
Impérial  à  lui  appartenante  ,  ni  fouffrir  qu'un  autre  s'arroge 
cette  direâion. 

•lif.  Charles  VI. 

Pij 
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£  13* 


A Rxxiv L E      Au  refte  ,  doivent  toutes  8c  chacttnes  les 
Touf«  adirés  affaires  appartenantes  à  notre  Confeil- Aulique- 

appartcnantes  au  ,  .     1  *     A  ,    .     ,  _  {  , 

confcii-Auiiqaç-  Impérial,  y  être  décidées  en  pleine  Ailemblee, 

Jmpcnal,  doivent        *,       A     J  ,  .  .    ,         .*  _  .  x  f 

y  eue  décidées  en  &  n  en  être  jamais  retirées  m  devant  ni  après  /a 

pkme  aflemblée,    .     ,r  '  _  ,  . 

&?on  pardépn-  déciton  ;  par  aucunes  Deputations-,  Commutions 

tarions  ou  Com-  "  *  * 

de  Cour,  ou  autres  pareilles  voyes  extraordi- 
naires, quelque  nom  d'ailleurs  qu'elles  puilTent 
avoir,  ni  que  leur  cours  judiciaire  direâ  fbit  iiv 
terrompu  ou  retardé. 


sa 


ARTICLE 

Article  XXV. 

La  nomination 

ConrSuîîque11  N  la  nomination  &  établiffcmcnt  des  Officiers  de  la  Chan- 
Kàl'h^w  celleric  Auli<îue     l'Empire ,  tant  dn  Vice-Chancelier  Au- 

^Mayence,    jiq^  de  l'Empire  que  des  Référendaires  -  d'Empire  , 
Secrétaires  du  Confeil- Aulique-Impérial ,  &  de 

toutes  autres  perfonnes  appartenantes  à  Ta  Chancellerie  Auli- 
que  de  l'Empire ,  devons  fie  voulons  Nous ,  fous  quelque  pré- 
texte que  ce  foit,  ne  point  empiéter  à-l'avenir  fur  l'Ele&eur 
de  Mayence ,  comme  Archi- Chancelier  en  Germanie ,  ne  lui 
caufer  aucun  délai  ou  empêchement  en  la  difpofirion  qui  en 
ce  cas  lui  appartient  à  lui  feul ,  ni  en  ce  lui  preferire  aucune 
borne  ni  mefure. 

f.  a. 

fiétV^fli/Si"    Doit  aufii  ce  qui  fe  feroit  paflé,  &  pourroit  en  outre  être 
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fait  6t  ordonné  au  contraire ,  être  tenu  pour  non- viable.  ■ 

€.  s.  ARTICLE 

*  XXV. 

Pareillement  devons  &  voulons  Nous  ne  fouffriren  droits,  le  tout  doit 
aucune  manière  ,  qu'à  l'enconrre  de  l'Ordonnance  du  Confeil      .  '  . 

.  .  Et  l'on  ne  doit  em- 

&  Chancellerie  Auhque  de  1  Empire,  il  foit  empiété  fur  ladite  ?'*8*t  en  aucune 
Chancellerie  de  l'Empire  par  qui  êc  fous  quelque  prétexte  que  chancellerie  de 

ù-  *  1  l'Empire, 

ce  foit. 

Particulièrement  devons  &  voulons  Enhgueiiedoi- 
Nous  ne  laiiïer  entreprendre  les  affaires  lmpe-      •*?  PS« 
riales  &  de  l'Empire ,  telles  que  les  affaires  de  la <,clEl,,p,^c, 
Diète  de  l'Empire,  lés  Inftruâions  de  nosAm- 
bafladeurs  Impériaux  dans  Se  hors  l'Empire ,  là 
femife  de  leurs  Relations  furies  affairés  de  l'Em- 
pire ,  pas  moins  les  Négociations  Se  Traités 
d'affaires^d'Empire  de  guerre  Se  de  paik ,  que  par 
le  Vice-Chancelier  de  l'Empire,  Se  par  aucun 
autre  que  par  lui ,  mais  ne  les  point  laiffer  attirer 
à  notre  Chancellerie  Aulique  des  Pays  hérédi-- 
taires* 

*  i. 

Devons  &  voulons  aufli  donner  inceflamment  des  or-  fiyemfap* 
précis  pour  que ,  tant  fur  notre  Chambre  des  Finances  f  idije^eni 
que  for  les  deniers  rentrants  à  l'Empire ,  foierir,  avant  toute 
autre dépenfe,  le  Préfident  aftuel,  le  Vice-Chancelier  Aulique 
de  l'Empire,  comme  étant  en  même-tems  Confeiller  a&uel  du 
Confeil-Aulique-Impériâl ,  ainfique  le  Vice- Préfident  &  au- 
tres Confeiilers  du  Confeil  A ulî que-Impérial ,  payés  exaae- 
ment  &  fans  diminution  de  leurs  appointements  du  Confeil. 
Aulique-Impérial.  p  jjj 
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§.  6. 


A  Rxxvl L  E     Comme  donc  aufli ,  quant  à  la  franchife  de  péages ,  col- 
Francj,  depéa-  lectes  ôc  autres  Charges ,  *  iceux  doivent  être  traités  de  mê- 
ges,  unpou,  &c  ^  ^e     Aflefleurs  de  la  Chambre-Impériale. 

§.  7- 

Privilèges  *     Et  tant  eux qu'aufll  les  Envoyés ,  Réftdents  &  Agents 
qffSers  du  Con-  des  Etats,doivent  être  entièrement  exempts  de  notre  Qffi- 
^ia"En«>yS,  ce  de  Maréchal  de  Cour,  de  notre  Régence  provin- 
genu des £uu.  . ciale ,  ôc  autres  Jurifdictions  ôc  Juftices  9  &  aufli  pour  ce 
qui  concerne  les  Scellés  fermetures ,  confections  d'inventai- 
res ,  éditions  de  Teftaments  ,  foins  de  leurs  enfants  ôc  leurs 
tutelles,  ôc  autres  chpfes  femblables ,  pas  moins  que  de  tou- 
tes charges  perfonnelles. 

.      S.  «. 

Ceux  qui  tou-     E  T  ceux ,  qui  de  notre  Cour ,  veulent  fe  rendre  ailleurs  > 

drontfe  retirer  de  .  ,  t 

la  Cour  le  pour-  ne  doivent  en  aucune  manière  être  retenus ,  mais  on  doit  les 
ntt,&fran«de  laifler  pafler  francs  ôc  fans  empêchements ,  aufli  fans  droit  de 
tranfmigration  ôc  autres  débourfés  ôc  arrêt  de  leurs  effets  Ôc 
biens ,  ôc  leur  être  à  cette  fin  accordé  ,  fuivant  leur  defir , 
des  paflfeports  convenables. 
•aulieudew««r,Uf.i7/. 
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Article  XXVI.*  AR^w.LE 
s:  i. 

]V[  A1S  particulièrement  devons  &  voulons  j5onnCTaUDuc 
iVawx  /<«^r  advenir  au  Duc  de  Savoy  e,  en  la  titurc  du  Jflon'- 
perfonne  de  fon  Plénipotentiaire  accrédité,  fr an- 
chement  &  fans  condition ,  V  Invejliture  du  Mont- 
ferrât  &  autres  chofes  à  lui  promîtes  dans  tlnflru- 
ment-de-paix  drejfé  à  Munfter  &  Ofnabruck  ,  . 
§.  CiEsAREA  Majestas,  &c.  en  la  même  for- 
me &  manière  quelles  ont  été  accordées  au  Duc 
de  Savoy  e  Viïïor  Amédée,  par  feu  Sa  Majefté 
Romaine  Impériale  Ferdinand  IL  aujji-tbt  que 
Nous  y  après  être  entrés  en  notre  Régence  Impé- 
riale, en  ferons  requis  fuppliés ,  Se  ce,  confor- 
mément aux  Confiitutions  de  V Empire  &  droits 
féodaux  ,  fur-tout  fans  addition  d  aucune  claufe 
inu fit ée,  générale  ou  fpéciale,  réfervatoire,falva- 
toire,  ou  autres  pareilles;  enfemble  toutes  les  au- 
tres chofes  qui  ont  de  plus ,  été promifes  &  réglées 
en  faveur  de  la  Maifonde  Savoy  e  dans  le  fufdit 
Infirument-de-paix ,  &  dans  le  Traité  de  Chêraf- 
quey  confirmé,  &  l aider  en  ce  executive*  par 
notre  Office  Impérial. 

*  Cet  Article  oui  ètolt  dans  Charlei  VI.  avoit  été  fupprimé  danj  Chariei  VH,  te  a 
été  «ftitué  dans  François  I. 
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§.  2. 


A  xxvi.LE  AUSSI  ne  différer  ou  ntarder  U  moins  du 
Ne  rmrd«  c«te  monde  aucunes  deces  chofes ,  fous  quelque  couleur, 

inveftiture    fou»        .  r  i  fT 

»ttcun  prétexte  rai  on  ou  prétexte  que  ce  toit ,  [péciaiement  au  i 
ï  Invejtituredu  Mont/errât,  a  cauje  des  494000,. 
Couronnes  qui  étoient  dues  par  le  Roi  de  France 
au  feu  Duc  de  Mantoue,  dont  le§.  ut  autem 
omnium  ,  Sec.  difpofe,  .&  décharge  enivrement 
la  Maifon  de  Savoy e ,  afin  que  U  plujieurs  fois 
.  mentionné  Duc  de  Savoye,  puiffè  jouir  dùement 
&  paifiblement  de  la  Jurifdiction  à  lui  apparte- 
nante dans  le  Montf errât P 

co^veîdonfw  COMME  Nous  donc  pas  moins*  voulons 
«p**-  avoir  foin,  &  par  expédition  de  Mandements 
fous  cïaup pénale  &  rigoureux,  mettre  ordre  à  ce 
que  perfonne  riofe  ,  h-t  avenir ,  en  h  moindre 
chofi  par  quelque  voye  &  en  .quelque  manière 
que  ce  foit,  contrevenir  &  faire  rien  de  contraire 
à  ce  qui  eft  contenu  dans  le  Traité-de-paix  plu- 
fieurs  fois  cité,  &  dans  cette  notre  Capitulation, 
au  fujetdu  plujieurs  fois  mentionné  Montferrat, 
en  faveur  de  la  Maifon  de  Savoy  e, 

$.  4* 

îîri«tewd'Emîiîe  SI  agréons  &  confirmons  Nous  auffi  en  tous 
points  par  ces  préfentes ,  ce  que  le  Collège  Elec- 
toral écrivit  long-tems  y  a ,  en  date  du  4.  Juin 
de  tannée  16 j8,  au  Duc  de  Mantoue  a" alors , 
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au  fujet  de  la  cajfation  &  abolition  du  Vicariat  ~ " 

&  Générait  de  l'Empereur  &  de  l'Empire  en  ARxxvlLC 
Italie  ,  entrepris  an  préjudice  de  la  Maifon  de 
Savoye,  en  forte  que  Nous  voulons  obferver  fer- 
mement la  teneur  de  cet  Ecrit ,  &  dùement  pro- 
téger &  maintenir  les  Ducs  de  Savoye  en  leur 
droit  de  Vicariat  &  privilèges  qu'ils  ont  en 
Italie.  Toutes  lefquelles  chofes  néanmoins  ri  au-, 
ront  lieu  que  fous  cette  condition ,  que  le  Duc  dê 
Savoye  fe  conduira  &  comportera  conformément 

aux  INHIBITORIIS  &  AVOCATORIIS  y  publiés 

par  Sa  Majefié  Impériale  de  la  part  de  l'Empire* 


ARTICLE 
XXVII 

Article  XXVII.  Qi.vi\.,.Sxm 

.5.  %* 

C  O  m  m  E  aufli  les  Lettres  de  garde  &  de  proteaion  fur  des  JJïïfrKjfi 
ViUes  fie  Etats  immédiats  &  médiats ,  anciennement  accordées  ^tcor^uw 
par  feus  les  précédents  Rois  &  Empereurs  Romains,à  quelques  Etrao£crss 
Princes  &  Puiflances  Etrangères ,  non  fournis  à  la  Jurifdi£tfon 
dtt  Saint-Empire-Romain ,  ou-bien  par  eux-mêmes  acquifes  fie 
acceptées,  ou  d'ailleurs  ufurpées ,  &  dont  quelques-uns  mê- 
me fe  font  quelquefois  fervis  contre  leurs  propres  Seigneurs 
Territoriaux  dans  des  affaires  civiles  &  de  juftice ,  au  préju- 
dice des  Conltitutions  de  l'Empire  :  ont  donné  occafion  à  des 
difficultés  considérables  6c  infractions  delà  paix  publique  uni* 

verfclle;qu'auffi  par-là,  la  Jurifdi&ion,  l'autorité  &  la  dignité 
///.  Partie.  Q 
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*  du  Saint-Empire  ont  été  notablement  affaiblies ,  &  même  to- 

A  XXVU.L  E  talcment  intet verties  pat  le  retranchement  de  Membres  conft- 
ddrables  :  fi  devons  &  voulons  Nous,  pour  empêcher  ce  fuf- 
dit  démembrement  6c  méfintelligence  dangereux  &  préjudi- 
ciable à  la  tranquillité  publique  du  Saint-Empire-Romain  , 
non  feulement  ne  point  accorder  de  pareilles  Lettres  de  gatde 
&  de  protection  fur  les  villes  &  pays  médiats  aux  Puiffances 
&  Potentats ,  qui  /comme  il  a  été  dit  ci-deflus ,  ne  font  point 
fournis  à  l'obéiflance  ôc  Jurifdiclion  du  Saint  •  Empire  ,  ni 
fouffrir  qu'ils  les  recherchent  &  acceptent ,  ni  auflî  confirmer 
par  referits  ou  en  autres  manières ,  celles  qui  peut-être  dans 
une  autre  fituation  des  affaires  &  des  tems  &  pour  d'autres 
confidérations,  ont  été  accordées  par  les  précédents  Empe- 
reurs Romains ,  &  acceptées  par  les  Etats  médiats  ; 

§.  2. 

Eule telles  pro-     Mais  bien  plutôt  employer  tous  nos  foins,  pour  que, 

tetfiuns  «range-  r  r     J  *  * 

te$,  fiau^rnecasb^'  moyennant  notre  interpofition ,  ou  par  autres  moyens  &  voyes 
gêcs»  permis ,  les  fufdites  Lettres  de  protection  déjà  données  par  les 

précédents  Empereurs ,  ou  acceptées ,  foient  déclarées  nul- 
les &  abrogées ,  ou-bien  au  moins  réduites  dans  les  bornes  de 
leurs  premières  Conceffions  Impériales  &  Royales ,  fi  aucunes 
y  a,  fans  aucune  plus  ample extenfion  &  augmentation  d'icelles. 

S.  ?. 

Et  les  Etats  de-  Q  u'a  !  n  s  i  un  chacun  foit  laiffé  dorénavant  fous  l'unique 
protection  de  protection  ôc  défenfe  du  Saint-Empire- Romain ,  ôc  que  les 
l'EmpïeCUrfeaic-  Eleveurs,  Princes  &  Etats  du  Saint-Empire,  (y  compris  la 
Noblefle  immédiate  de  l'Empire,  )  &  les  Sujets  à  eux  ref- 
pe&iYement  appartenants,  fans  implorer  d'autre  alliance  & 


Digitized  by  Google 


DE  MULDÉNER.  123 

affiftance  domeftique  ou  étrangère ,  foient  maintenus  fous  une  - 
même  protection  &  adminiftration  de  juftice  dans  les  afiaires  Axxyi£L  * 
de  Religion  &  profanes,  conformément  aux  Conftiturions  de 
l'Empire  &  Ordonnance  de  la  Chambre-Impériale,  au  Traité- 
de  paix  de  Munfter  &  Ofnabruck ,  &  à  l'Edit  d'exécution 
fondé  fur  icelui,  arctiori  modo  exequendi,  6c  Recès- 
d'exécution  de  Nurenberg ,  comme  auffi  au  Recès-de-l'Em- 
pire  immédiatement  précédent: 

$.  4.  f 
Que  les  abus  commis  depuis  quelque  tems  à-l'enconrre    Prohibition  de 
de  ce,  vû  que  très-fouvent  des  procès  ont  été  évoqués  de  d'affaires  hors  de 
leurs  Juges  ordinaires  de  l'Empire,  &  portés  chez  d'autres  iEnnpirc* 
Puiflances  Etrangères,  foient  rcdrefTés  :  mais  particulièrement 
que  les  procédures  d'évocation  fondées  fur  des  extenfions 
vicieufes  de  la  Bulle  d'Or  de  Brabant ,  au  préjudice  notable 
de  divers  Electeurs,  Princes  &  Etats ,  foient  totalement  abo- 
lies ;  comme  auffi  que  l'arrêté  convenu  en  l'année  dans 
la  Diete-d'Empire  d'alors,  fortiffe  fon  plein  fie  entier  effet,  & 
que,  fuivant  l'exigence  des  cas,  les  Etats  grevés  par  la  fufdite 
Bulle  de  Brabant ,  foient  efficacement  affiliés  par  le  droit  dç 
rétorfion.  *  ' 

On  a  ici  &  dam  Charles  VII.  retranché  un  paflâge  de  Charles  VI.  concernant  If 

»  il*       «il        «,r?       •         _ *         _  — 
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*«vbl*  Article  XXVIII. 

(Ch.  VU,*.,  xx  r  a* 

Ç  t. 

Empich«f  qneleir^T  •  •    •  - 

Etnngctt  te  me-  f\  Ou  s  devons  &  voulons  aufli ,  pour  prévenir  toutes  (or- 
ient ile«a/ftirc$de  . 

l'Empire  direôe-  tes  d'inimitiés  cachées ,  &  les  fuites  dangereufesqui  en  réful- 

ment  niuidireâ©-  . 

ment,  tcnt ,  ne  point  fouffrir  que  les  PuifTances  Etrangères  ou  leurs  ; 

Àmbaffadeurs ,  s'immifeent  fous- main' ou-bien  ouvertement : 
dans  les  affaires  de  l'Empire  > 

2. 

Nîguei«u«Am-     Encore  moins  permettre  quélefdits  Ambaffadeurs,  à 
fent^w"  pHuiê  notre  Cour ,  ou-bien  aux  Députàtions  de  l'Empire  ,  ou  autres 
ïméc,UnC  gardC  Aflèmblées  publiques  ,  puiffent  fe  montrer  6c  paroître  dans 
lès  rues  &  chemins  avec  une  garde  armée  à  cheval  ou  à  pié.' 


ARTICLE 

Q>.vii..xxTm,  Article  XXIXv 

s;  u 

gri^^ooftl  E i  T  attendu  que  des  plaintes  confidérablés  ont  été  portées 
çonue les pollei.  contre  Ja  p0fte  établie  dans  le  Saint- Empire-Romain ,  qu'elles 
ontauffi,  fuivant  la  difpofition  de  l'Inftrument-de-paix,  été 
renvoyées  à  la  Diète  de  l'Empire  ,  fi  voulons  Nous,  ayant 
égard  à  cette  difpofition,  ne  fouffrir  en  aucune  manière,  que 
dans  les  pays  &  territoires  des  Elefteurs ,  Princes  &  Etats ,  où 
de  pareils  offices  de  porte  Impériale  exiftentôc  font  en  Ufage, 
des  perfonnes  qui  ne  font  point  Sujets  de  l'Empire,  &  de  la 
fidélité  <Jefquelles  on  n'eli  point  affûré,  foient  placées,  ou-bien 
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qu'iceuï,  outre  l'afftanchiflement  perfonnel,  foient  encore  - 

eximés  èC  affranchis  de  la  contribution  aux  charges  réelles  A         L  E 

Commuûes. 

Pas  moins  voulons  Nous  aftreindre  le  Maître  Général  des  f air*9"  ,M  P^- 
tes  foient  tenue» 

Portes  de  l'Empire,  k  ce  qu'il  gamine  fes  portes  de  toutes  ét*ï*£l 
lès  chôfes  néceffaires ,  &  que  moyennant  un  port  raifonnaWe  ment  «nduej. 
qui  fera  toujours,  pour  l'inftruétion  d'un  chacun ,  imprimé  & 
affiché  publiquement  dans  toutes  les  maifons  de  porte,  il  ak 
foin  ,  d'une  manière  irréprochable ,  que  les  Lettres  foient 
remifes  fidèlement  &  régulièrement  à  leurs  adrefles  ,  ôt 
qu'ainfi  il  ne  donne  plus  fujet  à  aucune  plainte  &  correûioiv 

§.3. 

A  u  contraire ,  il  ne  doit  point  être  permis  aux  *eftri«or  to< 
Meflagers  ordinaires  des  pays  Se  villes  de  TEm-  ^  f" 
pire ,  d'apporter  en  chemin'&  entre  les  lieux ,  où  * 
de ,  Se  vers  lefquels  un  Meflager  a  fa  commûTion» 
&  dè  ramalTer  les  Lettres ,  de  fournir  des  relais , 
Se  de  prendre  les  perfonnes  Se  pacquets  :  mais 
les  Villes  de  l'Empire  Se  leurs  MelTagers  à  pie,  à 
cheval  Se  en  voiture,  doivent  en  ce,  fe  confor- 
mer aux  décrets ,  patentes  Se  referipts  Impériaux 
déjà  émanés  es  années  1616.  1620.  Se  i6$6* 
Se  en  cette  manière,  ces  Meffageries  ne  porter 
aucun  préjudice,  tant  à  la-proteclion  des  Poftes 
de  l'Empire  de  l'Eleâeur  de  Mayence -,  qu'au 
Maître  Général  héréditaire  des  Portes  de  l'Empi- 
re, ni  d'ailleurs  à  qui  que  ce  foit. 
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A  xxd£LE  Nous  devons  Se  voulons  auflî  faire  des  dit 
jbimien aci'of- pofitions  permanentes,  à  ce  que  notre  haut* 
poftes?pcnal  de*  Office  -de-  Porte -général-Impérial-&  de  l'Em- 
pire ,  foit  de  toutes  parts  confervé  dans  fon 
effence,  Se  qu'il  ne  foit  rien  entrepris,  accordé 
ou  fouffert  à  fon  détriment,  enfemble  qu'icelui, 
tant  près  de  notre  perfonne  &  Cour  Impériale, 
que  d'ailleurs  dans  l'Empire ,  foit  en  tout  tems , 
laùTé  en  la  paifible  réception ,  remife  Se  diftribur 
don  de  tous  Se  chacun  les  Lettres  Se  pacquets, 
moyennant  la  rétribution  d  un  port  raifonnable. 

$.  $. 

Cet  article  n'aurt    Toutefois  devons  &  voulons  Nous  obferver  &  auflî 
^uvdordie?Ui  faire  obferver  cet  article  concernant  les  Poftes,  jufqua  ce 
qu  autre  chofe  foit  agréée  de  la  part  de  l'Empire. 


ARTICLE 

ch-vn^xm.  Article  XXX. 

S.  i. 

La  Capitulation 

doit  fervir  de  ré-  j^j  afin  quc  les  Confeillers  du  Confeil-Autique-Impérial , 

gle  à  tou*  Con-  ^  1 

feiiiers  &  Minir-  comme  auffi  Ja  Chambre-Impériale,  dans  leurs  délibérations, 

très  -  Impériaux  ,  4 

JermcnT1  fcr°Dt  exPé^itions  &  ailleurs,  fe  règlent  fur  cette  Capitulation, 
Nous  devons  &  voulons ,  tant  à  eux  qu'à  tous  nos  autres  Mi- 
niftres  &  Confeillers ,  non-feulement  la  tenir  toujours  pté- 
fente,  mais  aufli  enjoindre  très-férieufement  de  l'avoir  en  tous 
tems  devant  les  yeux  autant  qu'il  convient  à  un  chacun ,  &  de 
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ifie  rien  faire  ni  confeUler  à-l'encontre  :  aufli  faire  inférer  cela  ■ 

A  R  T I  C  L  S 

en  termes  exprès  dans  les  ferments  de  leurs  charges.  xxxt 

§.  2. 

De  plus,  devons  &  voulons  Nous  ,  dès  que  nous  ferons  fermier  raf&ir» 

»  *  delà  Capitulation 

entrés  en  notre  Régence ,  entreprendre  dans  la  Diète  de  l'Em-  perpétuel!*, 
pire  >  l'affaire  de  la  Capitulation  perpétuelle  *  (en  quoi  toute- 
fois les  Electeurs  fe  font  réfervés  le  jus  adcapitulandi  ,  )  & 
la  faire  porter  à  fa  perfection  le  plutôt  qu'il  fera  poflible. 

§.  3. 

Aussi  devons  &  voulons  Nous ,  quant  aux  .^S'EiSÎ 
arrêtés  fur  plufieurs  affaires  importantes ,  à  Nous  ^^3^ 
remis  par  des  écrits  particuliers,  de  la  part  du  ftjaffidrc,j 
Collège  Eledoral  alTemblé  pour  l'Election ,  leur 
faire  au-plûtôt  fortir  leur  plein  &  entier  effet ,  & 
fur  ce  obferver  ce  qui  convient. 

f  .  4. 

E  t  d'autant  que  Nous ,  à  caufe  de  notre  abfence ,  n'avons  Serment  pro*i- 

itonnel  par  les 

jpas  été  dans  la  poflibilité  de  jurer  aufli-tôt  Nous-mêmes  la  Commiflaires  <t* 

.  .  .x  l'Empereur, 

.Capitulation ,  fi  avons  Nous  donné  plein  pouvoir  a  nos  Corn- 

miflaires ,  à  ce  qu'ils  ayent  à  la  jurer  provifionnellement  en 

notre  nom  &  dans  notre  ame. 

Mais  Nous  promettons  &  vouons  de  jurer  Nous-mêmes  peJJn*Jruite  w 
en  propre  perfonne  la  Capitulation,  même  avant  que  de  rece- 
voir la  Couronne ,  &  de  nous  aftreindre  encore  de  nouveau  à 
obferver  conftamment  ladite  Capitulation  : 
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ARTICLE 

XXX. 

Et  jufqui  ce  que  Aussi  de  ne  point  prendre  fur  Nous  le  gouvernement 
Mncc"d«  vîca?  avant  9UC  ce^a  ^0lt  ^ait  '  mais  de  fouffnr  9ue  les  Vicaires  nom- 
S,minucc.Emp,rC  m^s  Par  la  Bulle  d'°r'  continuent  cependant  en  notre  place 

Tadminiftration  de  l'Empire, 

—  • 

S.  7. 

Serment  e'obftr-     T  o  u  T  E  s  ôc  chacune  îefquelles  chofes ,  Nous  fufdit  Roi 

ver  en  tous  points 

la  Capitulation,  des  Romains  ,  avons  déclarées  ,  promifes  6c  affirmées  au 
nom  de  la  vérité  ,  par  notre  honneur ,  dignité  ôc  parole  Royale, 
aux  Ele&curs  de  1  Empire  pour  eux  ,  ôc  au  nom  du  Saint- 
Empire-Romain  ,  le  raifons  encore  par  ces  préfentes,  &  en 
vertu  de  cet  Infiniment ,  d'autant  que  Nous  donc  l'avons  juré 
par  un  ferment  corporel  à  Dieu  ,  ôc  fur  le  faint  Evangile ,  de 
los  obferver  conftamment  ,  fermement  6c  inviolablement ,  de 
les  exécuter  fidèlement ,  de  ne  Nous  y  point  oppofer  ,  de  ne 
faire  ni  procurer  qu'il  foit  fait  rien  à  l'encontre,  en  quelques 
manières  ou  par  quelques  vpyes  quipuiflent  être  imaginées. 
AufTi  à-i'enconrre  de  ce  aucuns  prétexte  ou  exception  ,  dis- 
ons ationes  ,  absouutiqnes  ,  droits  Eccléfiaftiques  ou 
Séculiers,  quelque  nom  qu'ils  puuTcnt  avoir,  ne  doivent 

Nous  aider  en  rien. 

«  •        *  » 

$,  8, 

En  foi  de  quoi  Nous  avons  fait  expédier  b  neuf  de  ces 
Lettres  de  pareille  forme  6c  teneur ,  ôc  punir  de  notre  grand 

*  au  lieu  de  eux ,  )i£  Charles  VI.  N«tu. 
k  Jif.  Charles  M.  ftx ,  Charles  VU.  fat. 

Sceau 
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.'Sceau  y  attaché ,  aufli  en  avons  fait  délivrer  une  à  chacun  des  - 

ARTICLE 

c  Eleveurs.  Donné  en  notre  &  du  Saint-Empire,  Ville  de  xxx, 

Francfort/  le  treizième  jour  du  mois  de  Septembre 

«  en  l'année  mil  fept  cent  quarante-cinq  ,  après  la  naif- 
;  fance  du  Chrift  notre  cher  Seigneur  &  Sauveur.  ' 

Jean-Guillaume,  Jean-Joseph,  Charles -î,oursr 
Comte  de  Wurmbrandj,  Comte  de  Khewenhiil-  Hilleprand,  Baron 
premier  Ambafladeur-  1er  ,  fécond  Ambaflà-  de  Prandau ,  troifiéme 
d'Elcâion,  Royal  Elcc-  dcur-d'Eleftion ,  Royal  Ambafladeur  -  d'Elec- 
toral de  Bohême ,  pour  Electoral  de  Bohême ,  tion ,  Royal ,  Elejftoral 
ce  muni  de  pleins  pou-  pour  ce  muni  de  pleins  de  Bohême,  pour  ce  mu* 
.voirs.  pouvoirs.  ni  de  pleins,  pouvoirs,, 

(L.  s.) 

Ourlet  VII.  ai.  fufiiu. 
à  lif.  Charlei  VII.  le  14.  Janvier  1741.  &  Charles  VI.  U  r*.  Odobtt  \jiu 

-  • 

La  Capitulation  de  Charles  y  IL  ejl  fignée  , 

Je  a  n-Geor  gï  ,  Comte  Joseph-François  ,  Comte 

de  Konigsfeld ,  premier  Ara-  de  Seinsheim»  fécond  Anv 

baflàdeur-d'Ele£tionderElec-  bafTadeur-d'EleéHon  de  l'Er- 

teur  de  Bavière ,  pour  ce  mu-  lecteur  de  Bavière  >  pour  cç 

ni  de  pleins  pouvoirs.  muni  de  pleins  pouvoirs* 

Et  celle  de  Charles  VI 


jîd  mandatum  Sacra  Régi*  Majeftatis  proprittm  , 

.  Ç.  F.  CONSBRUCK. 


III.  Partie. 
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REVERSALES 

PE  SA  MAJESTÉ  ROMAINE  IMPÉRIALE 

FRANÇOIS  PREMIER- 

Nous  ,  FR  AN  Ç  OIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  élûRoi  des 
Romains  >  toujours  Augufte ,  Roi  de  Germanie  6c  de  Jérufa- 
lcm  >  Duc  de  Lorraine  6c  de  Bar,  Grand-Duc  de  Tofcane , 
Marchis  ,  Duc  de  Calabre ,  Gueldre,  Montferrat,  en  Silefie 
de  Tefchen ,  Prince  de  Charleville ,  Marquis  de  Pont  à- 
Mouflbn  6c  Nomeny ,  Comte  de  Provinz,  Vaudemont, 
Blanckenberg ,  Zùrphen,  Saarwerden,  Salm>  Falckcnftein, 
6cc.  ôcc, 

Reconnoiflbns  publiquement  par  cet  Ecrit,  que  :  comme 
au  jour  de  notre  Election  de  Roi  des  Romains ,  qui  fut  le  trei- 
zième du  mois  courant  de  Septembre  ,  les  Ambafladcurs  6c 
Plénipotentiaires  par  Nous  accrédités ,  en  vertu  de  nos  pleins 
pouvoirs  à  eux  par  Nous  remis  à  cet  effet  par  un  Ecrit  particu- 
lier fous  notre  Sceau ,  Jean-Guillaume,Comte  de  Wurm- 

brand,  Jean-Jofeph,  Comte  de  Kevenhûller,  6c  Char- 
les-Louis Hilleprand ,  Baron  de  Prandau ,  fe  font  :  avec 
le  Révérendiflîmc  Prince  Jean- Frédéric- Charles  de  Mayen- 
ce  ;  Archevêque ,  A  rchi- Chancelier  du  Saint-Empirfe-Romain 
en  Germanie ,  notre  cher  neveu  6c  Electeur,  comme  pas  moins 
avec  les  Ambafladeurs  Plénipotentiaires  comparus  à  notre 
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Election  plufieurs-fois-mentionnée,  delà  part  fie  en  la  place 
des  respective'  Révérendilfimes ,  Séréniflimes  ôc  très-puif- 

famsPrinc.es  François  -  George  de  Trêves,  &  Clé- 
ment-Augufte  de  Cologne, Archevêques, ôcc. Marie- 
Therefe  ,  Reine  de  Hongrie  fie  de  Bohême ,  pour  raifort 
de  l'Ele&orat  de  Bohême ,  &c.  Maximilien  -  Jofeph  , 
Ele&eur  de  Bavière ,  ôcc.  Frederic-Augufte ,  Roi  de  Po- 
logne, comme  Electeur  de  Saxe,  ficc.  6c  George ,  Roi  delà 
•Grande-Bretagne ,  comme  Ele&eur  de  Brunfwich-Lunebourg, 
&c.duSain^Empire•Romain,RESPECTIVE,,  Archi-Chancelier« 
dans  les  Gaules ,  le  Royaume  d'Arles  fie  l'Italie,  Archi-Echan* 
fon ,  Archi-Sénéchal ,  Archi-Maréchal ,  Ôc  Archi-Tréforier  ; 
nos  chers  respective',  neveux  ,  femme,  oncles,  frères; 
coufms  6c  Electeurs  :  Thierri- Charles  >  Comte  d'Ingel- 
heim ,  nommé  Ecther  de  Mefpelbrunn ,  Ferdinand , 

Comte  de  Hohenzolern  *  Jean  -  Guillaume  ,  Comte  dç 

"Wurmbrand ,  Jofeph  -  François  -  Marie  ,  Comte  dp 

Seinsheim,  Jean -Frédéric,  Gom  te  de  Schoenberg  ,  6c 
G erlach- Adolphe  de  Miinchhaufen  ;  à  la  gloire  de  Dieu, 
à  l'honneur  du  Saint-Empire-Roraain  ,  ôc  pour  l'utilité  pu- 
blique, accordés  ,  ont  confenti ,  tranfigé,  accepté,  6c  ont 
déjà  promis  par  ferment  en  notre  nom  6c  en  notre  place  i 
quelques  articles  en  forme  de  conditions  fie  de  pactes  ,  tels 
qu'ils  ont  été  rédigés  en  forme  authentique ,  6c  à  eux  remis 
fous  notre  nom  6c  Sceau  y  attaché ,  dont  la  teneur  s'en* 
fuit: 


Nous,  FRANÇOIS, par  la  grâce  de  Dieu, 

Rij 


1  $1         Wverfales  dè.  Franfois  Premier.- 

élu  Roi  des  Romains  ,  toujours  Augufïe,  &c. 
Sec.  Sec.  (la  date  eft)  donné  en  notre  Se  du  Saint- 
Empire  ,  Ville  de  Francfort,  le  treizième  jour 
du  mois  de  Septembre-  en  Tannée  mil  fépt  cent 
quarante-cinq,  après  la  naiffance  du  Chrift  no*- 
tre  cher  Seigneur  Se  Sauveur.  • 

Mais  qu'auffi  les  fufdits  nos  Ambafiadeurs  Plénipoteri* 
flaires  t  &  ayants  pleins  pouvoirs ,  ont  en  outre  donné  parole 
a  nos  chers  neveux  ,  femme  ,  frères  ,  couûns  &  Electeurs  , 
préfents  &  abfents ,  ci-defTua  mentionnes  ,  que  Nous ,  avant 
que  nous  entrions  réellement  en  là  Régence  de  l'Empire ,  de- 
vions renouveller  en  perfonne  ,  &  par  notre  ferment  confir- 
mer Ôc  ratifier  ces  mêmes  articles  ,  &c- 

Nous ,  en  conféquence  de  ce  ,  maintenant  à  notre  arrivée^ 
te  avant  que  d'avoir  reçu  la  Couronne  Royale*  avons  tous  ÔC 
chacun  les  points  Ôc  articles  dont  il  a  été  ftit  mention  ci-defliisi 
tels  qu'ils  ont  été  ftipulés  ,  confentis ,  &  acceptés  avec  fer-' 
nient,  par  lefdits  nos  AmbafTadaura-Ôc  Plénipotentiaires  plu- 
iieurs-fois-raentionnés ,  avec  lefdirs  nos  chers  neveux ,  &  les  - 
AmbafTadcurs  des  Electeurs  abfents ,  ôc  qu'ils  font  émanés  en 
notre  nom  &  fous  notre  Sceau',  Ôc  leur  ont  été  délivrés:  de 
libre  &  gracieufe  volonté  *,  préféntement  dè  nouveau  coi*-, 
fends ,  acceptés  $C  jurés  à  Dieu  ôc  aux  Saints  de  les  bbferVer; 
de  faire  aulfi  d'ailleurs  en  cela  tout  ce  qu'ilrnous appartient 
de  faire  comme  Roi  des  Romains,  ôc  le  fàifons  ici  aveccon- 
nohTance  de  caufe,  ôc  en  vertu  du  préfent  Inftrumcnt ,  toute 
rufe  ôc  fraude  étant  de  ce  totalement  écartée.  En  foi  de  quoi 
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îïûai  avons  (igné  de  notre  propre  main  cet  Infiniment,  fie 
y  avons  fait  attacher  notre  Sceau.  Donné  en  notre  &  de 
l'Empire  Ville  de  Francfort',  le  vingt-cinquième  jour  du  moit 
de  Septembre  >  Tan  mil  fept  cent  quarante*cinq, 

FRANÇOIS,  Mppiv 


(X.  S.) 


Vidit,  RODOLPHÉ,  Comte  de 
Golloredo>  Mppr.- 


Ad  Mandatum  Sacra  Régi* 
Majeftatis  proprium  ,  • 

André*,  Mohr, 


Notâ.  11  y  a  après  les  Reverfaîès  de  François  ,  on  écrit  intitulé  :  Dtcrtt  fatvatoire* 
&  ligné  la  Chatuellerie  de  Maytnce ,  portant  que  la  permiffion  qu'on  a  donnée  â  quel- 
ques Etrangers,  de  refterdans  la  ville  de  Francfort:  pendant  les  Conrerencts  pour 
l'Election ,  ne  tirera  point  a  conféquence  pour  l'avenir.  J'ai  crû  qu'il  étoit  inutile  de 
donner  la  traduôion  de  cet  écrit ,  qui  ne  contient  rien  autre  choie ,  Se.  qui  n'eft  preC 
que  que  pour  la  forme. 

Riij 


î$4  Reverfales  de  Charles  Vil 

REVERSALES 

DE  SA  MAJESTÉ  ROMAINE  IMPÉRIALE 

CHARLES  VII. 

Nous ,  CHARLES  VII.  par  la  grâce  de  Dieu,  élû 
Roi  des  Romains ,  toujours  Augufte ,  &c.  &c.  Reconnoiflbns 
publiquement  par  cet  Infiniment,  que,  comme  au  jour  de  notre 
Ele£lion  de  Roi  des  Romains  qui  fut  le  vingt-quatrième  jour  du 
mois  courant  de  Janvier ,  les  Ambafladeurs  députés  jt  la  fufdite 
Ele£tion,par  Nous  comme  Electeur  de  Bavière,  Jean-Geor- 
ge,  Comte  de  Konigsfeld  fur  Zaitz  ôc  Pfackhoffen ,  &c.  & 

Jofeph-François-Marie, Comte  de Seinsheim ,  Sei- 
gneur deSûnching,  ôcc.  en  vertu  de  notreplein  pouvoir  parti- 
culier à  eux  remis  à  cet  effet  fous  notre  Sceau ,  (e  font  >  comme 
nos  Ambaffadeurs  Plénipotentiaires  >  &  ayants  pleins  pouvoirs  : 
avec  les  Révérendiflimes  &  respective'  Séréniflimes  Princes 

Philippe-Charles  de  Mayence ,  &c.  &  Clément- Au- 

gllftede  Cologne,  Archevêques,  &c.  du  Saint-Empire-Ro- 
main, respective*  Archi-Chanceliers  en  Germanie  &  en  Italie, 
nos  chers  neveux  ,  frère  &  Electeurs  ,  comme  pas  moins  avec 
les  Ambaffadeurs  Plénipotentiaires ,  comparus  à  notre  Election 
plufieurs-fois-mentionriée delà  partôc  en  la  place  des  respec- 
tive* Révérendiflimes ,  Sérénidimes  &  très-puiffants  Princes  , 

François-George  de  Trêves ,  Archevêque ,  &c.  Frédé- 
ric- Aug1lfte,Roi  de  Pologne,  comme  Ele£leur  de  Saxe,6cc. 
Frédéric ,  Roi  de  Pruffe ,  comme  Electeur  de  Brandebourg , 
&c.  Charles-  Philippe  ,  Comte -Palatin  du- Rhin  6c 
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Ele&eur  j  ôcc.  &  George ,  Roi  de  la  Grande  -  Bretagne 
comme  Ele&eur  deBrunfwich-Lunebourg,  &c.  du  Saint-Em. 
pire-Romain,  Archi-Chancelier  dans  les  Gaules  &  le  Royaume 
d'Arles,  Archi-Maréchal ,  Archi-Chambellan ,  Archr-Tréfow 
rier,  nos  chers ,  respective',  neveux ,  frères,  oncles,  coufin 
&  Eleveurs:  Thierri-Charles ,  Comte  d'Ingelheim,  nom- 
mé Echter  de  Melpelbrurj  >  de  l'Archevêché  &  Grands- 
Chapitres  de  Trêves,  Liège  &  Halberftadt,  respective'  Chor- 
E  vêque  &  Capitulaire ,  &c.  Jean  -  Frédéric  ,  Comte  de  • 

Schoenberg,  Frederic-Bogiflas  de  Schwerin,Hermann 
Arnoul,  Baron  de\Fachtendonck,  &  Gerlac-Adolphe 
de  Mùnchaufen  ,  de  leurs  dileâion,  dil.  dil.  dil.  drl.  respec- 
tive* ,  Confeillers-privés,Grand-Connêrable,  premier  Cham- 
bellan ,  &  grand  Juge  :  à  la  gloire  de  Dieu  le  Tout-puhTant , 
à  l'honneur  du  Saint-Empire ,  &  pour  Futilité  publi  que ,  accor- 
dés ,  ont  confenti ,  tranfigé  &  accepté ,  6c  ont  déjà  promis  par 
ferment  en  notre  nom  ôc  en  notre  place ,  quelques  articles  en 
forme  de  conditions  &  de  pacte ,  tels  qu'ils  ont  tous  été  rédigés 
en  forme  authentique ,  &  à  eux  remis  fons  notre  nom  &  Sceau 
y  attaché,  dont  la  teneur  s'enfuit  : 

Nous,  CHARLES  VII.  par  la  grâce  de 
Dieu,  élûRoides  Romains,  toujours  Augufte, 
&c.  <&c.  &c.  (ladateeft)  donné  en  la  Ville  de  Franc- 
fort ,  appartenante  à  Nous  &  au  Saint-Empire ,  le 
vingt-quatrième  jour  du  mois  de  Janvier ,  Tan 
mil  fept  cent  quarante-deux,  après  la  naiffance  du 
Chrift.  notre  cher  Seigneur  &  Sauveur. 

Mais  qu'auffi  les  fufdits  nos  Ambafladeurs  Plénipotentiai- 
res ,  &  ayants  pleins  pouvoirs,  ont,  en  outre ,  donné  parole  à 


Reverfales  âe  Charles  Vfl. 
nos  chers  neveux ,  frères  *  coufins,  oncles  &  Electeurs -prèTentf 
&  abfents  ci-deffus  mentionnés ,  que  Nous,  avant  que  nous 
entrions  réellement  en  la  Régence  de  l'Empire ,  devions  re- 
jiouveller  en  perfonne,  &  par  notre  ferment  ,  confirmer  ÔC 
ratifier  ces  mêmes  articles ,  tcc. 

Nous ,  en  conféquenccdece,  maintenant  à  notre  arrivée  fie 
avant  que  d'avoir  reçu  la  Couronne  Royale ,  avons  tous  &  cha- 
cun les  points  ôt  articles  dont  il  a  été  fait  mention  ci-deflus , 
tels  qu'ils  ont  été  ftipulés,confentis  ôt  acceptés  avec  ferment 
par  lefdits  nos  Ambatfadeurs  &  Plénipotentiaires  plufieurs-fois* 
mentionnés  avec  lefdits  nos  chers  neveux  ôc  frères  ôc  les  Am- 
balTadcurs  des  Ele&eurs  abfents,  &  qu'ils  font  émanés  en  no- 
tre nom  &  fius  notre  Sceau,  ôc  leur  ont  été  délivrés  de  libre  ÔC 
gracieufe  volonté ,  préfentement  de  nouveau  confentis ,  ac- 
ceptés Ôc  jurés  à  Dieu  ôc  aux  Saints  de  les  obferver ,  de  faire 
auffi  d'ailleurs ,  en  cela,  tout  ce  qu'il  nous  appartient ,  de  faire 
.comme  Roi  des  Romains ,  Ôc  Iefaifons  par  ces  préfentes  j.avec 
connoiiïance  de  caufe,  en  vertu  du  préfent  Infiniment ,  toute 
jufe  ôc /raude  étant  de  ce  totalement  écartée  :  En  foi  de  quoi 
Nous  avons  figné  de  notre  propre  main  cet  Infiniment ,  &  y 
avons  fait  attacher  notre  Scea.u.  Donné  en  notre  ôc  de  l'Empire 
Ville  de  Francfort ,  le  3 1 .  Janvier  1 742, 

CHARLES,  Mppr. 

(  L.  S.  ) 

Vû  JEAN-GEORGE, Comte  de 
Konigsfeld.  M.  Pp. 

Sur  l'exprès  commandement  de  fa  Sacrée  Royjfc 
Alajefte,  Hsku-Joseph  Schnxjdt» 

Tin  de  la  Troifiéme  &  dernière  Partie? 
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TABLE 

DES  MATIERES 

Contenues  dans  les  Capitulations  Impériales ,  depuis  Chartes  V.  jufqu*à 
François  I.  &  dans  le  Difcours  Préliminaire. 

Pour  rendre  cette  Table  plut  utile  &  plus  intèrejfante ,  on  a  jugé à  propor 
cle  joindre  aux  matières  indiquées  ,  non-feulement  1er  chifres  de  renvoi  qui 
marquent  1er  pages  oh  elles  font  traitées ,  mais  encore  les  fignes  aui  indi- 
quent les  Capitulations  où  il  eft  parlé  de  ces  matières,  &  les  articles  de  ces 
Capitulations,  On  réduit  ces  fignes  à  quatre principaux ,  aui  indiquent  I*. 
Ta  première  Capitulation  où  la  matière  fe  trouve  traitée.  2°.  La  première 
Partie  de  la  Capitulation  Harmonique ,  dans  laquelle  les  dix  premières  Ca- 
pitulations fe  trouvent  réunies.  30.  La  Capitulation  Perpétuelle  &  celle  de 
CharlesVI.  qui  forment  enfemble  la  féconde  Partie,  op.  Les  Capitulations  de 
Charles  VII.  tir  de  François  1.  dont  la  réunion  forme  la  troifiéme  Partie» 

Voici  les  fignes  quiferviront  à  indiquer  ces  Capitulations. 


C.V.  Capitulation  de  Charles  V. 

F.I  .de  Ferdinand  I. 

M  .de  Maximilien  IL 

R  f  de  Rodolphe  II. 

m  de  Matthias. 

F.  II  .de  Ferdinand  II. 

F.  III.  de  Ferdinand  III. 

F.  IV  de  Ferdinand  IV. 


L...  Capitulation  de  Léopold. 

 de  Jofeph. 

C.VI  de  Charles  VI. 

C.VII....:  de  Charles  VII. 

Fr.  de  François  I, 

Harm   Harmonique ,  l.  Partie. 

Perp  Perpétuelle, 


La  lettre  a  marque  l'article,  &  la  lettre  p  la  page, 

A. 

f  A  Ff  aires  de  ÎEmpirc.  Dans  XXXVIll.pag.101.  C.  VI.  a.  XI. j; 
jfi  toutes  les  affaires  de  l'Em-  52.  C.  VU.  Fr.  a.  XI.  p.  63.Laùlcr 
pire ,  le  Roi  doit  prendre  les  avis  aux  Etats  leur  libre  fuffrage  dans 
des  Elefteurs  ,  m.  Harm.  a.  les  affaires  de  l'Empire ,  &  ne  rien 
XXXVIlI.pag.ioi.Perp.C.VI.a.  entreprendre  en  ce  fans  leur 
III, p.  id.CVll.fr. a.  III. p.  la..  Se  libre  confentement.  Perp.  C.  VI. 
fuivant  les  occurrences ,  ceux  de  a.  IV. p.  22.  C.  VII.  Fr.  a.  IV. p.  2$% 
tous  les  Etats.  F.  IV.  Harm.  a.  Voyez  Paix ,  Guerres ,  Alliances. 
III.  Partie,  S 
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Albert  L  fe  fait  élire  Empereur, 
Se  augmente  la  puiflance  de  Tes 
enfans  ,  fans  pouvoir  toutefois 
leur  tranfmettre  la  dignité  Impé- 
riale. Difc.  prélim.  p.  xvj. 

Albert  II.  remonte  fur  le  trône 
Impérial ,  Se  le  tranfmet  à  fa  po- 
ftérité.  Difc.prel.  p.  xvj  &  xvij. 

Allemagne.  Le  Roi  doit  y  réfider, 
C.  V.  a.  XXX.  p.  Ixij.  à  moins  que 
les  circonftances  des  tems  ne 
l'exigent  autrement.  L.  Harm.  a. 
XXXVI.  p.  97.  Perp.  C.  VI.  a. 
XX II 7. p.  8p.  C.VII.  Fr.a.  XXIIL 
p.  109.  &  110.  Ne  permettre  Pu- 
fage  que  des  Langues  Allemande 
&  Latine  dans  les  Aftes-d'Empi- 
re.  C.  V.  a.  XIV.  p.  hij.  Harm.  a. 
XLU.p.  1 1 0.  Perp.  C.  VI.  a.  XX III. 
p.  8p.  C.  VII.  Fr.  a.  XXIII.  v. 
110.  Ne  nommer  aux  Offices  de 
l'Empire  5c  de  la  Cour  que  des  Al- 
lemands natifs,  C.  V.  a.  XIll.p.  Ivj. 
&lvi}.Harm.a.XXXIX.p.  102.& 
ioj.  ou  au  moins  des  vafiaux  de 
l'Empire.  Perp.  C.  VI.  a.  XX III.  p. 
8p.  &  po.  G  VIL  Fr.  a.  XXIIL 
p.  110.  &  11t. 

Alliance*.  Le  Roi  n'en  doit 
point  faire  avec  les  PuifTances 
Chrétiennes  voifines  fans  le  con- 
Jentemeot  de  tous  les  Etat» ,  ou 
au  moins  des  Electeurs  ,  Perp.  a. 
XXVI.  p.  p5.  C.  VI.  a.  IV.  p.  22. 
C.  VIL  Fîr.  a.  IV.  p.  2  j.  ni  aucune 
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blcr  par  Cercles,  L.  Harm.  a.  accélérer  la  vifîtation  delà  Cham- 


Diétes  de  l'Empire.  Perp.  C.  VI.  extraordinaire  de  l'Empire.  C. 
a.  XIIL  p.  JJ.  C.  VU.  Fr.  a.  XIII.   VIL  Fr.  a.  XVII.  p.  84.  &  8f , 


VI.  p.  34.  foit  dans  ou  hors  les 


brc  Impériale  par  une  députation 


p.  69. 

Chambre  Impériale.  Le  Roi  doit 
£ti  maintenir  les  Reglcmens. 


Les  Etats  formant  la  première 
clafle  de  la  députation  extraordi? 
naire ,  doivent  fç  trouver  le  pifc 
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luier  Mai  1746*  en  la  Chambre 
Impériale,  p.  8j.  &S6.  Lautern 
Palatin  Se  la  Ville  de  Strasbourg 
y  feront  remplacés  par  le  Duché 
de  Brème  Se  la  ville  de  Nuren- 
berg.  p.  8f5.  Les  Etats  députés  fe 
conformeront  julqu'à  nouvel  orj 
dre  aux  Loix-d'Empire  exilan- 
tes ,  Se  à  ce  qui  s'eft  pratiqué  lors 
de  la  dernière  Dépuration  ex- 
traordinaire. 86.  &  87.  Si  un 
Etat  eft  en  demeure  de  coroparoî- 
tre ,  il  fera  puni  fuivanc  les  loix , 
Se  remplacé  par  l'Etat  qui  le  fuit. 
p.  87.  Les  vingt  quatre  États  com- 
pofant  la  députation  extraordi- 
naire ,  fe  partageront  en  quatre 
Confeils;le  premier  entreprendra 
la  vifitation  de  la  Chambre  ;  les 
deux  fuivans ,  les  anciennes  affai- 
res ;  &  le  quatrième ,  les  nouvel- 
les, p.  87.  &  88.  Le  premier 
Confeil ,  après  la  viûtation  faite , 
travaillera  au  projet  de  l'Ordon- 
nance de  la  Chambre  Impériale  , 
Se  en  fera  fon  rapport  à  l'Empe- 
reur Se  à  l'Empire,  p,  88.  Sera 
publié  un  Edit  par  lequel  ceux 
qui  pourfuivent  la  révifion  feront 
tenus  de  fe  préfenter  dans  quatre 
mois ,  faute  de  quoi  ils  feront  ré- 
putés avoir  abandonne  l'inftan- 
ce.  Ibid*  Les  vifitations  &  révi- 
sons ne  fufpendront  point  les 
fondions  de  la  Chambre  Impé- 
riale, p.  89.  Trois  mois  après  que 
l'Empereur  aura  pris  en  main  le 
gouvernement ,  (era  rendu  comp- 
te à  l'Empire»  de  cette difpofi- 
tion  provifionnelle ,  Se  demandé 
un  Arrêré-d'Empire  pour  y  pour- 
voir plus  amplement.  Ibid.  Amé- 
lioration des  contributions  pour 
l'entretien  de  la  Chambre  ,  & 


MATIERES.  143 
augmentation  de  fes  aflefleurs. 
p.  80.  &90.  Voyez  Confeil-Auli- 
que-Impérial ,  Se  Juflice. 

Chancellerie.  Voyez  Confeil- Au* 
lique-Impérial ,  8e  Diplômes. 

Charles  V.  Empereur ,  ligne  le 
premier  la  Capitulation.  Difc. 
Prel.  p.  xvij.  Préambule  de  fa 
Capitulation,  p.  1.  &  2.  de  la  I. 
Partie,  Sa  Capitulation  imprimée 
féparément.  p.  lij.  &  fuiv.  Se  fon- 
due dans  celle  de  Jofeph.  p.  19, 
&  fuiv.  de  la  I.  Partie, 

Charles  VI.  Empereur.  Sa  Ca- 
pitulation a  pour  bafe  le  pro- 
jet de  Capitulation  perpétuelle. 
Difc.  Prel.  p.  xxv.  Préambule  de 
fa  Capitulation,  p.  y  de  la  IL 
Partie.  Sa  Capitulation  concor- 
dée  avec  les  dix  premières  Capi- 
tulations ,  Se  accollée  avec  le  Pro- 
jet de  Capitulation  perpétuelle, 
p.  6.  &  fuiv.  de  la  H.  Partie, 
Explication  des  lignes  qui  en 
marquent  la  Concordance  ,  Si 
des  caractères  qui  en  marquent 
les  augmentations.  Difc.  Prel.  p, 
xlij. 

Charles  VIL  Empereur.  Aug- 
mentations confldérables  dans  fa 
Capitulation.  Difc .  Prel. p.  xxvij. 
Préambule  de  fa  Capitulation,  p, 
1.  de  la  III.  Partie.  Sa  Capitula- 
tion fondue  dans  celle  de  Fran- 
çois I.  p .  < .  &  Juiv.  Carafteres 
qui  les  diftinguent.  Difc.  Prel.  pi 
xliv.  La  diftmâion  des  paragra- 
phes eft  une  innovation  dans  la 
Capitulation  de  Charles  Vil.  p, 
xlv. 

Chrétienté,  Le  Roi  doit  la  pro- 
téger. C,  V.  a,  1.  p.  Uij.  Harm.  a. 
I.  p.  10.  Perp,  C.  VI.  a.  I.  f.  6. 
C.  VIL  Fr,  a,  I.  p.  Voyez 


144  TABLE  DES 

Kglife  Chrétienne,  Pape ,  Rome  ,  & 
Prote/lanx. 

Clergé.  L'Auteur  du  Droit 
Public  Germanique  met  dans  le 
troificme  Collège  de  l'Empire 
les  Etats  Eccléfîaftiques  qu'il  ap- 
pelle du  fécond  Ordre  :  ils  ont 
voix  &  féance  dans  le  fécond 
Collège.  D'tjc,  Prel.  p.  iv.  &  v. 
&  x.  Le  Roi  doit  employer  tous 
fes  foins  auprès  du  Pape ,  pour 
le  maintien  des  Concordats  de  la 
Nation  Germanique,  C.  V.  a. 
XVl.  p.  Ivij,  5c  des  privilèges  du 
Clergé./, Harm.  a.  XVlll.p,  62. 
0^6*3 ,  Perp.  C.  VI.  a.XlV.p.  %6.C. 
VU.  Fr.  a.  XIV.  p.  70.  Et  ne  point 
laiflêr  grever  les  Archevêques  <5c 
Evêques  par  des  procédures  pré- 
cipitées &  informes.  /.  Harm.  a. 
XVlll.p.  63 .  &6$.  Perp.  C.  VI.  a. 
XIV.  p.  j6.  &  C7.  C.  VU.  Fr.  a. 
XIV.  p.  71.  Maintien  defdits 
Concordats  &  privilèges ,  fauf  le 
redreffement  des  griefs  propofés 
à  l'encontre.  F.  I.  Harm.  a. 
XVlll.p.  64,  Perp.  C,  VI,  a.  XIV. 
p.  $7.  C.  VU.  Fr.  a.  XIV.  p.  71. 
"Empêcher  que  les  affaires  civiles 
foient  évoquées  de  leur  jurifdic- 
tjon  ordinaire ,  &  portées  devant 
des  Nonces  Apottoliques  ,  ou 
même  à  la  Cour  dp  Rome.  F.  IV. 
Harm.  a.  XVUl.  p.  64.  &  6$. 
Terp.  C.  VI.  a.  XIV,  p.  $j.  0-  58. 
Ç.  VU,  Fr,  a.  XIV.  P.JI.&J2. 
Faire  diftinguer  juridiquement  les 
caufes  Civiles  d'avec  les  caufes 
Eccléfiaftiqucs ,  &  terminer  les 
différends  mûs  à  ce  fujet.  J, 
Harm.  a.  XVIII.  p.  6$.  Perp.  C. 
VI.  a.  XIV.  p.  f  8.  C.  VU.  Fr.  a. 
XIV.  p.  72.  Le  tout  fans  préjudU 
t,ier  néanmoins  aux  Proteftaps, 
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ni  aux  Traités  de  paix  de  religion» 
profane,  &  de  WeUphalfe.  F.  IV. 
Harm.  a.  XVUl.  p.  66.  Perp.  C. 

VI.  a.  XIV.  p.  58.  &  59.  C.  VU. 
Fr.  a.  XIV.  p.  73. 

Collettes  ou  Impôts.  Ne  point  gré» 
ver  les  Etats  par  des  Colleftes  in- 
utiles. C.  V.  a.Xll.p.lvj.  Harm.  a. 
XVl.  p.  $6.  C.  VI.  a.  V.p.  2.6.  C. 
VU.  Fr.a.V.p.  33.  Et  même  dans 
les  cas  permis  <Sc  néceflaires ,  ne 
les  impofer  qu'avec  le  confente- 
ment  des  Electeurs,  C.V.  a.Xll.p, 
Ivj.  ou  fuivant  le  traité  de  Welt-r 
phalie,  F.  IV. Harm.  a.XVl.p.  Ivij. 
ou  même  avec  le  confentemenc 
des  Etats.  Perp.  C.  VI.  a.  V.  p.  26. 
C. VU.  Fr. a. K./>.  3  3 .  C5-  3 4. Recette 
&  recouvrement.  Perp,  C.  VI.  a.  V. 
P.26.&  27.  C.  VU.  Fr.  a.  V.  p. 
34.  Compte  rendu  à  l'Empire  par 
Le  Receveur  général ,  ou  bien  à 
celui  qui  fera  nommé  pour  rece- 
voir ce  compte.  Perp.  C.  VI.  a.  V. 
p.  27.  C.  VU.  Fr.  a.  v.p.  34.  Em- 
ployer les  Collectes  à  leur  defti- 
nation.  m.  Harm.  a.  XVI.  p.  fj. 
Perp.  C.  VI.  a.  V.p.  27.  C  Vll.Fr. 
a,  V.  p.  34.  Ne  point  fe  fouftraire 
aux  charges  de  l'Empire  ,  C.  VU. 
Fr.  a.  V.p.  34.  ni  permettre  à  d'au- 
tres de  le  faire.  L,  Harm.  a.  XVl. 
p.  Perp.  C.  VI.  a.  V.  p.  27.  C, 
VU.  Fr.  a.  V.p.  3  y.  N'accorder  ni 
aliénations,  ni  compenfations, 
C.  VIL  Fr.  a.V.p.tf.  ni  exemp- 
tions ,  Perp,  C.  VI.  a.  V.  p.  27.  C. 

VII.  Fr.  a.  V.  p.  3  j.  ou  modéra-' 
tions.  F.  IV.  Harm.  a.  XVl.p.  57. 
Perp.  C.  VI.  a.  V.p.  27.  C.  VU.  Fr. 
a.  V.p.  3c.  Mais  procurer  ia  ré- 
dintégration  des  Cercles ,  modé- 
ration &  péréquation  de  la  ma- 
tricule, C,  Vf- a.  V.p.  28.  C,  VU. 
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fr.  ».  V.  p.  35.  &  que  chaque 
Etat  foit  tenu  à  la  prédation  de 
ion  dû.  Perp.  C.  VI.  a.  V.  p.  28. 
C  VIL  Fr.a.  V.p.  36.  Faire  rentrer 
à  l'Empire  les  Collèges  ou  reve- 
nus aliénés.  C.  V.  a.  XXIII.p.  Ix. 
Harm.  a.  XXVlILp.  8s.  Perp.  C. 
VI.  a.  XL p.$i.C.  VIL  Fr.  a.  XL 
p.  61.  Donner  à  la  Chancellerie 
de  l'Empire  une  désignation  de 
l'état  où  fe  trouvent  lefditcs  Col- 
lettes Se  revenus.  F.  IL  Harm.  a. 
XXVJILp.  83.  Perp.  C.  VI.  a.  XL 
p.  fi.  C.  VIL  Fr.  a.  XL  p.  6>.  Et 
ne  point  permettre  qu'ils  foient 
détournés ,  à  moins  que  ce  ne  fût 
avec  le  confentement  des  Elec- 
teurs, C.  V.  a.  XXIII.p.  Ix.  Harm. 
a.  XXVIII.  p.  83 .  Perp.  C.  VI.  a. 
XI.  p.  ji.  C.  VU.  Fr.  a.  XL  p.  6*3 . 
Se  à  l'avenir  de  tous  les  Etats.  C. 
VI.  a.  XI. p. y.  C.  VIL  Fr.  a.  XL 
p.  6*3.  Gaule  particulière  qui  ne 
fe  trouve  que  dans  la  Capitulation 
de  Ferdinand  Hl.f .  5 j.  &  $6.  de 
la  I.  Partie. 

Collège*  de  PEmpire.  Les  Etats 
de  l'Empire  font  divifés  en  trois 
Collèges.  Difc.  Prel.p.  vij.  Les 
Electeurs,  premier  Collège,  p. vit}. 
Les  Princes  Se  Prélats*,  avec  les 
Comtes  Se  Barons ,  fécond  Col- 
lège, p.  x.  Les  Villes  Impériales , 
troifiéme  Collège,  ihid.  L'Auteur 
du  Droit  public  Germanique  met 
dans  le  troifiéme  Collège  les 
Etats  Eccléûaftiques  Se  les  Com- 
tes immédiats  ,  qui  ont  voix  Se 
féance  dans  le  fécond  Collège. 
p.  iv.  &  JUiv.  Le  Roi  ne  doit 
introduire  dans  les  Collèges  des 
Princes  ou  Comtes ,  aucun  nou- 
vel Etat  qui  ne  fe  foit  auparavant 
dûcment  qualifié  pour  cela.  F.  IV. 

IU.  Partie 
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Harm.  a.  XLUL  p.  114.  Perp;  G. 
VI.  a.  I.  p.  7.  C.  VII.  Fr.  a.  I.p. 
6.  Droit  des  Etats  de  s'aflembler 
par  Collèges ,  L.  Harm.  a.  VI.  p. 
34.  foit  dans  ou  hors  des  Diètes 
de  l'Empire.  Perp.  C.  VI.  a.  XIII. 
p.$$-C.  VIL  Fr.  a.  Xlll.p.  69. 

Cologne ,  choifie  pour  le  cou- 
ronnement de  Léopold  ,  à  caufe 
de  l'incendie  d'Aix-la-Chapelle. 
L.  Harm.  a.  XXXVI.  p.  96.  Le 
Roi  doit  confirmer  l'accommo- 
dement fait  entre  les  Electeurs 
de  Mayencc  Se  de  Cologne  au 
fujetdu  couronnement.  L.  Harm. 
a.  XXXVI.  p.  96.  Perp.  C.  VI.  a. 
IlL  p.  15.  C.  VU.  Fr.  a.  III.  p. 
10". 

Commerce.  Le  Roi  doit  mainte- 
nir la  Police ,  Se  favorifer  le  com- 
merce. /.  Harm.  a.  XIX.  p.  66. 
Perp.  C.  VI.  a.  VIL  p.  29.  C.  VIL 
Fr.  a.  VIL  p.  37.  Protéger  les 
villes  Hanféatiques.  C.  VIL  Fr. 
a.  VIL  p.  37.  &  38.  Abolir  les 
abus ,  C.  V.  a.  XVII.  p.  Iviij.  Se 
fpécialement  les  ufures,  F.  II. 
préachats^F.  IV.  Se  monopoles. 
Harm.  a.  XIX. p.  66.  &  67.  Perp, 
C.  VI.  a.  VII. p.  29.  &  30.  C.  VIL 
Fr.  a.  VU.  p.  38.  Et  n'accorder 
aucuns  privilèges  tendants  à  les 
favorifer.  F.  IV.  Harm.  a.  XIX. 
p.  67.  Perp.  C.  VI.  a.  VIL  p.  30. 
C.  VIL  Fr.  a.  VII.  p.  3$.  N'accor- 
der aucuns  privilèges  qu'il  n'ap- 
partiendroit  pas  à  l'Empereur  de 
donner,  Se  ne  point  confirmer 
ceux  qui  auraient  été  donnés 
abufivement  par  les  précédens 
Empereurs.  C.  Vil.  Fr.  a.  VU.  p. 
39.  En  cas  que  dans  les  pays  voi- 
fins  les  ouvrages  des  Manufactu- 
res de  l'Empire  viniTent  à  être 
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défendus ,  avoir  foin  de  faire  le-  Perp.  C.  VI.  <*.  L  p.  8.  C.  VIL  Ft± 

ver  cette  défenfe,  L.  Harm.  XIX.  a.  L  p.  7. 

p.  67.  Perp.  C.  VI.  a.  Vil.  p.  30.  C.  .  Confeil  privé  de  F  Empereur.  L'Em- 

VI l  Fr.  a.  VIL  p.  39.  finon  faire  pereurnedoic  point  fouffrir  que 

défendre  aufli  dans  l'Empire  les  fon  Confeil  privé  s'immifee  dans 

marchandifes  de  ces  pays-là.  Ibid.  les  affaires  qui  appartiennent  au 

\ oyez  Péages.  Confeil-Aulique  Impérial.  L. 

Comtes  de  P  Empire,  L'Auteur  du  Harm,  a.  XLI.  p.  107.  &  108. 
Droit  Public  Germanique  met .  Perp.  C.  VI.  a.  XVI.  p.  6$.  &  66. 

dans  le  troifîéme  Collège  de.  C.  VIL  Fr.  a.  XVI.  p.  80.  &  81. 

l'Empire  les  Comtes  immédiats ,  Prohibition  des  décrets  du  Con- 

qui  ont  voix  Se  féance  dans  le  feil  privé  en  affaires  appartenant 

Collège  des  Princes.  Difc.  Prel.  tes  au  Confeil-Aulique  Impérial. 

p.  iv.  &  v.  &  x.  Conditions  re-  F.  IV.  Harm.  a.  XLI.  p.  109.  C. . 

ouifes  pour  être  élevé  à  la  dignité  VI.  a.  XVII.  p.  70.  C.  VIL  Fr.  a. 

de  Comtes ,  F,  III.  Harm.  a.  XVII.  p.  90. 
XLIll.  p.  1 14.  Perp.  C.  VI.  a.       Confeil  -  Antique  Impérial.  Le 

XXIL  p.  84.  &  8  y.  C.  VU.  Fr,  p.  Roi  doit  en  maintenir  les  Regle- 

ïoj.  ôc  pour  être  admis  dans  le  mens.  Perp.  Ç.  VI.  a.  XVI.  p.  63. 

Collège  des  Comtes.  F.  IV.  C  VIL  Fr.  a.  XVI.  p.  78.  Empc- 

Harm.  a.  XLII1.  p.  114.  Perp.  C.  cher  qu'il  n'empiète  fur  la  Cham- 

VI.  a,  Lp.  7.  C.  Vll.Fr.  a.  Lp.  6.  bre  Impériale,  C.  VI.  a.  XVI.  p: 

Rang  des  Comtes  de  l'Empire  63.  C.  VU.  Fr.  a.  XVI.  p.  78.  & 

dans  les  folcmnités  &  à  la  Cour  furtout  ne  lui  pas  laiffer  connoî- 

Impériale.  L.  Harm.  a.  V.p.  32.  tre  des  fentences  de  la  Chambre. 

&  33.  C.  VI.  a.  III, p.  19.  &  20.  Ibid.  Ne  mettre  ni  fouffrir  aucun 

C.  VIL  Fr.  a.  III.  p.  23.  Voyez  obftacle  à  fes  fondions.  Perp. 

Etats  de  l Empire.  C.  VI.  a,  XVI.  p.  63.  &  64.  G 

Conclu jum  commune,  ou  Arrêté-  VU.  Ir.  a.  XVI.  p.  78.  Tous 

d'Empire.  Ce  que  c'eft.  Difc.  Mandats ,  Décrets ,  &c.  doivent 

Prel.  p.  x).  émaner  dd  Confei-Aulique  Im- 

Concordats  de  la  nation  Germani-  périal.  Perp.  C.  VI.  a.  XVI.  p.  66. 

que.  Voyez  Clergé.  C.'VIL  Fr.  a.  XVI.  p.  Si.  CalTer 

ConjeJJîon  d'Aufbourg ,  Profeffion  tout  ce  qui  feroit  faitau  contrai- 

de  foi  préfentée  par  les  Luthé-  re,  &  maintenir  le  Confeil-Auli- 

riens  dans  la  Diète  d'Aufbourg  que  Impérial  en  fes  droits.  Ibid. 

en  1Ç3 1.  Difc.  Prel. p.  xviij.  Cal-  Relation  ou  Référé  des  Arrêtés 

viniftes  aunl  compris  fous  le  nom  du  Confeil-Aulique  Impérial., 

de  ceux  qui  fuivent  la  Confeffion  Perp.  C.  VI,  a.  XVI.  p.  67.  C,  VIL 

d'Aufbourg,  depuis  le  Traité  de  Fr.  a.  XVI.  p.  81.  &  82.  Ne  doit 

Weftphalie.  p.  xx.  être  pris  connoiffance  de  nouveau 

Confraternités  entre  les  Ele&eurs,  des  affaires  jugées  dans  le  Con- 

Princes  &  Etats.  Le  Roi  doit  les  feil-Aulique  Impérial,  F.  lit.  fi  ce 

confirmer.  L.  Harm.  a.  VI.  p.  3^.  n'eft  par  les  voies  ordinaires  & 
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reçues.  F.  IV.  Harm.  a.  XLI.  conféquence  du  ferment  qu'ils 

j.  108.  Perp.  C.  VI.  a.  XVI.  p.  ont  prêté  jufqu'ici  à  l'Empereur  , 

67.  C.  VIL  Fr.  a.  XVI.  p.  82.  Ne  &  qu'ils  prêteront  dorénavant  à 

point  arrêter  l'exécution  des  ju-  l'Empereur  «5c  à  I  Empire.  C.  VIL 

gemens  du  Confeil-Aulique  Im-  Fr.  a.  XXIV.  p.  112.  Rechercher 

périal.  F.  III.  Harm.  a.  XL1.  p.  les  contraventions  faites  au  Re- 
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fr.  a.  XXV.  p.  117.  en  laauclle 
doivent  être  portées  toutes  les  af- 
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cas.  C.  VI.  a.  Xll.  p.  J3.  C.  VU. 
Fr.  a.  Xll.  p.  66".' 
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26.  Perp.  C.  VI.  a.  1.  p.  7.  C  VU. 
Fr.  a.  I.  p.  e.  N'introduire  dans 
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Observations  Au*  cet  Ouvrage,  p. 
iv.  &  fuiv. 
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Leurs  Archi-Offices.  p.  ix.  Origi-  VI.  a.  III.  p.  1  y.  C.  VIL  Fr.  a.  III.  ■ 
ne  du  Collège  Electoral. Ibid.  Pré-  p.  16.  Permettre  aux  Electeurs  de 
éminence  des  Electeurs,  p.  xij.  s'aiïembler  lorfqu'ils  le  jugeront  ' 
Inégalité  entr'eux.  Ibid.  Le  Roi  à  propos.  C.  V.a.  V.p.  liv.Harm. 
doit  avoir  les  Electeurs  en  grande  a.  VI.  p.  33.  &  34.  Perp.  C.  VI. 
confidération.  F.  II.  Harm.  a.  a.  IILp.  17.  C.  Vil.  Fr.  a.  IILp. 
XLV.  p.  1 17.  Perp.  C.  VI.  a.  111.   17.  Et  ce  fans  lé  confentement  ni 
p.  13.  &  14.  C.  VIL  Fr.  a.  III.  p.  concours  de  SaMajcftc  Impériale. 
14.  Leur  donner  le  titre  de  Révé-  C.  VIL  Fr.  a.  III.  p.  17.  Confir- 
rendiffime  ôc  Séréniflîme.  C.  VI.  mation  aux  Electeurs  de  leur  droit 
a.  111.  p.  14.  C:  VIL  Fr.  a.  IILp.  d'éleétion ,  ôc  de  celui  de  tenir  des 
14.  Prendre  leurs  avis  dans  les  af-  aflemblées  particulières.  C.  VIL 
faires  importantes  de  l'Empire.  Fr.  a.  IILp.  18.  Claufe  particu- 
TTi.  Harm.  a.  XXXVUL  p.  101.  liérc  de  la  Capitulation  de  Ferdi- 
Perp.  C.  VI.  a.  III.  p.  14.  C.  VIL  nand  III.  touchant  l'Eleveur  de 
Fr.  a.  III.  p.  14.  Les  maintenir  en  Trêves  qui  n'avoit  pu  aflîfter 
leurs  dignités  &  privilèges.  F.  IV.  à  fon  élection,  p.  126.  délai.  Part. 
Harm. 4.  V.p.  32.  Perp.  C.  VI.  a.  Rang  des    Ambafladeurs  des 
llLp.l+Ç.VlLFr.a.llI.p.14.   Electeurs,  F.  111.  Harm,  a.  V, 
Maintenir  l'Ele&orat  de  Brunf-  p.  31.  C.  VI.  a.  III.  p.  18.  C^ip. 
vich-Lunebourg.  C.  VI.  a.  IILp.   C.  VIL  Fr.  a.  III.  p.  22.  Ôc  leurs 
14.  C.  VIL  Fr.  a.  III.  p.  14.  Le  honneurs  à  la  Cour  Impériale.  C. 
pourvoir  d'un  Archi-Omced'Em-  VI.  a.  III.  p.  19.  C.  VIL  fr.  a.  III. 
pire.  C.  VII.  Fr.  a.  III.  p.  ij.  p.  22.  Maintien  des  honneurs  ôc 
Confirmer  l'union  du  Rhin,  <5c  prérogatives  des  Eledcurs.  F.  IV. 
autres  conventions  des  Electeurs,  Harm.  a.  V.p.  32.  C.  VI.  a.  H!. 
70.  Harm.  a.  VI. p.  34.  Perp.  C.  VI.  p.  ip.  C.  VIL  Fr.  a.  III.  p.  22.  £K 
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2  5 .  Article  concernant  les  affaires  au  Corps  Germanique. p.  xij.  tas» 
litigieufes  des  Electeurs  touchant  galité  des  Etats  de  l'Empire.  Ibid. 
les  péages  :  cet  article  inféré  Prééminence  des  Electeurs.  Ibid. 
dans  la  Capitulation  de  Matthias,  Inégalité  entr'eux-mêmes.  Ibid* 
n'a  fubfifte  que  jufquc  dans  celle  Avantages  du  Roi  de  Prufle./£i</. 
de Jofeph.  Harm.  a.  XXIII.p.yj.  &fuh>.  Avantages  du  Roi  de  Po- 
(£•78.  V oyez  Vicariats  de  P Empire.  logne.  p.  xiij.  Inégalité  entre  le* 
EUtloratf.  Voyez  Fiefs  ou  In-  Princes.  Ibid.  Avantages  de  l'Ar» 
veflitures.  chidnc  d'Autriche.  Ibid.  Priviié- 

Empereur.  Ses  prérogatives.  Difc.  ges  de  la  Maifon  d'Autriche,  Ibid. 
Prel.p.  viij.  Son  autorité  reftrain-  &  fuiv.  Origine  des  Loix  de  l'Em- 
te  dans  des  bornes  très  étroites  pire.  p.  xv.  Trêve  ôc  paix  du  Sei- 
par  la  Capitulation  de  Charles  gneur ,  premier  fondement  de  la 
Vil.  p.  xxvij.  Paix  publique.  Ibid.  Accroifle- 

Empire.  Le  Gouvernement Ger-  mens  de  la  Maifon  d'Autriche,  p. 
manique  indéfinifi'able.  Difc.  Pn  l.  xvj.  Origine  des  Capitulations,  p. 
p.  ij.  Tableau  du  Corps  Germa-  xvij.  Origine  de  la  paix  de  Reli- 
nique  Ibid.  &  fuiv.  Affaires  de  gion. p.  xviij.  Effet  de  cette  cont- 
l'Empire  plus  intéreflantes  pour  titution.p.  xx.  Paix  de  Weftpha- 
Ja  France  que  pour  aucune  autre  lie.  p.  xxj.  Récapitulation  des 
Puiffance.  p.  iij.  Le  Droit  Public  Loix  de  l'Empire,  p.  xxiy.  Remar- 
Germanique  .  Ouvrage  nouveau,  ques  fur  la  Capitulation,  p.  xxiij. 
Ibid.  Obfervations  fur  cet  Ouvra-  &  fuiv.  Le  Roi  doit  maintenir 
ge.  p.  iv.  Syftême  du  Gouverne-  l'Empire  Ôc  fes  Etats  dans  tous 
ment  de  l'Empire,  p.  vj.  &  fuiv.  leurs  droits.  C.  V.  a.  IV.  p.  liv. 
Divifion  de  l'Empire,  vag.  vij.   Harm.  a.  III.  p.  2$.  Perp.  C.  VI. 
L'Empereur.  Ibid.  Collèges  de  a.  I.p.  6.C.VII.  Fr.a.  I.p.  y.Dé- 
i'Empire.  Ibid.  Etat  d'Empire  :  fa  fendre  ôc  aggrandir  l'Empire.i'err. 
définition,  p.  viij.  Les  Eleveurs ,  C.  VI.  a.  il. p.  9.  C.  VII.  Fr.  a.  H. 
premier  Collège,  premier  Ordre.  />.  9«  Ne  le  point  rendre  hérédi- 
y^.Archi.Qffices  de  l'Empire./»,  taire.  C.  V.  a.  XXVlIl.  p.  Ixj. 
ix.  Origine  du  Collège  Electoral»  Harm.  a.  XXXV.p.o^ .  Perp.  C.  VU 
Ibid.  Les  Princes  4c  Prélars  ,  fe-  a.  II.  p.Q.C.  VII.  Fr.  a.  II. p^  o.  Ne 
cond  Collège,  fécond  Ordre,   point  aliéner  ni  grèveriez  biens  de 
avec  les  Comtes  ôc  Barons.  t>.  x.  l'Empire.  C.  V.  a.  IX.  p.  lv.  Harm. 
Les  Villes  Impériales,  troiueme  a.  XII.  p.  44.  Perp.  C.  VL  a.  X. 
Collège,  troihéme  Ordre.  Ibid.  p. 44.  C.VII.  Fr.a.X.p.  Çf.S'ab- 
La  Noble  île  Impériale,  quatrième  ftenir  de  ce  qui  pourrait  donner 
•Ordre.  Ibid.  Tous  les  Etats  é-  lieu  à  quelque  exemption  ou  dé- 

f aux  comme  co-impérants.  p.  xj.  membrement.  Ptrp.  C.  VI.  a.  X. 
orme  des  Délibérations  de  la  p.  4J.  C.  VU.  Fr.  a.  X.  p.  f  c.Ra- 
Piete.  Ibid.  Décret  d'Empire.  Ib.  mener  au  contraire  à  l'Empire  ce 
Becès  d'Empire. Dernier  Re-  qui  en  a  été  détaché  ôc  occupé 
ç&.Ibid.  &fuiv.  Vicçs  inhérents  par  [es. Etrangers.  C.  V.  a.  IX,  p* 
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h.  Y>  hj.  Harm.  a.  XII.  p.  44  cr  ment  en  Italie ,  Perp.  G.  VI.  a.  X. 
4J.  PerptC.VI.a.X.p.<tf.C.Vll.  p.  46.  G.  VU.  Fr.  a.  X.  p.  $7. 
Fr.  a.  X.p.  yy.  &  $6.  Maintenir  fui  van  t  le  décret  de  l'Empire  de 
•cependant  aux  Etats  leurs  poflef-  172a.  G.  VU.  Fr.  a.  X.  p.  y  7. 
«fions  &  cngagemens  d'Empire.  C.  L'Empereur  doit  faire  lui-même 
VIL  Fr.a.X.p.^6.  En  cas  de  Re-  la  reprife  de  Ces  Fiefs  d'Empire» 
.glement  des  limites  de  l'Empire ,  m.  Harm.  a.  XXX.  p .  8  y .  Perp.  C, 
n'y  travailler  qu'avec  le  contente-  VI.  a.  X» p.  46.  C.  VU.  fr.  a.  X.p. 
-ment  de  l?Empire,&  des  Etats  58.  Et  ne  point  permettre  de 
intérefles.  Ibid.  Faire  la  recher-  contributions  indues.  G.  VI.  a.  X. 
-che  des  pays  aliénés  en  Italie  Se  p-+6.  &  47.  C.  VIL  Fr.  a.X.  p, 
ailleurs,  m.  Harm.  a.  XII.  p.  4y.  y 8.  Voyez  Collettes  ,  Ftefr  ,  Etats 
J>erp.  C.  VI.  a.  X.  p.  45.  C.  VII.  ÔC  Loix  de  l'Empire. 
Fr.a.X.p.<6*  Confia Iter  fur  ce      Engagement  d'Empire.  Le  Roi 
•avec  les  Electeurs  ,  ou  même  doit  les  maintenir.  C.  V.  a.  IV.  p. 
•avec  tous  les  Etats.  M.  Harm.  a.  liv.  Harm.  a.  III.  p.  26.  Perp.  G. 
XII.  p.  4c.  &  45.  Perp.  C.  VI.  a.  VI.  a.  I.p.  8.  G.  VU.  Fr.  a.  I.p.  7. 
.X.  p.  45.  G.  VU.  Fr.  a.  X.  p.  .y  6.  &  a.  X.p.  y  6. 
.&  <j.  Faire  rentrer  l'Ordre  de      Etats  de  l'Empire.  Définition  de 
Malthe  dans  les  biens  qui  lui  ont  l'Etat  d'Empire.  Difc.  Prel. p.  viij. 
été  enlevés,  L.  Harm.  a.  XII. p.  Tous  les  Etats  de  l'Empire  font 
46.  Perp.  C.  VI.  a.  X.  p.  46.  C.  égaux  comme  co-impérans ,  p, 
VII.  Fr.  a.  X,  p.  y 7.  comme  aufli  xj.  mais  non  par  rapport  à  leurs 
•l'Ordre  Teutonique-,  Perp.  a*  X.  facultés  Se  à  leurs  puiflfances.  p. 
f.  46.  fans  préjudice  néanmoins  xi}.  Proéminence  des  Ele&eurs. 
<Je  la  paix  de  Weftphalie-,  &  des  Ibid.  Inégalité  entr'eux-mêmes.  ' 
jdroits  d'un  chacun.  Perp.  C.  VI.  Ibid.  Inégalité  entre  les  Princes» 
a.X., p.  46.  G.  VU.  Fr.  a.X.  p.  p.  xiij.  Privilèges  de  la  mai  fou 
57.  Reflituer  les  biens  d'Empire  d'Autriche.  Ibid.  &  fuiv.  Le  Roi 

Îiue  l'Empereur,  ou  les  Mens  pof-  doit  maintenir  tous  les  Etats  de 
éderoient  fans  titre  légitime.  G.  l'Empire  dans  tous  leurs  droits  > 
V.  a.  X.  p.  Ivj.  Harm.  a.  XII.  p.  GV.-a.IV.  p.  liv.  Harm.  a.  III.  ». 
46".  Perp.  C.  VI.  a.  X.  p.  46.  C.  2J\  Perp.  C.  VI.  a.  I.  p.  6.  G.  VII. 
VU.  Fr.  a.  X.  p.  'çj.  Claufe  tou-  Fr.  a.  L  p.  y.  particulièrement^!! 
chant  les  conquêtes  •  recouvre-  leur  féance  Se  voix  aux  Diètes  de 
mens  ou  acquêts  de  l'Empereur ,  l'Empire  ,L.  Harm.  a.  III.  p.  26. 
inférée  feulement  depuis  Char-  Perp.  a  VI. a.  I.p.  7.  C.  VIL  Fr. a. 
les  V.  a.  XXV.  p.  Ix.  jufqu'à  Fer-  /.  p.  y.  Se  en  leur  régence  terri- 
dinand  III.  inclufivement  ,  p.  toriale.  C.  VU.  Fr.  a.  >/.  p.  6.  Ne 
84.  de  la  I.  Partie.  Maintenir  tous  point  introduire  dans  les  Collé- 
les  Fiefs  de  l'Empire  dans  Se  hors  ges  de  Princes  ou  de  Comtes  un 
l'Allemagne ,  m.  Harm.  a.  XXX.  nouvel  Etat ,  à  moins  qu'il  ne  fe 
p.  85..  Perp.  C  VI.  a.  X.  p.  46.  G.  foit  auparavant  dûement  qualifié 
VIL  Fr.  a.  X.  p.tf.  particulière-  pour  cela.  F.  IV.  Harm.  «.  XLIIL 
IIL  Parti*.  \T 
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p.  114.  Perp.C.  VI.  a.  1.  p.  7.  C,  vers  les  Etats.  C.  V.  a.  XXL  pi 

VIL  Fr.  a.  I.  p.  6.  Ne  proroger  ni  lix.  Harm.  a.  XIV,  p.  j  I.  Perp.  C.  ^ 

étendre  le  droit  de  voix  Se  (eance  VI.  a.  XXL  p,S2.&  83.  C.  VIL 

aux  Diètes.  C.  VIL  Fr.  a.  L  p.  6.  Ft.  a,  XXI  p.  103.  Et  en  cas  de 

Achever  la  recherche  des  qualifi-  conteftations ,  fi  aucunes  y  a ,  les 

cations  des  Etats  admis  en  1 65^4. .,  porter  en  juftice.  C.  V.  a,  XXL  p. 

&  depuis.  C,  VII.  Fr.  a.  I.  p.  7.  Ne  lix.  Harm.  a.  XIV.  p.  fi.  &  ja. 

point  permettre  que  les  Ejats  Perp.C.  VI.  a.  XXI.  p.  83.  C.  VIL 

îbient  troublés  dans  leur  fupé-  Fr.  a.  XXI.  p.  104.  Et«e  fournie 

riorité  territoriale.  Perp.  C.  VI.  a.  .  en  pareil  cas  aucune  voie  de  fait. 

7. p.  7'.  C.  VIL  Fr.  a.  Lp.  7.  Con-  Ibid.  Et  en  cas  de  contraven- 

firracr  aux  Etats  leurs  privilèges ,  tion  fur  ce  point  t  procéder  à  la 

C.  V.  a.  IV.  p.  liv.  Harm.  a.  III.  réparation  au  dire  d'arbitres  im- 

p.  26.  Ptrp.  C.  VI.  a.  I.  p.  7.  C.  partiaux.  Perp.  C.  VI.  a.  XXL  p. 

VIL  Fr.  a.  I.p.  7.  ôc  leurs  pattes.  84.  C.  VIL  Fr.  a.  XXL  p.  104.  & 

L,  Harm.  a.  VI, p.  34.  Perp.  C.  VI.  ioj.  Accorder  prompte  audience 

a.  Lp.  U.C.  VII.  tr.  a.  Lp.  7.  Caf-  ôc  expédition  aux  Etats,  m.  Harm, 

fer  &  annuller  tout  privilège  a,  XXXVIII.  p.  100.  Perp.  CVL 

contraire.  L.  Harm.  a.  III.  p.  26,  a.  XX III.  p.  8p.  C.  VIL  Fr.  a. 

Perp.  C  VI.  a.  L  p.  8.  C.  VIL  Ir,  a.  XX III.  p.  no.  Pour  ce  qui  regaf- 

L  p.  8.  LaiïTer  aux  Etats  leur  li-  de  l'adminiftiation  de  la  Juftice, 

bre  fuffrage  daqs  les  affaires  de.  voyez  Jufike. 
PEmpire,  ôc  ne  rien  entrepren-      Etrangers.  Le  Roi  ne  doit  poinû 

dre  en  ce  fans  leur  confentement.  accorder  aux  Puiflances  étrange* 

Perp.  C.  VI.  a.  IV.  p.  22.  C.  VIL  Fr.  res  des  Lettres  de  prote&ion  fut 

a.  IV.  p.  2  c.  Droit  des  Etats  de  des  Etats  de  l'Empire  immédiats 

s'afTemWer  par  Cercles  ou  par  ou  médiats.  F.  IV.  Harm.  a.  VIIL 

Collèges ,  L.  Harm.  a.  VI.  p.  34.  p.  36.  &  37.  Perp.  C  VI.  a, 

foit.dans  ou  hors  les  Diètes  de  XXVII. p.  çS.  &  90.  C.  VIL  Fr.  a. 

l'Empire.  Perp.  C.  VL  a,  XIII.  p.  XXVI L  p.  121.  &  122.  Et  de 

5   <?.  VIL  Fr.  a.  XIII.  p.  6p.  Pro-  telles  protedions  étrangères ,  fi 

curer  à  chaque  Etat  la  reftitution  aucunes  y  a ,  doivent  être  abro- 

de  ce.  qui  lui  a  été  enlevé  injufte-  gées.  F.  IV^  Harm.  a.  VIIL  p.  37. 

ment ,  C.  V.  a.  VIIL  p.  lv.  ôc  faire  Perp.  C.  VI.  a.  XXVII.  p.  pp.  C, 

parachever  les  reftitutions  ordon-  VII.  Fr.  a.  XXVII.  p.  122.  Et  les 

nées  par  la  paix  de  Weftphalie  ,  Etats  demeurer  fous  la  protection 

F.  IV.  Harm.  a.  XL  p.  43 .  Perp.  C.  de  l'Empereur  ôc  de  l'Empire  feu- 

VI.  a.  XIX.  p.  7c,  C.  Vil.  Fr.  a.  lement.  F.  IV.  Harm.  a,  VIIL  p. 
XIX.  p.  p6.  Reftituer  au/Ti  lui-  37.  ^38.  Perp.  C.  VI.  a.  XXVlL 
même  ce  dont  il  eft  tenu  par  ledit  /.  99.  &  100.  C.  VIL  Fr.  a. 
traité. de  paix.  L.  Harm.  a.  XL  p.  XXVII.  p.  122.  &  123.  Prohibi- 
44.  Ptrp.  C.  VL  a.  XIX,  p.  75.  C.  tion  de  toute  évocation  d'aflàircs- 

VII.  Fr,  a.  XIX. p.  96.  Ne  faire  ni  hors  de  l'Empire.  F.  IV.  Harm.  a. 
permettre  aucune  violence  en-  VllLp .  38.  Perp.  C  VL  a.  XXVII. 
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p.  ICO.  C.  Vil.  Fr.  a.  XXVJI.  p.  Ferdinand    IV.    Empereur  : 

123 .  Ne  point  permettre  que  les  Préambule  de  fa  Capitulation. 
Puiflances  étrangères  fe' mêlent  p.  13.  de  la  I.  Partie.  Sa  Capitu- 
des  affaires  de  l'Empire,  L.Harm.  lation  fondue  dans  celle  de  Jo- 
a.  V.p.  $2.  Perp.  C.  Vl.a.XXVIIL  feph.p.  iq.  &  fuiv.  Récapitula- 
p.  101.  C.  VIL  Fr.  a.  ' XXVIII.  p.  tion  qui  en  indique  les  différens 

124.  ni  que  leurs  Ambaffadeurs  Articles,  p.  138. 

paroifient  ^en  public  avec  une  Ftefr  de  t  Empire.  Le  Roi  doit 
garde  armée.  Ibid.  Ne  point  per-  maintenir  tous  les  Fiers  de  l'Em- 
mertre  aux  fujets  médiats  de  hure  pire.  m.  Harm.  a.  XXX.  p.  8j, 
ou  établir  avec  des  Puiffances  Se  •Perp.  C.  VI.  a.  X.  p.  46.  C.  VII. 
Républiques  étrangères ,  des  al-  Fr.  a.  X.  p.  $7.-  Faire  lui-même  la 
fiances ,  protection ,  médiation  reprrfe  de  Tes  Fiefs  d'Empire,  m. 
Se  garantie  :  abolir  tout  ce  qui  Harm.  a.  XXX.  p.  8j.  Perp.  C. 
feroit  entrepris  à  rencontre ,  Se  VI.  a.  X.  p.  46.  C.  VII.  Fr.  a.  X. 
procéder  févérement  contre  les  p.  y8.  Les  Fiers  d'Empire  qui 
contrevenans  obftinés.  Cela  ne  viendrôient  a  écheoir  à  l'Empe- 
fc  trouve  que  dans  les  Capitula-  reùr,  ou  qui  feroient  par  lui  con- 
tions de  Léopold  Se  de  Jofeph.  cédés  à  d'autres ,  refteront  chàr- 
éfarm.  a.  JX.  p.  40.  &  41.  gés  envers  l'Empire  de  tous 

droits  Se  devoirs  de  Fiefs  ancien- 

F.  nement  ufités ,  M.  Harm.  a. 

XXXI.  p.  $6.  Perp.  C.  VI.  a.  XI. 
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XXIII.  p.  90.  C.  VII.  Fr.a.  XXIII. 
Ç..  m.  Maintenir  les  Offices  & 
emolumens  des  Officiers  hérédi- 
taires de  l'Empire ,  F.  //.  Harm. 
a.XLV.  p.  117.  Perp.  C.  VI.  a. 
III.  p.  20.  &  21.  C.  Vit.  Fr.  a.  III. 
f.  23.  &  24.  particulièrement 
pour  ce  qui  concerne  l'Office 
d'Archi-Maréchal.  Perp.  C.  VI.  a. 
///.  p .  21 .  C.  Vit.  Fr.  a.  III.  p.  24. 

Ordonnance ,  ou  Règlement  d'exé- 
cution. Ce  que  c'eft.  Difc.Prel.p. 

XX. 

Ordre  de  Malthe.  Le  Roi  doit 
employer  fes  foins  pour  lui  pro- 
curer (a  reftitution  des  biens  qui 
lui  ont  été  enlevés,  h.  Harm.  a. 
XII.  p.  46*.  Perp.  C.  VI.  a.  X.  p.. 
tf.C.Vll.Fr.a.X.p.fj. 

Ordre  Teutonique.  La  Capitu- 
lation perpétuelle  propofe  d'o- 
bliger le  Roi  à  employa  fes 
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foins  pour  lui  procurer™  reftîtu» 
tion  des  biens  qui  lui  ont  été  en; 
levés.  a.  X.p.  46. 

P. 


A3ei  de  Confraternité.  Voyer 
Confraternités. 


Paix.  Le  Roi  doit  entretenir  la 
paix  avec  les  PuifTances  Chrétien- 
nes voifînes.C.K.  a.XI.p.  Ivj.Perp. 
a.  XXVI.  p.  96.  C.  VI.  a.  IV.  p. 
22.  C.  Vil.  fr.  a.  IV.  p.  2j.  Ne 
conclure  aucun  Traité  de  paix 
fans  le  concours  Se  confentemenc 
de  tous  les  Etats.  /.  Harm.  a. 
XIII. p.  49.  C.  VI. .a.  IV.  p.  24.  G 
VU.  Fr.  a.  IV.  p.  29.  Manière  de 
procéder  aux  Traités  de  paix.  C 
VU  Fr.  a.  IV.  P.  29.  &  30.  Y 
maintenir  inviolàblement  ïa  paix 
de  Weftphalie.  Perp.  a.  XXVI. 
p.  ç6.C.  VLa.  IV.  p.  24-.  C.  VJI^ 
Fr.  a.  IV.  p.  3  a  &  31. 

Paix  du  Seigneur.  Voyez  Partir 
cle  fuivant. 

Paix  publique.  Trêve  Si  paix  du 
Seigneur ,  premier  fondement  de 
la  paix  publique.  Difc.  Prel.  p.. 
xv.  Roaôlphe  I.  renouvelle  & 
proroge  la  Paix  publique,  p.  xvj. 
Maximilien  L  y  met  la  dernière 
main.  Ikxd.  Elle  efl  aufli  nommée 
paix  profane,  p.  xx.&  xxij.  Et 
fous  le  nom  de  paix  publique 
font  auflî  comprifes  Se  cette  paix, 
profane  Se  la  paix  dé  Religion. 
p.  xx.  Le  Rot  doit  confirmer  la- 
paix  publique.  C.  V.  a.  II.  p.  lij., 
l'obferver  Se  la  maintenir.  F.  I. 
Harm.  a,  IL  p.  21.  Perp.  C  VI.  a. 
II.  p.  9.  &  10.  C.  VII.  Fr.  a.  lhf*. 
10. 

Faix  d<  Reli^hn,  Son  origine* 


Digitized  by  Google 


TABLE  DES 

Difc.  Frel.  p.  xviij.  &  fuiv.  Paix 
de  Religion  conclue  dans  la  Diète 
d*Au(bourgcn  ifjy.p. xx.  Effet 
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maintenir.  F.  Harm.  a.  IL  p.  21. 
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une  perfonne  plus  que  l'autre .  /. 
Harm.  a.  IL  p.  23.  &2$.  C.  VI.  a. 
II.  p.  13.  C.  VIL  Fr.  a.  IL  p.  12.  & 
13.  Se  qu'ils  ne  cenfurent  aucun 
Livre  du  nombre  de  ceux  qu'on 
nomme  fymboliques ,  C.  VIL  Fr, 
a.  Il.  p,  13 .  Se  qu'aucun  des  deux 

Sartis  ne  s'échappe  en  inveftives 
ans  les  Ecrits  ou  Livres  nou- 
veaux. Ibid.. 

Paix  de  Wejlphalic.  Origine  de 
la  guerre  qui  précéda  cette  paix. 
Difc.  Prêt.  p.  xxj.  Cette  guerre 
dure  trente  ans.  Ibid.  La  paix  de 
Weftphalie  fignée  à  Munfter  Se  à 
Ofnabruck  en  1648,  mit  fin  à 
cette  guerre.  /.  xxij.  La  garantie 
de  cette  paix  eft  déférée  à  Louis 
XIV.  Se  k  fes  SuccelTeurs.  Ibid. 
Cette  paix  a  fait  rentrer  les  Etats 
dans  tous  leurs  droits..  Ibid.  In^ 
terprerations  de  cette  paix.  p. 
xxv).  Le  Roi  doit  l'obferver  Se 
maintenir.  F.  IV.  Harm.  a.  IL  p.. 
32.  Perp.  C.  VI,  a,  IL  p.  IQ.  C.. 
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VU.  Fr.  a.  II.  p.  10.  Ne  foufirir 
aucuns  Ecrits  contre  cette  paix. 
F.  IV.  Harm.  a.  IL  p.  23.  Perp.  C. 
VL  a.  IL  p.  12.  &  13.  C.  VIL  Fr. 
a.  IL  p.  12.  Rejetter  toutes  pro- 
teftations  Se  contradictions  inter- 
venues contre  cette  paix.  L. 
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XXVI.  p.  06.  C.  VI.  a.  IV.  p.  24. 
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Palatin.  Claufc  de  la  feule  Ca- 
pitulation de  Charles  VI.  tou- 
chant la  reverfion  de  la  dignité 
Electorale ,  &c.  de  la  Maifon  de- 
Bavière  à  la  maifon  Palatine.  C. 
VI.  a.  IL  p.  10.  Claufe  de  la  Ca- 
pitulation de  Charles  VII.  tou- 
chant Paffociation  convenue  en- 
tre ces  deux  maifons  au  fujet  du 
Vicariat  du  Rhin.  a.  111.  p.  20. 
Maintien  dè  la  convention  entre 
ces  deux  Maifons  pour  l'exercice 
alternatif  du  Vicariat.  Fr.  a.  Ut., 
p.  20.  &  21. 

Pape.  Le  Roi  doit  le  protéger. 
C.  V.  a.  I.  p.  liij.  Harm.  a.  1.  p. 
19.  Perp.  C.  VI.  a.l.p.  6.  C.  Vil.. 
Fr.  a.  1.  p.  c.  Voyez  Rome. 

Fajfau.  Traité  de  Paffau  en' 
1552 ,  qui  fervit  de  bafe  à  la  paix 
de  Religion.  Difc.  Prel.p.  xix.  &; 
xx. 

Péages.  Le  Roi  doit  n*àccordèr 
aucuns  nouveaux  péages.  C.  V.. 
a.  XVUL.  p.  hiij.  Harm.  a.  XX. 
p.  6S.  Perp.  C.  VI.  a.  VIII.  p.  31.. 
C.  VU.  Fr.  a.  V1IL  p.  3  p.  &  40. 
Ne.  point  rejiauffer  ,  C.  V..  a*. 
XVUL  p.  Iviij.  ou  lauTeureliauffer, 
M.  proroger  ou  laLTer  proroger , 
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ges ,  M.  Harm.  a.  XXII. p.  7J.  & 
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F.  III.  Harm.  a.  XX.p.  69.  Perp. 
C.  VI.  a.  VIII.  p.  32.  C  VIL  Fr.  a, 
VI1L  p.  41.  Avoir  foin  que  les 
nouvelles  concevions,  ne  faïïcnc 
point  tort  aux  anciennes.  L. 
Harm.  a,  XX.  p.  60.  Perp.  C.  VI. 
a.  VIII.  P.  32.  C.  VU.  Fr.  a.  Vlll. 
v.  41.  Ne  rien  permettre  fur  le 
Khin  ou  ailleurs ,  qui  puifle  inter- 
rompre ou  gêner  le  commerce. 
F.  IV,  Harm,  a.  XX 11.  p,  76.  Perp. 
C.  VI,  a,  VIII.  p,  3  3 .  C.  Vil,  Fr.  a. 
yill.p.  41,  Permettre  de  rendre 
les  rivières  navigables ,  Se  empê- 
cher qu'on  n'y  mette  ob/Uclc 
/.  Harm.  a.  XXII.  p.  76.  &  77. 
C.  VI.  a.  Vin. p.  33.  C,  VU.  Fr.  a, 
VIIL  p.  41.  &  42.  Caiïer  les  péa- 
ges établis  (ans  le  confenternent 
3e  l'Empereur  Se  des  Electeurs , 
M.  Harm.  a,  XX.  p.  71.  Perp.  C, 
VI.  a,  VIII.  p.  33.  &  34.  C.  VU, 
fr.  a.  VIU.  p.  42.  ainu  que  ceux 
qui  auroient  été  étendus  ou  pro- 
rogés fane  le  fufdit  confenternent. 
Perp.  C.  VI,  a,  VHP.  p.  34.  C,  VU, 
fr.a.VUl.p.&.£f}.  Etçm- 
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pêcher  que  déformais  on  ne  fafle 
de  tels  établûTemens  de  fa  propre 
autorité.  M.  Harm.  a.  XX.  p.  72. 
Perp.  C.  VI.  a.  V1U.P.  34.  C  VU, 
Fr.  a.  Vlll.  p.  43.  Ke point  per- 
mettre de  nouveaux  impôts  fur 
les  marchandifes ,  à  l'entrée ,  à 
la  fortic  Se  au  paflage ,  Se  faire  in- 
former des  contraventions.  F.  IV. 
Harm.  a.  XXL  p.  72.  &  73.  Perp. 
C.  VI.  a.  Vlll.  p.  34.  &  3  J.  C.  VU. 
Fr,  a.  VIU.  f.  43.  &  44.  Abolir 
les  impôts  illégitimes,  F.  IV. 
Harm.  a.  XXL  j>.  73.  Se  fpéciale- 
ment  ceux  qui  ont  été  établis 
pendant  les  guerres  qui  ont  pré- 
cédé la  paix  de  Weftpnalie ,  Perp. 
C,  VL  a.  VIU.  p.  3  j.  Se  depuis. 
C.  VIL  Fr.  a.  VIII.  p.  44.  Et  faire 
procéder  contre  les  contreve- 
nans  par  le  Fffcal  de  l'Empire. 
L.  Harm.  a,  XXI.  p»  73 .  Perp.  C. 
VI.  a.  VIIL  p.  }  $.  C.  VIL  Ér.  a, 
VIU.  p.  44..  Peines  contre  ceux 
qui  aoufent  de  leur  droit  de  péa- 
ge ,  foit  Etats  immédiats ,  Perp, 
C,  VI.  a.  VIU,  p.  36.  C,  VIL  Fr, 
a,  VIIL  p.  44.  &  4f .  foit  Etats 
médiats. Manière  de  procé- 
der lorfque  les  Directeurs  de  Cer- 
cle fe  trouvent  eux-mêmes  înte- 
refTés  à  la  contravention.  Ibid, 
Et  lorfque  ceux  qui  font  en  con- 
travention ne  tiennent  propre- 
ment à  aucun  Cercle.  C.  VU.  Fr, 
a.  Vlll.  p.  4J.  Permiflion  aux 
Etats  grevés  de  fe  (aire  juftice  à 
eux-mêmes  en  pareil  cas.  F.  IV. 
Harm.  a,  XXI,  p.  73.  Perp,  C,  VI, 
a,  Vlll. p.  36.  &  37.  C  VIL  Fr.  a. 
VIU.  p.  45.  Claufe  particulière 
des  Capitulations  de  Ferdinand 
JV.  Léopold  Se  Jofeph ,  concer- 
nant les  jrillcs  immédiates  dç 
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tEmpiTCf/arm.a.XXl.p.fZ.  &  p.  39.  &  40.  C.  VIL  Fr.  a.  Vlll. 
74.  Abolition  de  tous  péages  p.  48.  <£*  49.  Et  à  l'avenir  n'expé- 
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46.  N'en  point  accorder  fans  le  Electeurs  touchant  les  péages» 
confentement  des  Electeurs.  F.  Cet  Article  inféré  dans  la  Capi- 
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tes  privilèges  légitimement  ob-  49.  ou  par  les  Etats  voiûns  & 
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néceflaire  pour  les  Valider.  F.  IV.  procéder  à  l'abolition.  F.  1V~ 
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des  Electeurs.  L.  Harm.  a,  XX.  noncer  les  nouveaux  péages.  C, 
p.  71.  Perp.  C.  VI.  a.  VIIL  p.  38.  VIL  Fr.  a.  Vlll.  p.  $0.  Prendre 
C.  VU.  Fr.  a.  Vlll.  p.  47.  N'ac-  réellement  des  mefures  afin  que 
corder  aucuns  privilèges  d'exem-  tous  les  Etats  de  leurs  Ambafla- 
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cordés  fans  le  confentement  du  péages  Se  impôts  illégitimes» 
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£.  39.  C.  VU.  Fr.  a.  VUL  p.  48.  Philippe  Landgrave  de  Heffe; 
Tenir  la  main  à  ce  que  les  fran-  déclaré  ennemi  de  l'Empire  ,  & 
chifes  des  péages  ftipulées  par  les  proferit.  Difc.  Prel.  p.  xix. 
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convenables.  F.  11.  Harm.  a*  Harm.  a.  XIX.  p.  66.  Perp.  G  VI. 
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du  droit  des  Me/Tageries  en  fa- 
veur des  Portes.  G  Vil.  Fr.  a. 
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C.  VIL  Fr.  a.  XXIX.  p.  126.  Au- 
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et.  III. p.  2J.  Perp.  C.  VI.  a.  L  p.  6. 
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cation de  ce  mot.  Difc.  Prél.  p. 
*lv]. 

Princes  de  f  Empire.  Les  Princes 
Se  Prélats  forment  le  fécond  Col- 
lège de  l'Empire,  avec  les  Com- 
tes Se  Barons.  Difc.  Prel.p.  x.  Jn- 
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égalité  entre  les  Princes  de  l'Em- 
pire, p.  xiij.  Conditions  requifes 
pour  être  élevé  à  la  dignité  de 
Princes,  F.  III.  Harm.  a.  XLIIL 
p.  114.  Perp.  C.  VI.  a.  XXII.  p. 
84.  &  85.  G  VIL  Fr.  a.  XXI L  p. 
10$.  Se  pour  être  admis  dans  le 
Collège  des  Princes.  F.  IV.  Harm. 
a.  XLUI.p.  1 14.  Perp.  G  VI.  a. 
p.j.C.  VII.  Fr.  a.  I.  p.  6.  Griefs 
des  Princes  contre  fa  Capitula- 
tion de  Charles  VI.  Difc.  Prel.p. 
xliij.  &p.  133.^*  frtn:  de  la  IL 
Partie.  Se  contre  les  deux  derniè- 
res Capitulations.  Difc.  Put.  p. 
xliij.  Voyez  Etats  de  PEmpire. 

Privilèges  des  Etats.  Le  Roi  doit 
les  confirmer.  G  V.  a.  IV.  p.  liv. 
Harm.  a.  III. p.  26.  Perp.  C.  VI.  a. 
Lp*  7.  G  VII. Fr. a.  /.p.7.  Carter 
Se  annuller  tout  ce  qui  y  ert  con- 
traire. L.  Harm.  a.  HLp.  26.  Perp, 
C.  VI.  a.  Lp.  8.  C.VIL  Fr.a.  Lp.  8. 

Procès.  Voyez  Jufttce. 

Protcéiion.  Voyez  Etrangers. 

Proteftans.  Origine  de  leur 
nom.  Difc  Pnl.p.  xviij.  Sous  ce 
nom  font  compris  ,  depuis  le 
Traité  de  Wertphalic ,  les  Calvi- 
niftes  avec  les  Luthériens,  p.  xx. 
L'Avocatie  du  flége  de  Rome  ne 
doit  point  être  alléguée  contre 
les  Proteftans.  F.  IV.  Harm.  a.  1. 
p.  20.  Perp.  C  VI.  a.  I.  p.  9.  G  VIL 
Fr.  a,  I.  p.  8.  A  eux  doit  être  ac- 
cordée par  le  Roi  la  même  pro- 
tection qu'aux  Catholiques  Ro- 
mains./^. Ecouter  les  Requêtes 
des  Etats  des  deux  Religions ,  Se 
procurer  le  redreflement  de  leurs 
griefs ,  conformément  aux  Loix 
de  l'Empire.  G  VII.  Fr.  a.  I.p.  8. 
&  9.  Voyez  Paix  de  Religion ,  Cf. 
Paix  de  Weftphalic, 
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Truffe.  Avantages  du  Roi  de 
Pruûe.  Dijc.  Prel.  p.  xij.  &  xiij. 
R. 

7^  "cès-d' Empire.  Ce  que  c'efl. 
jL\.Dijc.  Prel.  p.  xj 
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noient  huit  affcâcurs ,  les  Prélats  un  ,  les 
Comtes  un  ,  &  les  V  illcs  Impériales  deux. 

A  (a  Dicte  de  Cologne ,  en  l'année  i  ^08. 
il  fur  quciàion  du  rétabliffcraeiu  de  ce  Tri- 
bunal. L'affaire  fut  mife  fur  le  tapis  fans 
être  décidée  ;  mais  l'article  III.  prem.  Cap. 
harm.  f.  a.  ayant  été  inféré  dans  ia  Ca- 


Rccet  de  Nurenberv,  OU  der-   pitularion     Charlcquint .  les  Etats  l'o- 


bligerent  en  conléqucncc .  à  la  Dicte  de 
Wormes  en  icii.  de  con'èntir  à  ion  réca- 
blitfemeot.  Il  réûda  à  Nurenberg  pendant 
un  an  &  demi  ;  de-là  il  fut  transféré  ea 
i^v  al  flingen,  &  eniuite  à  Spire  en  i jîy. 
IJ  fut  fupprimé  totalement  en  tf?i.  parce 
qu'il  voulut  prendre  connoiffanec  des  affii- 
res  de  Religion  >  (bus  prétexte  de  mainte-* 
nir  la  paix  dans  l'Empire.  Cela  fit  ombra- 
ge aux  Etats  Protcftans  qui  ne  voulurent 
plus  le  reconnottre. 

Réfirvats  de  F  Empereur.  Ce  que 
c'eir.  Difc.  Prel.  p.  vij. 

Réjervat  EccUfiaftique  ,  claufe 
inférée  dans  la  paix  de  Religion , 


nier  Recès.  Dijc.  Prel.  p,  xj.  &  xij. 
1-e  Roi  doit  l'obferver.  F.  IV. 
fiarm.  a.  IL  p.  22.  Perp.  C.  VI.  a. 
IL  p.  IO.  &  I 1.  C.  VU.  Fr.  a.  II. p. 
10. 

Receveur  général  de  F Empire,  o- 
bligé  de  rendre  compte  a  l'Em- 
pire ,  ou  à  celui  que  l'Empire 
nommera.  Perp.  C.  VI.  a.  V.p.  27- 
C.V1I.  Fr.a.V.p.^A. 

Régence  territoriale.  Le  Roi  doit  la 
lai  île  r  à  tous  les  Etats  de  l'Em- 
pire. C.  VU.  Fr.  a.  I.  p.  6.  Voyez  fource  d'une  difeorde  qui  ne  finie 
Supériorité  territoriale.  que  par  la  paix  de  Wcftphalic. 

Régiment.  Article  de  la  feule  Ca-  Difc.  Prel.  p.  xxj. 
pitulation  de  Charles V.  touchant      Reftuutions.  Le  Roi  doit  pro- 
rétablilTement  d'un  Tribunal  ap-  curer  à  chaque  Etat  la  reftitutioa 
pellé  Regimentum  Impeni.  p.  liij  &  de  ce  qui  lui  a  été  enlevé  in ju  fte- 
4iv.  CS  p.  24.4c  la  1.  Partie.  ment ,  C.  V.  a.  VIII.  p.  Iv.  &  faire 

Ce  Tribunal  appdléft^rmwnrmlmpr-  parachever  les   reftitUtionS  OT- 

rii.  Régiment  de  rErnpire  .  tut  établi  pour  données  par  la  paix  de  W  eltpha- 

Li  première lois, en  l'an,  j ^ Ibus IIEmpc-  |je.  ff  Jy.fiarm.  a.XLtK  ^2. Perp. 

reurMaximihcnl.  &  malgré  lui;  auffitut-il  ,       v                 r>  i7n  r  - 

iupprimé  en  l'année  1  f 01.  Il  lut  créé  pour  C.  VI.  a.  XIX.  p.  -JÇ.C.  VU.  fr.  a. 

repréiewer  tout  l'Empire,*  pour  tenir  lieu  XIX.  p.  a  6.  Heftitlier  aufli  lui- 

des  Dictes  de  f  Empire  qui  fe  tenoient  alors  _im-  ~„  J^.-.  ;i  4..-..  _ar  l«J:r 

&  qui  caufoient  de  grandes  ™Cme  CÇ  d0n?  »      tenU  Par 

Trarté  de  paix.  L.  Harm.  a.  XL 
p.  44.  Perp.C  VI.  a.  XIX. p.  75. 
CVU.Fr.a.XIX.p.  96Y 
Rhin.  Voyez  Péages. 
Rivières.  Le  Roi  doit  per- 
mettre de  les  rendre  naviga- 
bles, de  empêcher  qu'on  n'y  mette 
obllacle.  J.  Harm.  a.  XXII.  p.  76. 
Cr  77.  C.  VI.  a.  Vlll.  p.  3  3 .  C.  VU. 
Fr.  a.  VIII.  p.  41.  &  42.  Voyez 
Péages. 

Rodolphe  /.Empereur, place  fur 
le  trône  Impérial  par  fon  mérite. 


tous  les  ans 

dépenies  aux  Etats.  On  attribua  à  ce  Régi 
ment ,  la  connoiffanec  des  mêmes  affaires 
qui  étoient portées  à  ces' Diètes  annuelles: 
l'inlpcction  fur  la  Chambre  Impériale,  ré- 
exécution de  les  jugemens,  le  maintien  de 
ia  Paix  publique ,  la  levée  des  iublidcs  con- 
tre le  Turc,  &c.  Le  Tribunal  étoit  compote* 
de  l'Empereur.,  ou  de  fon  Vicaire  comme 
Prélidcnt.  Ce  Vicaire  de  voit  êtte  un  Elec- 
teur ,  "Prince ,  Comte  ou  Baron  féculier. 
SousTEmpereurMaximilicn  1.  Frédéric  I1L 
Electeur  de  Saxe  occupa  cette  place  avec 
6000  florins  d'appointemens.  Chaque  E- 
lictcur .  excepté  le  roi  de  Bohême ,  donnok 
un  affeffeur  ;  mais  il  devoit  toujours  y  avoir 
un  Electeur  prêtent  en  pcrlbnnc  qui  y  fer- 
voit  trois  mois  ,  &  qui  étoit  enfuite  relevé 
par  un  autre  Electeur.  Les  Princes  don- 
111.  Partie. 
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rétablit  le  bon  ordre  dans  l'Em-  contre  lés  Protcftans.  F.  IV. 
pire ,  &  laine  fon  fils  Albert  en  Harm.  a.  I.  p.  20.  Perp.  C.  VL  ai 
état  de  difputer  la  couronne.  /.  p.  9.  C.  VIL  Fr.  a*  L  p.  8. 
Difc.  Prel.  p.  xvj.  Voy€2  P*ff  &  Gergé. 

Rodolphe  II.  Empereur:  préam*  Rothreil.  Le  Rohdoit  remédie* 
bule  de  fa  Capitulation,  p.  7.  de  aux  abus  commis  par  le  tribunal 
/.  Partie.  Sa  Capitulation  fondue  de  Rothweil.  m.  Harm.  a.  XVIL 
dans  celle  de  Jofeph..  p.  19.  &fi  p.  jp.  &  fuiv.  C.  VI.  a.  XVlll.  p. 
Récapitulation  qui  en  indique  les  73.0-  fuiv.  C.  VIL  Fr.  a.  XVIU\ 
différens  articles,  p.  13  6.  p.  94.  &  fuiv*. 

Roi  des  Romains.  L'Empereur 
doit  permettre  qu'on  entreprenne  S. 
de  fon  vivant  l'élection  d'un  Roi 

des  Romains,  m.  Harm.  a.  XXXV4.  ÇAlm.  Le  Prince  de  Salm  elT 
p.  94.  Perp.  a.  III.  p.  16".  Confti-  4^  admis  dans  le  Gonfeii  des 
tution  fur  ce  point  annexée  à  la  Princes.  Difk.  Prel.  p.  v». 
Capitulation  Perpétuelle,  r.  107.  Savoie.  Le  Roi  doit  donner  au 
&  108.  de  la  H.  Partie,  âc  inférée  Due  de  Savoie  r*inveftiture  dtk 
dans  les  Capitulations  de  Charles  Montserrat ,  de  autres  choies  à  lui 
VL*.  Ill.p.16.  &  17.  &  de  Char-  promifes  par  le  Traité  de  paix, 
les  VII.  &  François  I.  a.  III. p.  L.  Harm.  a.  IV.  p.  28.  0*29.  Ci. 
16.  &  17.  Claufe  particulière  des  VL  a.  XXVI,  p.  96.  Fr.  a.  XXVt. 
Capitulations  de  Maximilien  IÏ4  p.  119  .  Ne  retarder  cette  inverti» 
Rodolphe  II:  Ferdinand  II.  III.  rare  (bus  aucun  prétexte  quel 
IV.  &  Jofeph ,  touchant  l'autorité  qu'il  foit.  L.  Harm.  a.  IV.  p.  29» 
du  Roi  des  Romains  pendant  h  C.VI.  a.  XXVI.  p.  96.  &  97.  Fr. 
▼ie  de  l'Empereur.  Harm.  a.  a.  XXVI.  p.  120.  Empêcher  tou- 
XLVH.  p.  119.  Autres  claufes  a»  te  contravention  furcepoinr. 

S'outécsdans  la  Capitulation  de  L. Harm.. a.  IV.. p.  3c.  C.  VI.  a, 
tofcph,  touchant  le  cas  de  mi-  XXVI.  p.  97.  Fr.  a.  XXVI. 
noské  après-  la  mort  de  l'Erape-  120.  Le  maintenir  dans  les  droits 
rcjr.-  Ibid.  &  privilèges  qu'il  a  en  Italie ,  L. 

Rome.  Le  Roi  doit  protéger  le  Harm.  a.  IV.  p.  30.  C.  VI.  a. 
Siège  de  Rome.  C.  V.  a.  I.p.  lit}.  XXVL.p.  97.  Fr.  a.  XXVI.  p: 
Harm.  a.  h  p.  19*  Perp.  G.  VL  a.  no.  &  121.  pourvû  néanmoins 
<£  C.  VII.  Fr.  a.  I.  p.  j .  L'avo-  qu'il  acquiefee  aux  ordres  émanés 
catie  du  Siége-de  Rome  n'eft  pas  de  l'Empire.  /.  Harm.  a.  IV.  p. 
confentie  par  les  Protelrans.  M.  30.  C.  VI.  a.  XXVI*  p.  98.  Fr.  a, 
Harm.  a.  L  p.  20.  Ile  confente-  XXVl.p.  121. 
ment  de  la  part  des  Protellans  Smalcalde.  Ligue  des  Luthériens 
n'eft  ni  donné  ni.refufé.-  Perp.  C.  à  Smalcalde  en  ij?o  ,  où  ils  pro- 
VI.  a.  I.  p.  8.  &  9. .  C.  VIL  Fr.  a  tefterent  contre  PEdit  de  1 529 , 
1.  p.  8.  L'avocatie  du  Siège  de  ôc  prirent  le  nom  de  Proteftans. 
$oœe  ne  dok  pas  être  alléguée  Dijc.  Prel.  p.  xviij.  Renouvelle^ 
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ment  de  cette  Ligue  en  1735". 
Charles  V.  entreprend  de  la  rom- 
pre ,  «Se  y  réuflit.  Ibid.  & fuiv. 

Souahi.  Le  Roi  doit  remédier 
aux  abus  commis  par  les  Tribu- 
naux provinciaux  de  Souabe.  F. 
IV.  Harm.  a,  XVJI.  p.  Jp.  & 
fuiv.  C.  VI.  a.  XVIII .  p. 
fuiv.  C.  VU.  Fr.  a.  XVllL  p.  94. 
&  fuit*. 

Spon.  (M.  le  Baron  de)  Ou- 
vrage par  lui  publié  fur  la  Capi- 
tulation de  Charles  VIL  Difc. 
Fret.  p.  xliij, 

Strasbourg  remplacée  parla  ville 
<3e  Nurcnberg  dans  la  Dépuration 
extraordinaire.  C.  VII.  Fr.  a. 
XVII.  p.  B6.  Approbation  don- 
née par  l'Univerfité  de  Stras- 
bourg à  la  Traduction  «Se  Con- 
coçdancedcs  Capitulations.  Difc. 
fret.  p.  vj. 

Sujet/.  Voyez  Rêgenct  territo- 
riaU. 

Supériorité  territoriale.  Ne  point 
permettre  que  les  Etats  (oient 
troublés  dans  leur  fupériorité  ter- 
ritoriale. Ferp.C.  VI.  <u  l.p.  7.  C 
VU.  Fr,  a.  L  p.  7,  Protéger  les 
fujets  médiats ,  mais  en  les  por- 
tant à  Pobéiflancc  envers  leurs 
Seigneurs  territoriaux.  Ferp.  C.VL 
a.  XV.  p.  JQ.C.  VII.  Fr.  a.  XV.  p. 
73.  Ne  les  poiot  affranchir  ou 
laifler  affranchir  de  leurs  fermons 
ni  de  leurs  obligations.  K  IV. 
Harm.  a.  III. p.  26.  &  27.  Ferp.C. 
VI.  a.  XV.  p.  $9.  C.  VU.  Fr. 
a.  XV.p.yj .  &  74.  Ne  point  per- 
mettre que  les  États  provinciaux 
difpofent  des  collectes  provin- 
ciales ,  &  tiennent  des  affcmblées 
fans  le  confentement  des  Sei- 
gneurs territoriaux ,  L.  Harm.  a. 
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Ul.p.  27.  Petp.  a  XIX.  p.  77.  C. 
VI.  a.  XV.  p.  yp.  &  60.  C.  VU.  Fr. 
a.  XV.  p.  74.  ni  qu'ils  s'exemp- 
tent des  contributions.  L.  Harm. 
a.  III.  p.  27.  C.  VI.  a.  XV.  p.  60. 
C.  VU.  Fr.  a.  XV.  p.  74.  Ne  pas 
écouter  facilement  les  plaintes 
dés  fujets  6c  Etats  provinciaux 
contre  leurs  Seigneurs  territo- 
riaux. L.  Harm.  a.  III.  p.  27. 
&  28.  C.  VI.  a.  XV.  p.  60, 
C.  VII.  Fr.  a.  XV.  p.  74.  & 
7c.  Annuller  tous  privilèges ,  &c. 
obtenus  fubrepticement,  Se  con- 
traires aux  conflitutions  de  l'Em- 
pire ,  &  aux  droits  des  Princes 
territoriaux.  L.  Harm.  a.  III.  p. 
28.  C.  VI.  a.  XV.  p.  60.  &  61.  a 
VU.  Fr,  a.  XV.  p.  75.  Empêcher 
tous  foulevemcns  des  fujets ,  C.  V, 
a.  VI.  p.  liv.  &lv.  Harm.  a.  VU. 
p.  3  f,  Ferp.  C.  VI.  a.  XV.  p.  61 .  C. 
VU.  Fr.  a.  XV.  p.  7$.  &  76»  «Se 
n'y  point  donner  occafion  pat 
l'oftroi  de  procédures  précipi- 
tées. F.  IV.  Harm.  a.  VU.  p.  3  y. 
Ferp.  C.  VI.  a.  XV.  p.  6*1.  C.  VU. 
Fr.  a.  XV.  p.  76*.  Mais  qu'il  foi* 

f>ermis  aux  Etats  de  contenir 
eurs  fujets  dans  le  devoir  avec  le 
iêcours  des  Etats  voifins.  L. 
Harm.  a.  VU. p.  &  36.  Ferp. 
C.  VI.  a.  XV.  p.  61.  C.  VIL  Fr.  a. 
XV.  p.  76.  Cependant  fi  le  Juge 
étoit  faifi  juridiquement  des  con- 
teflations ,  il  devroit  les  décider 
promptement.  L.  Harm.  a,  VIL 
p.  3  6.  Ferp,  C.  VI.  a.  XV.  p.  6%. 
C.  VU.  Fr.  a.  XV.  p.  76.  Lorfquc 
les  Etats  provinciaux  &  fujets 
portent  plainte  contre  leur  Sei- 
gneur ,  l'Empereur  doit  avant 
tout  entendre  le  Seigneur  aceufé 
en  fes  défenfes.  L.  Harm,  a. 
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XV  IL  p.6i.P,  rp.  C.  VI.  a.  XIX.  Trilunaux.  Voyez  Jmfliet ,  Gw*_. 

p.  76.  &  77.  C.  VIL  Tu  a.  XIX.  fiil- A >h <li*uc- Impérial ,  Ôc  Chambre 

p.  97.  &  98.  Faute  de  ce,  permis  Impériale. 

au  Seigneur  de  ne  point  déférer  Troupe/.  Le  Roi  ne  doit  point 

aux  Mandemens   qui  émane-  faire  de  levées  de  troupes  dans 

roient.  L.  Hurm.  a.  XVIL  p.  61..  les  pays  des  Etats, Perp.  a.  TV. p. 

C.  VI.  a.  XIX.  p.  77.  C.  VIL  Tr.  23.  C.  VIT  Fr.  a.  IV.  p.  27.  ni  en 

a.  XIX.  p..  $8.  Maintenir  les  introduire  ou  laiflèr  introduire 

Etats  en  leur  jurifdiâion féodale,,  aucunes  fans  le  confentement 

fans  qu'il  y  foit  empiété  par  les  des  Etats.  C.  V.  a.  XL  p.  Ivj. 

tribunaux  de  l'Empire.  C.  VIL  Harm.  a..  XIII.  p.  47.  &  48. 

Fr.  a.  XXL  p.  102.  Et  leur  laitier  Perp.  a.  TV.  p.  23.  C.  VIL  Fr.  a. 

la  difpofition  des  fiefs  de  leur  IV.p.  27.  &  28.  Ne  point  mener 

mouvance  tombes  en  commife  ,  les  troupes  cfe  l'Empire  hors  de 

lefquels  ne  feront  jamais  appli~  l'Empire.  F.  III.  Harm.  a.  XV.  p, 

qués  au  fife  Impérial.  F.  IIL.  p.  53.  Perp.  a.  IV.  p.  23,  &  24. 

Harm.  a.  XXVI.  p.  80.  Perp.  C.  C.  VIL  Fr.  a. IV.  p.  28.  N'aflîgner 

VI.  a.  XXL  p.  82.  C.  VIL  Fr.  a.  aucuns  quartiers  de  troupes  dans 

XXI.  p.  103.  Obferver  pareille  l'Empire,  ni  le  charger  d'autres 

chofe  quant  aux'biens  allodiaux.  inconvéniens  de  la  guerre.  Perp. 

Uid. .  a.  IV.  p.  24.  C.  VIL  F.  a.  IV.  p.  2 8. 

T.  Eranchifes  du  lieu  où  réride  la 

Chambre  Impériale.  C.  VIL  Fr. 

'Axer.  Voyez  CollcBesi  p.  28.  &  2p.  Levées  de  troupes 

Territoires.  Voyez  Régence  dans  l'Empire  par  des  Puiiïances 

Territoriale..  étrangères.  F.  III.  Harm.  a.  XV. 

Tbulemarius ,  Auteur  d'un  Ou-  p.  ç  3.  <y  J4.  Perp.  a.  XXVI.  p.  96. 

vrage  très-eftimé  fur  les  Bulles  &yj.C.  VI.  a.  TV.  p.  24.  &  25. 

en  général,  8c  particulièrement  C.  VII.  Fr.  a.  TV.  p.  31.  Marche 

fur  la  Bulle  d'Or  de  Charles  IV.  des  troupes  auxiliaires  de  l'Em- 

Difc.  Prel.p..xxxiij.  On  lui  doit  percur  dans  l'Empire.  C.  VIL  Fr.. 

l'original  autentique  de  la  Capi-  a.  IV.p-  31.  &  32. 

tulation  de  Maximilicn  II.  lbid.  . 

TraduRiens.  Règles  générales  V.. 
pour  les  Traductions,  Difc.  Prêt. 

p.  xxviij.  particulières  pour  celles  TyTIcariàts  rie  VEmpire.  Le  Roi 

des  Actes Ibid.  indifpenfables  doit  les  maintenir.  F.  I. 

pour  celles  des  Capitulations.  Harm.  a.  XXXv.  p.  04.  &  oc. 

Uid.  Perp.  C.  VI.  a.  111.  p.  17.  &  18. 

Trêves.  Claufe  particulière  de  C.  VIL  Fr.  a.  IIL  p.  18.  &  19. 

la  Capitulation  de  Ferdinand  III.  Leurs  droits  dans  lés  affaires  ju- 

touchanr  l'Electeur  de  Trêves  dreiaires.  C.  VILfr.a.  IIL  p.  10.. 
o^ui  n'âvoit  pu  affilier  à  fon  élec-  Remifc  des  Actes  de  Vicariat 

tion ,  p.  120.  de  la  I.  Partie. .  dans  les  Arcliives  de  l'Empire. 


fA BLE  DES  MATIERES.  i7i 
&V7I.Fr.*.  111.  p-  20.  Claufede  Villes  de  l'Empire  fur  le  Projet 
Jâ  Capitulation  de  Charles  VII.  de  Capitulation  Perpétuelle,  p. 
touchant  l'afiTociation  convenue  1 14.  O- fuiv.  de  la  II  Partie. 
entre  les  deux  maifons  Ele&ora-  Union  des  EUiïeurs ,  Se  particu- 
les de  Bavière  &  Palatine  au  fu-  fièrement  celle  du  Rhin.  Le  Roi 
jet  du  Vicariat  du  Rhin ,  a.  III.  doit  la  confirmer,  m.  Harm.  a.  VU 
p.  20.  Maintien  de  la  convention  p.  34.  C.  VI.  a.  III.  p.  14.  g-  i  y. 
entre  ces  deux  Maifons  pour  Te-  C.  VII.  Fr.  a.  111.  p.  1  j. 
xercice  alternatif  du  Vicariat.  Fr.  Union  des  Etats ,  ôc  principale- 
a.  III.  p.  20.     21.  François  I.  ment  leurs  confraternités.  Le 
confirme  les  Aâes  émanés  du  Roi  doit  les  confirmer.  L.  Harm, 
Vicariat  du  Rhin  pendant  Tinter-  a.  VI.  p.  34.  Perp.  C.  VL  a.  1.  p. 
règne  ,  a.  III.  p.  21.  ainii  eue  S.CVII.Fr.a.I.p.j. 
ceux  du  Vicariat  Saxon.  Ibid.  Vormjfen.  Explication  de  ce 
Semblable  confirmation  dans  les  mot.  Dife.Prel.p.  xlvj. 
Capitulations  de  Charles  V.  a.  Ufage.  Signification  particulie-j- 
XXVI.  p.  lx.  &  Ixj.  de  Matthias  re  de  ce  mot  employé  pour  ren- 
6c  de  Ferdinand  II.  p.  05.  de  la  dre  le  mot  Allemand  Herk$mmen*. 
1.  Partie  ;  de  Charles  VI.  a.  lll.  Difc.  Prel.  p.  xlvj.  &  xlvij. 
p.  18.  ôc  de  Charles  VII.  a.  III..  Weingarte.  Le  Roi  doit  remé- 
p.  21.  Droit  des  Vicaires  de  l'Em-  dier  aux  abus  commis  par  le  tri- 
pire  de  continuer  les  Diètes  ,  bunal  de  Weingarte.  F.  IV.  Harm, 
ou  en  convoquer  de  nouvelles,  a.  XVII.  p.  yo.  &  fuiv.  C..VI.  a. 
après  le  décès  d'un  Empereur  ,  XVlll.  p.  y$.  &  fuiv.  C.  VII.  Fr. 
pendant  fon  abfence  ou  la  mino-  a.XVIlt.  p.  04.  &  fuiv. 
rité.  C.  VII.  Fr.  a.  XIII.  p.  69.  Weftphalie.  Voyez  Paix  dcJFeft-  ■ 
Leur  régence  continuée  jufqu'à  phalic. 
ce  que  l'Empereur  élû  ait  juré  la 
Capitulation.  C.VI.  a.  XXX.  p.  Z. 
IOJ.  C.  VU.  Fr.  a.  XXX.  p.  128.. 

Villes  Impériales  forment  le  troi-  rjpEcb.  (  M.  le  Baron  de)  Ou-- 

fiéme  Collège  de  l'Empire ,  Difc.  w  1  vrage  eltimé  qu'il  a  publié 

Frel.  p.  x.  n'ont  pas  pu  jufuu'ici  fous  le  titre  de  Gegenwartiver  Ver' 

obtenir  d'être  admifes  à  la  Rela-  fojfung,  Sec.  ou  Etat  préfent  du 

tion  8c  Corrélation  avec  les  deux  gouvernement  Impérial  en  Alle- 

hauts  Collèges,  p.  xj.  Monita  des  magne.  Difc.  Prel.  p.  xlij.  &  fuiv. 
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ADDITIONS  ET  CORRECTIONS. 


ont,  Ferdinand  IV.  xix.Lcopold  xxi 
Page  it.  art.  XXX1I.I.  10.  i^o  ,       ,  t;7<>. 


.D<wî      Difcours  Préliminaire* 

_£    >4  G  £  x  //ga*  15. le  cinquième ,         le  quatrième. 

F^e  xj.now ,  /.  3. cinquième,  ///«.quatrième. 

Page  x«>.  à  ta  fin  de  la  note ,  ajoutez  :  L 'Electeur  de  Saxe  n'a  point  voulo  prendre  part  à 
ces  démêlés  ni  à  l'accommodement  qui  les  a  terminés.  Il  ne  reconnoit  qu'un  ("eut 
Electeur  de  la  Maifon  Palatine.pour  Vicaire  de  l'Empire  ,  dans  les  Provinces  qui  fu* 
vent  le  Droit  Franconien. 

toge  xxv.  note.,  1. 1.  effacez  première.  m  . 

Page  xlviij.  I.  19.  Henri  II.  à  la  paix  publique ,  hfex ,  a  la  paix  de  Religion. 

P~gexlix.l.  î.Darmftad,  Ufez,  Darmfhdt.  ' 

lbfd.  aj.  duPrtfue  héréditaire ,  Landgravcde  He£ède  Darmftadt. 

Vans  la  h  Partie. 

P«£t4<.-MW,.f*.  7.  l'article  X.li(cz,  l'article  IX. 

Pag*  68.  «  /* wwrgf,  «pr«  manhias,  xix.  ajoute*,  terdmand  11. XYll.  r-emmxnd  11k 

tï7o« 

■téfuwrimé*  Z&z  ifwrhnéiaw  kt  Çapim- 
inutile,» 

P.*geïii.ïx}  Camtéïjifez,  Comte*. 

Dans  la  IL  Partie. 

Page  if .  de  Ch.  VI.  mus*  l.  1.  p*g-  H-       »  Paf;  * 3-  ., , 

Page  66.  de  Ch.  VI.  notes ,  1.  ».  &  embrouillée, ,T.fex ,  on 

p*^  144-  «*  * /tf     *  *  CA*  F/*       *4' 4/w*"  *  augmentation. 

«0  .W.  art.  effacez  6. 

au  XVI.  art.  mettez  3  7.  avant  4t. 

4M  K.  *«.  de  /a  frftnwe  Cap.  ««  Jim  df  17.  mettez  it. 
Tage  1 4f.  a»  ».  J.  d«  retranchement  yau  lieu  de  $4.  «  55-  "Jw  »  11*  *  *  * 

DdiM  /«  ///♦  Partie. 

Tare  16.  au  finmawte  dm  $.  4.  /•  3-  l««pjr«  •  «f«  *  l'Empereur. 
p4f3^»e^/.i.CharlesVl./ir«>eharlesyiL 

Pa«  47.  *»  *•        »•  *    ELats  '  *fë  '  ElcaeuK- 

P «!<      «>«m.  d»  $.  4-  Elefleurs,  /s/a ,  Etats. 

Pa«  83.  -  la  fin  de  Part.  XVI.  ajoutez  en  notexes  mou:  Now.Ily  a  icidaiM  Charles 

VI  un  paflage  qui  fetrourera  ci-après,  Art.  i4-5«  ï- 
Pa«  100.  «*%/nm.  du  §.  6.  t.  a.  du  banni ,  lifez,  des  biens  du  banni. 
Fa«  1 06.  Aufimm.  du  S.  4.  /•    parvenus  *  /*/«  .  provenu!. 

Page  114.  «»/«wi.4"  *•  «•    4- jufqu'à  ,  Wfc  ,  obfervée  iufqu  *•  . 
Page  lié.  ««/imn».  d«  $.  i.i.  ^  C  3.  du  Confeil-  Aulique-  Impérial,  Ufe*t  de  1» 

Chancellerie  Aulique  de  l'Empire.  rwe,;-.* 
Pa«  1 17.  aufomm.  du  §.  <.  I  1.  *  desgages,  <y««/«,  des  Oftcie». 
p4«  »3Î.        /•  ».         '(f"#  %né- 
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